
Lâ pcHt» téfie mondiale

Le Montréal et le
ont une 

victoire chacun
(Par Camil DcsRochcs)

LOUISVILLE. Kentucky, 29. (Par fil direct eu 
"Canada".) — Les jours sc suivent mais ne te res­
semble pas. C’est ce que les Royaux de Clay Hopper 
ont réalisé ici cet après-midi, quand ils ont été tenus i 
l'impuissance complète par le droitier Harry Dorisch, 
les Colonels l'emportant par 3 à 0 pour ainsi égaler les 
cbances dans la petite série mondiale. Les Royaux 
l'avaient emporté par 7 à 5 dans la 1ère partie, samedi 
soir, de sorte que les deux clubs ont chacun une vic­
toire à leur crédit dans cette importante classique de 
4 de 7 pour les honneurs de la saison dans le baseball 
mineur. La 3e joute sera disputée ici à Louisville, lundi 
soir, tandis que la 4c et la 5e joutes seront disputées 
i Montréal à compter de mercredi soir. Si d'autres 
parties sont nécessaires — et cela ne nous surprendrait 
aucunement, elles seront toutes offertes dans la métro­
pole canadienne.

Le brillant Les Burge fut le héros de la joute de 
samedi soir quand il cogna deux circuits h plus de 350 
pieds pour faire compter trois des sept points des siens, 
et Tom Tatum fut fort en vedette avec un trois-buts 
et deux deux-buts. Nos joueurs ne purent faire aussi 
bien cet après-midi, toutefois, et le lanceur des Colonels, 
Dorisch, les tînt constamment dans le creux de sa main.
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Doriach «rHlrnt
Harry Doriach jeune homme de 

25 ans qui s’est rappoité aux 
Colonels au début de juillet, npiès 
avoir été licencié par l'armée amé­
ricaine a tout simplement été 
merveilleux, cet aprè^-midi II rat 
d’ailleurs le plus brillant lanceur 
du club de Nemo Leihold, ayant 
remporté la victoire dans huit de 
aca neuf dernières parties pour 
ainsi faire largement sa part dans 
la poussée des Colonels vers le 
rhampionnnt de l'Américaine et 
dans les éliminatoires du circuit 
Roy Hamcy récemment,

Doriach a été parfait, ni plus ni 
moins, contre nos cogneurs, ordi­
nairement formidables, et il a te­
nu nos gara à deux minces coups 
•ûra (Racklcy les obtint tous les 
deux) pour souvent jeter une fou­
le de 11,982 amateurs dans un dé­
lire d'ailleurs bien compréhensi­
ble. K retira quatre joueurs sur 
des ’’strikes*’ et donna également 
quatre buts sur balles. Dorisch 
excella tellement, de fait, que pas 
un joueur du Montreal pu attein­
dre le 3e but; un seul sc rendit 
au 2e (Rackleyt et tout juste six 

•(dont quatre grâce à des buts sur 
balles) purent prendre place au 
1er. Oui, il méritait bien cette vic­
toire qui a assurée aux Colonels 
pour leur permettre d’égaler le 
compte dans la série.
Davis lance bien

C’est le vétéran Curt Davis qui 
fut le rival d^Dorisch et il lança lui- 
même avec efficacité, allouant 
sept coups sûrs espacés aux Co­
lonels. Curt aurait pu gagner 
n’importe quelle partie, mais il ar­
riva que ses coéquipiers ne, purent 
lui donner ce coup de bâton néces­
saire. Les Colonels prirent les de­
vants avec deux joints dans la 
lire manche grâce à deux simples, 
par Welaj et Shafner, et un deux- 
buts de Flair. Les joueurs de 
Leibold comptèrent ensuite leur Se 
et dernier point dans la r>e à l’aide 
cette fols d’un deux-buts de Gal­
braith et d’un simple de Dorisch. 
qui aida sa propre cause en co­
gnant deux coups sûrs durant 
l’après-midi. Il fut d’ailleurs le 
seul cogncur du Louisville à frap­
per plus d’un coup sûr. Pour les 
Royaux enfin, Racklcy obtint les 
deux coups sûrs de son club. Cy 
Buker vint lancer dans la 8e, 
après que Davis eut fait place à 
un frappeur de relève. Il retira 
l'opposition dans l'ordre.
Kagy vs Widmar

Les Royaux et les Colonels se 
retrouveront ici au Parkwayficld 
de Louisville, le soir, à huit 
heures, neuf 1 i, heure de 
Montréal, pour joute de la
nérle, la demie. ertc à Louis- 
ville. Steve Na g y lancera pour le 
Montréal et tentera de donner une 
avance de deux victoires à une 
aux siens, tandis que le droitier A! 
Widmar, qui a gagné 14 parties et 
en a perdu neuf, durant la saison 
pour le Louisville, voudra faire 
exactement la même chose.
Burge cogne!

Les Royaux, furent facilement 
Vainqueurs dans la 1ère partie de 
la série, samedi soir quand ils l'em­
portèrent par 7 à 5. Nos porte- 
couleurs ont alors affiché une belle 
puissance au bâton en cognant !•'» 
coups sûrs dont sept do plus d'un 
but. Les Burge fut le héros de la 
joute en cognant deux circuits à 
plus de 375 pieds du marbre. Burgc 
fit de fait compter trois des sept 
points des nôtres et il fut pour 
ainsi dire l’étinrollc qui permit a 
nos gars de vraiment sc faire va­
loir, en temps opportun. Un autre
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LA TURQUIE EN ALERTE
La grèvt l'acier

Ht voulaient dominer la monda

Lunion accepte le 
plan de règlement

(Par la Canadian Prêts)
Un projet de reglement de la grève de Parler a été accepté 

par le comité national de négociation» de» United Steelworker» 
of America et a été »oum!» aux membre» de l’union pour 
ratification dan» le» mines de Sydney, Sault-Sto-Marie el Hamilton.

MONTREAL 
Racklcy, c.d. .......
Robinson, 2b. .....
Tatum, c.g. .........
Burgc, 11).........—
Riggs, 3b. ------
Francks, rec.......
Howell, rec. .......
Naylor, c.c..........
Campants, a.c. ...
Kebn, lanc..........
Moulter, inne......

Totaux ..........
LOUISVILLE
Welaj. c.g...........
Genovese, c.c......
Shofner, 3b.........
Glccson, c.d. ......
Finir, 1b.............
Walters, roc. ......
Koney, 2b........ .
Albright, m.c.......
Wilson, lanc.......
Dcutsch, lanc.....
■Bennington .....

Ab Pts Cs R. A. E.
n 0 10 0 0
5 0 0 0 4 0
5 2 3 2 0 0
3 3 2 8 1 0
4 0 2 2 0 0O 0 0 2 1 0
ï 1 1 2 0 0
4 1 1 4 0 1
4 0 16 2 1
3 0 2 1 ï 0
0 0 0 0 0 0

36 7 13 27 9 n
Ah. Pis Cs R. A. E.

5 0 0 4 0 0
1 l 0 2‘ 0 0
5 2 3 1 1 0
1 0 0 2 0 0
5 0 3 8 1 0
4 0 1 1 1 0
4 0 14 3 0
2 10 2 2 0
2 0 0 0 1 0
0 0 0 0 0 0
1 1 1 0 0 0

36 5 9 27 9 0

qu'il ne faudrait pas oublier est 
Tom Tatum, qui décrocha trots 
coups sûrs, soit un trois-buts et deux 
deux-buts. Tatum cogna un autyc 
deux-buts à notre avis du moins — 
et nu «icn également — mais l'ar­
bitre Moore, de l'Association Amé­
ricaine, décida qu'il s’agissait d'un 
•’foul." Riggs et Naylor cognèrent 
chacun un deux-buts, tandis que 
le vétéran Riggs se distingua avec 
deux coups sûrs, Naylor faisant 
bien sa part une fois de plus en 
faisant compter deux points.

C’est le sympathique Chct Kehn 
qui fut au monticule et bien qu'il 
ne pût afficher ce magnifique con­
trôle qui est ordinairement sien — 
il donna einq buts sur balles, ce 
qui est extraordinaire chez lui — 
il sut l'emporter haut la main sur 
son rival, le droitier Jim Wilson, 
qui prit le chemin des douches après 
sept manches. C'est Mel Dcutsch 
qui vint terminer la joute pour les 
Colonels, mais la cause des joueurs 
de Nemo Leibold était déjà perdue, 
et les Royaux ayant compté quatre 
points dans la 7e manche pour 
prendre une forte avance de 7 à 2. 
Kehn lui-même ne put terminer la 
joute, mais ce n’est que dans la 9e. 
alors qu’il y avait deux joueurs 
retirés, que Glen Moulder dut venir 
à son aide pour facilement mettre 
fin à la joute.

Les Colonels prirent l’avance dans 
la 3c manche avec deux points, 
mais les Royaux montrèrent qu’Us 
étaient vraiment des champions 
quand Tatum cogna un deux-buts 
dans la 4e. Les Burgc le faisant 
compter avec un circuit à plus de 
350 pieds, pour égaler le compte. 
Burgc sc fit valoir à nouveau dans 
la Ce quand il expédia cette fois 
la pilule à plus (je 375 pieds, par- 
de.-sus la clôture de droite, pour 
mettre les siens à l’avant. i-.os Roy­
aux devaient toujours mener par 
la suite. Un ralliement de quatre 
points dans la 8e nous vit en effet 
mener le bal par 7 à 2. Nos gars 
ccgnèrent aie; s quatre simples et 
profitèrent d’un sacrifice pour ain­
si s’assurer m victoire. Les Colo­
nels tentèrent bien de se rallier à 
leur tour dans la 9e. mais ils du­
rent sc contenter de trois pofnts 
pour encaisser une défaite do 7 à 
5.

Les Colonels ont livré une assez 
belle lutte toutefois et ont démontré 
sans aucun doute qu’ils alignent 
eux-mêmes un puissant club. Leurs 
vedettes samedi furent Strick Shof- 
nci et Al Flair qui cognèrent cha­
cun trois coups sûrs. Les Colonels 
obtinrent un grand total de neuf 
coups surs dont trois dans la 9c, 
de sorte que les autres cogneurs 
à frapper en lieu sûr furent le re­
ceveur Fred Walters, le joueur de 
2e but. Churk Coney, et le frappeur 
de relève, Bennington.

GLANURES ROYALES — Nous 
voiri à Louisville, dans le Ken­
tucky, une charmante petite ville 
dans le sud des Etats-Unis, là oü 
le baseball est immensément po 
pulaire... Et aussi le turf puisque 
c’est à Churchill Downs, à moins 
de cent milles d’ici qu’est couru 
annuellement le fameux derby de 
Kentucky, la plus importante clas­
sique du turf américain... La tem 
pérature est un peu différente de 
celle de Montréal... Il fait plus 
chaud ici et c’est une température 
de 90 degrés .environ, qui nous a 
accueilli à notre arrivée ici ven­
dredi soir dernier... Lodisville est 
une très jolie petite ville, un peu 
semblable à Montréal, pas trop 
grosse, juste assez... C’est dire par 
là que les gens prennent le temps 
de respirer un peu, tout comme à 
Montreal, et contrairement à New- 
York, où on ne fait qu’exister... Le 
baseball est extraordinairement 
populaire ici à Louisville et vous 
auriez vu de l’enthousiasme si 
vous aviez assisté à la joute de 
samedi, la 1ère d’une série de 
quatre de sept entre les Royaux et 
les Colonels pour les honneurs de 
la petite série mondiale...

(Suite Se page, Sc col.)

PARTIE DE DIMANCHE

;—Frappa pour Dcutsch ù la Oc 
manche.

ifontréal ... ......  000 201 040—7
x>ulsvilla .......... 093 000 003-5
mmaire:
’oints produits par Gleeson. 
rgo 3, Naylor 2, Campnni», Kehn, 
nnlngton, Shofner. Doux-buts : 
tum 2, RigBH, Naylor, Trols- 
Ls: Tatum, Bennington, Shofner. 
•cults: Burgo 2. Sacrifices :
hn. Rlggs. Doubles-Jeux: Koney 
Tlair. Laissés sur les buts: Mont- 
tl 9; Louisville 9. Buts sur halles 
Kehn 5; Wilson 3. Retirés au 

[on, par Kehn 1; Wilson 2; 
utsch 3. Coups sûrs, sur balles 
Kehn, 9 en 8#.’-3 manches; Moul- 

•, 0 en 1-3 do manche; Wilson, 11 
7 2-3 manches; Dcutsch, 2 en 
1-3 manche. Mauvais lancer: 

ilnon. Lanceur gagnant: K''lin. 
ncour perdant: Wilson. Ai'bl- 
s: Moore (AA). Robb (LD. Hur- 

(AA), Falorskl (LI). Temps: 
O. Assistance: 13,716.\

MONTREAL
Racklcy, c.g........
Robinson, 2b......
Tatum, r.g..........
Burgc, 1b............
Riggs. 3b.............
Howell, rec.........
Naylor, c.c...........
Campants, n.c. ...
Davis, lanc..........
Buker, lanc........
xFranks ............

Ah Pts Cs R. A. E.
0 2 3 0 
0 0 2 3 
0 0 2 0 
0 0 8 2 
0 0 0 1 
0 0 12 
0 0 3 0

3 0 0 4 
2 0 0 0 
0 0 0 1 
10 0 0

Totaux .......  27 0 2 24 15 1
x—Frappa pour Davis à la 8e 

manche.
Ah Pts Cs R. A. E.LOUISVILLE

Welaj, c.g.......
Genovese, c.c. 
Shofner, 3b. ... 
GGlecson, c.d.
Flair, Ih.........
Walters, rec. .
Koney, 2b.......
Albright, n.c. 
Dorish, lanc. .

4 1110 
3 0 0 0 0
•40120 

3 112 0 
2 0 1 12 2
3 0 0 6 1 0
3 0 0 1 4
3* 1 13 4 
3 0 2 0 2

Totaux ............. 28 3 7 27 33 0
Montréal ...........  000 000 000—0
Louisville .........  200 010 00.x—3

Sommaire :
Points produits par Gleeson, 

Flair, Dorish. Deux-buts: Flair. 
Doubles-jeux: Koney à Albright c 
Finir. Laissés sur les buts : Mont­
réal 4; Louisville 3. Buts sur balles: 
Davis 1,; Buker 1; Dorish 4. Réti­
rés au bâton, par Buker 1; Dorish 
5. Coups sûrs, sur balles de Davis, 
7 en 7 manches; PGuker, 0 en 1 
manche. Lanceur perdant: Davis. 
Arbitres: Robb (LI), Hurley (AA), 
Falorskl (LI), Moore (AA). Temps 
1.40. Assistance: 11,982.

C’est ce qu’a annoncé samedi soir 
F. B. Kilbourn. contrôleur du gou­
vernement de l’acier, qui a fait la 
déclaration suivante:

"On m’a dit que le projet de ré^, 
glement propose avait été accepté 
par le comité national de négocia-, 
lions le l’union et que la recom-1 
mandation avait été adressée aux 
membres de l'union à Sydney. 
Snult-Ste-Marie et Hamilton, afin 
que les ouvriers l'étudient.*-

M. Kilbourn n'a donné aucune 
Indication sur le montant des aug-1 
mentations de salaires proposé 
dans les termes de règlement. Ce-. 
pendant, une dépêche de la Cana­
dian Press d’Ottawa, vendredi, di-j 
sait que l’on proposerait une aug­
mentation de 10 cents de l’heure, 
rétroactive au 1er avril, et une 
augmentation de trois cents de 
l’heure à la reprise du travail.

Au début de la grève, le 15 juil­
let, l'union demandait 10 cents H. 
Il y n deux semaines, les unions 
rejetaient une proposlton du gou-, 
vernement qui offrait des augmen­
tations de 11 à 12‘a cents.

A Toronto. C. H. Millard, dlrcc-; 
teur national des United Steel­
workers, a dit que le comité na­
tional de négociations d« l'union, 
avait recommandé que les locaux 
en grève se réunissent lundi afin 
de discuter les propositions de rè­
glement arrêtées par l'union et M* 
Kilbourn.

A Sydney, où 15,000 ouvriers de 
la Dominion Steel and Coak Compa­
ny sont en grèves. le secrétaire de, 
l’union Jimmie Nicholson a annon-, 
cé que les métallurgistes de Cap-[ 
Breton se réuniraient mardi après- 
midi dans un théâtre de Sydney afin 
de recevoir la proposition de KH- 
bourn et qu’ils se prononceraient 
mercredi. i

On n rapporté aussi d’Ottawa que i 
le subside du gouvernement à Dos-

co serait augmenté afin de faire 
face A la demande, à l’usine, de 
Cap-Breton et que le cinq centa de 
différence entre les salaires des 
aciéries du Haut-Canada et des Ma­
ritimes disparaîtraient. Ainsi, les 
métallurgistes de Cap-Breton rece­
vraient une augmentation de 18 
cents de l'heure. Ils en demandaient 
24 ti.D'après cette sourie, les unions 
et les compagnies régleraient par 
d'autres négociations la questions 
de la scurite de l'union, sur laquel­
le on ne s’entend pas encore.

Les dannndes de l'union dans la 
grève de 11 semaines ont été for­
mulées à une conférence, à Qué­
bec, en 1944. et confirmées à une 
réunion à Hamilton, au début de 
cette année. Les demandes de sa­
laires se basaient sur un objectif 
d’un salaire annuel de $1,750 ou 
$33.60 par semaine.

M. Kilbourn a été nommé con­
trôleur du gouvernement pour le* 
aciéries, celle de la Steel Compa­
ny, à Hamilton, celle de l’Algoma 
Steel, à Sault-Bte-Marie, et celle 
de Dosco, à Sydney, le 10 juillet 
cinq jours avant la grève.

A Ottawa, le comité des relations 
industrielles de la Chambre des 
Communes a entendu pendant qua­
tre semaines des témoignages con­
cernant la grève. De cette enquête 
est sortie la nomination par le 
comité de L. W. Brocklngton, com­
me médiateur. Il a pu faire baisser 
les demandes de l'union à 15 et* ’i, 
mais la meilleure concession des 
aciéries a été un renouvellement 
de l'offre de 10 cents.

Après l’ajournement du Parle­
ment, deux semaines de négocia­
tions intenses ont amené un plan 
du gouvernement pour des aug­
mentations de 11 à 12% centa Ce 
projet a été rejeté aux réunions de 
l’union dans les trois villes de 
l’acier U y a deux semaines.

Goerlng
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Les travaillistes sont 
réélus en Australie

SYDNEY. Australie 29. (C.P.)— 
Le gouvernement travailliste, as­
suré d’un autre mandat de trois 
ans, par l'élection générale d’hier, 
attendait aujourd’hui le recompta­
ge du scrutin pour connaître exac­
tement l’importance de sa majo­
rité à la nouvelle Chambre des 
représentants.

Tandis que la fastidieuse tâche 
du recomptage de 4.500,000 votes 
devait reprendre à 5 h. 30 p.m. 
(2 h. 30 heure normale de l’est), 
les candidats travaillistes déte­
naient une avance dans 54 des 
75 circonscriptions. Treize des 54 
comtes dans lesquels ils possèdent 
une avance sont encore douteux 
alors que le reccomptagc est à 
peu prés & demi complété.

Les libéraux et le parti paysan 
mènent dans un certain nombre 
de circonscriptions. L’un des 
représentants des partis mineurs

ment ouvrier Indépendant — sem­
ble assuré de la victoire,

Dans la Chambre élue en 1943, 
le gouvernement détenait 49 siè­
ges, les deux principaux*partis de 
l’opposition possédaient 25 sièges 
et il y avait un député indépen 
dont.

Quoique le dépouillement du 
scrutin du Sénat n’en soit qu’à

Doenlts i_________M
Voilà le» chef» nazi» qui avalent un Jour rêvé de dominer le 

inonde et de réduire toute» le» nation» à l'esclavage, afin d’instau­
rer le règne de la nation maîtresse absolue, la nation allemande. 
Mal» les peuple» libre» »e sont uni» et le danger a été conjuré. 
Quelques-uns de ce» génie» du mal sont mort» ou, du moins, on le 
croit Les autres ont subi teur procès devant un tribunal de» 
erfcnea de guerre, qui fera connaître son jugement, aujourd’hui et 
iwnsln. à Nuremberg. Ceux qui sont mort», dans le groupe 
r| fcanf, sont Hitler (au centre) Goebbel» et Himmler (en haut, à 
droite). Le» autres, Goerlng, Rlbhentrop, Dornits, Keitel, atten­
dent le verdict de leurs Juge», en même temps que dta-sept autres 
complices des jour» de l’Ordre Nouveau.

A Nurtmbcrg

Le jugement sera 
rendu aujourd'hui

NUREMBERG, ». (A.P.) — Vingt et un chef» nasl», accusé» 
d'avoir aidé Hitler à plonger le monde dans la guerre et d’avoir 
dégradé l’Europe pendant cinq ans, traversent leur dernière fia 
de Tiaulnr de doute au sujet de leur sort.

A partir de 10 heures, lundi ma­
tin ( 3 heure» du matin, heure nor­
male de l’est) le tribunal militaire 
international, le premier du genre, 
donnera son verdict au procès des 
associés de Hitler après 19 mois et 
15,000,000 mots de témoignage.

Le jugement est si long qu'il 
faudra toute une journée pour en 
donner lecture. Les sentences se­
ront rendues mardi. Les condam-sa phase préliminaire, les travail- ™n\ re“a,UCB ' * vVnrXVc-listes semblent également awu-feront à Nuremberg

rcs d’une puissante majorité à la ,e* c.ond?n!n*! *„LexU ou a la pri

— John Lang, chef d’un groupe- Fadden.

puissante majorité 
Chambre haute.

Le parti détenait 17 sièges non 
contestes avant l’élection de sa­
medi et, hier soir, on rapporta 
qu’il était en avant dans tous les 
comtés, à l'exception de celui de 
’’Queensland", dans la course aux 
19 sièges sénatoriaux.

Le premier ministre Chifley 
jouit d'une importante avance de 
même que M. Robert G. Menzies, 
leader libéra], et M. Arthur W.

Etude prochaine du 
problème russo-turc

WASHINGTON, 29. (A.P.) —
Les autorités diplomatiques ont dit 
aujourd’hui que les Etats-Unis et 
la Grande-Bretagne en toute pro­
babilité conféreront promptement 
sur les demandes russes au sujet 
des Dardanelles et qu’ils appuie­
ront fermement la Turquie.

On suggère même que le secré­
taire d’Etat Byrnes a peut-être 
conféré sur le problème russo-turc 
avec Ernest Bevin, secrétaire bri­
tannique aux Affaires étrangères, 
à Paris. ' j

D’après les meilleures informa­
tions ici, les Etats-Unis et la 
Grande-Bretagne résisteront à tou­
te expansion militaire russe dans 
les Dardanelles et à toute négocia­
tion directe entre Moscou et An­
kara.

Dans l’opinion des autorités amé­
ricaines, de telles négociations di­
rectes russo-turques ne feraient 
que jeter la Turquie aux Russes 
sans qu’on n’ait eu une chance 
de résister aux demandes soviéti­
ques.

Cette nouvelle insistance russe 
de partage conjoint avec la Tur 
quic de la défense des Détroits se 
produit en dépit du rejet de cette 
proposition, il y a un mois, par 
1 e s gouvernements britannique, 
américain et turc.

La décision américaine a été 
prise seulement après que le pré­
sident Truman eut conféré avec 
les chefs de l’armée et de la ma­
rine et que. de concert avec les 
conseillers du secrétariat d’Etat, 
il eut accepté l’idée que le pro­
blème des Dardanelles est si im­
portant qu’une fois que le gouver­
nement américain aura pris une 
attitude il ne pourra jamais re­
traiter.

Les autorités américaines devant 
ce nouveau problème sont sûres 
de deux points, d’abord que le 
premier ministre Stailne tente de 
calmer le peuple russe, qui a peur 
de la guerre et qu’ensulte, il tente 
do reprendre le prestige soviétique 
à l'extérieur.

Ajournement de la 
question du Danube

LAKE SUCCESS. N.-Y., 29. (A.P.) 
— Le Conseil economique et social 
des Nations-Unies n décidé d’ajour­
ner, samedi, sa décision sur la ques­
tion controversée do la liberté de 
navigation sur le Danube après que 
la Russie eût laissé entendre qu’elle 
n’avait aucune intention immediate 
d’ouvrir le Danube à in libre navi­
gation entre les zones d'occupation 
américaine et soviétique.

En terminant un débat de deux 
jours, le président, Andrija Rtnm- 
pnr, de Yougoslavie, a annoncé que 
toute décision sur cctto question 
serait remise à la semaine prochai­
ne.

Quelques minutes plus tôt, le dé­
légué péruvien avait soumis une 
proposition destinée à éliminer du 
Conseil In violente dispute qu'n pro­
voquée entre les Etats-Unis et la 
Russie soviétique la question de 
la libre circulation sur le Danube.

Antérieurement, le délégué sovié­
tique avait averti les Etats-Unis que 
des mesures militaires dans la ré­
gion du Danube étaient d'une im­
portance primordiale et qu’il était 
impossible aux autorités soviétiques 
d’occupation de modifier leur poil 
tique n cet égard.

Le délégué soviétique n prononcé 
sa déclaration après qu'une gravé 
discussion eût suivi au Conseil la 
présentation par les Etats-Unis 
d'une propnsllion en faveur de In 
tenue, n Vienne, d'une conférence 
Internationale qui porterait sur les 
moyens d’éliminer les entraves à la 
navigation libre sur le Danube.

La Grande-Bretagne, la Belgique 
et le Liban sc sont portés à l’appui 
de in proposition américaine, mais 
le Pérou et le Chili s'y opposèrent.

Le délégué britannique n affirmé 
que In liberté de navigation sur le

son iront à Berlin.
La Grande-Bretagne, les Etats- 

Unis, la Russie soviétique et la 
France, représentés chacun par 
deux juges, ont écrit le verdict, 
mais plusieurs nations opprimées 
du monde ont participé au procès 
de façon moins directe.

Les chefs nazis entendront le 
verdict dans le box des accusés. 
Adolf Hitler n’y sera pas; ni Hen- 
rlch Himmler, ni Paul Josef Gocb- 
bels, ni Martin Borman, führer ad­
joint

Seule la mort de Borman semble 
incertaine. Le tribunal, réuni le 
20 novembre 1945, a décidé d'inclu­
re son nom dans la liste des 22 ac­
cusés dans l'éventualité d'un re­
tour.

Les 21 qui ont siégé jour après 
Jour, écoutant les poursuites al­
liées étaler leur conduite, représen­
tent toutes le» sections du gouver­
nement du Reich.

Il y a le militaire, le producteur 
d'armements, le chef ouvrier, le 
diplomate, le policier, le propagan­
diste.

Ces hommes sont accusés de 
conspiration, ce qui signifie qu'ils 
se sont unis pour jouer une par­
tie de conquête, exploiter les au 
très peuples au profit de l’Allema 
gne.

Us sont accusés de crimes con­
tre l’humanité pour avoir mas­
sacré des millions de Juifs.

En détail, lia sont accusés d'avoir 
violé délibérément la convention 
de Genève, fait une guerre sous; 
marine sans merci et assassine 
des prisonniers en uniforme.

On les accuse d'avoir préparé 
des plans pour piller le monde.

L’acteur principal dans le long 
drame de Nuremberg a été Her­
man Goerlng, l’as de la Lutwaffe 
de la première grande guerre, le 
second après Hitler pendant le 
régime nazi. A l’extérieur, il avait 
lu réputation d’un bouffon. Au 
procès, Il a montré qu’il avait une 
mentalité de catégorie ’’A" qu'il 
avait joué dur et qu’il ne s’en 
excusait pas.

Après Goerlng, l'intérêtt s’est 
concentré sur Rudolph Hess, sous- 
fuhrer, qui a aidé à écrire "Meln 
Kampf" et qui s’est rendu par 
avion en Angleterre en 1941. Il a 
refusé de se défendre, disant que 
les cours allemandes devaient fai­
re les procès.

Dans la boite, les accusés sié­
geaient comme suit après Hess: 
Joachim von Ribbentrop, ancien 
ministre des Affaires étrangères, 
qui a signé et violé des traités; 
Ernst Kaltenbrunner, second après 
Himmler; Wilhelm Keitel, fcld- 
miréehal pruslen. qui, comme chef 
du haut-commandement, transmet­
tait tous les ordres de Hitler; Hans 
Frank, gouverneur général do la 
Pologne occupée, où des millions 
sont morts; Alfred Rosenberg, 
grand-prôtre du nazisme et éditeur 
du journal do Hitler; Julius Stret­
cher, éditeur du célèbre "Der Stur- 
mer", qui préconisait l'extermina­
tion des Juifs; Walker Funk, pré­
sident de la Banque du Reich; 
Hjnlmar Srhncht. sorcier de la fi­
nança pendant près do plus de deux

iP»'

régné comme führer pendant huit 
jours, après Hitler; Erich Raeder, 
grand-amiral, accusé d'avoir refait 
la flotte allemande pour la con­
quête; Baldur von Schlrach, créa­
teur de la Jeunesse Hitlérienne; 
Fritz Sauckel, chef du travail 
etranger.

Alfred Jodl, colonel-général de 
la vieille école militaire, chef du 
personnel de la Wehrmacht et 
confident du führer; Franz von 
Papen, diplomate, toujours à l’af­
fût lorsque Hitler s’apprêtait à 
engloutir un pays; Arthur Beyss- 
Inqunrt, cheval de Troie de l'Au­
triche, gouverneur de la Hollande 
occupée; Constantin von Neurath, 
protecteur de la Tchécoslovaquie; 
Albert Spcer. l'architecte qui est 
devenu producteur d’armements, 
et Hans Fritszchc, porte-parole ra­
diophonique de Goebbels.

Tous ont passé 15 mois environ 
en prison. I) y avait un accusé de 
plus au début, le chef ouvrier Ro­
bert Ley. qui s’est suicidé dans le 
cabinet d'aisance de la prison.

Volonté 
respectée

DETROIT, 29, (A.P.). — Les 
parias, casquette à la main, ont 
déambulé samedi dans le "Skid 
Row” de Détroit afin de rendre 
hommage à Henry F. Milan.

L’ancien journaliste, abandonné 
comme ivrogne invétéré il y a 
près d’un demi-siècle, est mort à 
Chicago cette semaine à l’âge de 
85 ans.

A sa propre demande, on l’a ra­
mené à Skid Row pour s’arrêter 
une dernière fois parmi les mal­
heureux de la vie qui l'ont connu 
et aimé.

Sa tombe, surmontée de fleurs, 
repose dans la chapelle de la Sal­
vation Army, à quelques pas des 
trottoirs de l'avenue Michigan.

La vie de Henry F. Milan, telle 
que racontée par le capt. Tom 
Crocker, de la Salvation Army, a 
été celle d'un journaliste, ensuite 
d’un Ivrogne, qui s'est converti à 
la fin.

Danube n'n pas jamais été aussi ans; Karl Doenitz, grand-amiral, 
nécessaire. qui a Inventé la tactique aous-ma-

Ambitions 
des tories

LONDRES. 29 (C.P.-câbls) — A 
la suite de leur conférence de trois 
jours, le 3 octobre à Blackpool, les 
conservateurs britanniques lance­
ront la plus vaste campagne de re­
crutement jamais tentée par le par­
ti.

Un porte-parole a dit aujourd'hui 
(lu’après rassemble, 150 orateurs 
dont plusieurs noms fameux du 
parti, voyageront à travers l’An­
gleterre en faisant appel à l’unité 
eor.tre le socialisme. Depuis 1945. 
le parti conservateur qui dirigea si 
longtemps le pays, cherche ries dé­
cisions sur des lignes de conduite 
qui peuvent durer à l’époque ac­
tuelle de transition.

Il est manifeste que ce qu’ils ont 
décidé ne peut être qu’un effort 
tenté pour trouver un front uni 
contre le gouvernement travailliste, 
tiicn que leurs Invitations publiques 
soigneusement formulées nu?: llbé- 
iabx et aux travaillistes de dioile 
n’nient provoqué aucune ruée vers 
leurs rangs, à venir jusqu'à main­
tenant.

Une demande russe; 
les Turcs prêts à la 
guerre, si nécessaire

ISTAMBOUL, 29 (A.P.) — La) 
Turquie tient ses forces militaires 
en alerte, ce soir, à la suite des 
demandes de la Russie présentées 

medl pour une défense con­
jointe des Dardanelles, une de­
mande qui a pris la Turquie par 
surprise.

Les autorités du gouvernement 
ont maintenu un silence complet 
sur 1s tournure des événements et 
ne veulent pas dire si des précau-, 
tlons militaires ont été prises.

Un informateur n dit qu’un pes­
simisme considérable s'est déve­
loppé dans les cordes supérieurs 
turcs depuis quelques jours et que J 
"les symptômes démontrent que 
quelque chose d'anormal peut se 
produire”.

"La Turquie est prête à toute 
surprise et les militaires sont en 
alerte, dit un informateur. Si elle 
est sttaquée, la Turquie est prête 
à entrer en guerre dans cinq mi­
nutes et est déterminée à défendre 
■es droits”.

"Il y a quelque chose dans l'air 
qui les (le gouvernement) rend 
pessimistes, a dit une autorité au- 
périeure. Ceci naturellement ast 
peut-être l'impression désirés eu 
c’est peut-être grave, peraonna n’aa 
est sur".

Les nouvelles demandes russes, 
énoncées à Moscou, parient non 
seulement de défense conjointe de 
la voin maritime vitale, d'un traité 
des puissances de la mer Noire 
pour le rontrâie des Dardanelles,

La majorité des observateurs 
croient que la Turquie rejetterait 
une fols de plus les demandes 
nuses de partage de la défense dee 
détroits avec l'Union soviétique et 
d'un pacte en vertu duquel seules 
les puissances de la mer Noirs con­
trôleraient les Dardanelles.

La Turquie n'a pas l’intention do 
siéger à une table de conférenco 
seulement avec la Russie, mais élis 
insistera pour que les neuf puis­
sances de ta convention de Mon­
treux soient là. en plus des Etats- 
Unis.

Les Dardanelles 
encore en cause

MOSCOU, 29 (A.P.) — L’Union 
soviétique s réitéré ses demandes 
afin oue la Turquie et la Russie 
organisent une défense conjointe 
des Dardanelles stratégiques, à 
l'exclusion des autres puissances.

Dans la plus récente échange de 
notes avec la Turquie au sujet de 
la porte vltalo de la mer Noire à 
la Méditerranée, l'Union soviéti- 
qu« a proposé que les discussions 
entre les deux pays précèdent toute 
conférence officielle mettant en 
cause les neuf nations signataires 
de ]a convention de Montreux ré­
gissant les détroits.

Les Russes ont déclaré qu'une 
note turque du 22 août Impliquait 
qu’un tel arrangement était incom­
patible avec les droits souvarsins 
da la Turqula et menaçait la sé­
curité turque.

(La réponse turque disait que al 
l’on changeait la forme actuelle 
de défense des détroits, “on nie­
rait l'existence et les bute de la 
charte des Natlons-Unlea’’ et mani­

festerait aux Nations-Unies uns 
méfiance que “le gouvernement 
turc ne comprend pas.”)

"La note du gouvernement ture 
entre en contradiction évidente 
avec sa propre déclaration sur le 
désir du rétablissement des rela­
tione amicales avec l'Union sovié­
tique basées sur la confiance, tout 
en trouvant possible d'exprimer un, 
tel doute qui est sans rondement 
et en plus est incompatible avec 
la dignité de l'Union eovlétique,**- 
dit une déclaration du ministère 
soviétique des Affaires étrmngèrss, 
samedi.

"En dépit du point ds vue expri­
mé par la note turque, le gouvei^ 
nement soviétique maintient l'opi­
nion que, par des moyens con­
joints, la Turquie «t l’Union sovié­
tique peuvent obtenir la liberté (N 
la navigation, «vehanda, et aussi la Uécuritl des oKforar

Le bureau des Affaires étran­
gères dit que les propositions rus­
ses sont conformes aux principes 
des Nations-Unies.

Autre constitution 
française approuvée

PARIS, ». (C.P.) — L’Assem­
blée constituante a adopté une 
nouvelle constitution au cours 
d’une séance, avant l’aube, aujour­
d'hui, par uns forte majorité de 
440 à 106.

Le vote a été prie quelques heu­
res seulement avant que le gén. 
Charles De Gaulle nattaque la 
proposition dans uns allocution à 
Eptnal, dans les Vosges, et n'ex­
horte les électeurs a la rejeter 
dans un referendum qui sera tenu 
dans quinse jours.

On ne sait pas quel appui le 
chef du temps de guerre de la 
France peut rallier dans son oppo­
sition a la constitution puis-
Su'il a’est déclaré sans affiiiaton 

e parti depuis qu'il s’est retiré 
de la présidence intérimaire. La 

constitution a reçu les votes des; 
trois partis les plus importants, 
le Mouvement Républicain Popu­
laire du premier ministre Bidault, 
les communistes et les socialistes, 
représentant environ 90 pour cent 
de l'électorat français.

Les radicaux-socialistes du pre­
mier ministre d'avant-guerre, M.

Edouard Herriot, se sont pronon­
cés contre la constitution. Au 
nombre des "non”, il y avait ceux 
de M. Herriot, Edouard Daladlar 
et Paul Raynaud. Ont aussi voté 
contre la charte, le gén. Henri Gi­
raud, Michel Clémenceau, fila du 
premier ministre de la premlèra 
grande guerre, et un certain nom­
bre d'anciens ministres du général 
de Gaulle.

C'est le second projet de conatl- 
tutlon de la France. Le pramier, 
préparé par une léglslgtlon domi­
née par les communistes, a été 
rejeté par referendum, en mal 
dernier.

En vertu de la nouvalle consti­
tution, le président de la Républi­
que ne sera pas élu par auffrgffé 
universel, mais par une séance 
conjointe du parlement Son man­
dat sera de sept ans. R pourra étra 
réélu une fols. Le parlement 
composera d’une assemblée natio­
nale des députés, élus par suffra-
R universal et un conseil de ta 

puhllnue élu par un système 
compliqué de collège électoral. 

L’Aesemblée nationale aeula pour­
ra voter les lois.

A Ipiwal

De Gaulle critique 
cette constitution

EPINAL, France, ». (A.P.) — Le 
gén. de Gaulle a aujourd'hui con­
damné la nouvelle constitution 
française, déclarant qu'elle crée­
rait une France trop faible pour 
maintenir son indépendance dans 
une lutte contre l'Est et l'Ouest, 
entre la Russie et les Etats-Unis.

Le leader français du temps de 
guerre a demandé aux électeurs de 
rejeter la charte au referendum, 
dans deux semaines. Son allocu­
tion menace de provoquer une 
autre crise politique et une ruptu­
re possible du parti M.R.P. du pré­
sident Georges Bidault, qui se 
compose de factions pro et snti- 
de Gaulle. Si une telle rupture 
apporte assez de votes pour re­
pousser la constitution, une troi­
sième assemblée constituante serait 
nécessaire, et il est possible que 
le général de Gaulle revienne à la 
présidence intérimaire.

Dans son allocution, de Gaulle a' 
décrit le monde "comme dur et 
dangereux", dans lequel "le grou-
Eement ambitieux des Slaves, créé, 

on gré mal gré, sous la direction 
d'une puissance sans borne, con­

fronte automatique une jeune Amé­
rique pleine de rersources et qui 
vient de découvrir, à son tour, les 
perspectives d’une puissance guer­
rière".

11 a dit que l’Europe occidentale 
était au moins temporairement en 
ruines.

Etant donné ces circonstances, 
la Fiance et son empire "n’ont au­
cune chance de sauvegarder leur 
indépendance, leur sécurité ot leurs 
droit* à moins que l’Etat ne aoit

capable d’exercer une lourde et con­
tinuelle responsabilité dans une di­
rection déterminée, "a dit le gtaé- 
ral.

Le discoure était rempli 4a sem­
ble» allusions à l’avenir et dea re­
tours amers sur le passé. L’ancien 
président se prononce donc contra 
les deux tiers de l'Assemblé* qui a 
voté pour la constitution, que aeula 
Ira rndicauxtflocialistes et la droite 
ont désapprouvée. De Gaulle l'était 
tenu rigidement à l'écart dea af­
filiations de parti, disant que Mcat 
convictions sont les miennes at qua 
je n'ai aucun parti. Elle ne sont ni 
a gauche ni à droite.”

On connaissait ses objections à 
la constitution parce qu'il avait 
exprimé ses opinion! sur la char­
te cinq fols depuis sa démission 
comme président de la Franc#,- an 
janvier dernier.

La charte actuelle, a-t-il dit, "na 
répond pas aux conditions néces­
saires", parce qu'elle concentra 
trop les fonctions exécutlvea,. Ju­
diciaires et législative* du jgouvar- 
nement dans lee mains d'un seul 
organisme, l’Assemblée national*. 
De telles choses, a-t-il dit, "condui­
sent d'abord à l'anarchie et eneui- 
te à la tyrannie."

De Gaulle a durement attaqué 
ses critiques, la plupart de gauene, 
qui ont affirmé qu’il avait des am­
bitions de devenir dictateur, et 
avait employé la terminologla roy­
ale "nous", en affirmant :

"Nous avons reçu avec dédain 
l'Imputation ridicule d'ambitions 
dictatoriales que certains noua at­
tribuent." Il a fait observar que 
toutes ces allégations n’aValent pas 
leur origine en France. *
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Vains efforts pour 
obtenir de l'unité

Pas de dégits sérieux, 
!hier, pendant la tempête

ATHENES, 29. (A.P.) — L«* ef­
fort* du roi pcorgo II pour réunir 
le* parti* d'opposition ensemble 
ont été frustrés, aujourd’hui, lors­
que l’ancien premier ministre The- 
mlstocles Sophoulis. chef du parti 
libéral, a refusé de faire partie 
d’un cabinet ayant à sa tete le 
premier ministre Constantin Tsal- 
darls, chef d’un parti populiste. 1 
avait dit à Tsaldaris. a qui le roi

Le roi est retourné de son exil de 
temps de Kiinrrc à Londres, snm»^ 
di. En débarquant à Athènes d’un 
navire de Rucrte, il a été accueilli 
par une foule tumultueuse de mil­
liers de Grecs criant “Vive le roi".

Dans une allocution, samedi soir, 
le roi a dit: “Mon seul désir, c'est 
de voir la nation unie."

Sophoulis a critiqué le Reste du 
roi quand 11 a demandé à Tsaldaris

a demandé de former un nouveau do s’aboucher avec les' chefs de 
cabinet, qu’il n’en ferait pas partie, l’opposition comme représentant

du roi. Le porte-parole libéral a

Bel exemple 
donné aux 
industriels

A un moment où les bonnes rela­
tions entre patrons et ouvriers 
semblaient de plus en plus diffici­
les à établir, l’Association des ma­
nufacturiers do meubles du Qué­
bec a donné récemment, un bel ex­
emple au monde industriel. Sa sou­
venant que les grèves no sont pas 
seulement un handicap pour les 
manufacturiers et les ouvriers eux- 
mêmes mais aussi une menace 
pour l'organisation économique de 
la province et du pays tout entier, 
le conseil d’administration de l'As­
sociation n’a épargné aucun effort 
dans le but de trouver un terrain 
neutre sur lequel 11 pourrait ren­
contrer les employés et s’entendre 
avec eux au sujet de leurs pro­
blèmes mutuels. Cette politique n 
bien servi les deux parties en cause.

Grâce à cette llpne de conduite, 
le président de l'Association, M 
René Cloutier, de Québec, a pu an­
noncer récemment qu'une nouvelle 
entente avait été conclue entre les 
membres du district de Montreal 
de l’Association et leurs employés, 
qui appartiennent à la Fédération 
américaine du Travail. M. Cloutier 
a souligné que le principal avanta­
ge du nouveau contrat pour les 
ouvriers, qui est rétroactif au 1er 
août, est une augmentation de sa­
laires générale de 10 pour cent 
pour tous les ouvriers mis en cau­
se.

M. Cloutier a aussi appuyé sur 
le fait que le contrat signé a 
Montréal n’est en aucune façon un 
cas Isolé. Plusieurs autres con­
trats ont été signés avec les syn­
dicats catholiques nationaux et 
touchent les ouvriers de plusieurs 

dont Da-endrolts de la province 
veluyvllle, Beauharnols, Victoria 
ville, Montmagny, Rlvière-du-Loup. 
A Granby, l’Association fait affai­
res avec le Congrès canadien du 
Travail. Tous les contrats sus­
mentionnés ont été signés en ver­
tu de la Loi des relations ouvriè­
res de la province de Québec.

Fondée en 1913, l’Association des 
manufacturiers de meubles comp­
te maintenant plus de 50 membres
2ui se sont donné la main pour 

tudier leurs problèmes communs, 
régler leurs différends, donner une 
nouvelle impulsion à l’industrie et 
au commerce, assurer l’uniformité 
des méthodes d'affaires dans le 
domaine de la fabrication des 
meubles. L’Association a plusieurs 
autres buts dont l’amélioration 
des relations entre le patronat et 
le travail n’est pas le moindre.

L’Association des manufactu­
riers de ideublés est encore jeune, 
a dit M. Cloutier, mais ce qui a 
été accompli jusqu’ici nous donne 
toutes les raisons de croire qu’elle 
agrandira considérablement ses 
cadres. “Je crois que je suis jus­
tifié de dire que l’Association des 
Manufacturiers de Meubles non 
seulement survivra mais qu'elle 
est appelée à devenir une des plus 
puissantes et des plus influentes 
n-roclotlons de manufacturiers 
spécialisés dans cette province".

Usine achetée 
par Light Alloys

dit que le roi aurait convoqué une 
réunion de l'opposition pailemcn-, 
taire pour une discussion franche : 
des problèmes.

L'ancien premier ministre a dit 
qu'un gouvernement de coalition 
devrait être formé sans l’aide do 
l’cxtrcme-gauche, et qu'il était prêt 
à assumer la responsabilité de for­
mer un tel gouvernement.

Dans l’intervalle, des bandes hors 
la loi de “soldats de la liberté” en 
guenille mais bien armés, mépri­
sant l'appel d'unité du roi, ont 
poursuivi des attaques contre les 
lignes de chemins de fer et les 
communications entre Athènes et 
Sa Ionique et dans la région de La­
risa.

Environ 10.000 soldats de la li­
berté défiant le gouvernement 
royaliste régnent en maître dans 
la section montagneuse du nord et 
du centre du pays.

L'orage électrique qui s’est 
abattu sur la 'région dans la soi­
rée. hier, n’a pas fait beaucoup de 
dégâts, apparemment. La circula­
tion n’a pas été retardée nulle 
part et le éourant électrique’-n'a 
pas subi d'interruption.

Un seul incident est survenu 
dans la soirée et c’est lorsque le 
poste radiophonique CJAD a dû 
interrompre scs émissions. Mais 
on nous informe que, même dans 
ce cas. la tempête n'est pas en 
cause, l’équipement du poste ayant 
plutôt fait défaut.

L'Hydro-Québec, de son côté, 
nous informait qu'aucun trouble 
ne lui a été signalé durant toute 
la tempête.

Noirs vs 
Blancs

29. (A.P.) — 
été Incar-

PHILADELPHIE,
Un nègre de 32 ans 
céré sous une accusation d’homl 
eide, aujourd'hui, À la suite d'une 
querelle, dans le nord de Philadel­
phie, dans laquelle un homme 
blanc a été tue et une vingtaine 
d'autres blessés, hier soir.

Le magistrat Benjamin W, 
Schwartz a ordonné que Thomas 
Lockhart, de Philadelphie, soit in­
carcéré à la suite d’une comparu­
tion à la cour de police. Il a aussi

Clause imposée à la 
Roumanie et l'Italie

PARIS, 29. (A.P.) — Dédaignant | pays, sans tenir compte de leur sl-
l'oppositlon russo-slave, des commis­
sions de la conférence européenne 
de la paix ont nuiourd'hui approuvé 
le principe de “clause de la nation 
In plus favorisée” dans les traités 
de paix Italien et roumain.

tuation géographique.
La commission économique ita­

lienne a rejeté par 12 voix contre 
six, des propositions soviétiques vi­
sant à exempter les monopoles pu­
blics de “toute clause de la nation

Une telle clause forcera l'Halie et la plus favorisée''.
la Roumanie A accorder dee privilè­
ges commerciaux égaux à tous les

Me B. Michaud 
est décédé 
hier, à Québec

QUEBEC, 29. (Du correspondant 
du Canada). — M. Benjamin Mi

Puis, par un scrutin analogue, 
elle a, avec l'appui de la Grande- 
Bretagne des Etats-Unis et de la 
France, appuyé une clause stlpu 
lant que le principe de la nation la 
plus favorisée devrait être respecté 
par les monopoles partout où la 
participation étrangère «st per­
mise.

A la commission économique desque
Balkans et de la Finlande, les
Russes ont parlé en faveur de l'oc­
troi, aux pays voisins, de droits 
spéciaux dans l'économie roumaine.

chaud, ancien sous-ministre de la^ délégués se sont toutefois pro-
Voirie de la Province de Québec, 
est décédé aujourd’hui à l'Hôtel- 
Dieu après une brève maladie. Bien 
qu'il fut légèrement souffrant de­
puis deux semaines, rien ne faisait 
présager une fin aussi soudaine. 
Samedi après-midi, li se sentit as­
sez gravement malade pour appe­
ler son médecin, le Dr André Si­
mard, son cousin, qui le fit trans­
porter d'urgence à l'hôpital. Mal­
gré tous les secours de la science, 
son état s’aggrava d’heure en

ordonné que 10 autres soient tenusiheure et, à 3 heures, ce matin, Ü

Un appel de M. I. 
Burnada à tous les 
Canadiens français

sous un cautionnement de J300 
comme témoins.

Harry Ulmer, 32 ans, est mort 
dans une mêlée générale entre les 
blancs et les noirs hier soir. Les 
détectives ont dit que d'autres 
hommes et jeunes gens avaient 
été brisées sur la rue Hope, occu 
pcc surtout par des nègres.

La Fédération' canadiennc-fran- 
çaisc de la Colombie Britannique, 
au cours de son 2è congrès qui cutj 
lieu à New Westminster, affirma 
sa volonté inébranlable de tout1 19 *
faire en son pouvoir pour alder lcs|M ACCUS6S

1,000,000
nôtres, au nombre de 50,000 en 
Colombie-Britannique, à conserver 
intact le dépôt de l’héritage catho­
lique et français à cet avant-poste 
isolé.

Une paroisse canadienne-fran- 
çalsc vient d’être rrcce par Son 
Exc. Mgr W. M. Duke qui la con­
fia au R. P. Henri Meek, de la 
Congrégation du Saint Sacrement.

Nous savons que nos compatrio­
tes des régions do l'est conscients 
de nos luttes, de nos difficultés, 
des écueils qui nous environnent, 
et de nos ardents espoirs, nous ac­
corderont leur union fraternelle 
pour l’accomplissement de l’oeuvre 
qui nous est chère à tou», déclare 
M. I. Burnada, secrétaire général 
de la Fédération canndiertno-fran- 
çaise de la Colombie-Britannique.

La vaste besogne 
des employés des 
ateliers du C. N.

La Corporation des biens de 
ruerr* a annoncé samedi que la 
’Jght Alloys Ltd., de Renfrew. 
Ont., la première entreprise cana- 
Renne k manufacturer des pièces 
»n alllag'’ i magnésium pour 
’aviation utres usages spécia- 
.isés, s r l'usine de guerre à 
Renfrew t ^ .es pièces pour les en­
sembles “Aside’’ étaient fabriquées

Construits par la Ottawa Valley 
Packing Co. et utilisés d'abord 
comme un abattoir puis comme un 
entrepôt frigorifique, les bâtiments 
•t le terrain furent expropriés par 
e gouvernement fédéral en août 
l“42 et convertis en manufacture 
le pièces détachées pour “Aside" 
(détecteurs contre les sous-ma- 
rlns).

Light Alloys Ltd. fut Incorporé 
•n 1943 avec des capitaux cana­
diens pour répondre au besoin en 
alliacés spèciaux de 'magnésium 
auparavant Importé des Etats- 
Unis.

La compagnie, à la longue, em­
ploiera un personnel de 90 à 95 
employés dans ses bâtiments non- 
/ellement achetés. L’édifice à deux 
Rages est construit de brique et 
*epose sur des fondations de béton 
irmé et a une superficie de plan- 
•her totalisant 23.976 pieds carrés.

Les employés des ateliers du Ca­
nadien National accompliront, cet­
te année, le plus important' pro­
gramme de leur histoire, a déclaré 
M. A. C. Melanson, gérant des 
travaux aux ateliers du Canadien 
National à la Pointe . St. Charles, 
devant les membres du Staff Ser­
vice Club réunis à l’hôtûi Mont- 
Royal.

"A la fin de cette année, il aura 
été manipulé plus de 12,000.000 de 
pièces de materiel aux ateliers de 
la compagnie, soit io plus grand 
nombre jamais manipulé en une 
seule année, "a «jouté M. Molan- 
çon, “mais cet important travafl 
aura été accompli avec encore 
plus d’habllctô que par les années 
passées".

Parlant du système employe 
dans les ateliers du Réseau natio­
nal. système qui a. été copié par 
nombre de compagnies de chemins 
de fer. tant dans l’empire qu'aux 
Etats-Unis. M. Melanson n fait re­
marquer que près de 60 pour cent 
du personnel surveillant choisi 
parmi les 25,000 employés du ser­
vice de la mécanique sont des Jeu­
nes gens qui sont entrés au ser­
vice de la compagnie comme ap­
prentis.

M. S. J. Irwin, président du club, 
a présenté le conférencier qui a 
été remercié par M. Horace E. 
Brown, vice-président et gérant 
général de la Superheater Compa­
ny Ltd.

Mme Alphonse Morin, 
fille d’un ancien maire 
de Montréal, est décédée

NUREMBERG. 20. (A.P.) — Ja­
mais, à travers l’histoire, autant de 
personnes n’ont été impliquées dans 
l’issue d'un procès qu'à celui qui 
vient de se terminer contre sept 
niganisntlons nazies jugées par un 
tribunal militaire International.

Aucune évaluation n’est possible 
à déterminer, mais une autorité a 
estimé qu’au moins 1,000,000 d'accu­
sés possibles ont été mélés & ce 
procès.

Ces accusés sont d’anciens mem­
bres de la garde d’élite, de la police 
de scout lté. do la gestapo, du per­
sonnel général et du haut comman­
dement. du cabinet du Reich, des 
corps dirigeants politiques et des 
chemlsns brunes" de Hitler.

SI, lorsque le tribunal aura rendu 
son verdicts les organisations sont 
trouvées coupables, cela ne veut 
pas dire que chacun des ces anciens 
membres sera puni immédiatement. 
Cela signifie que. dans toute cause 
future ou un ancien membre subira 
son procès pour crime de guerre, 
on ne reviendm pas sur les ques­
tions en Jeu au cours du procès 
général.

M. A. Croulx est 
décédé samedi

Nous avans le regret d’annon­
cer la mort de 31. J.-Adolphe 
Groulx, survenu samedi, le 28 sep­
tembre, à l’hôpital Notre-Dame-de- 
l’Kspérance. à l'âge de 61 ans et 
2 mois, après une très courte ma­
ladie.

Le défunt laisse dans la deuil 
cinq enfants: Jpanna, Florence 
(Mme Dr. R. Martel, de Ste-Marti- 
ne) Aline. Jean et Rodolphe. Son 
frère M. Joseph Groulx, sa soeur 
Mlle Marie-Reine Groulx, son* gen­
dre, le docteur R. Martel de Ste- 
Mnrtine. et deux petits-enfants, 
André et Yvette Martel.

M. J.-Adolphê Groulx était avan­
tageusement connu dans le com­
merce des ornements d'église, 
ayant été directeur do la maison 
Bertrand. Foucher. Bélanger Inc. 
do Montréal do 1916 jusqu’à jan­
vier 1946 alors qu'il fondait avec 
M. Georges Schaefer, Les Ateliers 
d’Art Liturgique Enrg. de la rue 
St-Jacques.

Les funérailles auront Heu mar­
di le 1er octobre à 9 heures en 
réélise de Ville St-Laurent.

Prière de ne pas envoyer 
fleurs.

de

IBERVILLE. 29. (Spécial au 
Canada) — Mme Alphonse Morin, 
née Rachel Villeneuve, épouse de 
feu Alphonse Morin, ancien pro- 
tonotalre du district de St-Jean- 
Ibervillc. et fille de l’hon. sénateur 
J.-O. Villeneuve, ancien maire de 
Montréal, est décédée aujourd’hui.

Los funérailles auront Heu mer­
credi matin, à Iberville. L'inhuma­
tion se fera au cimetière de la 
Côte-des-Neiges. à Montréal. La 
dépouille mortelle est exposée en 
chapelle ardente, 27, 1ère rue, à 
Iberville.

Au prochain 
dîner de U 
jeune Chambre

BIJOUTIER M

HORLOGER

Diamant — Montres — Nouveautés

434 est, rue Beaubien — Montreal 
DO. 7023

L-3 comité des cliniques et di- 
ners-forum organise un diner-fo­
rum ayant comme sujet “Quel est 
le meilleur médium de la publici­
té? La radio ou la presse?"

Cet événement aura lieu Jeudi, 
le 3 octobre, à 6 h. 30, à l'hôtel 
Windsor.

La radio sera représentée par 
Paul Langlals et la presse, par 
Roland Beaudry.

L’organisation est dirigée par le 
président du comité, Charles- 
Edouard Bertrand.

On verra à la table d’honneur, 
en plus des personnes mentionnées 
plus haut, les rédacteurs en chef 
de tous les quotidiens et les di­
recteurs des postas de la radio 
française, à Montréal.

succomba à une crise cardiaque.
Ben Michaud, avocat, musicien, 

poète, était une des plus belles In

nonces contre ces dcm.vides rus­
ses

La Commission italienne a de plus 
approuvé une clause autorisant les 
puissances alliées à se saisir, à ti­
tre de réparations, de propriétés 
italiennes à l'intérieur de leur ter­
ritoire, apres avoir approuvé, par 
14 voix contre six, un amendement 
australien mettant à l’abri d’une 
telle confiscation les droits littérai­
res et artistiques.

Un amendement ukrainien visant 
à l’exemption des brevets indus­
triels a toutefois été défait

Samedi, la commission italienne
telligences, un des esprits les plus'5nnfr££r?i^nt i’1 JiRne “Jfar4Sai*c” 
subtils, un des hommes les plus T etUrCcultivés au Canada français. Mais.! 1Italle ct ln Yougoslavie. 
par modestie, il s’était dérobé à' ^ ^
la brillante carrière artistique que 9 9 9 Le Montreal Ct le
scs talents lui permettaient de 
donner à son pays. Quelques-uns 
de scs poèmes, qui ont paru dans 
une anthologio dont Jules Fournier 
fut le compilateur, ont révélé au 
monde des lettres cet écrivain dé­
licat. Il est l’auteur du livret d'un 
opéra, le *Rajah'\ musique * de 
Joseph Vézina, interprété

Louisvillt ont une...
(Suite de la premitre page)

grand succès en 1910.'On l’a&en- cst .un. P*u Plu» .grand...
tendu autrefois à la basilique No­
tre-Dame où il remplaçait quelque­
fois à l’orgue Gustave Gagnon, et 
on a pu apprécier scs talents. Mais 
par humilité il fuyait la renommée.

Né à St-Jean-Port-Joll, comté de 
ITsIet. le 16 mars 1874, fils d'Arsè­
ne Michaud, avocat et registra- 
teur, et d’Emma Casgrain. fille du 
seigneur de la Rlvlère-Ouelle. Ben­
jamin Michaud fit ses études au 
collège de Lévis, au Petit Séminai­
re de Québec et à l'université La­
val. Admis au Barreau en Janvier 
1897, 11 exerça sa profession d’avo­
cat pendant quelques mois puis il 
entra dans le service administratif 
de la province en qualité de secré­
taire particulier de l’hon. Gilbert 
Miville-Dechêne, ministre de l’Agri- 
culturo dana le cabinet Marchand.

Promu à un haut poste à l'agri­
culture. il fut plus tard chargé de 
l’organisation du système des 
bonnes routes dans la province qui 
était aous la juridiction du ministre 
de l'Agriculture. En 1914, il fut 
nommé sous-mlnlatre de la Voirie à 
la création de ce ministère avec 
comme premier titulaire l’hoq. J.-A. 
Tessier. En 1921, lorsque l’hon. J.-L. 
Perron était ministre de la Voirie, 
M. le sous-ministre Michaud fut at­
teint d’une maladie qui l'obligea à 
s’éloigner de ses devoirs et donLil 
triompha heureusement en pan 'de 
temps. Mais la crainte de ne pou­
voir donner A la province tous les 
services que l’on attendait do lui 
le décida à prendre sa retraite. A 
la Voirie, Il avait eu le temps 
d’ébaucher un grand *plan, de tra­
cer les routes de l’avenir, de réali­
ser de bons projets. Il laissa aussi 
la réputation d’un administrateur 
compétent et d’une scrupuleuse in­
tégrité.

Depuis vingt-cinq ans, il vivait 
dans sa retraite, philosophe, cau­
seur étincelant mais aimant la soli­
tude, préférant les beautés de la 
nature à la compagnie des hommes 
dont U ne put jamais comprendre 
la vanité.

Vente de charité en 
faveur des infirmes

M. Michaud avait épousé, le 7 
octobre 1897, Mlle Corinne Le­
gendre, fille de Napoléon Le­
gendre, homme de lettres, qui fut 
la douce compagne de sa vie et 
vers qui va en ce moment la sym­
pathie de tous les amis du cher 
disparu.

Un frère, M. Thaddée Michaud, 
ancien gérant général de la Régie 
des liqueurs à Montréal, et deux 
soeurs, Mme Alexis DcRousselle et 
Mme Arthur Duval, ont précédé M. 
Michaud dans la tombe.

Notre éminent concitoyen laisse 
pour le regretter son épouse, Mme 
Rcnjajnln Michaud; son beau-frère, 
l’hon. Juge Ferdinand Roy, Juge 
en chef de la Cour dea magistrats 
de la province de Québec, doyen 
de la faculté de droit de l’univer­
sité Laval, qui fut son confrère de 
classe au Séminaire de Québec; 
sa belle-soeur, Madame St-Geor- 
ges Legendre; plusieure neveux 
parmi lesquels Son Excellence Mgr 
Maurice Roy, o.b.e. évêque de Trois- 
Rivières, M. Pierre Michaud, de 
Montréal etc. Il était le cousin de 
feu l’hon. Maurice Dupré, ancien 
solliciteur général du Canada, de 
feu le Dr Arthur Simard, ancien 
professeur à l’université Laval, de 
feu C. Jos. Simard, ex-sous-secré 
taire de la province, de Mlle Jean­
ne Dupré, Mme Gérald Monaghan, 
de Québec, du lieut-col. Paul-M. 
Dechêne, etc

Les obsèques auront Heu mer­
credi matin, à 9 h., en l’église de 
St-Domlnique. Le cortège se for­
mera au domclle du défunt, 305, 
Grande Allée.

8oni*lloM*ll9
PturLts Enrhumes

Ou
Un soulagement rapide des éternuements, 
de l’cnchifrènemcnt, de l’obstruction dus 
au rhume—voilà ce que vous cherchez. 
Essayez le Va-tro-nol—quelques gouttes 
dans chaque narine. Vous serez enchanté 
du soulagement 1 Employé à temps, il aide 
aussi è empêcher bien des rhumes de &c 
déclarer. Essayez*en ! Voyez le mode d'em­
ploi dans le dépliant.

SpÉClAl| 
*•» 'touffes k
double effeÿ

«P/dem.nte, 
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du man
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VICKS VA-TRO-NOi.

La vente de charité organisée 
chaque année par les dames de 
T'Assoclation catholique de l'aide 
aux infirmes" est fixée nu jeudi 
quatorze novembre prochain. Cette 
fête de bienfaisance aura Heu. 
comme d'habitude, à l'hôtel 
Queen’s, de deux heures do l'après- 
midi à onze heures du soir nu béné­
fice du foyer et des ateliers pour 
Infirmes, filles ct garçons, enfants 
ct adultes. ,

Quatre hommes blessés, 
samedi, dans une bagarre

Quatre hommes ont été blessés 
dans une bagarre qui a éclaté 
dans la rue Frontenac, en face du 
no 195K, samedi soir, vers 11 h. 30, 
on ne sait trop à quel sujet.

George WasskO, 55 ans. 6389, rue 
Hurtcau, a été admis à l’édifice 
central do l'hôpital Général et plus 
tard transféré à l'Institut neuro­
logique, souffrant d’une fracture 
probable du crâne. D'autres ont 
été hospitalises ù l’édifice central, 
blessés qu’ils étalent aux épaules, 
nu visage ct aux bras, mais Ils ont 
clé libérés dès hier. I.e quatrième 
n été admis à l'hôpital Notre-Da­
me et libéré hier également. Il 
souffrait de contusions multiples 
aux mains et au visage.

Pai do politique 
pour Eisenhower

Le Parkwayfleld, terrain des Co­
lonels, est un très beau terrain de 
baseball... H ressemble beaucoup 
à celui des Royaux à Montr

La clôture de droite est à plus de 
350 pieds, tandis que celle de gau­
che est à 330 pieds... Cela n’a pas 
empcché Les Burge de cogner 
deux circuits dans la droite, sa­
medi soir, comme on l’aura vu 
dans le compte rendu de la joute 
en question... L’on fait très bien 
les choses, ici... Ainsi, avant le 
début de la partie, on nous fait 
entendre le “God Save The King", 
chanté par une chorale de Mont­
real, nos bien connus “Disciples de 
Massenet", des voix parfaites, ni 
plus ni moins... Ce qui est plus, 
cet hymne est joué au complet 
"trois minutes" pas moins, et il 
nous a fait plaisir d'entendre la 
foule de plus de 13,000 amateurs, 
samedi soir et. cet après-midi, ap- 
p audir cette chorale montréalaise 
dirigée par Charles Goulet et qui 
compte parmi ses membres plu- 
sieura de nos amis et amies... Au 
fond du terrain, au champ centre, 
on a vu aussi, le drapeau canadien 
flotter tout a côté du drapeau amé­
ricain. Cest dire que les Montréa- 
ais sont vraiment les bienvenus 
ici... Nous n’avons pas encore, 
dans nos nombreux voyages aux 
Etats-Unis, visite une ville où la 
population est aussi hospitalière.. 
C'est pratiquement le bon vieux 
Quebec, quoi!... Partout où nous 
allons, (les joueurs, les officiels et 
les Journalistes) nous sommes re­
çus a bras ouverts... Ça fait tou­jours plaisir, n'est-ce pas ?...

L« parc des Colonels peut loger 
près de 14,000 amateurs... Puis- 
qu on est dans le sud. les nègres 
ne sont pas admis dans les estra­
des générales... Us «mt leurs pro­
pres estrades, soit les “bleachers" 
du champ gauche... Cet endroit 
était naturellement rempli à ca­
pacité, samedi ct aujourd’hui, car 
î,®“* Qoira de Louisville, de 
1 Etat de Kentucky et des Etats 
environnants, Missouri Indiana, 
Illinois ct quelques autres, voulu- 
rent profiter de l'occasion pour 
voir leur compatriote Jackie Ro­
binson a l’oeuvre... Jackie eut une 
curieuse de réception quand il sc 
présenta au bâton une 1ère fols, 
samedi soir... Il fut hué et applau­
di tout a la fols... Nous devons ad­
mettre qu'il fut peut-être plus 
hué qu applaudi, ce qui ne nous a 

fait trop plaisir... Mais que

Un python comm* collior Bulletin météirnlngifR
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Région de Montréel : nuageux deve­
nant plu» cla'f dar» l'aptét-midi; p!ut 
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DECES
— A Montréal, le II 

aeptembre l'*44. est décédé M. Jo- 
xeph-AvIU Uagnon, inspecteur à le 
Banque Provinciale, époux de Co­
lombe Prunelle. Lee funéralllex 
auront Heu mardi, le 1er octobra 
1946. La convoi funèbre partira dea 
xalonx de la Société Coopérative, 
No 302 est. rue Ste-Catberlna. A A 
heures, pour ae rendre à l'éclla* 
Kte-Mndelelne, où le sarvlce aéra 
célébré A 9 h. 30 a.m., et de U AU 

i cimetière de U Côto dea Neiges, 
l’ileu de la sépulture. Parents et amla 
sont prié* d'y assister sans autre In­
vitation. ItalHement A l’angle des 
rues Bernard et Outremont.

Gllins. — A Montréal, A l'hApltal 
St. Mary, le 36 septembre 1944, «ft 
décédé Benjamin George Ulbba, 
époux blen-.ilmé de Carlins Moisan. 
Les funérailles auront lieu mardi, 
le 1er octobre 1946. Le convoi fu­
nèbre partira des salons Thoma* 
Kane Inc.. No Û301 blvd Décarie, 
pour se r< ndre A l'église St-Psscai 
Baylon, où le service sera célébré A 
8 hrures H.m.. et de IA au cimetière 
de la Côte des Neigea, Heu de la 
sépulture. Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre Invi­
tation.

Les pythons sont les géants des serpents, mais M. Brian Smith, 
de Londres, est loin d'en tenir compte puisqu'il les considère comme 
des animaux domestiques. On volt, ci-haut, M. Brian absorbé par 
la lecture d'un volume, alors qu'un de ces dangereux reptiles lui 
sert de collier. Les voisins de M. Brian Smith s’habituent, dit-on.

On accepte, à la conférence Oe 
la paix, un 1 ' canadien

GRUILX. — A l’hApita! Notra- 
Dame-de-l'K»pérancc, de Vlite St- 
Laurent, samedi le 28 septembre, 
est décédé. A l'Age de 61 ans ct I 
mole. M. J.-Adolphe Uroulx, époux 
<le feu Jeanne Marion. Les funé­
railles auront lieu le 1er octobre A 
:• heurts. Le convoi funèbre partira 
des salons J.-ltémi Deslauriers, 232, 
rue Principale, ville Saint-Laurent, 
pour sc rendre A l'église et d* IA 
au cimetière paroissial. Parents at 
umis sont priés d'y assister sans 
autr* Invitation. Prière de ne pas 
envoyer de fleurs.

A N N O N C I

PARIS. 29 (C.P.-Câble) — Le 
ministre de la Santé, l’hon. Brooke 
Claxton, a déclaré aujourd'hui que 
la délégation canadienne à la con­
férence de paix a accompli “une 
des plus grandes tâches, au cours 
de cette conférence”.

Le ministre a fait cette déclara­
tion lors de l'adoption d'un amen­
dement canadien prolongeant. dei*ur 
18 mois à 3 ans. les ententes com­
merciales de la “nation la plus 
favorisée" avec ITtalie.

Cet amendement vient en con­
travention avec une entente des 4 
puissances.

L’amendement a été voté par la 
commission économique italienne 
de la conférence, par un vote de 
12 à 8. Cet amendement avait été 
proposé par Dana Wllgress, am­
bassadeur canadien en Russie. Un 
des facteurs les plus frappants a 
dit M. Claxton fut le vote polo­
nais. favorisant l'amendement qui, 
selon la majorité, développera le 
commerce et la prospérité comme 
base de paix.

Maintenant! plus 
d’ennui avec les 
dentiers du bas qui 
font du jeu!
a »__ 4 Â a -_— a

Russie, c’est-à-dire la Bylorussle, 
l’Ukraine, la Tchécoslovaquie et la1 
Yougoslavie, ont voté contre l’a-' 
mendemenL

M. Claxton a exprimé l'opinion »»«♦ W M* v« Asseisw qal 6—t
que les discussions, au sujet dc| 4m ira — Stora afgsat «Maint
procédures au cours des asalscs.vo» dsnbers du bas vous incommod*nt-IW 
actuelles, vont abréger la confé- Awz-vou» mal aux gencive»? De» percaiiee 
rence de paix la plus importante de nourriture te gliusnt-elles tous voe 
sur l’Allemagne. On a rapporte dentier* ^ ?
par ailleurs que le conseil des m*-.Su^z^eïei^iede ofutdîn nlstres des Affaires étrangères se ^i|,ion £ p^ne» et eS^ez Stszaî î 
propose de se reunir en novembre tube d’edhwif qui tiendra en place voe 
pour jeter les bases de la confé- dentiers du bas (et ceux du haut), avec 
rence allemande et que l’expéricn- un surplus de confort, non pas pour quel- 
ce acquise à Paris servira à apla- '•‘«f:
nir les problèmes de procédure Tfo.ïo àe sïeie'.
à ne considérer que les questions piaiMnt, fecile A employer at ga-
fondamcntales. ranti, A votre pharmacie. Immédiatement i

C’était la première fois qu’un sa­
tellite russe votait contre la poli­
tique de l’U.R.S.S. Le vote fut plus 
considérable que pour tout amen­
dement contre une décision de la 
Russie, le Royaume-Uni, les Etats- 
Unis et la France. Les autres pays 
qui, habituellement, appuient la

Conférant* du Dr Lojay 
sur l’électrochoc

La Faculté de Médecine a le 
plaisir d’annoncer que le docteur 
Jean Delay, professeur de psychia­
trie à la Faculté de Médecine de 
l'université de Paris, fera une con­
férence sur: "L’Electrochoc et les 
régularisations psychologiques ", 
mercredi matin, le 2 octobre, à 
9 h. 15, à l'hôpital St-Jean-de-Dieu.

pas
voulez-vous... Le sud est le sud... 
Jackie a très bien joué tout de 
meme et il a fait un fameux ar­
rêt au champ recevant alors quel­
ques applaudissements... H nous a 
fait exerêmement plaisir, de lire 
dans le journal local de ce matin 
cc? .710t•', du chroniqueur de ba- 
seball, Tommy Fitzgerald, du 
Courrier-Journal’’, à l’adresse de 

Robinson: "Jackie a accepté ces 
huées de façon fort gracieuse et 

toujours conduit comme un 
gentilhomme parfait durant la
Îartle entière"... Nous avons parlé 

Jackie après la joute et lui
avons demandé ce qu’il avait à rfl- 
re do la réception qu’on lui a fai­
te... Jackie. toujours aussi poli et 
modeste, nous déclara: “Cela n'est 
pas très Important. On ne peut re­
faire le monde. Ce qui comnte 
pour moi, est que le Montréal l’a 
emporté. C’est tout ce que je dé­
sirais ... Bien parlé Jackie..

Au sujet des noirs, nous disions 
cl-dcssus que l’endroit qui leur est 
reserve, dans le champ gauche, est
toujours rempli à capacité...' De 
fait, la loge des journalistes, ict, 
sur le toit du Parkwayfleld, on 
peut voir plus de 1.000 noirs Ins- 
talléii *ur les toits de maisons en- 
vlronnantes, même sur des wagons 
de marchandises (Il y a une vole

«îï'.Fftït Mm, Benjamin MU Û7le„'0nu.1 Vor|ir',>t.o‘îULïïdIc!L®ù
chaud et tous les membres de la 
famille d'agréer l’expression de 
nos sincères condoléances dans 
leur grand deuil.

L’aéroport de 
Gander, remis 
à Terre-Neuve

peuvent voir leur idole à l’oeu­
vre car Ils ne peuvent trouver ad­
mission Ici ailleurs que dnns les 
bleachers” de gauche qui se rem­

plissent plusieurs heures avant la 
pnrtlo... Le tableau Indicateur des 
Colonels est le meilleur que nous 
ayons vu encore... Il n'est pas le 
plus moderne, mais 11 est certaine­
ment de façon à renseigner sur 
tout... Ainsi, les coups sûrs frappés 
durant la partie sont enregistrés 
sur ce tableau à mesure qu’ils sont 
frappes... Une excellente chose 
pour les spectateurs présents.... II

OTTAWA. 29 (C.P.) - L’aéroport ?,UnInî rnftt,aô« ,cl
lo Gander, vaste hase aériennu de v',. , ct ,0 t®rnP" était encore
[’erre-Neuve où le Canada n déport-'?. . , f°11 vert une doml-hcurc

do
Terre-Neuve où le Canada n dépen-- .......... ......sé 315.000,000 pendant la guerre, a|avnnt la Joute.... Chose assez ex 
été remis à Terre-Neuve, mois jei^raord,nn*r^, Hunnd on fit Jouer la 
Canada peut en reprendre le con-,, c„nrn*!r'rnln® bien connue et 
trôle, en cas d'urgence. „ nmcnt ^or*: populaire Ici.

Le ministre nux Affaires étrnr.-lT/ho bun Shines Bright on my OM 
gères le t. hon. St-Laurent, a révélé ! Kentucky Home" le soleil npnnrut 
c« transfert a la Chambre dos Corn- r°mme par enchantement... Et II 
munes en mal dernier en annonçant|brille depuis... Ln pnrtlo (raujoui- 
que le Canada avait assumé une d’hul. (dimanche) fut retardée de 
plus grande responsabilité pour la plus de 20 minutes... 1* commis- 
défense du continent noru-arnéil- snlre pour la petite série. Vinrent 
caln qu’nuparavnnt, en vertu des Jnmlcson, représentant du Juge 
termes d'uno entente entre Terrc-iBrnmhnm. a suspendu le gérant 
Neuve, le Canada ct la Glande- Harry Lclbold Indéfiniment pour 
Bretagne. 's’êtrn conduitt de façon non res-

Les autorités ont rappelé l'entcn- nertueuse envers les arbitres dan- 
te. après qu'une dépêche do Bt. la imite de samedi... Il fut chassé 
John, samedi, eut rapporté que Te*- ri,t terrain quand il fit son apnat l-

Prince é Québec
NEW-YORK, 29. (A.P.) — Le 

prince Charles de Bar, archiduc 
d’Autriche, est arrivé ce soir par 
•«vini d'Amc’crdam en route pour 
Québec où 11 visitera l'ex-impéra- 
trire Zita d'Autriche.

Le prince se propose de rester 
3 ou 4 mois à Québec. Ensuite il 
1rs en France pour un temps indé­
fini.

Constructeurs
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I

re-Neuve avait acquis l'aéroport 
de Gander du Canada pour $1,000, 
000.

Les autres points do l'entente 
sont que le Canada a un bai) de 99 
ans et peut opérer l’aéroport pour 
des huts militaires.

tlon avant la Jouto d'aujourd'hui, 
mois il arriva que les Colonels ne 
voulurent pas jouer sans leur gé­
rant... On réussit a s’entendre tou­
tefois et la partie débuta à deux 
heures et vingt nu lieu de deux 
heure®... La suspension de I.rlbold 
•> dû être révoquée car il fu* à ■n*’ 

nste «ur 1" ligr'* du 3e d'TPOtFRANCFORT. Allemagne. 28.
• A.P.) — ,Le gén. Eisenhower a un poste politique. On l’avait mrn- toute la partie.... Et sur ce, à de 
dit aujourd'hui qu’il n’étalt, ay-|tionné. comme ambassadeur en main, alors que nous vous parle-
4* « • «o rtevo/i ra 4 rsiirtnltem fstl'il «a ■ ■ 11 wa A ' *■ a H A _ R r ftf 9 frM A i a. m h Am 1 ~ i i • 4 m rl m laltwll anl«>

EATON Ouvêrt 4m lundi «u v«*4r*4i, 4« 9 h. 30 é 5 b. 
U ïameéi, d« 9 h. 30 i 1 h.

30

V: *
^ -

<

CINQ MEUBLES POUR LE BRIDGE
SPECIAL LUNDI, 

jour d'aubaines 21.95
Vraiment commodes dans les foyers où l’on joue beaucoup aux 
cartes. Ces meubles sont robustes, compacts, se plient facilement. 
Cadre noir et cuirette rouge. Table et quatre chaises.

M«ublN, «u septième

«'T. EATON C?.™
or MONTACAL

45554
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Au Kiwanis
Cfmci et multiplie» Une transfusion

Comment l’armée a 
au peuplement du lilord-Ouest

I* ■ugent \V D Jotpemon, dejrostf dr* radio-communications du 
Regina, membre du .ervice des j Nord-Oue.t et du Yukon.

„ irnrumtMi.ni
mi, canadienne, ee.t engase vo-| Ullr def ral<()ns pr,„clpo!c, nul 
lontairement à servir dm» le» ter- ruotivent la tournée du major-géné- 
ritoire» du Nord-Ouest, et vient j rai F. F. Worthington, C.B., M.C.,

à Pmvifirnre* il fut M dan• quelque douze petite»d arriver a Fort Providence, il tuiivHlrg du ,ud de colomble-britan-
aurpris d'apprendre l'influcrt- niqUe> est l'exposée de» projeta rela- 
ue pouvait avoir l'arrivée de^îf» aux activité» de l'armee de ré-

Me Robert T. EImhi. clief, à 
Washington, des bureaux de 
-Time'* et 4e “Ure”, qui sera le 
conférencier au prochain déjeu­
ner du Club Kiwanis de Mont­
réal, Jeudi, le S octobre, à l'hôtel 
W’iBdaor. 31. Elson parlera de 
la reaponsablllté de la presse, 
aujourd'hui.

très
ce que ._____ ________ ___ ________________
son épouse et de son fil» de deux | gerve dans chacun de ce» endroit», 
ans »ur la statistique de la popu-'l.e général Worthington, accompa- 
Intion locale. I^i population dans'gué de son épouse, a quitté son 
le nord peut fluctuer très facile-. quartier général le 23 septembre, 
ment et l'arrivée de Mme Jorgcn-|ct s'absentera pendant une srmni- 
ton, que ce militaire avait î pu usé ne pour visiter les douze munkipa- 
en Angleterre, a doubl la popu- ütép en question.

>n féminine de race blanche Le général veut former des coml-lation
dans la localité.

Ce n'est pas tout. Le jeune Jor­
genson double également la popu­
lation des enfants de race blanche 
à Fort Providence. On ne saurait 
dire ensuite que l’Armée ne contrl- 

! hue pas a peupler le nord-ouest.
Le sergent Jorgenson fait partie 

du service permanent des liaison 
et transmissions et occupera un

tés civils dans les localités

Prink ‘ , ' ferroviaire; 
les mêmes peu 1039,au Canada

guerre, les chemins do' “La Grande-Bretagne peut se ré- 
fer britanniques se »ont efforcés de clamer d’avoir été un pionnier dans
conserver dans le domaine techni- le domaine de la coordination des 
•ju*. de» llena étroits avec les che-| facilités de transport par rail et 

a.r.-«!îL^TjIïer' ^‘n l®2.*1,un par pneu et durant la guerre, en 
*c,r-r,0\ia r?S dépit des bombardements, du trans­

ît P°n d” militaires et du matériel
rte render U “f " de Pierre P«ur les forces alliées.
■sble leurs contacts d’avant-guerie,>hli^i^nd!,lef<le J,*r*onn*,< etc-> 
les chemins de fer britanniques ont d10ol.f*r Jîri‘anniqucs ont
délégué auprès des chemins de fer at'P°clations avcc
canadiens et américains le chef de Le" de .tr?n*P0''t Par
ce service, M. C. E. R Sherrington,, S0,0"8' finalemcnt. les chemins 
O.B.E.. M. C. Parfaitement au cou- de fer et leJ compagnies de trnns- 
rant des problèmes du transport P01-1 Par camions en sont venus à 
au Canada. M. Sherrington, au an compromis et 1rs représentants 
cours d’un Interview, a parlé des dea dcux parties intéressées sou- 
problèmes auxquels ont actuelle- mettaient nu ministre du Trans- 
ment à faire face les compagnies ; P0.rt< au mois de juillet dernier, un 
de transport en général. Il a déjà1 mémoire par lequel l'expéditeur 
donné des conférences sur l'éconc-iftardc le droit d'expédier fcs mar­
dis du transport à l’univerbité Ccr-chnndiscs, soit par tall, soit par 
Dell. j camions.

Durant la guerre, a dit M. Shei-i Une partie de cette entente 
rington, le personnel et les dos- comprend un projet de clnssifica- H«.nfi#.r«nn 
tiers du Rervice des rechcrchi» des tion des marchandises et l'obllga- r,enue,s,n 
chemins de fer britanniques ont éteition légale pour les compagnies de 
mis à la disposition des pays alliés transport par camions d'accepter 
et les renseignements concernant tout trafic raisonnable qui leur est 
1 organisation du transport ferro-offert. Le gouvernement britan- 
yiaire ennemi ont en grande partie nique n'a pa« encore répondu à ce
été recuelIHcs dans ces dossiers. Le projet, résultat de nombreuses an- 4 Da,ns. c 
general Marshall, chef de letat-;r]£es dd négociations comnli- ^c^m^ne.s,

ul n'en
possèdent nas déjà. Ces comités ont 
pris naissance dans les districts 
militaires commandés par le général 
Worthington et ont connu un giand 
succès.

Dans chaque petite ville, le géné­
ral Worthington exposera la politi­
que de l'armée d’après-guerre et iss 
projets d’assistance militaire à In 
vie collective, tandis que Mme 
Worthington expliquera les moyens 
par lesquels les dames peuvent aider 
l’aimée de réserve et la collectivité. 
La desertion, une chose du passé

Dans le grand livre de l’Armée, 
on enlevait troia cent soixante-cinq 
cas d'nhsence sans permission, 
quand dernièrement on accordait 
l'amnistie à tous les membres des 
services armés, qui s'étalent ah«en- 
té» avant le 1er Janvier 19<6. Dans 
le discours qu’il prononçait pour 
expliquer la nouvelle méthode de 
régler les cas d'absence sans per­
mission. le ministre mentionnait 
qui si l’amnistie était accordée à 
nudquc 14.000 déserteurs ''l'Intention 
n’étnit pas d’inclure les courtes ab­
sences sans permission qui conti­
nuent d’être un problème normal 
dans les trois armes”.

Depuis ce temps, une centaine 
d’hommes ont été appréhendés ou 
se sont livrés.

L’absence sans permission, qui 
pendant toute la durée de la guerre 
n constitué un problème difficile 
dans l'Armée, tend à disparaître

DES SUPER-NOUVEAUTES

Les nouvelles créations 
parisiennes chez Morgan

1

Le plissé C'est l'ensemble du çenre que nous 
re

Samedi matin, 9 heure» et demie buste, sans bunches 
chez “.Morgan". s'insinuant dans le» moindres dé- avons |e plus admiré avecTeiiMlB

Tandis que quelques rare* cm-,tails de la robe est infiniment hic pantalon velours côtelé vert 
ployé» “imommique*" ou par trop compliqué. En fait, cette tone est olive veston de même couleur're­
consciencieux s'apprêtent déjà, entièrement cousue en plissé. {couvert par une Jaquette en pied 
derrière leurs comptoirs, propres; La grande Atlrtction Je li RUti-[de poule aux épaules très larges
comme les armoires vitrées d'un née consista r,i une rapid.’ prêrvn- 
hôpital, une procession silencieuse, tatlo* de costumes poui mettre 
discrète d'hommes et de femmes‘‘Après Is ski'', 
s'engouffrait dans l'unique a:cen-l Cette formule i.ouvrll? dr tnilct- 
seur déjà en service ei gagnait !••» tend à relé.t ter le costumt ue 
l'air mystérieux, le petit salon de ski au rang de sinipl 
présentations du cinquième étage, sport tandis que le

croc par Jacques Fath.
Une splendide robe de maridn de 

Molyncux, Paris, qu'accompagnait 
une* robe de demoiselle d'honnsur 

,blanche avec dessins bleus ciel, 
vêtement de,:noeud également bleu ciel sur la 

"costume del hanche, .aux manches courtes St
11 s’agissait des maîtres coutu- l'après-skt" se mettra aux soircca j bouffantes également de Molyneuz

riers. créatrices, manufacturiers passées ô l'hôkM. {clôturèrent cette étonnante para-’
de Montréal et des régions envl-1 Cest Pierre Balm.-ln, de P.nis.'de de» splendide» nouvelles créa* 
ronnantes lesquels répondaient à qui présente le premier de cette liions pmlslenne* que mettra blsn*
une invitation de Morgan et ve- nouvelle sir.c créé.’ per les cou- tôt en vente les magasins H«nr>
naient admirer en petit comité les'turiers fnn;aia: Pantalon ^enreIMo:gan. pour la plus grande JM*

On volt ri-haut des apcelaliste* en train de donner une trans­
fusion de sang à une chèvre angora qui a survécu à l'épreuve de la 
boni be atomique à fltkinl mais qui souffre d'anémie depuis ee 
jour. Cest à bord d'un navire, au chantier naval Washington, 
que {'on a procédé à cette transfusion.

L'usine Polymer ta aupinter le 
taux de sa. ' " "

I t

/

V
un peu

___  ___ _ SARNIA, Ontario. — A l'occa- dans la fabrication des pneus eux-
rapldcment; puisque les membres 8|on de gon troisième anniversaire mêmes, et de mille autres objets 
de la nouvelle nrméc canadienne ja compagnie Polymer Limitée, variés.
d'eprès-guerre sont des militaires unc entreprise fédérale qui produit Durant la guerre, la compagnie 
par vocation, il y n lieu de croire je caoutchouc synthétique, s’est n produit 32.800,000 livres de cu- 
t,«’avant longtemps les cas dabsen- jlx^c commc objectif d'accroître sa mène, et un surplus de 8.300,000 
ce sans permission scron. des plus production de 11,000,000 de livres, livres d’ethyle-henzène, deux Ingré- 
,arcs- 'durant les douze prochains mois, dlents qui ont servi nu mélange de
Résultats de ce* procè* | Il y a trois ans hier, cette corn- la gnzolinc. Elle a produit 2.300.000

Le 1,e,,tcnan^*cJoIo1nc,..,?•. Ia„5^0„l}r«nn^pI°dul?ni,t LiVrîiS de taIuèn.e'?in8iaf,uei5'000,0^ dcrn,®rci créations parisiennes et zouave, velours cotclè brun, rai»o
enderson. chef de la division hrl* vra**?"Hcomm,îrclal* dc d* "jyffcne de plus qu U, londoniennes en matière de haute large et capuchon rabattu, coltannique des crimes de guerre, de caoutchouc synthétique. Durant ne lui en fallait pour la fabrication COuture ................ — ‘

section légale, vient de publier unJa première année d'opétatlon elle du buna-S. Très prochainement, la 
rapport sur les Japonais mis en

R était naturellement interdit, pour de* raison* 
de sécurité, facile* à comprendre, d'amener un 
photographe à la préoentattoa spécial# de* nou­
velle* création* parisiennes organisées par Mor­
gan, samedi dernier. Cependant, afin do situer

dite* création* décrites dans notre 
artlo'e, non* publions ce* dessins soulignant asset 
Justement les tendance* de certains couturier* 
parisiens: Corps moulé en drapé, épaules très 
marquées dans la plupart de* ras.

rnajor de l'Armée américaine, et laquées" 
général Eisenhower, commandant, . j. . .
aupréme, ont tous deux fait men- , ..• Sherrington a déclaré que sa

accusation dans la région du sud 
est dc l'Asie.

cent dix procès qui sont 
Menu une con­on a or

lion du succès obtenu lors dc la 
mise à exécution du programme 
d'attaques aériennes qui a cotnplè-

visite a pour but de cimenter les 
liens déjà très étroits qui existent

d'attaques aeriennes qui a cotnplè- FMre lps chemins dc fer du Domi- de!, >e 
tement immobilisé le transport fer- Mon et ceux de Grande-Bretagne, cu^es 
rovlalre en Allemagne durant les un réseau d'cchnngc de renseigne- 
svtnalnes qui ont précédé, en 1944. techniques complété par le
le débarquement des troupes alliées ,,0n travail de l’Association de* 
cr. Normandie, au jour D. Le géné-ichemins de fer américains à 
rai Marshall, futur sa part, n dé- 'Washington, dont les chemins de 
claré que la préparation dc ce pro ;fer canadiens sont membres et nu- 
grr.mme aérien a joué un rôle de-,quel le travail du service des Re- 
cisif dans le succès dc cette opé- rherches des chemins de fer Mi­
ration. tnnniques est affilié. Un travail

damnation et une sentence de 278 
accuses. De ce nombre, cent trente 
et un des accusés ont été condam­
nés à mort et les autres à l’em
prlsonnement. Quatre-vingt-quatre 
des sentences de mort ont été exé-

C
“Maintenant que nous traversons 

un* période plus heureuse, a-t-il 
dit, et que les chars d’assaut peu­
vent être remplacés par des char­
rues, des réfrigérateurs, des ma­
chine* à laver et des automobiles, 
il fait bon voir avec quelle rapidité 
sont renoués les liens qui unis­
saient les chemins de fer cana­
diens et les téseaux ferroviaires 
anglais".

“No* deux pays ont à faire face 
à nombre dc problèmes similaires 
dont la diminution du trafic et des

similaire s'accomplit actuellement 
dans l'ouest de l’Europe et une 
commission spéciale s’est réunie à 
Bruxelles, nu mois d'août dernier, 
pour favoriser cette Idée. M. Sher­
rington eut alors comme collègues 
des représentartx dea chemins de 
fer français, suédois et tchèques.

43 personne» seulement ont été 
acquittées au cours des 110 pro­
cès et 16 des accusés ont eu re­
cours au suicide.

Les chiffres publiés remontent 
au 20 août et s'appliquent seule­
ment aux procès des criminels de 
guerre soumis à la juridiction de 
la région militaire du «ud-est de 
l'Asie.
Abolition de* tarif* réduit* 
pour le* militaire* en congé

Rappelons que le quartier géné­
ral de la Défense nationanle an­
nonce l’abolition dès le 30 Beptem-( 
bre des tarifs réduits de chemin

Le père de M. Sherrington est le de fer pour les militaires en congé.
distingué physiologiste Sir Charles 
Sherrington. O.M., G.R.E., qui a 
défâ été nrésidrnt de la Société 
Royale. Sir Charles détient des 
diplômes honoraires dc l'université

recettes et l'augmentation du pla­
fond des salaires et des prix en 
regard de celui de 1939. Dc plus, 
chaque pays a ses propres pro­
blèmes ferroviaires à régler. En 
juillet dernier, le niveau des frais, 
des prix et des t*”if» n été élevé 
en Grande-BirQMlt dc 33% à 25% 
respectivement dessus du niveau 
d'avant-guerre la pénurie dc 
charbon a force le gouvernement 
britannique à demander oux che­
mins de fer de convertir plus dc 
1,000 locomotives à charbon en lo­
comotives à huile. Une telle ligne 
de conduite est l’indice d'une réo­
rientation complète dc la vie éco­
nomique en Grande-Bretagne.

“Au Canada, les chemins dc fer 
ont aussi à faire face à des pro­
blèmes urgents, tout aussi diffi­
cile» et compliqués. Le Canada n'a 
pas jugé bon jusqu’ici de suivre 
l'exemple du gouvernement britan­
nique et d'augmenter le niveau de 
■es prix. En fait, le Canada est le 
seul pays à avoir maintenu, pour 
ses chemins de fer, scs prix 
d'avant-guerre.
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McGill et de l'université dc Toron­
to. et s’est vu décerner le prix 
Nobel.. Le Dr Wilder Perfleld. 
chirurgien montréalais réputé, a 
travaillé de nombreuses années 
avec Sir Charles Sherrington.

Peter Kovachik, 56 ans, 
blessé par unc suto

Peter Kovachik. 56 ans. 3760, rue 
Arcade, s'est fait fracturer deux 
côtes et la clavicule droite et a 
été placé sous observation à l’hô- 
pltnl Royal Victoria, samedi soir, 
après avoir été renversé ppr une 
automobile, sur l'avenue des Pin», 
près du boulevard St-Lnurent.

Le véhicule était conduit par M. 
Harold McCrea, 3897, chemin dc la 
Côte-St-Michel, qui transporta le 
blessé lui-même à l'hôpital. Il était 
environ 11 h. 30 lorsque l’accident 
se produisit, nu moment où M. Ko­
vachik traversait la rue.

Crève de la Yimaska
C'est à In suite dc sept semaines 

dc grève, découlant d’un refus dc 
la compagnie de se soumettre à 
deux rapports d'arbitrage, que la 
grève avait été déclarée. Mainte­
nant que la Compagnie Ynmaska a 
décidé dc se soumettre et de signer 
une convention collective de tra­
vail, Incluant les dérisions j.rhltrn- 
les, qui reconnaissent la légitimité 
des demandes des ouvriers et ou­
vrières de In Yamaska, il ne reste 
d’autre alternative que de remettre 
les employés a l'ouvrage le plus tôt 
possible, nous déclare M, Harmé- 

gnics.

peuCe privilège accordé un 
après le début de la guerre, per­
mettait des économies considéra­
bles à une multitude de militaires; 
en effet, depuis longtemps déjà les 
membres des trois services armés 
pouvaient voyager de leur garni­
son ou dc leur camp militaire à 
leur Heu de résidence véritable 
moyennant un tarif réduit n’excé­
dant pas $15. À condition d'avoir 
obtenu leur congé.

Ce tarif réduit fut le résultat

Après une brève mais spirituel­
le et précise présentation de MM. 
Morgan et Pollock, commença un 
défilé que bien des Montréalais 
eussent voulu contempler métn» à 
prix d’or.

Cest pour elles que nous allons 
tenter de décrire brièvement quel­
ques-unes parmi les 39 nouveautés 
expédiées par Molyneux et présen­
tée par Morgan au cours de cette 
manifestation qui, bien que privée, 
n’en reste pas moins la plus origi­
nale jamais vue à Montréal, tant 
au point de vue nouveauté et beau­
té que de celui du nombre et de 
la 'qualité de» modèle» préaentés 
et qui seront bientôt lancés sur 1* 
marché.

A tout seigneur, tout honneur, 
c'est, après le défilé d* quelques 
ravissante» créations ionaonnlcn- 
nés le grand couturier parisien Lu­
cien Leiong qui ouvre le bal avec 
une robe de crêpe noir — un mo­
dèle typique de la nouvelle sil­
houette parisienne marquée par 
une jupe assez longue — un lar­
ge drapé à droite tombant com­
me un foulard et fixé par un clip 
de brillant», petit col noir.

Balenciaga présente une rob* de 
cocktcls qui rappelle furieusement 
le costume de cheval de 1900, Com­
mençant au buste en forme de 
veste, ou plutôt de blouce collant

une production dc 102,000,800 de voir annuellement la somme dé 12,-i®!,** plî,£jé,®•,*n
livres, et la troisième une pro- 000,000 dc livres aux entreprises a *îî?in * In­
duction de 107,000,000. D'ici douze privées qui se serviront bientôt du 
mois, elle se propose un rende- polystyrène dans la production du

L’immense fabrique de caoutchouc, à Narnia.
produisit environ 55,000,000 de II- compagnie entend activer sa pro- 
vrcà) La deuxième année connut ductlon de styrène, afin de pour

ment de 118,000,000 de livres.
Sur le grand total dc 269,000,000

d'un accord entre la Canadian Pas- de livres produit à date, 47,000,000 
senger Association et le ministère ont été du butyl, caoutchouc syn-
de la Défense nationale, par lequel 
le militaire payait 1-3 d’un billet 
simple sans excéder $15, et le mi­
nistère payait le 1-3 du meme billet 
et tout excédent de $15.

plastique.
En dépit dc sa courte existence 

— puisqu’elle ne fut établie com­
me société commerciale qu'au 

thétiquo dont 6n se sert dans la printemps de 1942 — cette compa- 
fabricatlon des chambres à air gnic gouvernementale a déjà bien 
pour les pneus; 222,000,000 ont été des fleurons à sa couronne. Onze 
du hunn-S, le caoutchouc pour uti*; faits saillants ont marqués histol- 

(lisation générale dont on se sertre de la compagnie Polymer.
Elle n construite unc usine nu

Message du cardinal Villeneuve 
aux semainiers, à St-",
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ST-HYACINTHE, 29. ((C.P.) — 
Les quelque mille sociologues reli­
gieux et laïcs réunis à St-Hyacin- 
the à l’occasion de la conférence 
annuelle des Semaines Sociales du 
Canada se préparaient, ce soir, à 
clôturer ces assises de quatre 
jours.

Dans un message adressé hier 
soir aux semainiers, S. E. le car­
dinal Villeneuve dit son regret de 
n'avoir pu participer à cette con­
férence, puis sa confiance que ces 
assises seront un succès complet. 
Son Eminence souligne aussi que

les Semaines Sociales du Canada 
lui ont toujours été chères et dit 
sa conviction qu'elles atteindront 
les fins poursuivies.

Les délégués ont aussi reçu “les 
meilleurs voeux'' des Semaines So-

roùlé" blanc. Très original, 
Jacques Fnth. dans le mente sty­

le a créé un costume de ski en 
tissu rose et vert, pantalon de ski 
long et ceinturé en bas, veste mu­
nie de nombreux et très utiles po-

des Montréalaises. .. . lesquelles 
pourront bientôt profiter aussi 
cl'un nouveau service Morgan qui 
fera parvenir directement de Paris 
des modèles absolument .exclusif* 
cirés par les grands maîtres fran* 
çnls. Ainsi, la Canadienne désireu­
se de porter un modèle de création

chss recouvrant un petit blouson i exclusive et unique en son genre 
de ski classique, serrée par une n’aura qu'à faire prendre ses me- 
ceinture à la taille. Enlevez la 
veste et vous êtes en costume de 
ski. Rajoutez à la veste la troisiè­
me pièce de l'ensemble laquelle est 
constituée psr un paletot taillé en 
trois quart et muni d'une poche 
cousue en sac sur le devant et 
vous été* en costume “d'après-ski''.

sure» chez Morgan et passera quel­
que» Jours après pi cadre son mo­
dèle taillé par Leiong ou Schiapa­
relli, pour n’en nommer que deux.

Demain, profiter du rayon “hau­
te couture" de Morgan équivaudra 
à une visite rue de |a Pslx î

C. E.

On arrête r“heMine-gren«wlk” 
sous uoe accusation île fraude

violet dans lequel fut taillé cette
création est une pure mervsill*. ... .. . . ^ ^r- « m » « h * relatives à une fraude de $125,000,.ii M? Cet homme. Antonio Navarro
mitron/ n^ u/UhnrJÎ-V"si/°U/ Fernandez, 52 ana, dépeint par le 

h™! hnnche, floues. d,rect#ur du F B j f j Edgnr Hoo.
îementUréiis*raP* Mt *xcept,onneKver, comme un extorqueur inter-

MIAMI. Floride, 29. (A.P.l — New-York, où les accusations de
Un petlj homme soigneusement) l','aU!l° 0,11 déposées,
vêtu et aux manières de salle del Le commissaire Davis a fixé son 
bal qui, selon le Federal Bureau lFa«‘>onncmt'nt à $100,000 que Fer- 
. nandez a dit pouvoir fournir. Il aof Investigation, est connu dans renvoyé à la prison du comté

les milieux clandestins comme dc Date, afin d’nttcndre un* autre 
Thomme-grenoullle et le “petit comparution, mercredi. .La plainte 
tigre" a dit au commissaire Roger sur laquelle 11 a été arrêté ne 
r. . . p. , -...in mentionne pas le nom de la per-Edward Davis, samedi, qu 11 ®°P-:gonnc qU'|| aurait fraudée, mais le

COmmU,8alr<* Dav,s ft dU 9ue «••••* afin de re pondre a des accusations cl probablement en route Ici.
de New-York.

rislens de la haute couture. C’est 
la grande vogue d'octoVe, la vest* 

coût de $50,000,000 usine qui saura rouge-rose en est ample en lia»,
' marquée au buste. Jupe noire,

lement réussi.
Schiaparelli: Son costume noir 

est celui dont on parle le plus ac­
tuellement dans les runctiiancs pa- taies hollandaises,

hier.
Comparaissant

répondre à toute demande prévi 
sible de caoutchouc au Canada.

Dc ce qu’on aurait pu à ce temps 
là appelé le rêve d’un chimiste, 
elle a fait un organisme commer­
cial. produciour dc caoutchouc 
synthétique.

Moins dc 13 mois après le» pre­
miers travaux d'excavation, elle 
produisait sa première livraison 
de caoutchouc synthétique.

Elle n amélioré et perfectionné 
la qualité dc son caoutchouc, si 
bien qu’aujourd'hui ses produits se 
classent nu premier rang sur les 
marchés mondiaux.

Ayant grandi ses cadre* elle
claies de France, par l’entremise lflCrn bientôt en mesure de four-

Mme P. Brouillet 
décédée samedi

Mme Pacifique Brouillet, épouse 
de l’entrepreneur général bien con­
nu, aujourd’hui & sa retraite, est 
décédée, samedi soir, q son domi­
cile, 6665, rue Christophe Colomb. 
La défunte était âgée de 65 ans et 

succombé à unc maladie de 
quelques mois.

Née Gagnon (Gracia) à Oka, 
elle s’étnlt Intéressée à l’éducation, 
ayant été institutrice à Snint- 
Vlncent-dc-Paul, avant son ma­
riage.

La défunte laisse, outre son 
mari, quatre fils : MM. Albert 
Broufllct, de la Sûreté provinciale; 
Eugène, avocat ; Gérard, de In 
maison Simpson, et Jean, étudiant. 
Aussi tes filles : Mmes Charles 
Benoit (Gracia) ; Jean Durand, 
N, P., de Saint-Esprit, (Simonne); 
Roger Cliampoux, journaliste (Lu­
cienne) ; Yvon Hohtchaud, de la 
maison Simpson (Marcelle) et Mlle 
Véronique Brouillet ; deux belles- 
filles, Mme Albert Brouillet (née 
Corinne Sasscvllle) et Mme Eug. 
Brouillet (W. Poirier).

Elle laisse un frère, M. Théodo- 
rn Gagnon, employé civil de Ver­
dun ; deux soeurs : Mmes Léon 
Dcschcncs (Eva) et Morin, (Eu­
phrasia), dc l’avenue Laval.

La dépouille est exposée aux 
salon» J.-S. Vallée, 6662, rue Snlnt- 
Dmls. Ix> service sera chanté mar­
di. à 9 h., a Salnt-Ambrolsc, et sera 

jsuivi d’un libéra chanté à l’église 
j paroissiale dc Saint-Esprit, comté 
'.Moncalm, où aura lieu l’inhuma­
tion.

de M. Gaston Tessier, secrétaire 
général de la Fédération des tra­
vailleurs chrétiens de France. M. 
Tessier, actucllenumt de passage 
à Montréal, où U représente les 
travailleurs français a In confé­
rence de l'Organisation internatio­
nale du travail, est aussi membre 
des Semaines sociales dc France.

M. Tessier s'est dit heureux dc 
constater l'importance, grandissan­
te des Semaines Sociales du Ca­
nada et il n ajouté qu'il espérait 
que dc tels organismes rendront 
plus étroites les relations entre la 
France et le Canada.

Los séance» d'aujourd'hui furent 
consacrées à l'étude des problè­
mes ouvriers chez les jeunes, a la 
lumière dc la doctrine catholique. 
M. Esdras Minville, directeur de 
l’Ecole des Hautes Etude» Com­
merciale», de Montréal, M, Fernand 
Jollcocur. chef du secrétariat des 
Syndicats catholiques de Joliette, 
et M. René Guenettc, directeur de 
l'Ecole Canadienne, de Montréal, 
ont porté la parole.

nir les matériaux nécessaires à la 
fabrication du plastique ou à toute 
autre industrie chimique.

Elle a ajouté à sa production 
trois nouveaux types de buna-S, 
deux nouveaux type* de latex, 
deux nouveaux types de butyl. Et 
dans scs laboratoires les recher­
ches sc continuent.

Autant que possible elle s’est 
toujours efforcé d'élargir le 
champ dc ses activités. Elle a su 
mettre en réserve un montant qui 
lui permettra dn faire face à 
toute dépréciation. Ses profits a 
date se sont nverrés satisfaisants.

Elle n coupé dc plus de moitié 
le prix dc vente de son caoutchouc 
synthétique. Elle s'est ouverte de 
nouveaux marchés en Europe et 
dans les deux nméiiqucs. Et enfin, 
elle n perml nu Canada d'obtenir 
à meme ses ressources, cette ma­
tière essentielle qu’est le caout­
chouc.

national notoire, a été arreté ici, 
vendredi soir, à sa descente d'un 
avion de Curaçao, Inde.» occiden- 

et a comparu
devant le

Cycliste renversé et 
blessé per un camion

Distingué conférencier 
au Kiwenis de Montréel

M. Robert T Elson, chef, à

Un garçonnet dc 15 ans a été 
victime d'un accident d'automobi­
le, samedi matin, et 11 a dû être 
admis à rhôpltal, souffrant de con­
tusions nu bras gauche et à la

Washington, des bureaux de “Tl-.région lombaire. Réal Gnliponult. 
me" et de "Life", sera le confc-;demeurant à 2312 est. rue Mont- 
rencler Invité nu déjeuner hebdo-jRoyal, la victime, a été transpor- 
mndnlre du Club Kiwanis de té à rhôpltal Stn-Justlnc après

avoir été heurté par une automo-Montréal, jeudi, le 3 octobre, à 
l'iiôtel Windsor. M. Elson Intitu­
lera sa causerie: "La responsabi­
lité de la prer.se, aujourd'hui". M.
Elson sera présenté par M. Bert lorsqu’il fut renversé par 
Randall, président du comité dos^don. Il a été t-ansporté

Mndelclr* Carpentier: Robe .bro­
dée gris et brun. Buste clasjlque 
sans col, dos drapé genre cape dans 
le dos, la jup* est très plissé dans 

bas.
Robert Plguet, lui, se content* 

d'une petite rohe simple de lain* 
grise aux épaules très marquée*. 
Petites poches gracieuses sur. le 
haut du buste. Taille légèrement 
floue.

Jacques Fath, qui ust sans con­
teste l’un des plus jeunes créateurs 
dc Pari», présente une robe de crè- ; 
pe gris au dos classique, gracieux i 
plis sur les hanches devant tandis 
que le derrière des dites .tanches 
est très flou, très tr.i'uiillé à (au- 
'h<* et absolument uni. collant n 
droite. Pour de l'original, c'est de 
i’orlglnal!

Molyneux. Rohs du soir, noir**, 
an» demi nu. coloré de rouge au

missaire Davis, Fernandez a pro­
testé de son innocence et a dit
Îu’ll contesterait toute tentative 

e le trànsporter dans l'Etat de

A Washington, M. Hoover a 
aussi refusé de dévoiler le nom de 
la personne dc qui l’argent aurait 
été obtenu.

Lorsqu'on lui a dit qu'il était 
accusé d’avoir transporté $120,000 
dc Toronto à New-York «près 
avoir reçu l’argent par “fraude et 

com- tromperie" d'un résident de Was­
hington, il a dit: “Comment ces 
accusations peuvent-elles Atre 
vraies Je ne suis jamais allé à 
Washington."

Nouvelle usine 
de polystyrène

bile, à l'angle dc.» rues Bordeaux 
et Everett.

Il se promenait en bicyclette 
un ca-; 

l’hô-

L'entrepiise Monsanto (Canada) 
Limited, subsidiaire de Monsanto 
Chemical Company, de St. Louis, 
Wlncon., a annoncé que l’on t com­
mencé la production de polystyrè­
ne dans une nouvelle usine, la pre­
mière du genre dans l’Empire bri­
tannique. Cette production fera 
considérablement augmenter les de­
mandes, au Canada, pour le maté­
riel thermoplastique.

Avec une moyenne d'activités dej 
50 n.c., actuellement, on prévoit que 
cette nouvelle atteindra son niveau 
de production totale, peu après le 
cr novembre.desservnnt les marchés 
canadiens et étrangers. La compa­
gnie sc propose de fabriquer plus 
dc 80,000,000 de livres de polysty­
rène, par année, à partir de 1947. 
Environ 95 p.c. de l'éoulpement dr 
la nouvelle usine a été fabriqué au 
Canada.

Cette production permettra de 
remédier à la pénurie de polysty­
rène, à travers le monde.

L«t médecins recommandent net

Ckeii complet de bandes, conets, 
supports, etc.

Esseyege ches vous eu dsns nos nions 
sans aucun frais
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Il tombe d’un balcon f
relation» extérieure» du Kiwanis.{pliai par les agent» de l’auto no 29 $• ftOCtUfO II cloVICulo 
M. Gerald H. Tessier, président dn de la Radio-Police. | ^ ...
club, occupera le fauteuil présl- I Un bambin de 6 ans s «st frac
dentiel. On verra, parmi les lnvl-|------------ ♦------------ turé la clavicule en faisant un#
tés d’honneur, les rédacteurs en . ,
chef do tous le» quotidien» de la Le premier Tudor I
ville et le» représentant» de l'As-

chute d'un balcon, au domicils de 
scs parents, M. et Mme Adrien 
Lamothe. 281 rue St-Zotlque. La

sneinted Pi cs», do la British Uni- On n appris, hier, que !a B O.A.C. victime, André, a été hospitalisée 
ted Près» et de h Canadian Pro»», u pris livraison de son prcmlci à Ste-Justlne, vers 1 heure, tame- 
Un ginnd nombre dc membre» avion "Tudor I" do» nianuiactu-.dl, et les autorités de l'instltu- 
Club Rotary de Montréal nssistc-jrlcrs en Angleterre, la semaine tion considèrent son état général 
ront à la réunion. dernière. comme satisfaisant
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Monsieur Hertel — un incompris
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", capitale de l'air
Grâce à l’aéroport de Dorval, Montréal de­

viendra l’un des centres aériens les plus im­
portants du monde. Voilà ce que déclarait, 
ccs jours derniers, le chancelier de l’Echi­
quier du Royaume-Uni, Sir Hugh Dalton, de 
passage en notre ville.

Selon ce ministre britannique, Dorval est 
appelé à devenir un grand terminus aérien 
de temps de paix, après avoir été en temps 
de guerre le point de départ d’une multitude 
d’avions qui ont grandement contribué à la 
victoire alliée. Cet aéroport sera d’une utili­
té incalculable, non seulement pour les pays 
du Commonwealth britannique et de l’Euro­
pe, mais aussi pour nos voisins des Etats- 
Unis.

Sir Hugh a révélé que, lorsqu'il fut ques­
tion d’établir un grand centre aérien inter­
national, il s’est prononcé en faveur du Ca­
nada pour les motifs suivants, entre autres : 
le Canada est un pays où le transport aérien 
est devenu un fait naturel en raison des gran­
des distances; de tous les pays du Common­
wealth, le nôtre est le mieux situé et présen­
te de plus d’immenses possibilités pour l’ave­
nir. au point de vue de l’aviation.

Enfin, le chancelier de l’Echiquier a sou­
ligné le fait que Montréal est une ville idéale 
pour un tel centre aérien, insistant sur ce 
qu’elle est une ville bilingue internationale­
ment reconnue comme la deuxième ville fran­
çaise du monde. Ce fait avait été signalé dé­
jà par plusieurs délégués de l’Organisation 
de l’aviation civile internationale lorsque cet 
organisme choisit Montréal pour y établir son 
siège permanent; nous sommes heureux que 
Sir Hugh l’ait rappelé en des termes aussi 
chaleureux.

Dans le monde de demain, sur lequel l’avia­
tion déploiera toujours plus largement ses 
ailes, Montréal est appelé à prendre sans ces­
se une importance plus grande, et il se peut 
que la réalité dépasse les prédictions les plus 
brillantes. Notre ville est déjà en bonne voie 
de devenir la capitale aérienne du monde. 
•Des propos comme ceux qu’a tenus Sir Hugh 
Dalton ont un accent prophétique. Ils de­
vraient être, pour les Montréalais, un pré­
cieux encouragement à préparer leur cité, 
en apportant une clairvoyance éclairée et un 
véritable esprit civique dans tout ce qui tou­
che la création d’organismes indispensables 
et le développement d’installations qu’exige­
ra le progrès de l’aviation.

------------------------1-----------------------

Bon succès à nos boursiers
Pour la première fois depuis plus de sept 

ans. des étudiants canadiens s’embarquent 
en nombre pour aller perfectionner outre­
mer leur formation professionnelle ou artis­
tique. Avec le rétablissement de la situation 
internationale, non seulement on voit se re­
nouer les traditions interrompues par la 
guerre, mais encore, pour le plus grand avan­
tage de notre jeunesse studieuse, on voit se 
multiplier les bourses d’études.

La province de Québec a recommencé de 
désigner des Prix d’Europe, des boursiers 
Rhodes seront choisis incessamment au Ca­
nada, et voici que le gouvernement français 
octroie trente-quatre bourses à des étudiants 
canadiens, en plus de renouveler les bourses 
qui avaient déjà été décernées à seize anciens 
combattants de notre pays. Au nombre des 
nouveaux boursiers qui devront leur séjour 
à Paris à la générosité française, on compte 
M. Eloi de Grandmont, qui, jusqu’à la veille 
de son départ, fit partie de l’équipe du Ca- 
vada.

En nous réjouissant de voir se multiplier 
ainsi les occasions offertes aux jeunes Cana­
diens d’aller, en des pays de vieille civilisa­
tion, pousser leurs études et augmenter leur 
culture, nous souhaitons à tous ceux qui par­
tent de faire honneur à notre pays par leurs 
succès individuels et leur belle tenue collec­
tive.

L
Comm»- il y a pou dr rhanr** Pour un ordre personnaliate, ouvra- 

fjij’on ll«e beaucoup la revue Ame-,ge dans lequel il tentait “une pené* 
! rlque française, il serait bon qu'on trattnn auiii verticale que posai- 
| porte à l'attention du public mi ble dana l'eaaence de l'agir labo- 
article qu'y publiait tout térem- tleux’', a droit à plus da recon- 
m-nt M. François Hertel, aou» le naissance de la part du public 
titre de: “La grande littérature et canadien et des maisons d’édition 
la potiu littérature, étrangères. L’auteur des “Mondes

, Chimériques" n'a Jamais consentiLa renommée de M Hertel, le|a >e la|^er dan<
rudt quon a entend a lui «tco:- fond, ^ Uef 8t.Htnrr com. 
der dans .«*» ««lona d- la rue St- me lc m M]le Gabrlell, Roy.
M-. , ur. la pléiade de jeunes talents fr;.,luentatlon, furent toujours plus 
qui! a suscités, soutenus et encou- délicatea cl ,on apport 4 la „tté. 
iny» confèrent à *on dactylogra- rature universelle d'une essence 
phe une autorité auasl peu diacutn- beaucoup plus raffinée. Témoin, cet

“Le nombre des victimes de la tuberculose 
est effarant, dit-il. Sur environ 8,000 person­
nes examinées en 1944 et 1945, on a trouvé 
une moyenne de 3 pour cent de cacs positifs, ble que discutée. Aussi les Juk*-- humour"to'ut’à fait modenîeTd’une’
L« c«» douteux sont légion. Le» quehw»» ; uSZ! {SST-Ti ‘JZSÏZJXX 2
médecins de Gaspésie ne possèdent pas 1 OU- ils nous retenir un moment. Caiphe et d’Anne, le patriarche. Il
tillage VOUlU pour exercer un contrôle rigou- Au Canada, dit M Hertel. “toutcu sen fut tout droit au prochain , . „ les valeurs sont bouleversées’’. Il bistro et se fit servir une fine.”
reUX des cas reconnus contagieux . 1 S'explique, précisant que le public! Ailleurs. M. Hertel confiait la pa-

Le docteur Daigneault est venu à Montréal lK"oro *raru,s ^cr,iv*ins Pour »ubtiie qui le relie à Claudel
, " , , 4 Ipictor son admiration a de vnj;uc?|— n’est-ce pas: les deux noms s«

afin de se documenter en vue de la construe- , pilffonneurs sans talent. "Les qua- terminent par la même consonnan-
tion d'une usine |K>Ur la pasteurisation du lait récriture, une inquietude d- ce! Il avouera encore modestement

, . ' pensée, le souci de créer des forme» -* ——
a Chandler. Chacun se rendra compte, aux nouvelles . .. rien de cela n est re- 
chiffrcs cités, de l’importance d’une telle fi",s v°»r qu'on soit ici sacré mai- 
construction. Chacun se rendra compte, ans- „ ja ,|uclque rhosp- Nou, nvon!) rn 
si, de l'importance qu’il y a, pour la province core en mémoiie les colonnes déii-

_»_________ tantes que lui consacraient, l’ande Québec tout entière, d aider dans la me- pHhSP |P9 jCunPS rphcbcs du Quar- 
sure du possible à corriger l’état de choses ti< r Latin .
déplorable qui règne en Gaspésic. A l’autori- ‘n.!tr.u‘t’ni*.ou «ciu.ivem^i

davantage, «’est lorsqu’il nous np-

qu'il se croit du génie et qu’il en 
est bien malheureux. Il nous par 
lera plus loin de son goût “de la 
ligne, du corps droit et bien cam' 
bré”. ce qui témoigne de hautes 
préoccupations esthétiques. Enfin, 
il écrivit, un Jour passé: "A cin 
quante ans, si Dieu me prête vie, 
je publierai une plaquette de vingt

un
mot qui ne soit exclusivement de 
moi". C'est ce qu'il est convenuté provinciale s’impose une tâche dont nul prend que “le public canadien” n’ai-l”**" * ,‘u*‘ 'iQtav*T"i

ne niera les difficultés, mais quelle ne doit me rien tant que ’les rots et J.c7fo*i- ' Hcr
, . tw-t a /lu l«*r» imrn* rcr flti.ilww* rvtt t\t% Irai # w s a va

pas éluder si elle a conscience ne ses resjwn- 
sabilités.

Autour et alentour
Vaut miaiM la jamba qua lat raina

On ne peut faire de plus bel éloge funèbre d'un 
grand acteur que de rapporter l’un de ses bons mots. 
Il y a un ou deux ans, lorsqu'il fut victime d'un ac­
cident de voiture qui faillit lui coûter la vie, à ce 
moment-là, mala dont 11 réuaslt à a'en tirer avec seu­
lement une jambe caasée, Raimu répondit au mé­
decin qui le renseignait sur la nature de scs bles­
sures : “Quelle déception pour tous ceux qui rêvent 
depuis dix ans que Je me casse les reins ”.t Hélas ! 
il est fort probable qu'en plus de sa jambe cassée

pets du Faubourg Québec ou de la 
l’rntc Douce”. On conviendra qu'ot. 
se trouve là. en vérité, en face d'une 
singulière déformation du goût. 
Déformation d'autant plus sympto-

Consolons M. Hertel. Il est vrai 
qu'il faille que le public canadien 
soit bien inintelligent pour préfé­
rer "Honheur d’occasion” aux "pi-

antique qu'elle a atteint aussi ce- f ,..,,ion!! ''ertica!e* dans 1 essence
de lagir laborieux". Il est vrai que 
le succès de M. Lemrlln est bien 
gênant, et il est normal qu'on ne 
puisse résister toujours au malin 
démon de l'envie. Redisons à M. 
Hertel cette petite pensée de Marc- 

u Aurèle. en qui M. Rerthelot Bru- 
net découvrira un jour un grand

* ... penseur catholique: "En moins de prendre que no* ern^ln, qui'ten- dlx Jour8 tu paraitrafl un dieil
dent A la grande forme do pensce rpux , maln‘tenant te r„ardent 
au mode majeur dans 1 expression , comme un fauve ou un ,lng* 
comme M. Hertel, précisément, sc|Vu que tu revl#nn„ aux “ri’n^BP, 
scandalisent et réclament pour 
leurs propres oeuvres l'attention

M« sslcurs de la Fondation Guggen­
heim. qui ont déjà fait l'erreur d'a«- 
rorder des palmes à MM. John 
Steinbeck et Richard Wright; par­
tagée aussi par la maison Reyna; 
.V Hitchcock, qui publiera bientôt 
unt version anglaise de la Pente 
Douce. Il est «lune permis de corn

qu’un "peuple de sauvages" *e re­
fuse à leur accorder.

Ce sentiment pénible qui envahit
Raimu récolta dans cet accident le mal sournois pâme de M. Hertel lorsqu'il songe
dont 11 devait mourir ces jours derniers.

Haro sur las écrivains “bourgeois"!

Grande pitié de la “
Il est tragique d’entendre déclarer par un 

médecin, dont nous n’avons aucune raison de 
houpçonner la compétence, que lu situation 
de l’hygiène et de l’alimentation, chez un 
groupe de la population canadienne, est “pro 
bablement pire que dans la plupart des pays 
d’Europe ravagés par la guerre”. Et voilà ce 
que dit, de la situation qui règne chez les

Radio-Moscou donnait ces jours derniers, pour la 
première fois, le texte complet de la conférence dé­
sormais fameuse au cours de laquelle le colonel-gé­
néral Zhdanov, président du Soviet et secrétaire du 
Comité central du parti communiste, condamnait les 
revues llttcrslres Zvezda et Leningrad pour avoir 
publié des articles “non politiques”.

Il se trouve, dans le texte de ce brave' militaire, 
des choses assez amusantes. Ainsi, par sa bouche, 
le "Parti” demands entre autres choses, aux écri­
vains soviétiques, de fuir la “culture bourgeoise”, 
avec son penchant pour les gangeters, les femmes 
et l’adultère.

La conférence du général Zhdanov a duré plus 
d'une heure. Elle est considérée comme l'une des 
plus Importantes déclarations sur la culture qui 
aient été faites en U R S S, depuis des années.

La littérature est un devoir, a dit en terminant le 
général. On peut douter, en effet, qu'elle soit un 
plaisir, en Sovlétie, avec des gens comme lui pour 
y Intervenir avec autant de légèreté.

L«s tnfants terribles
Nos "sociologues” ultranationalistes finissent tou­

jours par se valoir des admonestations en hauts 
lieux. Ce sont des enfanta terribles dont les fras­
ques ne cessent d'etre déplorables. En cela, la sour­
noise et perfide campagne menée par Relation*, or­
gane de l’Ecole sociale populaire et autres publica­
tions, contre le collège Marie de France, en l'ab­
sence de l’autorité compétente, nous renseigne de 
nouveau sur les tendances de cette clique ultrana­
tionaliste qui a fait tant de mal à la province de 
Québec dans le cours des dernières hostilités.

Que l'autorité religieuse, dana la personne de S. 
Exc. Mgr l'archevêque de Montréal, doive élever la 
voix pour réprimander ceux qui, sans courage, pro­
fitent dt son absence pour se livrer aux calomnies, 
voilà qui situe dans le domaine des choses très dis­
cutables ces écrits Inspirés par Relations et dont un 
maître en théologie, membre du comité permanent 
des Semaines Sociales, s pu écrire récemment : 
"C'est à la mise en scène de l'Ecole sociale popu­
laire que je m'en prends. J'avoue que j'aimerais 
mieux avoir en face de mol une figure connue 
plutôt qu'un frontlapice d'école..."

M. UGmrdia champion des civils

au succès He M. I^mclin, nous en 
comprenons la nature. L'auteur de

que tu reviennes aux principes 
et au culte de la raison.”

Est-ce trop demander ?
Pierre Gellnas

Gouraud
Le général Gouraud qui vient de 

s’éteindre à Paris dans la nuit du 
15 nu 16 septembre, était né à Pa­
rie le 17 novembre 1S67. Il sortit 
de l’Ecole de Satnt-Cyr avec le

Entre Canadiens dt Senne velenté

Propos d'actualité
par Eugène L’Heureux

Industrie à Chicoutimi
L'hon. Maurice Duplessis vient 

d'annoncer que des capitalistes 
français et canadiens étudient en 

. . . . ce moment un projet dont la réa
«n?Cn n.T dc cha8*.IiSation entraînerait l'utilisation

En 1894 H partit pour le Soudan. ^ Tde
Lancé à la poursuite du terrible d,e Chicoutimi. La

Samory, le grand chef indigène n c mPaSnie fera de la pul-
qui semait la terreur parmi les mf‘5 en. 8 ‘"^niant » mettre 
‘ n ►a.—n cn valeur des centaines de

La truculence de l'ancien maire de New-York, M. 
La Guardia, qui s'exerçait autrefoia dans les affaires 
municipales, fait maintenant l'étonnement, on peut 
même dire l'admiration, du monde international. En 
effet, depuis qu'il est directeur dc l'U.N.R.R.A., M. 
La Guardia est en train d'opérer d'avantageux chan­
gements dans l'esprit qui anime cet organisme. Il 
mène les choses rondement, directement et, sous 
sa conduite, on est loin de la manière routinière et 
conservatrice qui sévissait au temps du général 
Morgan. Il est même rassurant de voir que M. La 
Guardia entend bien soustraire complètement l’U.N. 
R.R.A. à l'influence des militaires. Il a créé tout 
un incident à Genève dernièrement, à ce sujet et il 
a emporté le morceau avec une unanimité de consen­
tement qui rappelle les plus beaux jours de la mairie 
de New-York. 11 s’agissait du problème des personnes 
déplacées par lu guerre et l'occupation, problème 
qui fut précisément la pierre d'achoppement de la 
carrière "unrrutique" du général Morgan. Ou propo­
sait une résolution qui devait autoriser l'U.N.R.R A. 
à s'occuper de toute activité relative aux personnes 
déplacées jusqu'au moment où l'on auiu constitué 
un organisme spécialement chargé des affaires «les 
réfugiés ou, comme le disait la resolution, un autre |

populations soudanaises, il réussit 
à le surprendre et à le faire pri­
sonnier avec toute son aimée, en 
septembre 1898, Cette date est à 
la fois celle dc ses premières bles­
sures et du commencement de sa 
gloire.

Cet exploit Incomparable qui mar­
que la pacification définitive de 
ce qui allait devenir l'Afrique Oc­
cidentale Française, ne devait pas 
ralentir son activité. En 1900, il 
part pour le Tchad et dresse la 
première caite de ccs régions jus­
que-là inexplorées et peuplées dc 
tribus pillardes et «•nielles. En 
1901. il devient commandant mili­
taire du Tchad.

Ses conquêtes tmntinuent. En 
1909, il conquiert et pacifie défi­
nitivement l’Adrar. Citations et 
promotions se succèdent .à un ryth­
me accéléré. En 1912. Il commande 
l'une «les trois colonnes qui «léga- 
gent la ville de Fez assiégée par 
1rs tribus marocaines révoltées.

En 1911, alors qu'il était cn train 
«le réduire la ville de Taxa, il ap­
prend la nouvelle de la guerre 
contre l’Allemagne et rentre en 
hâte.

Tout d’abord, il reçoit le. com­
mandement de la lOcmc division. 
Dans la forêt d’Argonnc. il est, 
une fois de plus blessé. Nommé di­
visionnaire, on le plare à la tête 
du corps expéditionnaire des Dar­
danelles.

Nouvelle blessure, deux jambes 
brisées Amputation d'un bras. 
Rentré en France, il reçoit le 11 
décembre 1915, le commandement 
de la IVèmc armée de Champagne. 
Et, en 1916. il succède à Lyautey 
au Maroc, mais se retrouve bien­
tôt au commandement de la IVèmc 
armée de Champagne, et là, nou­
vel exploit immortel dans cette 
vio qui en compte tant, il brise 
l'offensive allemande du 15 juillet 
1918, de Reims a l'Argonne.

L'armistice survient. Gouraud 
va-t-il so trouver contraint à une 
oisiveté si contrairo à son tempé­
rament ? Non. Lc voici au I*cvnnt. 

'en Syrie; victoire sur l’émir Fay- 
«;al, en juillet 1920. Le gênerai Gou­
raud se consacre h l'administra­
tion des territoires placés sous 
mandat «le la France, où il affir­
me de nouveau lus qualités de sa­
gesse et «b* droiture <|u'il avait 
déjà fait briller en Afti«|ue.

Pour les Parisiens, Gouraud les­
tera «•«•tte figurii attachante «le chef 
siiiis moilMM1 et .ms falbbs.-e, qui 
prédisait a toutes les «•érémonles 
où le pays irrnhnt hommage à s« 
S'TVllcui s. et à scs héros. Le L1'» 
juillet 1923, il fut nommé )'«niv?i- 
r.eiu militalr*' «le Paris. L'“héioiqu«* 
manchot" y «lemeUra jii qii m 1938.

Ecrivain «listiin'. uê. inenibi«- ne

sous-
produits du bols et dc la pulpe. 
Les découvertes de la guerre ont 
donné un essor plus grand à la 
demande de ces sous-produits et 
leur utilisation contribuera large­
ment au progrès de la province, 
lit-on dans la même nouvelle. — 
Puisse le projet se réaliser!

Nous nous cn réjouissons d’n 
vance, pour Chicoutimi d’abord, 
cette sympathique ville Industriel 
le que la Haute Finance papetière 
a semblé prendre plaisir à pe» 
sécuter durant trop longtemps.

On se souvient qu'à Chicoutimi, 
le chômage a commencé plusieurs 
années avant le krach mondial de 
1929 et s’est avéré plus long, plus 
général et plus douloureux que 
partout ailleurs. Cela, parce quo la 
seule industrie considérable au­
tour de laquelle s’était développée 
la ville de Chicoutimi — la Com­
pagnie de Pulpe de Chicoutimi 
npjielée plus lard la Saguenay 
Pulp Co. — avait été éliminée par 
scs concurrents.

Chicoutimi a bien gagné une 
belle grande industrie.

Et c’est, en effet, une belle in­
dustrie que l'on établira dans 
cette ville, si l’on adopte le pro­
gramme d'utiliser les sous-produits 
de la pulpe et du bols. Les recher­
ches faites en vue de gagner la 
guerre ont occasionné un grahd 
nombre de découvertes qui ren­
dent maintenant possible une fa­
brication économique de nom­
breux articles servant à complé­
ter notre civilisation matérielle.

Depuis longtemps, le profane que 
Je suis en Industrie réclama de tous 
ses voeux une plus grande divers'- 
fication de la prodiytlon industrielle 
et agricole au pays de Québec. Evi­
demment, lea nouvelles comme celle 
qui concerne Chicoutimi en ce mo­
ment me causent un vif plaisir, ut 
je me plais à le dire.

Le monde respire
Les journaux de mardi ont publié 

«les paroles quelque peu inssuran- 
tes prononcées par Staline, le dic­
tateur de In Russie.

Cela ne signifie pas encore que 
la Russie soit devenue soudnln une 
partenaire charmante pour l«»s peu 
pies occidentaux. Mais II est heu- 
nuix que l'horizon s'clalrcisse un 
peu de la sorte. Après une guerre 
aussi meurtrière «pie celle de 1939. 
le monde se dispense bien du cuu- 
< bernai- d'un conflit jilus épouvan­
table, encore.

Formons des voeux pour que les 
diplomates occidentaux puissent 
amadouer l'ours moscovite sans lu* 
sacrifier nos Intérêts, nos idéaux 
et notre fierté.

'ImpaiM" par la te crétaire de M. Bc’in

ministre: “Cest tu* 'a colonisation ?^

Washington Carrousel
The Wathlngton Merry-go-Round

jjj^î par Drew Pearaon Mni
L’OPA n'est pas tout-à-falt responsable des hausses actuelles do 
prix — Paul Porter a pour politique de “hausser” les prix par en 
bas — Embargo américain sur les bestiaux de l'Amérique du Sud.
WASHINGTON. - Prcsqu’à cha­

que matin, des ménagère* se réveil­
lent pour se plaindre de nouvelles 
hausses ds prix consenties par 
Paul Porter et l’OPA. On a assisté 
à une longue et monotone série de 
hausses dans le coût de la vie.

Ce que la majorité des gens ne 
comprennent pas, cependant, c'est 
que Porter et son O.P.A. n’ont pas 
le choix. Les sursauts de prix sont 
requis par la loi — par la nouvelle 
loi cosmopolite de contrôle des prix 
que l'on a préparée dans les coulis­
ses du Congrès l'été dernier. S’il 
voulait jouer à la politique, Porter 
pourrait facilement accompagner 
Chaque annonce de hausse de prix 
d’un commuDiquc révélant le nom 
du sénateur responsable du pillage 
dc la bourse de la ménagère. S'il 
le faisait, le public obtiendrait un 
tableau de la façon dont les divers 
coulisslers venant de tous les coins 
des Etats-Unis ont protégé leurs 
intérêts pour ne laisser à peu près 
rien nu pauvre public.

Le dicton de Porter
Lorsque vous êtes chef d’un or­

ganisme aussi peu populaire que 
l'OPA, vous avez nécessairement 
besoin d'un certain sens de l'hu­
mour. Heureusement, le grand Paul 
Porter n’en est pas dépourvu.

Il y a quelque temps, Il assistait 
à un dîner organisé par le sous-se­
crétaire d'Etat Acheson en hor*- 
neur de Herbert Morrison, un lea­
der du gouvernement travailliste 
britannique. Au cours du dîner, 
Morrison se tourna vers John Sny­
der à qui il confia:

“Je me suis rendu Ici pour voir 
comment fonctionnait le gouverne-

, Et. pour fortifier la position dr.
organisme. "International ou non. M. La Guardia l'institut, memb.e duu.i.s.il suji.-!,, i;x ,,U| iniitt.|lt ef, ,,0t.e nom aveu 
bondit. “Il S’agit d'un problème dont dépend la i o ur «1- la guene. le gém rai «îou-! |t. „r„| jitm ,|0nt !«•« Intentlomi pa- 
sécurité actuelle et fiituie «le centaines île iiilllbMs «funl it-piési-nta u mainlis i<'|)ii*e« riflqiits ru- soiit pas HtifflKiiminunl
d’êtres humains. C’est donc un problème Interna-i ! • Kiam t a rétiangi i et «n parti- 
tlonnl au premier chef et on parle de confier le soit I cii:l«*r aux E nt.' l'nis 
de ces gens a un organisme International ou non.1 Pendant 1 occupation, F »:«*mrt,l

Gouraud s't'talt t< nu a r«'«viit «le IGaspésiens, le docteur Gérard Daigneault, ! S'il s'ogit d’un organisme non International, '' .11(1.11(1 y. I. rin M i • .!• l. l ailon égoïste.
r,v>..«dtn.. me o des gner ? Est-ce larméc? Le programme de . . , , . , CVsl(le L hand 1er. , , , J, .. In redaction des volumes do ses me-,. . larméc, Je vais vous 1«j dire: il consiste n laisser t ('htmim fr>i« .

Ce n’etolt un secret pour personne, que la simplement ccs gens en Allemagne. Ce n’est pas une i ' 1 on ne va pas. I

nettes, ayons le bon sens d'éviter 
les dissensions «''puisantes (I'tim; 
politique à comtes vues et d'inspi-

vic est très dure pour les quelque 20,000 ha­
bitants dispersés le long d'un étroit littoral 
de 150 milles de longueur. Mais le docteur 
Daigneault apporte des précisions qui sont

dommage
qu'une chose va mal 

pas. les esprits manquant
solution, car le problème des réfugiés dépasse de | |np «'érémonle funêt.i«- a eu IIlmi ! d'imagination ou de sérieux rxpll- 
heiucoup les compétences de l'armée. Il ne peut , le jeudi 19 septembre aux Invalide.» i quent ce « ontretemps par la faute

fois à d'autres que MM. les Minis­
tres et les Députés.

Ainsi, la reconstruction indus­
trielle languit en ce moment de 
façon vraiment calamiteuse; mais 
ce n'est pas la faute des gouver­
nants. Au contraire, ceux-ci ont 
élaboré, tant au Canada qu'aux 
Etats-Unis, des plans de recons­
truction audacieux, vastes et pra­
tiques tout en organisant la vic­
toire des Nations Unies sur l'Axe 
agresseur. Les gouvernements ont 
accompli tout ce qui dépendait 
d'eux.

Ce n'est donc pas les gouver­
nants, mais les responsables des 
grèves, qui retanlent actuellement 
la reprise d'une production civile 
après laquelle tout le monde sou­
pire avec raison. Et les responsa­
bles des grèves, ce sont des admi­
nistrés: tantôt les employeurs, 
tantôt les employés, tantôt les se­
meurs d’idées qui, cn cultivant le 
mécontentement social et politi­
que, cn conseillant aux groupes le 
recours à la force plutôt que le 
rnlsonnprru'nt, puis en prêchant 
telle ou telle forme d'égoïsme, 
rendent Inévitables les conflits 
sociaux de toute espèce.

Ne pouvant pas s’en prendre au 
gouvernement et n'aynnt pas le 
courage «le censurer d'autres «'*lé- 
nieiitH que le gouvernement, les 
bialllards parlent f«>it peu, sauf 
en nouvelles, «lu plus grand fléau

ment américain. Scrlcz-vous assez 
bon pour me faire connaître les 
fonctions de votre gouvernement ?”

Snyder s’empressa de lui faire un 
résumé sec et concis de ses tâches. 
Ensuite, Morrison demanda la mê­
me question à Paul Porter.

“Vous ne vous rappelez proba­
blement pas de cet événement, 
mais notre héro dans cette guerre 
fut le vieux Hickory Jackson; et 
au cours dc la bataille de la Nou­
velle-Orléans, alors que les “red­
coats" se lançaient à l'assaut de 
nos troupiers, Jackson ordonna à 
ses hommes: “Elevez-moi ces ca­
nons un peu plus bas”.

“C’est mon dicton et ma fonc­
tion, M. le ministre", conclut Por­
ter. “J'élève ccs prix un peu plus 
bas”.

Troubles outre Rio Grande
L'embargo américain sur le-bétail 

mexicain, imposé il y a plus de trois 
mois, a été décidé pour des raisons 
hygiéniques et est devenu un sujet 
d'irritation de l'autre côté du Rio 
Grande. Il affecte sérieusement no­
tre politique dc bon voisinage.

Lc 5 juin, après avoir reçu un 
rapport des attachés agricoles dc 
l'ambassade américaine à Mexico 
les putorltés américaines fermèrent 
soudain la frontière aux exporta­
tions de boeufs des états dc Nuevo 
I«eon et dc Chihuahua, dans le nord 
du Mexique. Une épidémie exerçait 
dc terribles ravages parmi les trou­
peaux dc ccs réglons d'élevage, à 
cause dc l'importation do 327 boeufs 
du Brésil, boeufs qui étalent Infcc- 
té«.

Des Inspecteurs du secrétariat de 
l’Agriculture furent dépêchés dans 
ces réglons infectées afin d’y pour­
suivre une enquête et de conseil­
ler aux éleveurs les précautions à 
prendre.

Ces inspecteurs recommendèrent 
que au large de la côte du Hondu- 
slliens sur Hle du Cygne, centre 
International dc contrôle hygiéni­
que au lare gde la côte du Hondu­
ras, et qu’on les soumette à une mi­
nutieuse inspection.

Les éleveurs s« préparèrent à ne 
conformer à ccs directives, mais des 
complications devaient bientôt après 
surgir. On apprit que l’ile du Cygne, 
dont le secrétariat américain de 
l'Agriculture assuma le contrôle il 
y n dlx-hult mois, n'était pas équl- 
pée pour s'acquitter d'une telle be­
sogne. Ainsi, au lieu dc les diriger 
vern ccttc ile, les boeufs furent o.\- 
piQllés à l’ile du Sacrifice, dans le 
golfe du Mexique.

L’épldt'mlc se propage

bargo américain demeure. Une 
puissante pression politique, dts 
deux côtés de la frontière a échoué 
à le faire abolir, quoique certains 
fonctionnaires du secrétariat de 
l’Agriculture eussent tenté de faire 
révoquer les règlements passés par 
leurs collègues.

Le 11 septembre, un porte-parole 
de ce secrétariat, qui tient à l’ano­
nymat, annonça que l'abolition de 
l'embargo n'était qu’une question 
de temps. Cependant, les vétérinai­
res de la section du bétail du se­
crétariat de l'Agriculture affirment 
maintenant que tant qu'il existera 
un cas de maladie chez les ani­
maux reçus à Mexico, la frontière 
restera fermée aux bestiaux de 
l'Amérique du Sud. Plus d'un demi- 
million de tètes de bétail sont l'en­
jeu de cette délicate situation. 
Quelques éleveurs de troupeaux 
mexicains déclarent ouvertement 
que toute l’affaire n’est qu'une ma­
noeuvre désignée premièrement, à 
leur interdire l'accès au marché 
américain pendant la période de 
l'absence du contrôle des prix aux 
Etats-Unis et deuxièmement, de 
prévenir qu’ils jettent leurs pro­
duits sur le marché noir.

Lc secrétariat dc l’Agriculture 
nie ces allégués. Il repliquo que 
l'infection dont sont victimes cer­
tains animaux d'outrc-Rio Grande 
ruinerait les troupeaux américains 
et qu'il n'était que logique de ne 
prendre nucur. risque avec le bétail 
mexicain, puisqu’on ne prenait au­
cune chance avec la viande de l'Ar­
gentine. (Copyright, 1916, by the 
Bell Syndicate, Inc.),

l'Ecosse nationaliste
Pour les nationalistes écossais, 

ce qui regarde exclusivement vers 
Londres est trahison. Qui envoi® 
ses fils & Cambridge ou à Oxford, 
non ii Edimbourg ou à St-Andrews, 
est mprisable, qui lit In presse lon- 
donnlenne et non les journaux écos­
sais qui vend commerce ou indus­
trie au-delà du "border" est digne 
des feux de i'enfer. A vrai d«re 
si la presse est «mère contre l'an­
glais intrus et omnipotent, si livres 
et brochures abondent pour récla­
mer la liberté politique, une admi­
nistration indépendante, pour rap­
peler les ''conditions oubliées” du 
Traité d’Union de 1707, les plus 
exigeants dos revendicateurs ne de­
mandent que la création d’un Par­
lement indépendant et le réforme 
«lu Gouvernement local. Outre les 
membres nommés à la Chambre des 
Communes — toujours Londres ! — 
l'Ecosse n'est représenté à West­
minster que par un ministre, mem­
bre du Cabinet, mais surchargé 
au point que “les devoirs dc sa 
charge, scion les termes de M. 
Duncan Ferguson, dépassent les 
pouvoirs d’un être mortel!" L’Ecos­
se, en bref demande une réfor­
me analogue à celle qui fit dc«

r- dominions, des Etats autonome*.I endant ce temps, ta question Kl!t.cl,n une colonlCi cMo jn(J,g royau­
me puissant et, malgré les viclssl-prtnnit des proportions continen­

tales. Lon gouvernements de la Co­
lombie et du Vénézuéln, qui avaient 
autorisé l'importation d’tmprcsslon- 
nnntos quantités de vlando du Mexl- 
que, suspendirent temporairement 
les permis pour ces livraisons. Les 
proiillétalreH de ranches de Chihua. 
hua et de Nuevo Leon, qui ne réa­
lisaient qu'une faible marge de pro­
fits, à cause dus restrictions de
l'ol'A aux Etats-Unis, se voyaient ün rnlcuU, y u un véhicule 
menacés de désastre. Les difficul- automobile par (juarante-clnq ha- 
tés* du transport les mettnient dnnsMdtants n Terre-Neuve. "A la fin

de 1915, écrit le Bulletin des r«*n-

tudes de tant de guerre, jamais 
conquis, et dont le dernier roi pose 
sur sa tûte lu couronne d'Angle­
terre?

fi. M. Tracy 
(La France catholique)

Peu d'autos dans l’île

HelgiU'inent.s commerciaux. l'ib* 
comptait «les permis pour 1670 

^voitures de toiuiHiiK1. ÎMil! camions

être ré«olu qu’au prix d'un effort international”. | 
Il es» excellent que de vrais démonates. même 

s'il» emploient la manière quelquefois un peu tiop
uxde nature a nous faire nous intéresser plus ' *" couleurs d* m. La Guardia, rappellent »

i„ _*_,.igêna de l’armée qu’en temps de paix les problème* activement au sprt de la mutation 1 îivii. relèvent t» emia «. en,vent recevo.r un.
weaiie» ^ «oiution civil».

L<’ «-orpn fut transpoité 
au lieu («ymbolif|ijc de la frnnr de 
Navsirin. ou l'inhumation i • i«oi 
«e « eu lie u le dimanche 2?

•nsuite'du Gouvernement.
Pauvre Gouvernement ! comme U 

i r «jot large aux yeux de tous l«>s 
1 tailla:d-. tnra;*ab>a de rompren

l'impossibllllé d'expédlur leurs lies 
de l’heure: l'épidémie «les gièv«*s. Juuux à la ville de Mexico.

Heul-ètie finiront Ils par soute- Maintenant, ces deux pays sud- t||. ,0|
nil que, s’il y a «les grèves et «1 américain», ont levé leur embargo'•.|llt()mol),yes pl i;ü n,llo|,UB. no p|U„t 
1rs grèves durent longtemps. cest|HUt |u |>êttii| mexicain. Mais l’em-u y avait IL'O motocyclettes, 
unl'iuement la faute des gouverne-' 
monts..

Mais, i-n attendant, c'est bien 
dommage pour eux qu’il ne soit 
pas possible de mettre sur le dns 
des gouvernants -- sm tout ceux 
d'Ottawa, ccs sacripants de Bon- 
hommes Sept-Heurc* — la respon­
sabilité des grèves qui paralysent 
tout, qui font souffrir tout le 
monde et qui plongent le conti­
nent dans la pauvreté li plus mi- 
sêiablt et ]3 plus injuriifinble.

L'HOTEL WINDSOR possède une atmosphère de dis­
tinction très recherchée et est visite p.ir des voyageurs 
de renom venant dc toutes les parties du monde. Il est 
renomme pour scs chambres modernes et confortables, 

ion excellente cuisine et son service courtois.

Li t j'to Nvarrln fut lur. d •? du* que les administrateurs public* 
objectifs de h rnntrc-of'prv r «.^ine peuvent pas faire de miracles fit 
la IVèmc .irnvr Gouraud contre lt|quc la rc.iponsihllité de ce qui va 
front allemand dc Champagne. mal peut fort Ujen appartenir par-

•Lei «J* «tte rubr ,30e
piitil'é» »nu» •• rf»00n»4bil'»é owil» d* 
I Opinion Llbio lervics d* rédaction llrijé 
pir Eu|ènc L'Heurtux, 55, Avenu* d» 
ftlsberry, Québac.)

♦ HCtreu.
mesor
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L'actunlitt de» mythe» antique*

“ANTIGONE”
de Jean Anouilh

Edition de la Table ronde, à Paris. — Distribution 
à Montréal par la Librairie J.-A. Pony.

Jt ne veux donner ici que quelques notes sur le texte de l'Antigone 
d'Anouilh que les Compagnons de Saint-Laurent ont représentée avec 
tant de bon goût, dit-on, l'hiver dernier. J'surais aimé voir à 1s 
scène cette oeuvre qui est d'abord un témoignage de l'audace 
intellectuelle de son auteur et qui est peut-être sauvée en définitive 
par des qualités scéniques qui n'apparaissent pas à la lecture. De toute 1» montagne d'eau, on gueule un, 
façon. iJon opinion ne peut être que celle du lecteur pur. Ce n'est mernieV nui s'a^anre* t*,’ *Ur ÎP 
peut-être pas la plus Juste mais cest au moins la plus exigeante et Ce n>|t ccitainenjcnt pas ,e 
il est nécessaire que la critique soit exigeante. ; triomphe de Créon que M. Anouilh

Peu nombreux sont les écrivains que mal" comme on dit dans le £♦ ro**'exnHnnpr^î-*r>n,ün!JT',I 
de notre temps qui ont repris avec populaire. Il faut se résoudre à ?;£ dn^r.Jn.ii-
succès au théâtre ou dans d'autres faire ce qu'il appelle de la cuisine. tlre ma,^re ,ul dan• c* *cn‘ 11 a
secteurs de la littérature, les thè- "Rien n'est vrai que ce qu'on ne 
mes antiques. Jean Giraudoux est dit pas”.
farce^rr^ce ««Sîdonî ifniati»! C'est en somme réduire Antigone 
de préfieux délié et fin. à la fan- Sïie^ntéÏÏfîle ^t^u^^ur^res/er 
ÿin%oirVnP^ème,*aur.eI,moaoué ce qu'elleS.t ’doiAce^salrcment

de “'excellent devoir îu'il vie^de
ï'un* ftrvlee aauiS,,cmDÎuntïe.rsCenî^ ™ Crtîi EUe lui imposait un 
claiU lovaîix personnage odieux. 11 la faisait

*i*raUX *U ,cintilIement du mourir mais c'est elle qui avait 
oien gre . raison. L’Antigone d’Anouilh joue
On ne peut en dire autant uv trop la témérité, elle veut être trop 

Jean Anouilh. Précisément, la gran- impossible, elle refuse trop le mon­
de faiblesse de son Antigone est de pour qu’on ne se dise pas 
qu'il n'a pas su trouver, comme Gl-!qu'après tout c'est Créon qui 
raudoux, une formule personnelle {raison. En somme, l’Ant 
et moderne pour réduire le thème d'Anouilh est une romantlqi

................................ qu'il
nouli: |

__ _ ___leçon clas- bon Dieu! Essaie de comprendre
slque déjà parfaitement établie par une minute, toi aussi, petite idio-

£.pi€^£lPR€8
“Les livres ont beaucoup de qualitéz agréables, à ceux qui 

les sçavent choisir; c'est la meilleur munition que j'aye 
trouvé à cet humain voyage.” montaicnk <1533-1592).

voulu refaire une Antigone aussi 
solennellement significative et mo­
ralement hautaine que le type an­
tique de cette héroïne. Mais un 
écrivain du vingtième siècle ne 
peut pas retrouver facilement la 
foi des tragiques grecs. Des siè­
cles de scepticitme pèsent sur lui

VS’ ETE RS’KL SUCCES

Le jeune écrivain canadien An­
dré Kéland, de Loulseville. nous 
annonce son départ pour Paris 
avec, dans sa serviette, des pro­
jets littéraires considérables, dont 

. un roman qui est à peu près ter­
miné mats qu'André Bélnnd met­
tra au point danc la Ville-Lumière.

L'auteur d'''Orage sur mon 
! corps", livre dont on donnera pro­
chainement une réédition, a pris

Cest en - il y a presque un siècle - qu'Alexandre Dumas v^lKwS'orlfet^Jdreïn .-Tlais

“La Dame aux Camélias”
par Alexandre Dumas fils

Un volume publié aux Editions Fernand Pilon, 
Montréal.

Un départ

Dans le courrier
\/ICTOR Serge, de ! 
w de publier à 1')

Mexico, vient 
publier à l’Arbre, Mont­

réal. un roman en deux volumes 
"Les derniers temps". MB pages. 
Bande: "Le plus grand roman 
des temps modernes 

* « *
BIDES, maison d'éditions, n mis 
r en librairie son 'Guide des 
lectures et de» bibliothèques' 
Sous-titre: "Liste de» ouvrages 
de langue française imprimés en 
Amérique, qui sont actuellement 
en vente au Canada". t'I pages 
Introduction du Père Paul Mni- 
tin.

Il en serait de même de celui qui; fn* Publiait un roman qui devait marquer le début de aa célébrité et «é à son éditeur avant de partir 
voudrait reprendre certains types qui, aujourd'hui encore, rappelle son nom nu souvenir du public mo- un carnet de poèmes intitulé "Les 

\* française du XVH« derne, alors que set autres oeuvres, si nombreuses pourtant et pas tBf'al<‘® du désir", ce oui est mieuxsiecle. Il ny a quun biais pour, _______ _____. • ,__ , , , . trouvé que “Les mamelles du clown
frapper de nouveau quelques-unes louiea aKUUVem Qe va*«ur. om «ans loumi. i* succès ai auraoie Vfrt- tltre nuqUPl ,1 aVnlt d'abord
des notes justes de l'antiquité, c'est de ,a IJamr aMJ: Camélia$ vient de ce que ce roman avait un rare accent songé. André Béland veut étudier 
celui du travestissement et de la de vérité, accent qu’il a conservé et qui, aujourd'hui comme il y a cent trois ans à la Sorbonne et au col-| 
fantaisie giralducieni. nn>i fajt vibrer une c#rde sensible dans le coeur du lecteur — même '^^f *1 No/d *ïe pèlerinage j

l'ÂnUgone côte^r^càto^Ta1'1}^!*”?!1^ Ïom Bl ,e Bty,C dU nl* Dumn, n éUUt pas ^ CCUX qu‘ ont ,e don de conwrvrr 'de Si Vgrain ne°mfurt ^
in tique fînue Crconparle à Anti/one des ,cur fraich,,ur en déPit d” "nn^* t»ui Paaaent... -------------•------------

ancien à la signification qu’il peut c'est son Créon qui est le person- • premières cigarettes" ou/«p* frè~ r» ji» a- , • , j. ... . ■ .
encor# avoir en 1B46. Anouilh hc-!nage classique de la pièce: "Mais. rPs ont fumées loV!mieq a noûrîirê . °n ? d t f|Ue, ce f0»»1.1»» «« deve-leurs, écrit a son fils une lettre patSIOftl
sit# sans cesse entre la leçon clos- bon Dieu! Essaie de comprendre offre* du café et loPPa,t P«» «çulement le theme ro- de pardon. Armand revient en tou-, ,

1flu c,fc_ V des tartines mantique delà courtisane rehablh- te hâte. Mais il est trop tard; il dê I idOlCtCtRCC
^Cf!IIre*àiir8l,Ue ~reoP vrut 'n. de- tée par l'amour, niais était une lus- n'arrive que pour recevoir, dansles tragiques grecs et la tradition 

connue, et une adaptation moderne 
qui ne tient qu'à quelques détails 
matériels sans importance. Avec

• . s .IJ # • I a «■ asaxs ta ■ » ••taiio n.a«asw aassw «Jliv il n II.'

en lui toire de passion vecur, puisque Tau- un baiser «uprême, l’Ame de celle Rédipé en collaboration par des.
. tappelxnt qu’ila n'étaient tpUr avait aime Marguerite Gautier qu’il n tant aimée. 'éducateurs, des parents et des mé-

bons toutronduïre^leurs Duplessis. De là aans dou- 0n „ djt Ia Dnmr „ux Cn. decins ce voiume traite de ques-
«il. a rondulre leurs tP ret accent de vente qui a fait et „•*# ,1. na« il «'en faut ta

voitures plus vite qus les autres. n,aintenu je «urcès de la Duwie «mjt a-,

te! J’ai bien essayé de te com­
prendre. moi. Il faut pourtant qu’il 
y en ait qui disent oui. Il faut 
pourtant qu'il y en ait qui mènent 

lui Anttgone n'est plus le symbole la barque. Cela prend l'eau de tou- 
de la prédominance de la loi mo- tes parts, c’est plein de crimes, 
ralo ou naturelle sur les règles éta- de betise, de misère... Et le gouver- 
blles dans la cité pour le bon gou-.nall est là qui ballotte... Crois-tu. 
vernement des hommes. Elle est alors, qu’on a le temps de faire le 
l'Incarnation du refus d'arceptet raffiné, de savoir s'il faut dire 
les compromissions avec !a vie. "oui" ou "non", de se demander
Créon qui essaie de la ««ver s'il n# faudra pas payer trop cher jfa,ï‘"‘t^^Vs,,,XV " disVrrhiiênt0,lnWp ,U^P,'' des valeurs? Pour notre part
malgré elle lui explique que pour|Un jour et si on pourra encore Ifi, POnwi!„ Ho'. Il arrivera qu'une troupe de théâ- nous croirons plus volontiers que.

P°,,r .do*lner unp hOteiDumas fils sont ailes rejoindre l*» oomnaraison et rétablir l'échelle contemporaine a leur sa on de vieilles lunes comparaison et reiaoiir iccneiie
faux Louis XV distrlhiumt ' mcs lunr8' des valeurs? Pour notre part,maigre eue mi explique que pour,un Jour et si on pourra encore|,es con]lo>, d’ Il arrivera qu'une troupe de théâ- nous croirons plus volontiers que.

assurer un bonheur relatif "pour'etre un homme après? On prend *\;oolwo‘rth Giraudoux «û mn?nt tre *on>’e- "ne pnr dl* “«»• » «i la D«»«c a survécu à ses soeurs, 
faire marcher les choses tant bien le bout de bois, on redresse devant 'ralt alIé aii bout de U 1 mpttre<*n 8C‘:ne Dcni*° de Dumas c'est qu'il y avait en elle des qua-

rie. Etéorle et Polvnire auraient Pe»lf *rc le XXe «iècle ne ntég qui manquaient aux autres et
fumé des rigare» ei |a nourri< e *a*‘.hèvera*t*,l P»» sâns qi»e l'on ait qU» ont su mieux toucher des gé- 
aurait offert à Antigone de» petits'cncorc une fo,B le^cml-mundc. nérations entières. C’est dans cet 
fours de Rebattet P Mais personne ne se risquera a esprit que nous avons relu le livre

Malgré 1». ‘ .. . , * monter le» ld(c* de madame Aubrnu réédité chez Fernand Pilon. Et
tines la nîèco‘5» tiSi elJP8 lar- nu bien encore J»fo*iaicur A/pèouac...,nous ne l'avons pas regretté... 

i IL". aid® Jcan Anouilh a m mômc à lire ces pièces "utiles"
Ckarlct HamelREVUES
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tout de même une certaine gran 
deur qui tient h la fierté de» ré­
ponse» d'Antigone, à »a violence 
dans l'olutination, et aurtout à In 
préaentatiori d'un Créon nouveau 
et qui mériterait d’être exploité 
dan» ce »en» original.

traitant de thèses morales et socia­
le» qui aujourd'hui nous font l'ef­
fet d'insuppot tables sermons.

Mais la Dumv aux Camtliu», qui 
l'avait lancé commo romancier et 
qui. adaptée à la scène et jouée 
en 1852 apres une longue interdic- 

Avec cette découverte, M. ,ion- devait décider de sa carrière 
Anouilh a donné une nouvelle prêu- on ,e Por^nt vers le théâtre — la 

i ve de in rirhesse inépuisable dcs |2,ame aux Camélias semble promise
à un éternel surcès. Le roman a 
été publié dans toutes les langues. 
La pièce a été jouée sur toutes les 
scènes du monde. Sous le titrer La 
Traviata. c’est encore l’oeuvre de 
Dumas fils que Verdi n poitr'e h 
l'opéra. Le cinéma devait s’en em­
parer et nous l'a servie à l'écran 
silencieux et à l’écran parlant, en 
des films réalisés à Hollywood en 
France et, sans doute, dans tous 
les pays où l'on n tourné des films. 
Bientôt, n’en doutons pas, nous ver-

tions dont l'acuité est aujourd'hui 
reconnue par tous. Les parents qui 
ont à coeur de remplir leur tèrhe 
providentielle d’éducateurs y trou­
veront des directives éclairées sur 
l'éducation de la pureté, l'initia­
tion sexuelle, la préparation au 
mariage, le tout orienté vers une 
meilleure compréhension de l’ado­
lescence. Cet ouvrage a été maintes 
fois réimprimé nu cours de la 
guerre aux Editions familiales de 
France. Publié par Fides.

------------ •------- -—
BARAIT conjointement aux édi- 
r lions Chantal. Toulouse, et 
l'Arbre, Montréal, un nouveau 
roman de Magali "Un million 
pour un mari”. 208 pages.

__ inépuisable des 
| mythes de la tragédie antique.

René Cerneau

En bouquinant
Les reportages du cardinal Spellman

I UTILISATION du thème hls- très souple formule politique qui 
““torique de la déportation des des nations hrl-

L’Imprudente Aventure
Henri Ardel. romancier dont le 

succès ^ fut remarquable à l’épo­
que, s'est toujours fait fort de 
nous donner un genre romanesque
quaitapasabd! psycholïgie "Âûprès* Iron* ,a ??'nr aux °amilia* dans 
des Feuillet, des Bordeaux, il Pfait ,Un ^,pcr1filïï,fnl fou,e.ure' et "P"" 
très bonne figure et semble pa“-T:lradi0',a té,CVi8,?.n 8 ? emparCrn' 
fois plus admirable pour sa bonne K, T «Ta encore 1 ,lvB P,em‘CiS
grace et ses modestes prétentions! ISUJf/^h<îi8i8 P01"-.‘«neer un jour quarchevêque. écrivait le 26 mal 
enchanter, enfin faire oublier lcs le cinp*na » huntre dimensions. j ^43: •‘L’nprès-midl du 24 mal. je

Acadiens cn 1755 a surabondam­
ment servi la presse nationaliste 
dans le cours de la dernière 
guerre pour ses campagnes anti- 
britanniques.

On pourra s’étonner de voir le 
même événement historique ser­
vir de point de comparaison â 
Son Eminence le cardinal Spell­
man pendant un séjour de ce dis­
tingué prélat américain à Téhé­
ran. Naturellement plus mesuré 
et nuancé que nos nationalistes. 
Mgr Spellman, qui. à l’époque de 
son voyage en Iran n'était encore
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soucis de la vie
Et sans autre ambition, il a su 

combler les lecteurs les plus dif­
ficiles par des romans toujours 
recherchés tels "Coeur Sceptique", 
"L’Etreinte du Passé" et “L’Im­
prudente Aventure" dont les Edi­
tion» Pony ofrent la lecture à leurs 
nombreux clients.

Cest une très simple histoire, 
mais compliquée â souhait par 
une difference d'âge — ridicule — 
et qui met en jeu Ariane Mussl- 
gny et ses dix-sept an» capricieux 
et les vingt-six ans par trop sé­
rieux de Claude Symorcs. Deux 
millieux, deux caractères, voilà 
un captivant conflit dont le dé­
nouement vous réserve maintes 
surprises pour scs circonstances 
cocasses et parfois graves où 
l'amour, enfin, aura raison de tout

"L'Imprudente Aventure" est un 
roman de belle venue où l'intrigue 
est vite connue mais pas trop 
vite denouée. Franchement, voila 
un bon ouvrage à mettre entre 
toutes les mains et dont le succès 
sera surprenant mais Justifié.

Ouvrage imprimé et distribué 
par les Editions Pony en vertu 
d'un accord avec les Editions Plon

Contes pour Ibi jaunes
Les "Contes Dorés" et les "Contes 

du charpentier Joseph", par H F. 
Euchnriste Goyctte. c.s.c., sont 
deux beaux volumes écrits spécia­
lement pour les jeune». Us aime­
ront ces récits qui leur feront re­
vivre certaines de leurs propres 
aventures. En les lisant. 1!» ne poli­
ront s'empêcher do redire : "c’est 
bien ça . . . c’est du vécu".

En attendant, les Editions Fer-' dis la messe en plein air au camp 
nand Pilon viennent de donner aui Atterbury. non loin de Téhéran. 
Canada une réédition du rhcf-| pour un large groupe de^soldats; 
d'oeuvre d’Alexandre Dumas fil», et
il ne fait Aucun doute que ce livre 
sera en aussi grande demande que 
par le passé.

Le sujet du roman est si connu 
qu’il n'y a guère de risque d’é­
mousser les curiosités en le racon­
tant. Voici le résumé qui a fini 
par devenir comme "officiel" avec 
les années :

Marguerite Gautier, surnommée 
la Dame aux Camélias, vit dans le 
tourbillon des bals, des soupers et 
des plaisirs. Mais, si elle a eu bien 
des amants, elle n'a jamais connu 
l’amour. Elle rencontre un jeune 
homme bon, loyal et candide, Ar­
mand Duval. Ce qu’elle lui deman­
de, ce n’est ni le plaisir, ni la for­
tune, c’est son coeur même, Il le 
lui donne. Les deux amants se reti­
rent donc dans un frai» cottage, 
où ils oublient le passé. Leur bon­
heur est troublé par l'arrivée du 
père d'Armand, honnête provincial, 
grand faiseur de sermons, qui con­
jure Marguerite de lui rendre son 
fils. Elle résiste d'abord, puis de­
vant l'insistance du vieillard, l’an­
cienne courtisane rachète son pas­
sé par le plus douloureux des sa­
crifices. Elle annonce a l'aime, 
dans un billet, qu’elle vient d’ac­
cueillir favorablement les proposi­
tions d’un certain marquis qu'elle 
repoussait jadis. Armand s'éloigne, 
la coeur gonflé d'indignation, de 
mépris, et Marguerite languit dans 
la solitude, pleurant son konhcui 
perdu. Peu à peu ses joues se creu­
sent; bientôt elle ne peut plus se 
lever. Par surcroît, la misère vient 
s'asseoir a son chevet... Iss père 
d'Armand, touché de tant de dou-
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rt le matin suiwant, dans un 
autre camp, pour un très grand 
nombre de réfugiés polonais. De 
telles circonstances m’émeuvent 
profondément. Longfellow a écrit 
"Evangeline”, celui que j’aime le 
mieux de scs poèmes, au sujet 
dos exilés acadiens du petit vil­
lage de Grand Pré. Vous vous 
souvenez que vous et mol avons 
visité ce village ensemble il y a 
sept ans. Avec combien plus 
d’éloquence et d'émotion Long­
fellow eût pu écrire au sujet de 
la tragédie du peuple polonais, 
assassiné, violé, exile, et dispersé 
à tous les vents du monde".

On trouve ce singulier rappro­
chement dans l'émouvant ouvrage 
que le cardinal Spellman a publié 
il y a plusieurs mois aux éditions 
de la Maison Française, à New- 
York, sous le titre: Agis aujour­
d'hui. C'est le recueil complet de 
ses lettres du front et le compte 
rendu de son voyage très com­
menté à l'époque tant dans la 
presse alliée que dans la presse 
ennemie.

Mgr Spellman a une remar­
quable facilité pour écrire et 
pour décrire. Souplesse du style, 
hardiesse de l’image, cordialité 
de l'expression, profondeur du 
jugement, on note dès la pre­
mière lettre l'éplstoller de grande 
classe. Tout cela est fort heureux 
pour son lecteur qui tire de ce 
livre des impressions encore ac­
tuelles de l'Espagne, du Portugal, 
de ritnlie, du proche et du moyen 
Orient, de In Grande-Bretagne, 
de l’Afrique, du Caire à Pretoria, 
de l'Atlantique en temps de 
guerre.

Notes sur les vicomtes Alexan­
der de Tunis et Montgomery d'El 
Alnmcin ; sur le Souverain Pon­
tife, sur Winston Churchill, sur 
feu le cardinal Hinsley, l’ami du 
général de Gaulle et le courageux 
fondateur du mouvement de ré­
sistance appelé Glaive de l'Es­
prit. En sortant du territoire bri­
tannique du Tanganyika, Mgr 
Spellman se représente mieux la

régit l'ensemble des nations bri­
tanniques. “Au cours de mon 
voyage, dit-il, J’ai apprie quantité 
de choses au sujet de l'Empire 
britannique qui désigne la meme 
chose que le Commonwealth bri­
tannique. Le terme Grande-Bre­
tagne s'applique à. l’Angleterre, 
au pays de Galles et à l'Ecosse ; 
par Royaume-Uni, on entend la 
Grande-Bretagne et l'Irlande du 
Nord. Viennent ensuite les Domi­
nions, tel* que le Canada, l'Aus­
tralie et l'union Sud-Africaine, 
Etats souverains gérant totale­
ment leurs propres affaires aussi 
bien intérieures qu’extérieure». Il 
y a un gouverneur général dans 
chaque Dominion, qui est un 
représentant personnel du Roi ; 
mais il agit seulement sur l'avis 
des ministres des Dominions. 
L'Inde n’est pas encore un Domi­
nion, mais on lui a promis de la 
laisser se gouverner par elle- 
même après la guerre. Ainsi il y 
a les colonies, les protectorats, 
les Etats protégés, les condomi­
niums et les mandats. Il y a aussi 
des mandats tenus par les Domi­
nions et des dépcndancee de Do­
minions. Les garçons et les filles 
qui étudient le droit constitution­
nel en Angleterre doivent consa­
crer beaucoup plus de temps k 
apprendre les formes de gouver­
nements dans l'Empire britan­
nique que n'en prennent les gar­
çons et les filles d'Amérique pour 
l'étude du gouvernement des 
Etats-Unis.”

L’archevêque de New-York se

Fcnche avec pitié et prudence sur 
Espagne. Certaines de scs notes 
de voyage annulent des tonnes 

de propagande franquiste. "La 
population de Barcelone est de

Juatre millions, écrit-il sur la foi 
'un témoin, et sur ce nombre 
cinquante mille seulement vivent 

convenablement; le reste combat 
pour survivre.”

Autrement dit, une ville qui a 
quatre fois la population de 
Montréal et dans laquelle il n'y a 
de la nourriture que pour un mi­
nuscule Upper Westmount. Dans 
son introduction, Mgr Spellman 
rappelait le mot qu'avait eu le 
cardinal Gasparrl lorsqu'on lui 
avait demandé d'écrire scs mé­
moires: "Les choses Intéressantes, 
je ne peux pas les dire; et les 
choses que je puis dire ne sont 
pas intéressantes". U va sans 
dire nue Mgr Spellman a tu paa 
mal de choses dans Agis aujour­
d’hui, notamment sur Franco et 
l'Espagne dont il s’efforce de 
dire quelque bien, avec les ré­
serves qui s'imposent. Mais l'en­
semble des Impressions qu'il a 
recueillies en parcourant trois 
continents frappés par In guerre 
offre au lecteur sérieux une 
abondante matière à réflexion.

Lafradlo
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1396 ouctf, rue Sfe-Catherine, Montréal*
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AUX édition* Fernand Pilon.
Montréal, pntait en irédition 

"La dame aux camélias". d’Alex­
andre Dumas fil*. 22'» p iRr*. Cou­
verture illustrée par Marguerite 

• • »
BOHEHT Rumiiiy. de l'Acadé­

mie canadlenne-fi inçaiso, pu­
blic aux édition» de l'Arbre. 
Montréal. "La plu* riche 
aumône". souMittr: "HUtolrr de 
la Société Saint-Vincent-de-Paul 
nu Canada". 2.15 page*. Index 
onomastique. Titre du pt entier 
chapitre’ "Frédéric Oznnam".

• e *
QE Paul de Martigny. les édi­

tions du Lévrier, Montréal, 
donnent en deux volume* "L'en- 
ver* de la guerre", récit» d’occu-

{•ation. 370 page». Préface dans 
«quelle l'auteur *e défend de 
faire de la littérature. Titre du 
premier chapitre: "L’écroule­
ment".

* • *

QEORC.E .1 McLend. Limited.
Toronto, lançait cn fin de se­

maine "The Miracle of the Bcll*'\ 
un roman de Hussell Janney. t*1? 
page*, neliure toile verte.

* * *
A l'Arbre. Montréal, vient de 
m parnitie "1^>* fin* humaine*" 
du R. P. A-D Sertillange*, 
membre de l'In*titut. 110 page*. 
Prologue. Titre du pt entier cha­
pitre: "La mort”.

AJ le docteur René Degufral 
m* nou* fait parvenir de Too- 
lou*e un écrit de »a plume ayant 
pour titre "Le pèlerinage de St- 
Jacques de Compoatelle et son 
influence *ur notre équipement 
ho*pitn!ler". Paru à Toulouse en 
f.i* iru e. extrait dos Annales o* 
l.i Fédération pyrénéenne d'éco­
nomie montagnarde.

• * *
DOKOLPHE Girard a donné un 

conte appelé "Mirage funeste" 
dans le numéro de septembre du 
Bulletin de* Agriculteurs. On lira 
quelques pages plus loin un pro­
pos de saison par Fernand La­
croix ayant pour titre: "Four­
bissez vos armes, voici le gibier". 

* * *
QUELQUES pages de la livrai­

son de Juin du magazine bré­
silien "Vida" sont consacrée! aux 
nouveauté* parue* aux éditions 
Variétés et l'Arbre, Montréal. 
Texte portugais.

* * *

/•ASTRONOMIE, le magazine 
^ de* gourmet» publié à Mont­
réal. donne pour septembre un 
article de Jacques Rousseau 
"Autour de la marmite de» Mlo- 
tassinl';: "Tourisme et gastrono­
mie" par Eddy Prévost; "Le* 
condiment*" par Henriette Tassé, 
etc. * e O
QANS sa livraison d'août, la re- 

vue “Architecture", de Mont­
réal, offre un article de Joseph 
Hudnut. doyen de la faculté d'ar- 
rhitecturc à Harvard, et une 
étude sur la reconstruction dès 
région» dévastée» en France,

lau«cri*(f •** €*»!•*•«• !««•* • YveN
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FEMME À LA PAGE !i
Dans le Monde La rentrée
Hécopllonh

Mlle Théière Gagnon «jut l’hôte | Trouv**-voua cel» touchant, le Jour de la rentrés ? Je ne oaia pas 
«l’honneur ù PIM5*5“r* c’eet de la sentimentalité à faux, mais J’ai toujours un petit tampon

dans la force quand, au début de septembre, ou Canada ou au 1er 
octobre, en France Je vois des enfants reprendre le chemin de l’école.

La rentrée est bien différente ici ... Chcx nous, toutes les mamans 
mettent leur point d'honneur à vêtir et à chausser convenablement 
leurs petits. Ce jour-là, on étrenhe et les parents savent, surtout par 
les temps qui courent, ce que ça peut leur coûter.

Ici, on voudrait bien en faire autant mais le moyen ?... Tout ce 
qui se vend se vend avec des tickets. Il faut un bon pour obtenir des

données û l’occasion de son pro­
chain mariage avec M. Edmond 
Archambault. Le dimanche 15 sep­
tembre. Mlle Micheline Dion rece­
vait en fin d'aprcs-mldl, n Lnval- 
sur-lc-Lac pou .Mlle (Ja^non et 
.<on fiancé; Mlle Jm-qucllnc Le­
vasseur recevait à nie Blxard, a 
un buffet rhnud, >« 21 septembre;
l.uefîn?1 Molsan'1 d'onnu Jfn' luiTch I chi?ui,urc»* ce,,M à de ^Is exceptées. Quand au reste, les mères,
a Club des Ingi'nlruts; Four Mlle flul Pour plupart sont fort adroites le font elles-mêmes, en taillant

et retaillant des habits usagés.
Même chose pour les lainages. On tiicote et détricote au moins 

t:ols fols chaque laine. On l'arrange, on l'amaigame avec une autre, 
on fait des combinaisons de couleurs et on vient à bout de faire quel­
que chose d'à peu prés présentable.

Dans les quartiers riches, la rentrée a l'aspect courant. Mais c’est

iHt) non .c; M. Archambault, Mlle 
IllrhMe Beauregard recevra k un 
cocktail le samedi 8 octobre et le 
lendemain. Mlle Use Uoul.-itd don­
nera nu«*| un cocktail à (.aval- 
sur-lc-Lac. Mme Gilles Laulcric 
réunira qucl'iucs Invitées à un dé
jeûner au Ritz Cnrlton, !c mnidt *•' dans les autres qu'il faut la voir. Dans les écoles communales, on

n'exige pas de costume. Chaque enfant porte ce qu’il a. On demande, 
(encore ne l’exlge-t-on pas), le tablier noir. Lea mères sont d'ailleurs 
Ira premU’ics à en comprendre futilité; on ae rend compte qu'il est plue 
fr.cile de laver un tablier qu'une robe ou une grosse culotte. Cer les 
garçons aussi portent le tablier noir et II me semble de voir quelle tète 
feraient les nôtres si en les obligeaient à en mettre un ...

Le climat, tellement dissemblable, oblige les enfants à se vêtir de 
façon différentes. Chez nous où U fait dix fols plus froid, la température 
vit plus a-ilnc parce que le froid est sec. Ici, il fait humide, et cet air 
saturé d'eau est véritablement malsain. On le combat en s’enfouissant 
sous les lainages.

La situation de It chaussure e»t toujouis pénible. Il est vrul qu'elle 
tend à s'améliorer, mais pas au point de ceaser d’étre conaldérée com­
me un problème. Cette année encore les enfants sabotent; Us n'ont pu 
trouver autre chose que la semelle de bois

octoh.c tandis que Mmes Fer­
nand Dalt,lQ et r. ul Lavnllée don­
neront un cocktail pour leur soeur 
et son fianrt’, je rimed: 12 octo-1 
bre, û Laval-v.ir-le-Lac. avant la 
•olréo dansante de foimcturc du 
Club Lavnl-sur-lr-Lac.

e * *
Le ministre dt Cuba au C.ma- 

.«la, le Dr Mariano liruU, et Mme 
Hrull recevaient à Otiawn, vendre-1 
•11 en fin d’apri'S-mld!, en l'honneui | 
>1# Thon. M. Emi:<! Valllnncourt ! 
ministre du Canada a Cuba.

Mlle
l'heure

Louise Bruis ici 
du thé. aujourd'hui.

&
cni Enfin ça y est. Ils sont rentrés en classe de ce matin . . . Certes 

l'honneur de Mlle Michelle Bien-' il y n encore en France quantité d'écoles laïques. Mais on ne s'imagine 
venu, a l'occision de a m prochain p„, je chemin que les écoles libres, c'cst-à-dire celles qui sont tenues 
msriugc. Samedi ap: ••‘-midi, le co- par |0)| r(.|igjeux ou les soeurs ont fait. Et c'est tant mieux. Le program- 
ai&fysr "• •.n.lm,. Multmcnt, n^ruo.,.»
Bienvenu
Ostiguy.

et son fiancé, M. Paul1 sa place. Des écoles libres, il en a poussé partout, dans tous les quar­
tiers. Plus tard ces rnfants-là font partie des scouts ou des guidas.

* * * On les rencontre souvent en compagnie d'un prêtre, portant, comme
M. et Mme P. Dcalaurius. de eux. le béret basque. On se rend compte que ce sont dee enfants élevés

Notre-Dame de Grace, autrefois de avec un idéal qui n’a rien de commun avec les Idéss de haine et ds 
rtaintc-Anne de Bellevue. rece-| jniouse envie qu’ont hélas trop souvent ceux qui ne reçoivent aucune 
valent en leur résidence leurs pa- directive.

nlI!,i!!d,! a2nn Ceit tout un avenir qui commence aujourd'hui, sur les bancs des
raire de leurs noces «l or. écoI« réouvertes. La calamité do cette longue guerre, celle, encore

* * v ! plus catastrophique de l'occupation et de tout les malheurs qu'elle
a provoqués a besoin, comme une grande plaie qu'elle est, d'être pansée. 
Il n'est pas de meilleur baume que celui qui saura y mettre une Jeunesse 
revenue, à force de bons conseils, à une saine et juste conception des 
choses.

On va redonner aux Jeunes le goût du travail, de l’effort, on leur 
Gosselin, d'Outre-: démontrera que ce qui avait sa raison d'être au temps des "Chlcus ns 

peut plus être trouvé Juste depuis qu’ils sont partis et qu’il faut en
* * * | toutes choses de l'honnêteté et une solution de continuité dans l’effort.

Lhaput-Charticr Lt tous ccs Jeunes seront sauvés. Et ils partiront, le coeur léger, 1 esprit
Samedi matin, à 9 h., en l'église I ■«*". vers l'avenir qu'ils se feront et qui sers, espérons-l. tout d'union 

du Sacré-Coeur, décorée de fleura, et non de guerre et de férocité .. .
d'automne, M. l'abbé Rémi Cor-' Ollgny
bell bénissait le ma liage de Mlle I______________ ______ ___
Jeannine Chartier, fiilo de M. Vic-i
t.or Chartier, décédé, et de Mme,mouton ,jcg accessoires
Chartier, avec M. Paul Chnput. noiri 
fils de M. et «le Mme Noël Chu put. * * *
Pendant In mossi\ un programme'

O

Fiançailles ,
M. et Mme Arthur Barcclo, de 

Montréal, font part des fiançail­
les de leur fille, Madeleine, û M. 
O.-Rrné Gosselin, fils de M. et de 
Mmn Gustave 
mont.

«ta chant fut exécuté par Mme Ko- Luck-Dubol»
hert et M. Boulanger. Accompa 
gnée «le son frère, M. Roger 
Chartier, la mariée poitalt une 
tobe de crêpe français bleu gatl- 
ncau, aux lignes drapées, un cha-

Le mariage de Mlle Violette Du­
bois, fille de M. E.-H. Dubois, dé­
cède. et de Mme Dubois. d’Outre- 
mont, avec M. George-L. Luck, 
fils de M. G.-F. Luck, décédé, et

peau de plumes rose pâle et un de Mme Kathryn Luck, de Mont 
bouquet de plumes d autruche ro-,réal et pcm.fiia du Dr et de Mme 

Ad,e „r?S”- Brln;cl‘ff"- M-'jnmea-tf Wrlght, de New Lexlng- 
Chaput était le témoin de son fils. lon 0hio fut céiébré dans l'intl- 

Mme Chartier, mère do la ma- mité, samedi matin, à 9 h. 30, en
liée, portait une iohe de crêpe l’égliio Saint - Germain, d’Outre-

mont. M. l'abbé Desjardins, curé 
leur donna la bénédiction nuptiale. 
M. René Dubois accompagnait sa 
soeur et M. L.-N. Panneton, d'Ot­
tawa, était le témoin de son ne-

brun, un chapeau brun orné de 
plumes vert ehnrtreuse. des ac­
cessoires bruns et des toses Joan­
na Hill au corsage. Mme Chnput, 
mère du marié, portait une robe 
do crêpe gris souris, des accessoi-1 ÿeu

"Amcr,can Après une réception en la rési- 
Leaut> a 1 épaule denco de la mère de la mariée.

Après une reception nu CaféjaVcnuc Maplewood. M. et Mme 
Saint-Jacques, ou les salons et la Luck partirent pour New-York et 
table de la mariée étaient décore* ! Atlantic City 
do fleurs d'automne, M. et Mme' * • •
Chaput i-ai tirent pour Boston.
Mass. Pour voyager, la mariée pot- Oeuvra de la Soupe
tait un costume gris pâle sous un
manteau rouge mandarin garni de

C'est
qu’aura

demain, le 1er octobre.
lieu la grande partie de

4 / V* BIJOU

DISTINCTIFS
NOUVEAUX

$

BlRKS
Rayon d«s 

Bijoux de costume

cartas de l’Oeuvre de la Soupe, en 
l'hôtel Rltz-Carlton, à 2 h. 30, 
sous la présidence de Mmes Eug. 
Deamarali et Alb. Deagroselllera. 
Mmca M. Casteran, L.-R. Phylle 
et Charlea Renaud en sont lea or- 
ganUatrices. A la liste déjà parue 
dee invitée* d'honneur a'ajoutent 
lea noms suivants: Mmes V.-E. 
Lambert, Albert Davignon, Char- 
Ica Mousseau, Jean Michel, J.-O. 
Leduc, G. Laurin, Orner Noël, H. 
Michaud, E. Maillot, H. Venne, H. 
Sanche, J. Grounelle A. Berthiau- 
me F. Fauteux. A. Harwood, A.-E. 
Grandbols L.-F. Béiqu*.• • •
Ao Sacré-Coeur

La réunion d'automne dee an­
ciennes élèves du Sacré-Coeur au- 
lieu le dimanche 4 octobre, à 3 
h. pjn., au couvent de la rue At­
water, sous la présidence de 
Mmes Albert Dupuis et Graham 
W. Coghlin, O.B.E. Tous les mem 
bres de l'Association sont priés 
de bien vouloir y assister.

* * •

A Villa-Maris
L’Association des anciennes élè­

ves de Vlüa-Maria organise une 
partie de cartea qui aura lieu 1* 
mercredi 30 octobre, à 2. 30, au 
couvent Vllla-Maria. Toute* les an­
ciennes y sont cordialement Invi­
tées.

se*
L’Amicale de Lackuts

Le conseil de l’Amicale de Saint- 
Anastaele de Lachute a décidé de 
ne paa tenir sa réunion annuelle 
du 5 octobre prochain à cause d* 
l'épidémie qui sévit à Montréal. Lee 
anciennes pourront quand même 

,adresser leur contribution à la se­
crétaire.

---------- ♦------------------

L« Servies de Santé 
parle » Montréal

La Ligue canadienne de aanté 
Jt le Service de eanté d* Montréal 
te sauraient trop Insister auprès 
du public afin que, dès l’àge de 
ilx mois, tous les enfants soient 
immunisés contre la diphtérie et la 
:oqueluche.

Les parents doivent donc appor­
ter toute leur collaboration a ces 
deux organismes qui consacrent 
loua leurs efforts à la sauvegarde 
de l’enfance.

i SI tout le monde comprenait l’im- 
; portance de l'immunisation et ai 
ion suivait les conseils de la Ligue 
canadienne de santé et du Service 
de santé, les ravages causés par 
la diphtérie et la coqueluche se­
raient réduits à leur plus simple 
expression.

A l'occasion de la semaine na­
tionale d'immunisation, que cha­
cun prenne donc la résolution de 
coopérer avec la Ligue canadienne 
de santé et le Service de santé 
de Montréal, afin que U menace de 
deux maladies graves ne aolt plus! 
suspendue sur l'enfance.

Mme Jacques Lussier (Marte-Claire Doucct), fille de M. et de 
Mme Eugène Douret, dont le mariage fut célébré rrremment.

Avis aux intéressés 
à l’Argentine 
et à l’Uruguay

M. J.-C. Depocas. secrétaire 
commercial, attaché à l'ambassa­
de canadienne, à Buenos Aires, Ar­
gentine. est actuellement de passa­
ge à Montréal pour discuter d'af­
faires commerciales avec les en­
treprises locales, intéressées à 
l'Argentine et à l'Uruguay. En re­
tournant en Amérique du Sud. M. 
Depocas se rendra au Brésil pour 
ouvrir un commlsstylat commer­
cial du gouvernement canadien, k 
San Paulo. Pendant son séjour à 
Montréal, qui doit se prolonger 
Jusqu’au 3 octobre, M. Depocas se 
retire aux bureaux du Montreal 1 
Board of Trade.

Natif de Montréal, M. Depocas 
fit ses études aux collèges Notre- 
Dame et St-Laurent, ainsi qu'à 
l'Ecole Polytechnique et à l’uni­
versité Laval.

Le patron du jour
rp-r.”

Démonstrations culinairas 
à l’icola Ménagéra Prov.

La Direction de l’Ecole Ména­
gère Provinciale est heureuse d’an­
noncer au public féminin la re­
prise dee démonstrations culinai­
res du mardi après-midi.

La première démonstration aura 
lieu le mardi, B octobre, à 2 h. p.m.
Entrée: 3420 Berrl, (angle Sher­
brooke). Le prix d’admltslon sera 
de cinquante (90) soua et chaque 
personne présente recevra gratui­
tement une copia dee recette! des 
mets préparés durant la démons­
tration. On pourra réserver un 
siège en payant $19.00 pour l’année.
Le menu de la démonatratlon pa­
raîtra le lundi de chaque semaine 
dana les Journaux.

Les démonstratlona du mardi
après-midi aont bien connues du r-h«mici«r __«__•.public féminin de Montréal et BnSthe "a u Æn ,!) !?,'

Mlle Claire Nadeau, démonstratrl-^ ji Khif 'aîn.P^. »nm« é<i4
d'Agrlculture de la province Jus- ILl4'Il
qu’en 1945. et profeateur d’art cull- inr^Yir1 8 * S*U d °9
nalre à l'Ecole Ménagère Provin- Pouce* de largeur.
claie depuis un an. Voua pouvez voua procurer

Tou* les cours réguliers de 1 Eco- patron en voua adremant pur érr.t 
le Ménagère Provinciale (coupe et „„ Service des Patrons, LE CA- 
couture: coupe et destin de P*- N ADA, ko Front St. U’c.sf. Toron 
Irons, fantaisies; modes; art cull- (0i en ayant soin d'inclure un hon 
nalre) reprendront le lundi, 7 oc- p01ttai ou un mandat A'crprcaa de 
t0£rre' . iOc. taxe comprise. (AVCVS T1M-

Heuree des cours: BRE N'EST ACCEPTE). fnrfP/uei
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£) t«4 JOURNtt 4* AtTRAiE v
par Btella

N» c’est votre fête 
aujourd'hui:

Voua êtea un idéaliste et voua 
êtea un rtveur. Vous été» peu pro- 
tique et vous nures dee difficulté» 
A vaincre dane ce monde haute­
ment commercialisé. Le» activité» 
de l'eeprit aont Importantea at vous 
devra chercher un travail qui ae 
rapproche de» arta. Lea parenta dea 
enfanta nés en ce Jour doivent s'ef­
forcer de leur donner la meilleure 
éducation afin que toue leure ta­
lent» soient développée. Vjua étea 
indivlduoliate et vous dédaignes de 
prendre des conseils. Vous préférez 
dépendre de vos propres décisions 
et, si c'est possible, vous entrepren­
dre! voire travail avec beaucoup 
iTcnthousiasme. Aimant les bonne» 
rhoscs de la fie, vous trnvaillere» 
fort pour le» acquérir. Voua pré­
férez du travail intellectuel au tra­
vail physique. Vos humeur» sont 
tré» égale», c'est pourquoi voua de­
vez ne pas être trop optimiste une 
journée et trop pessimiste le len- 
demain. Ceux que vous aimes vous 
influencent beaucoup. Les femmee 
nées en ce four doivent ae garder 
du flirt. Ayant un goût prononcé 
pour la musique, le (hédfre, la beau­
té et 1rs couleur», vous trouverez 
votre meilleur moyen d’expreasion 
dans les arts.

Pour .savoir ce que les étoiles 
vous réservent aujourd'hui, consul­
te» le signe sous lequel vous êtes 
né. Il aonaralt ci-dessous avec les 
do'es nu’ll domine.

Balance — *S sept, au Î3 oet. —
Une journée de chances. Soyez sûr 
que vous profiterez de toutes vos 
chances d’avancement. Soyez 
alerte

' Scorpion — 24 oct au 22 nov. — 
Il est apparent que la Journée 
d'aujourd'hui est favorable aux 
gains et à de nouveaux emplois. 
Soyez donc prêt à en profiter 
quand ils se présenteront

Sagittaire — 22 nov. au 22 déc. — 
Une journée idéale pour commen­
cer une nouvelle semaine de tra­
vail. Des Idées et des plans origi­
naux se dessinent définitivement 
Tirez-en profit.

. Capricorne — 22 déc. un 20 Jan —
[Il faut êp-e très optimiste aujour­
d'hui. Votre avenir semble bril­
lant. Du travail constant vous ap­
portera de la richessç.

Verxeau — 21 Jan. au 19 fév. — 
Un point ayanteTeux. Commencez 
une semaine de travail en vous 
mettant bien k l'oeuvre. Rendez à 
pleine capacité.

Poissons — 24 fév. au 21 man —
La Journée du mois la plus pro- 
olce nu rendement. Préparez-vous 
k commencer le mois qui vient 
afin de donner plein rendement.

B(''ller — 22 mars au 24 avril — 
Si votre travail consiste dane les 
achats et ventes vous obtiendrez 
beaucoup de succès aujourd’hui.

Taureau — 21 avril au 21 mal — 
SI les choses commencent lente­
ment au coure de l’avant-mldl, elles 
s'accéléreront dans l’après-mtdl et 
la soirée.

Gémeaux — 22 mal au 22 Juin —
Une journée propice au travail. 
Faites du progrès dans tout ce 
que vous entreprenez.

C ancer — jg Juin au 21 Juillet —
Evitez de courir des risques pré­
sentement. Faites du progrès cet 
après-midi au bureau ou au foyer.

Lion • 24 Juillet au 22 août — 
Les perspectives d'embauchage 
sont bonnes. Faites en sorte que 
tout ce que vous Investirez, soit en 
arpent, soit en temns, soit en ef­
fort. soit bien protégé.

Vierge — 24 août au 22 sept — 
La meilleure Journée du mois pour 
régler les questions d'embauchage. 
Travailler è faire du progrès dane 
vos affaires.

Teinte d’automne

Avant-midi: 9 h. 30 à 11 h 
Après-midi: 2 h. à 4 h.; 
Soirée: 7 h. 30 à 9 h. 30. 
Pour 

ments
LcBlanc, directrice.

30; clairement votre nom, votre rtdies 
se avec votre numéro de district

ee. I n. au a .« n. au. postal, le numéro du patron et la
r plus amples renseigne- grandeur exacte désirée. Les pa- 

a adresser à Mlle Estelle jrons ne sont pas en vente r- hvpas
ireau du CANADA et ne .sont jkis 
échangea Ides.

Inspecteur des 
Caisses Populaires

SHAWINIGAN FALLS. Qué.. 20

Cours gratuits des 
employées de bureau

Les cours «le l'Assuckitlon «1er
(C.P.) - M. Gaston Beaulac, 21 employees «le burenu .-ont donnes 
ans, de Shawlnlgan Falls a été,'«■ Jour3I8Uivnn,•, dc 1 h R 0 h 
nommé Inspecteur dea Cuisses Po- 45„
pulalres pour la Fédération dea, Mard«- Ang ais. traduction, sté
Caisses populaires de la province ‘■nt,n'nJ*r^rnt n la <'n*de Québec. .pidlté; Jeudi: Anglais, grammaire,

__ !_____ »________ I conversation, corrcapomlnnec, atô-
' nographie, etc. Vendredi: Langue 

WASHINGTON. 24 (A.P.) - Les frança'se. svntnxe, sténographie. 
Etats-Unis ont Invité 16 pays à as- Samedi: Aritbmétl«|ue, coniptabill- 
•Ister à une conférence pour l’éta- té. etc.
bllsrement d'un organisme mari- On peut s'inscrire, en s'adtes­
time Intergoqvernemental, a nn-isnnt h la Fé«l«'-ntlon nationale, 
nonce aujourd’hui le secrétariat 853 est. rue Sheibrooke, les soirs 
d’Etat. Idc coûts.

Des simili-opales et des pierres du Rhin, de forme circulaire et 
rectangulaires, composent ces nouveaux at distinctifs bijoux 
do costums . . , parmi les plus beaux qu'on verra cet su- 
tome. Cet ensemble original comprend une grosse broche et 
des boucles d'oreilles de même modèle ... en argent sterling.

Broche 42.00 Bouclas d'oreilles 38.00
Taxe d'achat en plus

Iteurca d’uf/uirca •
9.30 A.M. à 5.30 P.M. 

FERMETURE A 1 P.M. LE MERCREDI 
OUVERT LE SAMEDI TOUTE LA JOURNEE

CAlfNDRtt
0C5 COUPONS D(RATK)NNCM(NT 

DU CONSOMMATEUR OCTOBRE
DIM. LUN. MAR. MIR. jÎudi VEN. SAM.

I 2 3 COUPON M HUME 12?
COUfON DE VIANDE MSS Valide* 4 5

6 7 8 9 ]Q COUPON DE BEURRE 121
COUPON DE VIANDE MS4 v.Kde. 11 72

13 14 75 16 \J SUCRE-CONSERVES S3I, S32 
COUPON DE VIANDE MSS V.tide. 18 79

20 21 22 23 24 COUPON DE IEURRE 12»
COUPON DE VIANDE MS» Valide* 251 26

27 28 29 30 J! COUPON DE UURRE RIO
COUPON DE VIANDE MS? VeDde*

I F 7} nrTORDF * IBS COUPONS DE BEURRE RIO à R21 et B26 à B28 I CVDIDLMT 
LC Ol WV.IUDKC , LES COUPONS DE VIANDE 01 à Q4 et M51 à M55 ‘ tArlKfcN I

Tuutcj '.co riches nuances de 
brun sont en vogue k l'automne. 
La robe d'nprès-midl Illustrée ci- 
haut est en crêpe rayonne de cette 
belle teinte do bols brun pâle. En­
colure en forme de V, manches- 
cape avec remplis aux épaules qui 
donnent une belle ampleur au cor­
sage. Les drapés de la Jupe retom­
bent en cascade sous les noeuds 
de chevreau doré qui ornent la 
ceinture de meme tissu que la 
robe.

QUARANTE-QUATRIEME ANNEE — No 151

A l'aid* 6t Sainte-JuttiiM

J
Mme C.-E. Bertrand et M. Roland Rlnfret, président» conjoints 

avec Mlle Rita Parget, de la section spéciale de êa campagne de 
souscription en faveur de Bainte-Juatine. Tous trois travaillent 
ferme à dépasser l’objectif de leur section; aldons-les de notre 
générosité, répondons avec empressement à l’appel des lu-tits 
malades de cbea noos.

lïCOURMRD

'PuisM mon trrour on éclairer d'autres”, dit cette 
jeune fille, séduite par un beau parleur 

sana valeur... Hélas!...
Q. —Je m'adresse à voue parce que Je n'ul pas de mère à qui 

confier ma peine. J'étala courtisée par un Jeune homme brillant 
et beau parleur. Il m’écrivait des lettres enflammées et me pro­
mettait le mariage. Croyant à scs belle» paroles et ne mettant 
Jamais en doute sa prétendue franehlse, Je nie suis laissée séduire.
Il m'a abandonnée parce qu’il fuit les responsabilité». Imagine» 
ma peine et mes regrets d'avoir laissé pour lui un bon Jeune 
homme, grand chrétien à qui Je reprochais seulement de rte pas 
savoir me bercer de bel-es paroles. Je ronnals à present la valeur 
dea mot*. Je voudrais pouvoir dire à toutes le» Jeunes filles de 
considérer plutôt lea actes et les principes chrétiens chez un 
garçon. Fuisse mon erreur en éclairer d’autres.

Rita
R. —C’est pour cela aussi que je publie votre lettre, ma chère 

Rita. Male hélaa, paa plus que vous, Je n'ai d'illusions sur le bien 
qu’elle peut faire et le cri de "casse-cou” qu’elle peut lancer. 
Que votre séducteur ait été beau parleur, admettons. Qu’Il vous 
ait raconté tant de belles histoires que vous vous soyez crue obli­
gée de le croire admettons. Mais que vous ayez été jusqu'à accep­
ter ce qu’il vous proposait, non. Cela ne rentre plus dans la simple 
crédulité de la petite fille qui se laisse bercer de belles paroles. 
Nous ne vivons plus à une époque où une Jeune fille Ignore ce qui 
peut lui arriver et n'a par simple ignorance aucune notion du 
bien et du mal. Qu'il vous ait séduite est un fait, mais admettez 
que ce fut avec votre consentement.

Cela n’enlève rien à sa faute rcmarquez-le bien, mais le fait 
qu'il voue ait grisée de belles histoires ne vous allège pas d'autant. 
Même et eurtout s'il vous promettait le mariage ne deviez-vous 
pas obtempérer lorsqu'il a voulu aller plus loin que de raison. 
Voua ne devez pas ignorer qu'il ne fout pas faire Pâques avant 
les Rameaux.

Il est Incroyable de voir, de nos Jours, la simplicité, la fai­
blesse des jeunes filles. D'abord, qu'il ait ou non de la valeur, 
il leur ‘‘faut'' absolument un cavalier. Qu'Il ne vaille pas la peine 
qu'on «’occupe de lui cela ne fait rien. L'Important est de sortir 
avec un gatçon parce que toutes les autres le font. Les pauvres 
petites ne savent rien (et je comprends mal pourquoi leurs mères 
ne les mettent pas en garde) ne savent rien, dis-je, de l’immen­
sité de l'orgueil masculin. Alors, au Heu de se comporter comme 
des Jeunes filles doivent lo faire, c'ext à dire accepter les homma­
ges et n'en pas rendre, elles se font toutes douces, toutes mielleu­
se» devant le garçon et pour le garder, sont prêtes à tout accepter. 
La preuve. Vous aves donné son congé à un brave garçon qui 
vous aurait certainomcnt respectée Jusqu’au Jour où 11 vous 
aurait donné son nom, qui ne vous aurait peut-être pas récité des 
vers mais vous aurait donné un foyer convenable et vous lui 
aves préféré un godelureau beau parleur qui vous a "réussie” et, 
son caprice une fois contenté, vous a tranquillement et sana 
remords plantée là. Ils sont tous comme cela. Les garçons sont 
comme ils aont par la faute dts Jeunes filles qui ne savent pa» 
garder leur place. Elles se croient, les pauvres petites obligées 
de jouer les grandes amoureuses et de faire des démonstrations 
très voyantes. Vous êtes payée pour en voir le résultat.

Je ne sais pas jusqu'à quel point le récit de votre aventura 
pourra empêcher d’autres Jouvencelles de se faire prendre au 
piège dea beaux parleurs et dee séducteurs professionnels, mais 
ce qu'il y a de certain, c'est que les jeunes gens qui se fréquen­
tent pour le bon motif et ont l’un sur l’autre des vues très précises 
ne se donnent pas en spectacle à tout venant, ne se bombardent 
paa en public de paroles bébétes et de noms sucrés, mala causent 
rataonnablement de leur avenir, tâchent de mettre nu point 
leurs vues et de régler l'un sur l'autre leurs caractètes afin da 
réussir leur union. Ceux-là sont heureux en ménage et n'ont 
jamais de problèmes à exposer dans les "courriers". Savez-vous 
ce qu'une jeune fille m'a dit un Jour en parlant d'un garçon qui 
comme cela, se tenait convenablement et ne prodiguait pas les 
démonstrations: "Untel il est bien gentil, mais Je le trouve 
"slow”, (authentique)

De nos jours la séduction se fait à deux. Rappelez-vous que 
toujours si l’homme propose la femme dispose. Que 1rs jeunes 
filles gardent leurs distances et leur place et II n'y en aura plut 
de fondantes en larmes. Do leur côté, moins portés sur la main, 
les hommes seront peut être moins mufles. Tout le monde y 
gagnera.

# # *
A la femme d’un obstiné. — Je affable et possédez le sens du coui­

ne puis malhcuteuremcnt voiis mcrce. Vous écrivez bien et ne fai* 
donner ce renseignement. Croyez tes pas de faute. C'est fort appré-
que Je le regrette.

* * a
A Blanche-Annette. — Vous avez 

parfaitement raison. Les envoyeurs 
de lettres aronymes sont dca misé­
rables. Il n'est paa sur terre une 
seule personne qui puisse attacher 
la moindre Importance à une de 
ces petites saletés. Aussi, ne vous 
mettez pas martel en tête. Ayez 
confiance. Voua aurez, comme les 
autres, votre part de bonheur.

e * •
A Ignorante. — Je comprerds 

mal votre complexe «l’Infériorité. 
Vous dites «pie vous n’étes pas ca­
pable d'écrire une lettre et cepen­
dant. celle que vous m'avez envoyée 
cat fort bien tournée et, d'une 
écriture tout ce qu’il y a de plus 
courante et sans fautes d’orthogra­
phes. Voub exagérez certainement. 
Quant n votre commerce, vous 
pourrez facilement faire tenir vos 
livres par un comptable profession­
nel et vous réussirez si vous ôtes

Coupons do rations 
valides aujourd’hui

Coupons 11-18 à R-'ll Inclusive­
ment cl coupon B-26 (nouveau 
curnol),

8UCKK-CON8EKVKS. — Cou- 
puns 8-1 à 8-80 Inclusivement.

VIANDE. — Coupon» Q-l à 
Q-l Inclusivement et coupons 
M-6! et M-52 (nouveau carnet).

He: Infraction» aux prix. — 
Pour vos plaintes, appeler le 
Her vice d"» Consoni-uiteurs, 
CoimnlNs'on des prix et du Com­
merce, FL. 1281, local 244.

fvaiid veut écrives...
...B Odette,ayez eela Cad 
vetr* enveloppe eemme mMi 

Le Oenirier d'Odent,
Le ‘'Canada”.M eaeet, me Salnt-Jarqaea, 
Montréal

clable Je vous assure.
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Mme E Boucherlj§g)' -

Veste et leeette* 4s toNettev de mariée* 
et tremicMi 4e baptême* 
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Que vaut la radio 
des autres pays?

(par Jean Messin)
D'aucuns parmi 1rs Itctcura 4e cette ckroalaue savent que 

bous publions tous les lundis des articles de iounuillates ttranaers 
et consacrés aux radios des pays allies.

Voici le deuxième “papier" de cette série cherchant à situer 
la radio canadienne parmi les émetteurs mondiaux; Il est di à la 
pluni* d* Raymond Castans, du journal MPai1a-Matta,f9 et termine 
l'étude commencée lundi dernier sur la situation actuelle des pestes anglais...

"Itma” reste populaire 
sans Hitler
L'homms que la guerre a rendu 

le plus populaire en Angleterre 
apres Churchill et Montgomery 
s’appelle Tommy Handley. Tommy 
Handley dirige à la B.B.C. l'émis­
sion Itma. Celle-ci fut, à l'origine, 
une fantaisie comique sur Hitler. 
Itma signifiait "Is that man 
again’*. La guerre est finie. Hitler 
s disparu. Mais, tous les jeudis 
soirs, des millions d'Anglais conti­
nuent d'écouter Itma, dont le ti­
tra n’a plus aucun rapport avec 
le contenu et qui disserte avec lou­
foquerie des mille ennuis de l'heu­
re actuelle.

Itma est la seul# émission des 
programmes de guerre qui ait sur­
vécu au retour de la paix.

Celui-ci a vu naître à la B.B.C. 
deux services d’émission : le Home 
Service et le Light Service.

La Home Service est le service 
de base. Il est entendu dans toute 
l'Angleterre. C’est à partir ds lui 
que les directeurs des postes ré­
gionaux ccnstrulsent leur propre 
programme.

La Light Service (service léger) 
ne comprend pas uniouement des 
émissions comiques. Mais toutes 
ses émissions veulent apporter une 
détente à l'esprit des auditeurs.

Ces deux chaînes sont divisées 
en émission. Chaque émission a un 
chef.
La chef #i 
est

La principe de In B.B.C. est de 
laisser à ce chef toute la respon­
sabilité da aon émission. 21 peut 
puiser à sa guis# dans les catalo­
gues de U maison. H peut utiliser, 
comme 11 hil plait, lea réservée ré­
parties en troie sections : informa­
tions, variétés, causeries.

Et surtout il dispose librement 
du budget qui lui est accordé une

fois pour toutes. Plus heureux en 
cela que aon collègue français, qui, 
pour la moindre de ses dépenses, 
doit obtenir un visa du contrôleur 
financier !

Le même principe de responsa­
bilité régit la direction dee postes 
régionaux Le directeur est la maî­
tre dans son centre. Son personnel 
est engagé et dirigé par lui. Il rè­
gle le programme de son poste 
comme il l’entend. Il peut retrans­
mettre entièrement le "Home Ser­
vice" comme 11 peut diffuser un 
programme entièrement personnel. 
Une seule émission lui est impo­
sée : celle des bulletins d’informa­
tion.

Et son budget aussi est à ,sa 
disposition !

Cependant, afin qu’il ne perde 
pas tout à fait le contact avec le 
coeur de la B. B. C., il doit séjour­
ner un mois sur six à Londres. 
Indépendance de chaque service

Ce principe d’indépendance to­
tale des directeurs d'émission 
n’est pour rien dans la puissance 
de la B. B. C. Pendant la guerre, 
ses sections étrangères, à qui elle 
doit la plus grande partie de aon 
prestige international, constitu­
aient autant d'organismes diffé­
rents. La section française, dirigée 
par Jacques Duchesne, était une 
véritable radiodiffusion françai­
se. Aujourd’hui, elle est redevenue 
la branche d’un organiame destiné 
à faire connaîtra le point de vue 
britannique aux populations de 
langue français*. Les autres sec­
tions ont subi la même transforma­
tion. De nouvelles ont été créées.

La B. B. C. a «nfln organisé un 
service européen et un service 
d’outr*-mer.

Tous sont autant d'instruments 
de propagandes. Leurs réussites 
les plus certaines sont leurs le­
çons d'anglaie Grâce à la B.B.C., 
les professeurs de Londres ap­

prennent l'anglais aux habitants 
du monde entier.

Le succès de toutes les émissions 
'est observé très attentivement par 
lie bureau de recherches auprès 
des auditeurs. C’est lui qui, pen­
dant la guerre, découvrit que, lors­
que Churchill parlait, la consom­
mation d'eau diminuait de moitié. 
Ce qui prouvait que les Anglais, 
occupés A écouter, cessaient chez 
eux toute activité.

Ce bureau a également observé 
que la vie de toute émission pou­
vait être divisée en deux périodes. 
L'une pendant laquelle on l'écou­
tait par plalair. L’autre pendant 
laquelle on la suivait par habitude. 
Il s’efforce de fixer la date qui sé­
pare les deux pour arrêter là ré­
mission.

Hélas! malgré toutes ces précau­
tions. les Anglais ne sont pas con­
tents de leur B. B. C.

Raymond Caatans.
(Paris-Matin.)

L’Heure Northern Electric

1
Lundi prochain: 
a radio américaine

Chanteur montréalais 
à "L’Heure Northern 
Electric”, ce soir, 8 h.

L'heure Northern Electric, qui 
avait été suspendue durant les 
mois d'été, revient sur les ondes 
ce soir à 8 heures sur l'antenne 
de Radio-Canada et présentera 
comme soliste, une jeune baryton 
montréalais de grande renommée, 
Charles Jordan. M. Jordan, qui 
fit une première apparition à 
l'Heure Northern Electric, la sai­
son dernière, est maintenant une 
vedette régulière de l’Americnn 
Broadcasting Corporation.

L'émission, comme par le passé, 
sera transmise de Toronto et se­
ra diffusée sur le réseau natio­
nal et les réseaux français de 
Radio-Canada. Gordon Forsyth en 
est le réalisateur. L'intéressante 
série d'exposés documentaires "En 
Avant avec le Canada", qui a 
connu la faveur du public radio- 
phlle l’an dernier, demeure au 
programme, à la demande géné­
rale, et présentera cette fois un 
récit dramatique intitulé "Feu de 
forêt", avec Mlville Couture com­
me narrateur.

Le programme, pour la premiè­
re émission, comprendra ce qui 
suit:

1— Sélections de "Annie Get your 
Gun" : Berlin, (arrangement de 
Godfrey Ridout). — L'orchestra de 
concert Northern Electric.

2— "Hills of Home"; Fox. — 
Charles Jordan.
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Mart Kenney, à l'extrême droite, «e joint à ses saxophonistes 
pour un chorus. Kenney et ses "Western Gentlemen", avec sa 
chanteuse Norma I-orke et son "crooner" Roy Roberts, revient 
sur les ondes avec l’Heure Northern Electric, à Radio-Canada, ce 
soir à 8 heures.

Ildège”

Horaire des émissions — Lundi, 30 septembre 1946
CKAC CBF CBM CFCF CHIP CIAD

7.00 ! Actual. Echo. 
7.16 | Pot-Pourri (6) 
7.301 Int. nus. (1) 
7.4S 1 Oratoiro

Opér. 4*oua
H

Mm. ChoW* (10)

Bf*ve eu wens

Nouvel)**
Mâlodim (10)

Nouvel)**
Nouvel!**
Nouvelle*
Musicale

8.00 I Noumlks 
>.15 Import

1.30 1 Déjouaar ■us.
*.451 “

Nouvelles
Eléra. iaat„ 
Mélodim

NouvaUm «t fait. 
Prière*
Radio-Journal (11)ee

Nouvelle*
Coffre Time
Ukleire Ika
Oop of the...

Nouvelle*
Rendre vou* mua. 
Information (10)

Nouvelle»
Musical Clock

9.00 | Actualité*
S. 16 1 8cm tambour— 
9.30 | Vhrt la Cnn. 
9.45 ! ’’

Potpourri mua.

Intermède
Sur no* ondes

Honeymoon la (i) 
Mm. eiaatiqu*
Mua. en trav.
Mm. militaire

Breakfret Club
—

Mascarade mue.«•
Radk>Joumal
Orch. Tommy Tucker

Nouvellm
44
44

10.00 1 Actuel, et Ch. 
10.15 1 Chnnîfrnn. 
10.30 1 Heure rée.
10.431 “

Sur nos ondes 
Courrier conf. 
Kioaqu* d.l. Chan. 

Céicvt* «t Valent.

•«
E. Hobbm
Concert
Musique jass

Nouvelle*
Dr. Majore
Spot. Hollywred 
Beauty Cori rep.

Fan* Militaire
Mm. pour torn 

Information •«

Uouvelle*
Make Ballroom

11.00 1 Actual, «t Or. Quelle* nouvelle# 
11.15 1 ** Ami du eon.oRi.
11.30 1 Chai», à rend. Joyeux Troubnd.
1it.451 "

Bix Sister
George's Wiw* 
Laura LU* 
Nouvelle» B.B.C.

The Wife Saver
Oils
Women's World 
Musique

Viccor Sylvester Or. 
Léo Diamond
Beaux refrain* 
Variétés

Nouv. Muaie
Smilin' Jack 
Something old

1C.00 Proar. Rural 
12.15 1 Nouv. mond. 
12.30 I Quelle nouv. 
12.43 1 Hint, d'amour

Jcuncmedoré
Rue Principal*
Réveil Rural

Road of LifeLa Fermeé«
Radio-Journal

Mélodim

At Your Request

L'Heure féminin*
—
M

Nouv. et Lean Back
Nouvel lea Quts. 
Terence O'Dell
Little Show

1.00 1 Betty He* Hiv. VU de familla
1.13 ! Carnet de la Radio-Journal
1.30 I Rêverie mua. Tante Lucia
1.r> I Cap», mêl. Proc. Mua.

Th* Happy Gang.

They t*U m*
Lucy Linton

Nouvelle*
Charon School 
Canadian Club

RaeHoJournal 
L’Heure féminin*—

Nouv. et Cone.
M

2.00 1 Nouvelles Et puU après.
2.16 1 Chant dra... IntermM*
2.30 1 Un peu 4* tout Lettre canadienn« 
2.45 1 Actual. (IM Channonnette#

Intermède
Concert populaire 
Radio World
Life can be...

Concert
Ethel and Albert 
Music ot Manhattam

Lea e Mm Arma44
Dance Tint*

Nouv. «t amie

Rhythm*! rw
Rhythms ires

3.00 1 Art. «t Disc. 
3.13 1 •’
3.301 "
3.43 1 Actual. (15)

Mut le-Hall

Ch- fa-d'aru rm..

Ma Perkins
Pepper Youn»1*... 
Right to h»pp... 
Chanson*

Rad Feather Pg. 
Ladle* k* seated
Meet me in Mink...

Concert HallM
Hollywood band 
Frankie Crete

Nouv. Show.

•4
4.00 1 Evén. Soc. (1) 
4.15 ! Orch. con. (14) 
3.40 ! Qui chante *« 
4.45 l Aetunl. (10)

#*
*4

Baric* Orch.
Rtelta)

Nouvelle» ttm.
Réc. H. Reddick
A déterminer
Mus. claailque

Baric* OcT.
Walts Tim*
Musical*
Cliff îdwardt

Meet the band

Catalan».•4

Nouv. dab 100
#•
44

6.00 Vieux loup mer Beaux diaquts
6.16 1 Valse*
6.30 1 Apvr. Mur. Hié damant

6.45 ' Madeleine et T. Intermède piano

Interlude
Story Tim*
Musique
Intermède

Terry and First**
Dick Tracy
Junior Red C.
Go»pel Singer

Théè dansant
C.H.L.P. ce soir (1«) 
Radio-Journal, G.B.H

Nouv. et Studio.

Hah • Ballroom4«
6.00 1 Piano
6.15 1 lins, latiaa
6630 1 Sport»

6.45 1 NouvcIIm

Tvan l'intrép.
Nouv. Sports
Revu* actuallU 
Coeur Atout

Nouvelle*
Sérénade
Nouvelle* B.B.C. 
Récit d’ortu*

The Town Crier
Near*
Studio proa.
Pleasure Pared*

Radio-Journal
Méli-Mélo
Radio annuaire
Dom. de la lutte

Nouv. *t Ballroom
91 /
44

7.00 1 Au mu*ie-hall 
7.161 "
7.30 1 Mol j'ai dit *4 
7.43 1 MMdecin de...

Un homme et aon... 
Métropole
Oeuvre pop. piano 
Fianefe du Corn.

Pioanoet jaas
Frog, music.

Ckealeade eanad.

Chansons
Lum *t Abner
Uncle Troy
Mus. of the P...

L’Heure familial*44
Claud* Bourgeois 
L'OneleTroy

No*iv. et Ballroom•»
Siegin' 8*m
So the Btory

3.00 1 Caf< concert
S.15 I "
S.30 1 En redetta
6.43 1 CH. du T. (10)

N
Qui auit-JsK4«

Agriculteursm
Musical Comedy14
Award Shew

Studio

Rhythmic Age

Nouvelles
Community Fed. 
Town Topics

O. nn | Lux théâtre
P. 1S 1 "
n.301 "
" 15 i "

N. Brunet violon Nofl Brunet violon 1 deal Crime. Maltim du Concert Nouv. et Concert

Radio-reporta** Anything Goa* Kay Arman•4 Question* d'argent Nook* of All Year* 
Light at Eventide

' roi Inner Sanctum
lo.'5l "
"1 in I Or cue

1 Nouvelle*

Nouvel!**
rauarri*
Mart Kenney Or. .

Nouvelle*
Revu* Actualité 
Mart Kenney Or.•4

Contented Roar

Maynard Ferguson

Spike JonM
Temp* présent
Heure de la Mna*

News Headlines 
Curtain Calls 
Molgon'a Newscast 
Laurent inn Rendez-v.

11.00 1 Bonsoir Ire...
11.'6 1 TUninm!
11.30 Columbia orch. 
11.431 ”

Jaxt
Mu*. d« dan»* 
Dradwynne Orch.

A déterminer

Brandwynne Orch.

Nouvelle*
Fat Mm

Dance Orch.

Musique sur <Mre^a...
V. )/

Nouv. ct Sport 
Midnight Express

44
12.00 ! Nouvelle* Fin de* fmlwiona NouvcIIm H fin Nouvelle* et fin Pin de l'émhiâha. Wouvellca ct fin

Pour les émissions ne tombant pas à l’heure exacte, les chiffres entre parenthèses Indiquent les 
minutes & ajouter. Ainsi "Choses du temps”, à CKAC, est annoncé à 8 h. 48 p.m. xous la forme: 
Choses D. Temps (10). Le “10” signifiant qu’il faut ajouter 10 minutes à 9 h. 45, soit 8 h. 55, heure 
de l'émission.

3—En Avant avec le Canada —
"Feu de foret". — Mlville Couture,
na,rr£!^urv , !.. ir -, "Ildège" que transmettra Radio-* Tambourin Chinois : Kreis- Canada, du lundi 30 septembre au 
J*r• “ Lorchestre de concert vendredi 11 octobre, à 5 h. S5 du 
Northern Electric. «olr, et qui consiste en un dialogue

5— "If You \\ ere the Only Girl : entr0 Guy Mouffette et Roger Bau-
AKcr’ -FharlîB,A?rda^ l'u. dialogue qui s'adresse tout par-

6- "Artist s Life : Strauss. “ ticulièrement aux enfants.
L’orchestr# do concert Northern Quy Mauffctte est l'auteur de 
Electric. ce dialogue.

(L'Heure Northern Electric, ver­
sion française, sera transmise par KA Mnriccef 
les postes suivants, chaque luadi • HJilbbcl

compter du 7 octobre, aux Jf Gérard Morlmt, M.S.RC.. qui
hC<£tî?»fC *aprîïM ‘|uecf V, u reviendra sur les ondes de Radio- ^[| 

o Canada, à 10 h. 15 ce soir, en pré- M
(Hcure norma,e doisentant un autre chapitre de "No- fs 

1 u Ill ! 1 r. .A onft tr* artisanat au XIXe siècle". Ce
liirnous,tl* Qué- ...???* chapitre a pour titre "L’Unlformi- 

8.30 p m. (Heure normale de lEst). 8ati*0n dan,*,,, peinture". Des deux 
CBV - Quebec, Que - « W-8.30 autrc8 travaux^ CPUX du 7 et dll

P'^oiH w .rI?a, 0 ^c lhst oaa 14 octobre, auront pour titres "Mi- 
— Montreal, Que. — 8.00-- sjrê dc nos arts décoratifs’’ et "Au 

8.30 p.rn. (Heure normale de lLst). 'scu|] d'une révolution artistique”.
CBJ — Chicoutimi, Que. — 8.00- ; '

8.30 p.m. (Heure normale de Chefs-d’oeciyrg
Mémoires du Dr 
j.-O. Lambert à CKAC 1

jde la musique

T4I. AM. 5411

icorasc
GUY ROY, pnp. 77V «tt, nid Rdclidl

FEMMES • FILLES • GARÇONS
Vous pouves ipprcndr# GRATUITEMENT

COUTURE À LA MAIN
Des occupations des plus attrayantes et des gages 
très élevés vous sont offert» après une période 
d’entraînement de 4 à 6 semaines.
Entourage agréable, hauts gages, travail inté­
ressant, courte semaine de travail.

Visitez:

mmn h iwile h mikirEai
1980 est, rut Ontario, Montréal 

HArbour 4513

Avec Mari Kannay

O..1** Roberta ext la dernière 
éléeenverte de Mart Kenney. Ce 
chanteur hors pair ae fern np- 
pUadlr mi cour» de rémission de 
«* soir, t heures, sur les ondes 
de Radio-Canada. L'orchestre de 
Kraney avec ses attractions voea- 

entreprend un vaste périple 
h travers tout le pays et se 
produira dans les principales 
vMee. Espérons qu'il viendra 
Mentdt à Montréal.

«I MACHINE WORKS
LIMITED

MACHINISTES - OUTILLEURS 
REPARATION ET 
INSTALLATION de 
MACHINES de tous 
genres — SOUDURE

918, ru* St-Oeorge* - LA. MM

Les auditeurs de C.K.A.C. ap­
prendront avec plaisir le retour 
sur nos ondes du programme : 
Mémoires du docteur J.-O. Lam­
bert.

La vie du docteur Lambert pré­
sente de si nombreuses et de si 
captivantes aventures qu'il sera 
facile, même après huit ans d'émis­
sion, d’y cueillir encore toute une 
série d’épisode émouvants ou 
joyeux.

Véritable programme de famille, 
"Les Mémoires du docteur J.-O. 
Lambert" plaisent à tout le monde, 
à ';ause de la présentation et de 
l’interprétation. Les situations sont 
vraisemblables ; elles éveillent tou­
jours des sentiments délicats et de 
saines émotions.

Pour l’écoute : C.K.A.C. chaque 
dimanche à 7 h. 45 et jeudi à 8 h.

A partir de ce soir, 
"Coeur Atout", à 6 h. 45

Les radiophilcs n’ont pas man­
qué de remarquer le relief du ro­
man de Mme. Hélène Fréchette, 
“Coeur Atout" qui passe sur les 
ondes de Radio-Canada depuis 
quelques mois déjà.

Ce radio-roman, que dirige Mme 
Berthe Lavoie Fortin, repose sur 
la vie sentimentale de chacun de 
ses personnages. Il se dévoile à 
nous comme à travers la lentille 
d’un cinéaste. L'auteur, en effet 
s'exerce à la psychologie en allant 
chercher dans tous les milieux, les 
sujets qui se prêtent le mieux à 
son analyse.

L’amour est de tous les temps, 
de tous les âges et de toutes les 
classes dq la société. Cependant il 
se traduit de differentes manières 
selon les tempéraments,^les carac­
tères et le COEUH de chacun; 
voici le sujet de toutes les intri­
gues de co radio-roman: illusions, 
déceptions: espoirs, chagrins;
joies, deuils; soupçons, jalousies; 
sourires et larmes, malheurs et 
bonheurs, nutnnt de sentiments 
qui régissent l’être humain et que 
l'auteur fait passer dans ses in­
trigues.

Les divers personnages de 
"Coeur Atout" se sont mis en va­
leur grâce nu concours de comé­
diens réputés qui ont été choisis 
avec le plus grand soin: Slta Rld- 
dez, Nlni Durand, Jeanne Demons, 
Marjolaine Hébert, Nicole Ger­
main, Fred Carry, Robert Gn- 
douas, Jean-Pierre Masson, Jean 
Bcrthiaume, François Lnvignc, 
Jean Duccppe, etc, etc...

"Coeur atout”, il est bon de le 
rappeler Ici à nos auditeurs, est 
transmis par les postes CBF Mont­
réal, CBV Québec. CBJ Chicouti­
mi. CKCH Hull, CJBR Rimouski, 
CHNC New-Cnrlisle. CK.RN Rouyn, 
CKVD Val D’Or, CHAD Amos.

(Communiqué.)

Voici le programme des chefs- 
d'oeuvre de la musique, à Radio- 
Canada, poui la semaine du 29 
septembre :
Aujourd’hui, à S h. 80 :

La Symphonie No 4 en ml mi­
neur. de Brahms. Orchestre sym­
phonique de Londres, sous la di­
rection de Félix Weingartner.
Le mardi, 1er octobre, à S h. M :

Alexandre Nevsky, cantate de 
Prokoflcff. Orchestre symphonique 
de Philadelphie sous la direction 
d’Eugène Ormandy. Soliste : Jen­
nie Tourel, mezzo-soprano et le 
choeur Westminster.
Le mercredi, 2 octobre, à 8 h. M :

Le Concerto No 2 pour piano et 
orchestre, d'Edward MacDowell. 
Jésus Maria Sanroma et l'orches­
tre des concerts populaires de 
Boston sous la direction d’Arthur 
Fiedler.

j Le jeudi, S octobre, à S h. 90 :
La Rapsodfe Espagnole, de Mau­

rice Ravel avec l'Orchestre sym­
phonique de Cleveland sous la di­
rection d'Arthur Rodzlnski.

'Le vendredi, 4 octobre, à S h. 90 :
Le Trio en mi mineur (Dumky), 

de Dvorak. Louis Kentner, pianis- 
te, Henry Holst, violoniste et An­
thony Fini, violoncelliste.

C’EST CE SOIR!
Un délugt d« rires «I 

d« mélodie

Al CAFÉ-CONCERT 
KRAFT

O Clément Latour
* Lucille Dumont

* Jean Lalonde

* Marcel Giguère
•k Ray Dcnhez et son orchestre

tt leur invité tpieiél

* GERALD DURANLEAU

CKAC atCHRC- Shras

LE TRAVAILLEUR
Celui qui travaille à l’intérieur subit 

souvent un surcroît de fatigue à 
cause de la monotonie de son labeur; 
il en résulte une réaction nerveuse qui 
causa des maux de tête, de I'irritxtioa, 
de l’insomnie et de l’indigestion.

Un Iton moyen d'y remédier est de 
reconstituer l'énergio nerveuse avec la 
Nourrituro du Dr Chase pour les 
Nerfs, tonique contenant des miné­
raux et la Vitamine Ht.
Demandez la nou­
velle bouteille do 
forme économique de

Nourriture du 
Dr Chase pour 
les Nerfs
60 pilules—60 ets.

180 pilules—ll.M

A

Stetson-Lewis-Morgan
Tiois noms...trois évocations de qualité

et d'élégance

T,

r

Rien ne souligne mieux votre bon maintien 
et votre personnalité. Appliquez- 

vous à bien choisir votre chapeau... cest le 
point de mire de votre toilette

Superbe STETSON de feutre d'une qualité 
exceptionnelle dans les plus nouvelles teintes 
d'automne. Toutes les pointures ... $10 ot $12

Magnifique MORGAN de qualité supérieure aux 
riches teintes toutes nouvellement créées pour 
la saison. Pointures : 65/s à 73/s .. $6.50 à $10

La marque LEWIS vous présente cette année un 
chapeau de feutre de fourrure (duvet) dans les 
teintes de gris, brun, gris bleu, sable et bleu 
marine. Pointures 6% à 73/e avec doublure $5.50

sans doublure $5.00

HEURES D'AFFAIRES
lundi, mardi, jeudi, 9 A.M. à 6 P.M. 

mercredi, 1 P.M. à 6 P.M. 
vendredi, samedi, 9 A.M. à 9 P.M.

^HEEElERâ
"LE GRAND MAGASIN A RAYONS DE LA RUE MONT-ROYAL"

★ FA.3541J.-I. CADiEUX, PrésVtnt J.-C. AUIRY, Setretoire-triseritr

BOZO par Foxo Rtardon

LA SOURIS MIQUETTE — Vingt milltt au
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Ou plutôt non, n’en parlons pas. D’ailleurs comment 
pourrait-on le faire puisque l’ami Marc, votre chroniqueur 
régulier s’est découvert une “fringale” soudaine de liberté 
et a tiré le voile et... sa révérence pour trois semaines. Tous 
les lecteurs se joindront au personnel de la “boite” pour 
lui souhaiter de bonnes vacances bien méritées. Cependant, 
nous sommes assurés que ses loisirs seront amplement 
occupés par la recherche de nouveaux potins et de fraîches 
nouvelles cinématographiques.

Et sur ce... au revoir.

Serge Jaroff et tes Cosaques

A VArcadm
Golschmann à l'hôtil de ville

I>an*t tous h-s paya du ninndr, 1m Cosaques du Don, dirigés 
par SrrRp Jaroff, rsrrrrnt une emprise artistique poissante. Fartent, 
Ils attirent de* foules de musleophilrs. Depuis 17 ans, pas une 
•eule fois leur surrès ne s'est démenti. Unn fols de plus, on aura 
l'ocrasion d'entendre ee groupement vocal unique les 7 et 8 octobre 
prochains au His Majesty's.

Au Pays de la magie, du mystère 
avec le célèbre Blackstone

Le plus çrand magicien et 
prestldigatcur de l'univers mysti­
fiera encore une fols son auditoi­
re. à compter de ce soir sur la 
scène du His Majesty’s avec sa

EréscntntJon grandiose, "Le Spcc- 
»cle des Mille et Une Merveilles". 
'C'est un voyage rapide, un voyage 

étonnant au:c pays «les rêves, de 
l'aventure et de l'irréel. Depuis Ce 
nombreuses années déjà, ce ma­
gicien accompli ne cesse de pro­
voquer l’admiration de tous, 
grands et petits par l’adresse mer­
veilleuse et illusionnante avec la­
quelle 11 accomplit scs tours mys­
térieux.

Ce n’est pas en vain qu’il est 
acclamé comme un des plue 
grands prestidigitateurs de tous 
les temps et la présentation de 
ses spectacles est une garantie de 
sensations, de merveilles, de fri- 
eons, de rires et de surprises du­
rant près de trois heures.

Un immense wagon de marehan-

deux actes et les trenta numéros 
de son spectacle. Les nombreuses 
collaboratrices de Blackstone sont 
de très jolies femmes, vêtues de 
costumes, resplendissant de charmes 
oriental et chacune d'elles a une 
fonction bien déterminée à rem­
plir. Un groupe de jeunes gens 
agissent aussi comme assistants du 
grand magicien dans l’exécution de 
ses nombreux trucs.

Un des atouts qui aident nu suc­
res considérable de Blackstone est 
?a forte personnalité. En plus de 
sa merveilleuse habileté, de sa dex­
térité rsanuclle. Il gagne aon public 
par sa bonhomie, eon abord sympa­
thique. Ce magicien exerce aussi 
un pouvoir magiqua sur les fouies.

Au nombre des numéros qu'il 
présente, signalons "Où est la jeu­
ne fille?" "La Barre Miraculeuse", 
"Une Jeune fille est disparue", "La 
Fontaine Magique”, "Le Mouchoir 
Animé", "Fantaisie Chinoise", "Le 
C&ble Indoue", "Le Rêve de la Prin­
cesse Knrnac” et autres. Tous ces

dises est affecté nu transport du numéros de magie sont accomplis 
formidable matériçj requis pour les sur rythme musical.

Li justice a la main longue

Pluie de Baisers 
et de Mensonges

Combien obscure n’est-elle pas 
cette pièce "La Menteuse" issue de 
deux cerveaux d’hommes de lettres: 
Alphonse Daudet et Léon Henni- 
que ? On ne peut pas dire que l'ins­
piration leur est venue facilement 
dans l’élucubration de cette in­
trigue. Une femme au passé dou­
teux réussit à s’infiltrer dans un 
milieu honorable, gagne lu con­
fiance de toutes et de tous, et 
l'amour du fils de la maison en 
plus. Elle escamote ainsi la Jeune 
fiancée... en puissance qui re­
nonce à son grand amour (la 
pévre) et épouse le bon fils. Par la 
suite, grâce à l’annulation d'un pré­
cédent mariage (facile à dire et à 
faire cette annulation) l'union est 
bénie au pied de l'autel et le couple 
rentre en grâce dans le milieu fa­
milial, mais tout se termine brus-
Îuement par le retour de l’ex- 

poux, ami du second, et l’intri­
gante s'empoisonne après avoir 
menti pendant dix mois à un mari 
par trop crédule, même amoureux, 

Voilà le "chef-d’oeuvre" aux évé-j 
nements cousus de fil blanc, à l'en-1 
chainement ardu que défendent 
courageusement cette semaine les 
Comédiens de l'Arcade.

Mlle Annette Leclerc, artiste de 
Québec, fait sa rentrée à Montréal 
dans “La Menteuse". Elle ne "dé­
ment" toutefois pas la réputation 
qu'ella a su se créer ici depuis 
quelques saisons. Du rôle ingrat 
qui lui est confié, l'intrigante men­
teuse, elle fait ce qu'elle peut. SI 
elle réussit à éviter de tomberj 
dans l'exagération, qui serait si fa­
cile dans un tel rôle, elle fait vrai-; 
ment trop petite fille, trop char-, 
mante, trop Jeune pour ce person-; 
nage au passé douteux. Noël de 
Tilly, servi par un bon timbre de 
voix et une diction juste doit souf­
frir dans le rôle de ce mari trom­
pé si facilement par les menson­
ges de son épouse. Un petit peu 
moins d’emphase dans le débit (le 
dialogue c’y prête trop, hélas) et 
plue de «ébriété dans la scène fina­
le donnerait un excellent fini à 
aon interprétation par ailleurs très 
juste. Le duo Leclerc-Tllly est 
charmant et remporte un succès 
bien mérité dans les circonstances.

Dans le rôle de la mère digne 
et pointilleuse sur les questions 
d'honorabilité sociale, Mme Jeanne 
Demons excelle. D'un maniérisme 
voulu, cette maman "théâtrale" 
est très Juste d'interprétation. Di­
sons môme que c'est la meilleure.

Nous nourrissons beaucoup d'ad­
miration pour Jean Duccppc. Com­
ment a-t'll fait pour ne pas s’éva­
nouir d'horreur et de lassitude dans 
ce rôle inconcevable de jeune abbé, 
égaré dans un millieu aussi gro­
tesque ?

Quant à M. Arthur Lefebvre, son 
caractère jovial avgit un beau et 
court champ d'action où s'exercer. 
II l'a fait et c’est l'appréciation la 
plus juste qui peut être avancée.

Suivant une mise-en-scène d'Emi­
le Bouffard, les artistes évoluent 
sans contrainte dana deux décors 
honnêtes et modernes (plus mode:- 
nés que la pièce sûrement) de Mar­
cel Salette. Une petite remarque en 
pestant: le deuxième acte se dérou­
le vers la fin de l'après-midi et le 
troisième le lendemain matin. Une 
modification dans l’éclairage de la 
fenêtre serait désirable pour la dif­
férence de l'heure. Autre point ! 
Mlle Leclerc trouve une mort vrai­
ment peu confortable; elle doit en­
durer d'horribles crampes par tout 
le corp à la suite des cortorslons 
aux-quelles «Us doit se livrer avant 
de rendre l’âme. Le spectateur en 
souffre autant qu'elle, du moins, 
oculalrement L’harmonie plastique 
au théâtre doit exister, n’est-ce pas?

Marcel

3
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Mesdames, assistes au» 
matinées, évites les toutes

ill

“Embrassons la Mariée” 
<Dialo«ue frendait) 

loan CRAWFORD . Malwyn DOUGLAS 
"THI BUCKSKIN FRONTIER" . RI- 

charé DIX

ST-DENIS

Orpheum
Le célèbre chef d'orchestre français, Vladimir Gr-tschmann 

est arrivé dans la Métropole pour Inaucurer la quatrième saison 
des Concerts Symphoniques de Montréal, à l'Auditorium du Plateau. 
Ce premier concert aura Heu demain et mercredi. On volt Ici le 
musicien do réputation Internationale apposant sa signature au 
Livre d’Or de la vlKe, ayant à sa droite Son Honneur le maire 
Camilllcn Iloude, et à sa gauche, 31. Pierre Béique, administrateur 
des Concerts Symphoniques de Montréal.

i4tt Gcsu

Une grande artiste, Louise Darios, 
fait revivre la chanson de France

DANNY KAYE5

RAiMU
CÂBY
MORLAY

LOUiS

(taxes incluses)

^rFEUiLLÈRf 
RICHARD WiLLM

Les deux puissants artistes, Orson WeMes et Edward G. RoMn* 
•on, s’affrontent dans une des scènes les plus Intenses du film 
"The Stranger" qui passe actuellement à l’écran du Capitol* Ca 
film met aussi en vedette Loretta Young.

CANADIAN CONCERTS b ARTISTS
DrésenU

Tunique théâtre de la danse

BALLET
JO Off
Un pageant de romance, de 

comédie, de satire et de drame
du 14 au 19 OCTOBRE 

HIS MAJESTY’S

Matinées : Jeudi et samedi 
Billtts : matlnta, $1.00, $1.2S, $1.50, 
$2.00, $2.50 Rlui taxti. Soirittt $1.00, 
$1.50, $2.00, $2.25, $2.50, $2.75 plui 
taxes. En vsnte dits Archambault, 
MA. 6201 et Hartnay, 1180 Ste-Catha- 
rlnt outst. Aêratati commandai pas* 
tain : Canadian Concerts Gr Artists, 
711, édifice Castla, Montréal.
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Paul Cray revient 
i PEI Morocco

L'El Morocco présente à comp­
ter de ce soir, un spectacle des 
plus gais et des plus animés ja­
mais vu A Montréal.

Cette revue ramène un comé­
dien de grande clase, Paul Gray 
et un couple sensationnel de dan­
seurs, Jerry et Turk, sans oublier 
Ernestine Mercer. Gray est un co­
médien hors-pair. Pince-aana-rlro 
formidable, il passe rapidement 
d'uno série de traits apparem­
ment nérleux à une hilarité folle. 
Il chante, blague, sa moque de 
tous et de lut-mème et est un 
spectacle à lut seul.

Le duo Jerry et Turk, le frère 
et la aoeur, exécutent leurs dan­
ses de façon originale: lui, sé­
rieux, le visage morne, mais agi­
le à l'extrême; elle, dans un véri­
table tourbillon inlassable et exu­
bérant Sans efforts apparents, Ils 
exécutent leurs pas compliqués 
aine tomber dans une routine im­
personnelle.

La délicieuse Ernestine Mercer 
charme par son chant, mais le 
clou de la revue est une présen­
tation fantaisiste de l'Opéra "Ri- 
goletto".

Ceet une véritable folie, sans 
queue ni tête, amusante au possi­
ble où Paul Gray abandonne son 
caractère frondeur pour se join­
dre à cette bouffonnerie; Jerry 
et Turk se livre eux aussi à la 
folle du moment tandis que seu­
le, Ernestine Mercer, garde son 
charme et son rôle intect en dé­
pit du déchaînement général.

Il se présente parfois, dans la vie 
musicale d'une ville, des événements 
artistiques qui, tans avoir le gran­
diose développement d'un ronccrt 
symphonique ou d'une représenta­
tion d’opéra, n’en sont pas moins 
extraordinaires. L’an dernier, In 
visite en notre ville de la famille 
Von Trapp avait constitué un évé­
nement de ce genre. Ce miracle ar­
tistique. car s’en est un, et d'autant 
plus remarquable en raison de sa 
rareté, so reproduit actuellement 
dans un cycle de chansons fran­
çaises que présente Louise Darios 
au Gésù. Malgré leur simplicité et 
le peu do publicité qui les accom­
pagne, ces récitals sont d’une im­
portance rapitale. Us sont de ces 
événements qui marquent pour long­
temps la mentalité artistique du 
public, qui l'émeuvent profondé­
ment.

On n'est quère porte à prêter 
attention à un cyrlo de récitals con­
sacré à la Chanson française à tra­
vers les sièrles. Aussi, faut-il assis­
ter à un récital de Louise Parles 
pour comprendre ce que ce reper­
toire peut comporter d'unique. 
Ainsi, vendredi soir dernier, Louise 
Darios a chanté neuf chansons il­
lustrant La légende Dorée.

Nous connaissons sans doute déjà 
plusieurs de ces chansons. Mais 11 
a fallu Louise Darios pour nous 
révéler entièrement ce qu’elles con­
tiennent de génial dans leur sim­
plicité. 11 y a là un trésor d'une 
pureté Inouïe; chacune de,ccs chan

(par Jean Vallerand)
force de simplicité dirigée et de 
conviction intelligente. Louise Da­
rios fait plus qu’interpréter, elle 
devient ce qu'elle chante et mime; 
elle devient poésie. A notre époque, 
c'est un nrodlgc.

L’art de Louise Darlos est servi 
par un métier Impeccable. Darios 
possède une belle voix chaude de 
mezzo, dont elle use avec une maî­
trise totale. Darlos mime dans un 
style où tous les gestes, si minimes 
aolcnt-lls, portent totalement et 
s'harmonisent à la perfection en 
tre eux. Darlos est aussi un met 
teur-en-scène admirable: le. présen­
tation de chacune de scs chansons 
est une leçon de sincérité et de fini 
technique. Darios, qui dessine elle- 
même ses costumes, atteint aussi 
dans ce domaine à la plus pure 
poésie. Le costume porté pour les 
chansons de La Légende Dorée 
était à lui seul un message: toute 
la poésie enfantine et fraîche de 
La Légende Dorée s’y reflète.

De la poésie du Moyen-Age, 
Louise Darlos passe avec une ai­
sance suprême, à la galanterie et 
à la satire du XVIIIe siècle, com­
me l'ont prouvé, vendredi soir, 1er 
chansons groupées sous le titre: 
Le» Petit* Soupers de Versailles. 
Et dans Paris en Chansons, Da­
rios se tranRforme encore, tout en 
demeurant une Interprète d'une fi­
nesse et d'une intelligence admira­
bles.

Il faut assister aux récitals de 
Louise Darios, parce qu’ils sont

/klPncrnti
DAUDET
MUSiOUt«s/zrr

DtLUÜfl

DEUXIEME
SEMAINE PHLHCE

sons est un joyau d'une valeur sans.nn message d'art comme notre 
pareille. Et si elles nous sont appa-iVille en *\eu cncore très peu depuis 
rues telles, c’est prâce h. Louisenns. La civilisation de Prance, 
Darios qui apporte û les Interpreter .bj pensée do France, la poésie de 
un art qui est tout simplement une'Finnre. iC8 Voila a leur état le plus 
révélation iPur (,an5 1 art de Louise Darlos.

«Ml Câlinff rfRflrlr Tniil.n Tlnrlns C’Cst 1,0 (1°n POUr lequel HOUS ne„„s Hirr ron*nî}« ep«farùnS»li8auron8 jamais as*ez remercier la
on pourrnit dire Queue est ^^^tfjrnnde artiste nui nous l'offre Ruth Draper qui chante. Louise Srnnac artl8le <iul nou8 J otrr«- 
Darlos est à la fols chanteuse, mi­
me, actrice et diseuse; mais dans 
son cas. il faut attacher à chacun 
de ces termes leur signification la 
plus élevée et la plus belle. L'art de 
Louise Darlos est du grand art; il 
est établi sur une admirable éco­
nomie de moyens et atteint une 
profondeur presque claudelienne à

Aux Festivals 
de Montréal

Les réponses au questionnaire 
soumis aux anciens et aux futurs 
abonnées des Festivals do Mont­
réal, durant leur campagne pour 
un Fonds de Subsistance, témoi­
gnent d’une préférence marquée 
pour l’opéra. En outre, H est évi­
dent que le public désire une nou­
velle saison do musique de cham­
bre.

Montréal

Le jeune auteur 
du “Grand Poucat”

Claude-André Juget a une si­
tuation unique par son genre chez 
les auteurs dramatiques. Dans 
"Les Jours Heureux", Puget fit 
connaître sa drôle de mentalité où 
s'allient le sens comique L'obser­
vation romanesque et la bonne 
humeur philosophique. Dans "La 
Ligne de Coeur", son personnage 
principal, Jean-Jacques, était un 
gai bohème qui ne pense qu'à s'é­
vader vers le rêve, mais que re­
tiennent les nécessités de la tâche 
quotidienne. Ce mélange de rêve 
et de vie trop quotidienne était 
apparent aussi dans "Volentin-le- 
Débossé”. Sa formule, en bref, est 
faite de vérité, sensible, fraîche et 
heureuse d'une profondeur qui n'a 
l'air de rien, d'une verve tout na­
turellement dans la fantaisie.

Puget est tout jeune. A peine

MwaritlukuNi 
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CAROL PRESENTE UNE

ÉBLOUISSANTE REVUE

1424 rue 
PEEL Shmovrr MA.

8975

EN VEDETTE ERIC VICTOR
Scnsitiennil desieur lurepécn

GEORGE YOUNG MIA DOVA
chanteur vedetfa de 

"UP IN CENTRAL PARK"

LEON DE LIER
Cemidlcn d« grand talent, la Mm 

récents découverte de CAROL

charmante chanteuse continentale

SINORITA
ELISSA HERNANDEZ

Exeulee danteme eipagnola

SEMAINE FINALE
44 M

HIS MAJESTY’S «ishOI«
MAT.: 3IERC. et SAM., A 2 h. S0 

La ,luv grande revue de magie 
de test let tempt

BLACKSTONE
et ten spectacle eus 1001 merveilles
Soir. : 67< è $2.65; mere. mat. : 67g i 
$1.33; *am. maf. : 67g k $1.99. Taxes 
comprise».

Les Festivals de Montréal se piU8 "v|eux qUe flea' héros. Ï1 avait
sont ncquls une réputation envia­
ble grâce à la présentation d’opé­
ras dans notre ville. Ils ont donné 
des spectacles consécutifs durant 
une plus longue période qu’aucune 
organisation du meme genre ne 
l’avait encore fait

déjà donné des pièces fines et 
brillantes. "Le Grand Poucet" mar­
que un pas en avant tel que M. 
Puget a dû mettre les bottes de 
sept lieues. Il n'a pas eu le temps 
d'oublier le Petit Poucet; 11 a eu

DEBAT
Les Tournois Oratoirt» 

de Montrial
AU FLATEAU - V«n. 4 «c»

REMEDE OU MALAWI

“AMOUR”
Billets I. Archambault • L. N. 

Amie de l'Art

ivait encore rail. (1® la 4a,re grandir. On verra
Chaque année, depuis 1940, ;0 délicieux résultat de cette crols-

qu'eut Heu la .ncn"nn: snneo au premier spectacle de l’E-
dienne de relira* .r.* quipc, les 24, 25, 26, 28. 29 et 30Debussy, les ont offert,à ,a Balle du Géini( en d„
au public de 1 opéra n% celles mil (léco nvcc dcs C0J,tumes de
leurcs étoiles du continent comme . -p.,-,- 
Interprètes, sous la direction de ;
maîtres comme Rir Thomas Bec-j -------------»......... .......
chnm et Emil Cooper. __

Le comité aoullgno avec rnl!,nn- HORAIRES DE 
que ce résultat n'a été obtenu EC
qu'aux prix do sérieux risques fi- NOS SPECTABLES
nnncicis. *

Dans d'autres villes, les entrepri-l E.OKWS. — ••KM rrom fimnls- 
scs artistiques bouclent souvent l>n"._lo.on. 12.20, 2.40. 5Loo. 7.20, D.40. 
leurs budgets grâce à des subside?

L’Office National du Film vient 
de réaliser un dqcumentalre sur la 
vis et les moeurs du saumon ca­
nadien. La naissance, le croissance, 
l’habitat et les longs pélérlnages 
de ce roi de nos eaux, telles sont 
les grandes lignes de ce film poly 
chrome qui s'intitule: "La Vie M 
térieuM du Saumon".

ys-

PAI.Af'K. — ••Msk, .Min# Mnslc",
10.40, 1.00, 3.20. 5.40. S.00. 10.20.

f.'APITOI» — «The Rlrnnger”,
10.10, 12.r., 2.50, 5.10. 7.30. 9.50.

PHIXfllSS. — "lier Kind of ManM,
11.30, 2.10. 4.43. 7.25, 10.00. "M*M 
Train to Mem|»hl*"* 10.25, 1.00, 3.35, 
C.lô. 8.50.

IMPF.IHAI.. — "Northwest Trlnl",
1 1.05, 1.35. 4.45, 7.35, 10.2.'. -The
llurrlrnnr", 12.13, 3.03, 5.35, 8.45.

La campagne des Festivals de oniMIttl'M. — «Lee .Mille jet «ne 
Montréal, organisée dans le but .N'nlts", 9.53, 12.10, 2.35, 5.05. 7.33,
nT^d'éfnhlir ûnmFond(SCdeasSb- ^«AIXT.IlKNI». - •‘..•Ar.é.lennr-. 
nés et d établir un Fonds de bun ^ ^ «-0 «.20, 9.r,5, «i,* collier de
slstance, est sous In direction do (;i,nnvi.r.>, 1,20. 4.50. 8.20.
MM. Huntlv Drummond, Edouard) ci.XKMA l»H PA III h. — "I.s I»n- 
Cholette, Alfred Paradis et du Dr:<-hea*p de l.nnsenls”, 11.10, 2.25, 4.50, 
Charles Martin. I7-15»

civiques ou privés. A Montréal, il 
faut s’adresser dlrectcmontt nu 
public. Un auditoire trop limité 
entraîne des déficits, mais le pro­
gramme des Festivals comprenant 
trois semaines d’opéra l'été pro­
chain, remédiera à cet état de cho­
ses,

Lot Ballots Jooss au His Majesty’s biantôt !

* ^ • Cinquième saison

g # D,r(ellon: Diiamil

• Le Grand Poucet

• Le Héros et le Soldat

• L’Ecole des Femmes

• Le Voyage de Thésée

Billets de teiion 
$3.50 et $5.50

(Taxt* comgrHex)

AU OESU — LA. MM

» Le guichet est maintenant ouvert de 10 a.m.—9 pM
L» troupe des ballets Jooss n quitté l'Angleterre 

en fin de semaine pour entreprendre une tournée 
aux Etats-Unis et au Canada. Cette troupe de 
renommée mondiale donnera de» rcprésentalloua

du II su I» nclohro prochain sur In scène du 
Ills Majesty's. Otic photo représente une scène 
du ballet "Un Bal à Vienne" qui sera donné par 
cettu troupe lors de son passage à Montréal. ,

COMMENÇANT g 
CE SOIR T

Un événement 
sensationnel chez

RUBY FOO’S
jr?-----

★ DUKE ET BOBBY *
Sensationnel* Senteur* k «I*Mette*

* ZORRO et ZORITA *
d«ns leer dîme étrange

* BEVERLEY BOWERS *
belt* chanteute de mélodie*

* ROSITA LOCKHART *
A ne gM manqua*

★ BARON WILSON * BILL WADE
chanteur comique *t MX. et »on erchettre

NOUVELLE DECORATION
• COMPLETEMENT REMIS A NEUF • LI NARLIM DI MONTRIAL
2 SPECTACLES TOUS LES SOIRS GERARD DANCOSTE. Gérant.

W ST-NICHEL
Fl. 0598770, rus De la Montagus

wStmiSt

NON PAS l’opéra écrit par Gulaeppe Verdi (oh, absolu- 
ment pas !), mal* la stupide version qui, sans aucun doute, 
fait bondir Verdi duns sa tombe. Jetes un regard sur 
ces cinglés qui s'imaginent participer au quatuor do 
"Rlgolctto”. î»e* centaine» de personnes se sont vu refuser 
l’entrée lorsque cri hilarant opéra travesti fut présenté 
par le El Morocco. Ce SOIR, "Rlgolctto" est de retour aveo

PAUL GM • JERRI aid JORK
ce comédien 

différent

Ernestine MERCER
charmante chanteute

RESERVEZ 
VOS SIEGES 

AU PLUS TOT

danseur* excentriques
(et comment !) g

La musique 4*AL. GRANT £ 
Les séduisants! MILRAY }

f I Morocco
1410 MITCAlfl â St*»C*th*rin* — MA. 772*

y ^

RUTH RAY
débute ce soir au "Upper Lounge" 
après un engagement do douse 
semaines à Saratoga Springs.

Le meilleur spectacle 
è Montréal

Deux “lounges” luxueux

7815, boulevard Décarie
n un millo et demi au nord 

do Snosvdou

actes sensationnels
LE SPECTACLE DE NUIT LE PLUS COMPLET 
ET LE PLUS INTERESSANT DE MONTREAL

ROHMER et BARROW
comédiens désopilants

GATE DIXON
délicicuso chanteuse

RAE et RAE
danseurs sensationnels

THELMA KING
gracieuse acro-glamouretfa CAYE DIXON

La plus gracieuse du royaume 
de la chanson

.COMMENCE CE SOIR

ROHMER 0» BARROW
comiques les plus drôle» de N.-Y,

LA. 6700 
1224 Stanley

Les adorables
ESQUIRETTES”

l'orchestre d’Armand Mccrtc
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Orson Welles réaffirme 
son génie de cinéaste

Dans la production “The Stranger”, au Capitol, où il tient double rôle 
d’acteur et metteur en scène. Un drame où ressort la merveille de 

photographie et la puissance d’interprétation.
(l’ar Marcel Vlentlnckx et André Robert)

' La Duchecse de Langeais'', au Cinéma de Pnrli, prouve que même l'accumulation de talents, 
comme ceux de Giraudoux, Richard-Willm et Feuillère, ne peut rien quand on veut rester trop fidèle 
à la conception du drame romantique d’un écrivain d’un autre siècle. “Her Kind of Man", au Princess, 
belle étude de Teffet néfaste du jeu sur un homme où trois jeunes acteurs affirment plus de maturité 
dans leur jeu. "L'Arléslenne”, au Saint-Denis, çst un dernier hommage au talent de Ralmu qui ressort 
meins dans un rôle n’ayant pas l'importance de ceux qu'on lui accorde habituellement. “Les Mille et 
Une Nuits”, a l'Orphéum. agréable fantaisie pour enfants, qui perd de sa valeur à cause d’une

la puissance d’un amour pouvait 
justifier tous les illogismes. C'est 
pourquoi l’exaltntlon progressive 
rfe ccs deux êtres, la duchesse de 
Langeais et le général de Montrl- 
veaux, parait nuourd'hul absolu­
ment incompatible avec leurs tem­
péraments. Comment lui, soldat 
endurci. Insensibilisé k toutes les 
émotions, et elle, que l'amour ré­
pugne maintenant et s'élevant au- 
dessus des propositions des hom­
mes, peuvent-ils s'animer ainsi 
jusqu'à ce pointt de quasi-mysticis­
me. Pourquoi ce stratagème d'il­
lusions, pourquoi dramatiser les 
moindres paroles, les plus infimes 
pestes l'un de l’autre, quand Ils

La post-synchronisation a cer­
tainement scs avantages. ZXsons-le 
aussi, elle est une nécessité pour 
le cinéma américain qui a’est éta­
bli un peu partout dans l'univers. 
Cependant, elle a aussi «es désa­
vantages. Le dialogue français 
s'adapte difficilement aux mouve­
ments labiaux des artistes dans ce 
film. L'effort d'assimilation t'y 
fait rudement sentir même dans les 
plans-arrières de la projection. Et 
que dire maintenant des premiers- 
plans où par une fraction de se­
conde le parler se poursuit sur lè­
vres déjà closes.

Evidemment, le travail est déjà
devraient jouir simplement de cet compliqué du fait qu'une certnlne 
amour. On se refuse à cette fin emphase orientale marquait le dis- 

jbète et mélodramatique chez ces1 logue anglais, toutefois entaché de 
deux êtres simples et grands. i certaines “gags" à la Costello. De- 

i Le tort comme nous l'avons dit ' vant apporter une emphase identl- 
I n’est aucunement attribuable aux que au dialogue français, le scéna

mort et réussit. le soir même où 
la prohibition était levée.

Si l'Intrigue n'est pas tellement 
serrée, l'Intérêt est quand même 
maintenu du début à la fin. Le 
jeune ambitieux, c'est Zachary 
Scott Le jeu de cet artiste s’im­
pose de plus en plus à l'attention 
de tous. Déjà, dans “Mildred 
Pierce" et "The Mask of Dlml- 
trios" Scott manifestait cette per­
sonnalité attachante et sobre d'un 
artiste puissant à qui était promis 
un futur prometteur. Une fois de 
plus, il anime son personnage de 
façon réaliste et marquée. Son ca­
ractère ambitieux, ne s'arrêtant 
pas aux détails de l'honnêteté et 
de la probité, cette passion du jeu

à dominer tout un film. Pour une 
fols, il ne tient pas vedette. Mais 
c'est quand même lui qu’on cher­
che, qu'on attend de scène en scè­
ne. Car on ne le reverra plus. Et 
nous faisons cette suggestion : 
pourquoi ne pas ramener une der­
nière fois à l'écran montréalais 
“Marlus" et "Fqnny" Chacun vou­
drait le revoir dans le plus grand 
de ses rôles, et Rnlmu revivrait 
réellement une fois de plus.

Comme Ralmu, Daudet l'aimait ce 
Midi. Et il lui avait consacré quel-

Coulez donc!
Mr OLIN MIUCR

ne! |

Les femmA» 
sont experte??* 
déceler le*fnen- 
songes de leurs 
maris. Ce St 
qu’elles savent 
de leur côté 
comment en 
fabriquer.

post-synchronisation médiocre.
MTHi STRANGER"

AU CAPITOL ✓
Une production International, 

réalisée par S. P. Eagle, mise en 
scène par Orson Welles, d'après un 
scénario d’Anthony Veiller.

Personnages Artistes
Wilson ..........Edward G. Robinson
Mary Longstrect .... Loretta Young
Prof. Rankin ...........  Orson Welles
Juge Longstrect .... Philip Merivale
Noah Longstrect   Richard Long
Dr Lawrence ............ Byron Keith
Konrad Meinike

Konstantin Shayne
M. Potter....................... Billy House
Sarah ... «.......  Martha Wentworth
Fabright .........-.'Theodore Gottlieb
M. Peabody.................  Pietro Sosso

“The Stranger” est un autre 
pulrnc & ajouter aux réussites ciné­
matographiques d’Orson Welles. 11 
ne peut plus être question de ré­
vélation, de génie lorsque cet ar­
tiste entre en Jeu. 11 semble même, 
et toute sa pioduction antérieure 
en fait foi, qu’il ne peut être infé- 
licur à lui-même: il domine, c’est 
un fait et il apporte à tous ses 
films le meilleur de lui-même. “The 
Stranger" en demeurera une autre 
preuve.

L’intrigue n’est pas neuve; elle 
appuie largement sur le danger que 
présente toujours le nazisme, même 
apparemment annihilé. C'est de la 
propagande préventive doublée de 
l'appareil policier inhérent à ce 
génie de production.

L'histoire est simple. Un im­
portant criminel de guerre, dont 
]e génie diabolique fut cause de la 
torture et de la mort de milliers 
de prisonniers politiques des nazis 
a disparu de la circulation avant 
la chute du sieur Hitler. Il s'est ré­
fugié aux Etats-Unis, dans une pe­
tite ville du Connecticut où 11 en­
seigne l'Histoire au High School 
do l'endroit. En Allemagne, le seul 
témoin de ses crimes s'échappe et 
vient le rejoindre aux Etats-Unis 
pour son plus grand malheur car 
l’autre l'assassine. Mais ce témoin 
gênant a été suivi dans sa fuite, 
par un membre de la Commission 
chargée de châtier les criminels de 
guerre. Par déductions rapides 
d'ordre psychologique, le policier 
découvre immédiatement le crimi­
nel recherché. N’ayant en mains 
que dos preuves de circonstances, 
il ne veut pas et ne peut pas ar­
rêter son homme. Un point faible, 
un seul lui permettra d'établir 
complètement la culpabilité de 
l’individu: l’épouse aimante dont 
ce dernier se sert comme d’une 
cuirasse pour prouver son patrio­
tisme et sa bonne fol. Dévoilant 
brutalement à celle-ci la véritable 
identité de l’ignoble personnage 
qu'elle a épousé, 11 lui laissera le

soin de démasquer par le travail 
de sa conscience, le criminel. Aveu­
glée par son amour elle niera la 
vérité jusqu’au jour où son époux, 
sentant en elle une menace, vou­
dra la supprimer.

Trois éléments basiques, primor­
diaux pour tous films mais, qui, 
forcément et malheureusement ne 
marchent pas toujours de pair, 
sont réunis dans “The Stranger": 
un dialogue dense, sans longueurs 
inutiles, servis à la perfection, le 
mot n’est pas trop fort, par des In­
terprètes de qualité, une photogra­
phie superbe, nous en reparlerons, 
et une direction à la fois subtile 
et puissante do’-t la cohésion éclate 
à chaque scène.

Le Jeu des artistes prime-t-il l'art 
du photographe dans “The Stran­
ger" ou vlce-vcrsa? Chose certaine, 
l'union des deux donne un film 
d’une belle Intensité dramatique.

Que faut-il admirer le plus? la 
scère d'une violence cruelle et d’un 
contraste hardi où Welles à genoux, 
répète la prière de repentir que 
lui dicte son ex-frère d'armes, puis 
subitement, alors que ce dernier, 

i perdu dans son exaltation tellgleu- 
j»e ferme les yeux et joint les 
! mains, le saisit à la gorge et tout 
le" murmurant un dernier bout 
d'invocation qui sc perd bientôt 

! dn ns un souffle mélee d’un râle, 
l’étrangle? Ou bien cette magnifi­
que photo cinématographique, où 
le criminel, ayant apaise la nervo­
sité de son épouse, (Loretta 
Young), la prend dans ses bras et 
lui donne un baiser brûlant, baiser 
commencé dans une demi-obscuri­
té, continué en silhouette projetée 
et terminé dans la pleine clarté 
d'une porte s'ouvrant sur la rue?

Que faut-il admirer le plus en­
core? Le dialogue cinglant qu'é­
changent l'épouse bafouée et le 
mari démasqué dans ce clocher 
d’église où mutuellement et dans 
un sourire, l'un sinistre, l'autre 
crispé, Us se promettent la mort, 
ou bien l'ombre Immense que crée 
subitement sur la blancheur Im­
maculé d'un lit, l'homme debout 
dans l'embrasure vivement éclai­
rée de la chambre où repose, Ré­
ponse confiante?

Autant dire que cinématogra­
phie et interprétation s’équilibrent 
bien, qu’ils sc tiennent étroite­
ment, formant un tout de leur uni­
té propre.

Et l'ensemble du film garde son 
Intérêt continu. Intense de la pre­
mière scène à la dernière, ou plu­
tôt ravnnt-dcrnlère; la derniere, 
et on peut affirmer sans danger 
que seul Orson Welles était capa­
ble d’une telle audace, est une bla­
gue qui pourrait être appelée un 
baume apaisant; son magistral 
Dolicier, (Edward G. Robinson) 
écope nu cours du film, d’abord un 
choc au front, puis d'une émotion

terrible lorsqu’un échelon sournoi­
sement scié cède sous son poids 
et finalement d'une entorse dou­
loureuse. La scène finale nous le 
montre, perché au sommet d’un 
campanile et refusant énergique­
ment de descendre, une dernière 
fois, les nombreux degrés Instables 
le séparant du sol ferme. Suivant 
de nombreuses minutes d’anxiété, 
de tension, cette scène, banale en 
réalité, apaise. Incontestablement 
les nerfs tendus au maximum.

“The Stranger" est un film de 
grande envergure artistique des­
tiné à une solide carrière.

M. V.
"LA DUCHESSE 

DE LANGEAIS"
AU CINEMA DE PARIS

Un film de Jacques de Baroncelll, 
d’après la nouvelle d'Honoré de 
Balzac. Adaptation et dialogue de 
Jean Giraudoux.

Personnages Artistes
La duchesse de Langeais

Edwige Feuillère 
Le général de Montriveau

Pierre Richard-Willm 
Le duc de langeais

Jacques Varennes
Ronquerolles .........  Aimé Ciariond
De Marsay ............... Georges Grey
Mme de Sérizy........Lise Delamare

“Le rpectateur... sort enfin avec 
la conviction que le film a été vic­
time d’une erreur d'aiguillage et 
que, de cette voie sans rail qui le 
menait heureusement on ne sait 
où, il a été dirigé sur la plus vieille 
crémaillère." Ce sont là les propres 
mots de Giraudoux dans sa pré­
face nu scénario publié de "La Du­
chesse de Langeais". L’écrivain 
traitait écidcmmcnt d'autres pro­
ductions, mais on no peut s'empê­
cher de les appliquer dans une 
certaine mesure à celle-ci. Le re­
proche ne va toutefois pas au 
réalisateur, au metteur en scène ou 
aux acteurs. L’erreur est tout sim­
plement d'avoir choisi cette nou­
velle de Bslznc. Certaines oeuvres 
de grands écrivains, par le réalisme 
de leurs personnages, la logique de 
leurs émotions, ne vieillissent ja­
mais, et ainsi s'adaptent fort bien 
au médium du cinéma moderne. La 
merveille du style moderne de 
Giraudoux ressort ici & chaque Ins­
tant du scénario, mais U est resté 
entièrement fidèle à trame de Bal­
zac. Respect fort honorable, mais 
qui détruit dans son dénouement 
toute la beauté et la puissance que 
l’on anticipait en ce film. Car le 
développement de l'intrigue est 
tout à fait dans la tradition roman­
tique du 10e siècle, où les écrivains 
ne se souciaient pas de transcrire 
la vie avec l'exactitude de nos au­
teurs modernes, et croyaient que

animateurs du film. Giraudoux n 
même essayé de nous préparer au 
regrettable dénouement en surréa­
lisant dès le début les deux per­
sonnages, en les portant hors de 
la sphère habituelle des hommes. 
Le style du scénario est la mer­
veille habituelle de l'auteur de 
••Relia” et d"*Amphytion M". Le 
dialogue de l'amour, des millions 
de fois exploités, y trouve encore 
des expressions neuves et expres­
sives.

Dans son rôle du général. Pierre- 
Richard Willm s’est réhabilité à 
nos yeux. Nous l'avions toujours 
trouvé à l’écran un peu trop po­
seur et conscient de son charme, 
de ses facultés d'homme blond 
tombeur de femme. Dans son In­
terprétation du général nous le re­
trouvons heureusement mûri, viril 
et puissant. Il anime le conflit de 
sa nature sauvage et solitaire con­
tre l'ambiance mondaine ci vague­
ment hypocrite des salons pari­
siens. Edwige Feuillère a toujours 
symbolisé pour nous tout le char­
me, le chic simple et parfait, l'at­
titude intelligente et mondaine de 
la femme française. Elle reste tout 
cela. Mais elle n'a jamais été l'ac­
trice d'un grand drame. Et c'est 
pourquoi elle souffre elle-même 
quand son rôle s'alourdit et que 
la duchesse de Langeais cesse d'é- 
tre la femme adorable du début.

Cette production débute en som­
me merveilleusement, mais, pour 
répéter Giraudoux, il y a le "dé­
raillement". C'est un triste acci­
dent qui rend bien mauvais servi­
ce à la somme de travail apportée 
par tous les grands talents qui 
ont contribué à ce film.

A. R.

"LES MILLE ET UNE 
NUITS"

A L’ORPHEUM
Un régal de couleurs chatoyan­

tes, de décors merveilleux, de 
beautés aguichantes et... trou­
blantes, tel est le bilan du film 
post-synchronisé “Les Mille et 
Une Nuits”. C’est un beau conte, 
un conte d’amour, un conte de fées 
dont le grand mérite est de per­
mettre une illusion d'échaçpée, 
vers un monde mirobolant «ù la 
vie serait belle, et douce, et facile. 
Preuve que l’homme est souvent 
un grand enfant, qui, une fols dé­
livrée du carcan de ses obligations 
laisse vagabonder son imagination 
qui vole en lui échappant vers un 
monde nouveau, un “paradis'' à 
texture humaine.

Un film du type “Mille et Une 
Nuits", anodin d'intrigue, à photos 
coloriées mais sans trouvailles ni 
plans par trop artistiques permet 
cette évasion brève. Aucune fati­
gue à suivre l’action ! Le rythme 
en est doux, facile à suivre... le 
grand enfant suit le rêve cinéma- 
tographlé.

riste se heurta en plus à certains 
tics et malheureusement, puisqu'il 
fait le répéter, à certaines ''gags” 
qui aggravèrent sérieusement son 
texte.

Jon Hall, toujours athlétique, 8a- 
bu, au blanc sourire de carnassier 
se font les protecteurs de Maria 
Montes (qui n'assumerait pas une 
t&che aussi agréable) et celle-ci 
est belle, toujours belle, digne de 
hanter les rêves des enfants : 
grands et petite.

Pour une soirée reposante, “Les 
Milles et Une Nuits” offrent “Mil­
le et Un (Maria Montes) Plaisirs” 
à l’oeil. Et soyet assurés de faire 
de beaux rêves. C'est d'ailleurs la 
grâce que nous souhaitons à tous 
et à toutes.

M. V.

"HER KIND Of MAN"
AU PRINCESS

Production Warner Bros, mise 
en scène par Frederick de Cordova 
d’après un scénario de Gordon 
Kahn.

ques-unes de ses plus belles pages 
Mais dans toutes, même quand le 
drame survenait, la simplicité do­
minait. On le i t (v.- .e m p-ni; ■>- d" 
la nature, cette passion du soleil 

augmentant d'intensité de jour en ^lant. ^et .du mistral soufflant 
Jour, Il le marque sans paraître hÛ i!.ar?inP.mSiCl<I8rnm
attacher plus d Importance que ça.|munjquc (iuand on trouve sim- pj yii avCC

En un mot, 11 le rend plausible uI(.ment en présence de ces deux • “ ACCOrO a
sans l’imposer de force, de manié-, it,es. le vieillard et l'enfant, l'un I. nolitiflUA de Bvmei re par trop théâtrale. Janls Pal-.avec la sagesse de son âge. l'autre! r H "
ge (une nouvelle Simone Simon Javcc l'innocence de sa jeunesse- Et ROME 26 (AP.) — Jamee-A.
plus femme, cependant) est belle quand I»mont, entouré de sc* mou- Knilev "ancien président national 
dans le rôle de la fiancée puis de lions, dans un magnifique décor oe démocrate et secrétaire aux Poe- l la femme 1» i—-- ^* —- *- “* -*1

Personnagee
Don Corwln ..........
Georgia King........ .
Steve Maddox ......
Ruby Marine 
Joe Merino 
Bill Fellow
Candy ...........
Bender.........

Artistes 
.... Dane Clark
... Janls Paige
Zachary Scott 

Faye Emerson 
Otorge Tobias 
Howard Smith

.....  Herrv Lewis
Sheldon Leonard

“Her Kind of msn” est un film 
d'atmosphèrs! Sur ce point, Il res­
semble à une longue kyrielle de 
films policiers, mais empressons- 
nous d'ajouter que cet élément 
n’entre ici que dans une faible 
partie; sa présence ne se fait règ­
lement sentir que sur la fin mélo­
dramatique et ce, par la fores des 
circonstances.

L'action se déroule au cours de 
l’année marquent la fin de la pro­
hibition aux Etats-Unis. C'est 
rhistoire d’un jeune homme de 
bonne famille qui veut arriver ra­
pidement, s’élever coûte que coûte 
au-dessus des difficultés matériel­
les de la vie. Dédaignent les offres 
intéressantes de son beau-frère, 
propriétaire d'une chaîne de res­
taurants, U préfère se livrer au 
jeu. La fortune lui sourit durant 
quelque temps. Il y acquiert une 
suffisance personnelle Jusqu'au 
jour où, “lavé” au jeu, il revient à 
ceux qui l'atment et à celle qui 
voudrait partager sa vie. Cepen 
dant, il se heurte 4 un rival, un 
jeune journaliste en vogue du 
Broadway. D réussira cependant à 
le supplanter et épousera sa jeune 
chanteuse.

Il ouvre finalement une boite de 
nuit, doublée d'une maieon de jeu 
secrète. La mèche est éventés par 
la police. Voulant échapper au 
filet de celle-ci, il tue involontaire­
ment sa soeur et s'échappe. Le 
mari de celle-ci de venger sa

On pourrait lui repro-1 nature, se penche sur Je pe»«t etl, „ dlt aujourd'hui que le pape 
cher un certain manque de sens!-'lui raconte "La chèvre de M. Se- .„• VIT a..,, rnmnlêtcment d’ac- 
blllté dans le personnage d'une guln", on voudrait en rester là la rermpPp0|itir,vlc amé-

sccrctalrc d'Etat Byr-femme précisément très sensible, garder nous aussi filer les ning-s I dll
trop de mécanique sentimentale ' «t contempler la plaine à nos pieds. 1 
dans l’expression et pas eufflsam- Mali on a voulu faire du petit ‘
ment d'élan naturel. Heureuse­
ment, répétons-le elle est belle et 
rend "potable" son interprétation 
Dane Clark illumine l'écran de son 
sourire resplendissant et sympathi­
que. Il évite de "charger” son rô­
le de Journaliste, ce qu'Jl aurait pu 
faire facilement à l’instar de tant 
d'autres. Très simple, il en tire le 
maximum d'effets avec le mini­
mum d'efforts. Dans le rôle du

conte, un roman. Ce sont alors les 
remplissages qui se succèdent. Ils 
ent leur avantage quand on y in­
troduit Ralmu. Tout son génie d'ex­
pression se fait valoir dam une 
seule petite scène, où il se fait en­
tremetteur et qu’il envoie une Jolie 
jeune femme entreprenante auprès 
de Frederl. inconsolable do la thn- 
liison de son Arlésienne. On ne voit 
nocuncment le manège de la jeune

beau-frère, l'ineffable George To-T•■^lmî?• mais seulement le \'s:ig 
bias apporte son visage ''nhurP et na,mu 8Ur rr,flite^ov?!'
même dans ce rôle effacé ne ' ..sJSe Su d'ébuf"Ku'n'u SlK

ment dépité de la fin et qu’il sou­
pire "manqué".

Mais le remplissage est exagéré, 
quand on prolonge Indéfiniment 
le tourment sentlfnental de Frederl. 
et les Inquiétudes de la mère. L'es­
sentiel de l'Intrigue est peut-être 
assez bref, mats il aurait été pre­
ferable de ne pas l’élaborer déme­
surément. Encore un autre film 
dont on n'aurait voulu voir que le 
début.

A R

te jamais l'occasion de se faire 
valoir. Cet artiste mérite certaine­
ment mieux que 1-s trop courts 
caractères qu'on lui offre ordinai­
rement.

Incontestablement, “Her Kind 
of Man” est une leçon de morale 
à donner à ceux qui veulent réussir 
■ans efforts dans la vie. Et c'est 
par l'Interprétation de Zachary 
Scott, pereonnage-pivot de l'ac­
tion que le film conserve un Inté­
rêt continu jusqu'à la fin.

M. V.

"L'ARLESIENNE"
AU SAINT-DENIS

Un film de Marc Allégret, d'après 
l'oeuvra d'Alphonse Daudet. Adap­
tation et dialogue de Marcel 
Achard. Musique de Georges Biset, 
exécutée par la grand Orcheatra de 
Monte Carlo sous la direction de 
Paul Paray.

— Départs de MONTREAL —
peur te

Venesuela, la Colombie, 
Curaçao et autres ports de 

la mer des Antilles 
et de l’Amérique Centrale :

Le paquebot "Vont” 
charge i Montréal le* 5/9 octobre 
peur le Koei'.e, Cuba; Bélicc, Hondu- 
r«i britannique; fucrte-Berrioi. Cucte- 
mois; Port-Limon. Coita-Rics: Cristobal, 
Panama; Barranquilla. Colombie; Mara­
caibo, Venesuela; Curasse (Antilles). 
lx* paquebot “Wentworth Park’* 
charge i Mentrésl les 9/14 octobre 
peur San-luan, Perto-Rico: St-Demlngue 
'Ciudad Trujillo> ; La Cuaira et Cuanta. 
Venesuela: la Martinique; Cayenne. 
Guyane française.

Personnages 
La patron Marc .
Frederl ...............
Balthasar ...........
Francant Marnai

ÜttT.rr:
Rose Marnai ......
Vlvette ................

Artistes
...........,... Ralmu

Louis Jourdan
........... Delmont
............  Charpin
...............  Maupi
Charles Moulin 

.... Gaby Morlay 

... Gisèle Pascal

xont poursuivis par la tribunal ou, noo, édifice Sun Life, Montréal, P.Q. 
l'armes américaine. I

Les admirateurs de Ralmu, et 
ceci veut dire tous les cinéphiles 
•ans exception, voudront sans dou 
ta ravoir cette aemalna leur cher 
Ralmu uns dernière fols. Us le 
reverront dans ce cadra qui lui 
convenait al bien, aous ca ciel et 
ce aoleü qu’il ragrattalt toujours 
pendant Isa semaines pluvieuses à 
Paris. Une fols dt plus Ralmu re­
tourna à son Hidi. et laiasa libre 
cours à son exubérance méridio­
nale ; il peut sans contrainte ges­
ticuler, gonfler Isa jouas, rouler sas 
R, mentir sans vergogne, et lais­
ser libre cours à son "aasenn' 
Malheureusémsnt, Ralmu n'a pas 
dans "L’AriésIsnna” l'un da ces 
rôles an or qui l'aidaient al Man

Avtrtiti«m«nt sévir#
NUREMBERG, 27 (A.P.) — Le 

tribunal militaire International a 
déclaré aujourd'hui que toute per­
sonne qui "publiera ou sera la cau­
sa da publication” de nouvelles con­
cernant les verdicts portés contre 
les défenseurs nazis et les organi­
sations incriminées, avant que ces 
verdicts ne soient lus en cour *e-

Départ de ST-JEAN, N-B.,
pour

Haïti et le Venezuela :
Le paquebot "Hamilton Park** 

charge « St-|c«n, N.-R., Ms 5/8 octobre 
pour Port-cu-Prince. La Cueire, Puerto- 
Caballe et Maracaibo.

Pour inscriptions, prix rt tous autree 
renseignements,

téléphones k Rtlelr 1571

SAGUENAY TERMINALS L™

ESPACE DEMANDÉ
2,000 à 6,000 pieds carrés 

requis pour entrepôt et 
manufacture légère.

Richelieu Greeting Cards Ltd.
TEL. MA. 2025

QQQ
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utnd on a beaoin de puissance d entraîne^ 
ment, le moteur électrique versatile travaille 
ferme... contribuant par se* effort! à l'exploi­
tation des richeme! naturelle! du Canada—lei 
mine! et le! forêt». Il actionne l’équipement pour 
le raffinage et le» autre» procédé» que doivent 
•ubfar le matériel brut, ainii que le» appareil» 
qui finiüent la marchandé. Vou» trouverez le 
moteur électrique au travail à la ferme

Ü

r/*

secondant le fermier dans les rudes corvées ; c’est 
»on aide le plu» précieux. Dans le petit atelier, 
le moteur électrique facilite aussi le travail tout 
en le rendant plus profitable au propriétaire. 
Parto\it, ce cheval de trait moderne sur lequel 
on peut compter, augmente le rendement tout 
en diminuant les dépenses, nous permettant 
ainsi d’employer plus librement nos ressources 
abondantes d’énergie électrique à bas prix.

GENERAL m ELECTRIC
Depuis un demi siècle, la Canadian General Electric garde la première place parmi tous les 
fabricants de moteurs électriques du Canada. De nombreux modèles différents sont fabriqués 
allant du moteur de 1/20 hp pour les petits ventilateurs jusqu’aux unités énormes de 9000 hp 
pour les moulins importants. Pour rendre le moteur électrique encore plus versatile et flexible, 
la Compagnie fabrique des démarreurs, des controlleurs de vitesse, des appareils électroniques 
et d’autres appareils de réglage qui permettent au moteur électrique d’accomplir des tâches 
que l’on considérait comme impossible il y a quelques années. La Canadian General Electric 
compte parmi son personnel des ingénieurs experts qui vous aideront dans le choix de moteurs 
et d’appareils de réglage les plus en mesure de répondre à vos besoins.

CANADIAN GENERAL ELECTRIC CO.
LIMITED

SIÈGE SOCIAL - TORONTO

*
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Rôles renversés et ' " 
qui n’a |ias chauffé son logis

Il est plutôt rare qu’un proprio 
obtienne l'expulsion d’un locataire 
parce que ce dernier ne chauffe 
pal assez l’Immeuble qu'il occupe. 
D'habitude, en ces dernières années, 
c’est le propriétaire qui paie l'a­
mende pour ne pas avoir assez mis 
de charbon dans ses fournaises !

Cette question de chauffage a 
fait le sujet d’un Intéressant pro­
cès, en Cour supérieure, le premier 
du genre, croyons-nous, devant l’hon. 
juge H.-A. Fortier. Ce tribunal, 
dans un jugement rendu samedi, 
accueille la demande de Mlle An­
toinette Malo, représentée par Me 
Guy Robert, associé de Me Claude 
Prévost, c.r., et ordonne à Mme 
Lucien Rivcst, (Maria Rhéaume), 
de quitter la maison qu'elle occupe, 
à 4390, Delaroche, parce qu'elle a 
violé son bail en négligeant de 
chauffer son domicile. L'action est 
rejetée avec dépens contre la de­
manderesse, mais sans frais contre 
le mari, Lucien Rivcst.

Cartes
Professionnelles

AVOCATS

Ctoffrion & Prud’homm#
AVOCATS et PROCUREURS

Aimé Ceottrlon, c.r.
I.-Altx Prud'homme, c.r. 

C.-Antoine Geoffrion. LL.L 
Guillaume Geoffrion. LL.L.

112, rue Saint-|acqu«t
- Adresae MtégraefcleMt CeeHrtee" 
Tétr HArteer SUT MONTREAL

TéHMrswo» HArteer 012J

BRAIS CAMPBELL & 
dtCRANDPRE

AVOCATS et PROCUREURS
Hon. F.-PHILIPPI BRAIS,. C.U C.R. 

A.-I. CAMPBELL - A.-), de GRANDPA!

Edifice Banque Royale 
S60 ouest, nie Bt-Jacquee 

Montréal

TéMptene: BEIair 10SI

VIEN e» FARIBAULT
AVOCATS

Immeufcle
Trampertatiew

Mon. THOMAS VIEN, Seita: 1025 
tp.. c.r. - Sénateur U2 ^

LEON FARIBAULT St-lacenaa
c.r. Mentréal

FAUTKUX fir MONTPETIT
AVOCATS et PBOCCBEI7B8

GERALD FAUTEUX, C.R.
ANDRE MONTPETIT. LU- 

HENRI MASSON. LL.B.

TéMphena PLrtaae MOI* Maetréel
Edifice Transportation 

133 ouest, rue Bt-Jacquee

ROBERT TURCEON
AVOCAT

IdUke Iniurintt Esctanea • Maetréal
leife 707 

276 eeast, nra St-laaeem •
MA. SIU

i aerri 
•71 beet. Sta-Reee 

Sfe-Reae 
Tét.r 41

LA. 7204-7200 Sek: 1175 Watlleftee 
WL 2214

ms PEiimtR
AVOCAT

60 ouest, rue Bt-Jacquee 
Suite 000-601 Montréal

TRUDEAU 
BEAUREGARD 
& BEAULIEU

AVOCATS e» PROCUREURS
Maurice Trudeau, C.R. Roger Beaulieu 
Philippe Beauregard |. Alfred Ethicr

204 ouest, Notre-Dame, LA. 1127

W. Félix Mercier B.A., LU-
AVOCAT

Edlfite “Métrépela'*
4„ rua Nofre-Dima art • Chambra 901 

Téléphonât:
Domlclla: ATIanflc 4261 
Bureau: LAntatftr 6482

GEORGES-F. REID
AVOCAT

Edifice VersalUee 
60 ouest, rue St-Jacques 

HArhour 7323 Montréal

wmi siiictL u.
AVOCAT

10 ouest, rue Bt-Jacquee 
ch. 201

Tél.i lOURt LA. 5022 
IOIR: CA. 9706

&

AVOCATS
Edifice Transportation 

182 ouest, rue St-Jacques 
HA. 2169*

ILPHEGE MARIER, C.R., M.P. 
JACQUES DECARY, LLB.

Le tribunal résume le preuve 
soumise à l’enquête au mérite et 
explique que le manque de chauf­
fage a détérioré la tapisserie et les 
murs du logement supérieur, occupé 
par la propriétaire demanderesse 
La santé de la mère de la deman­
deresse, personne &gée et paraly­
sée, a été gravement compromise. 
Puis, dans scs conclusions le juge 
Fortier décide:

Condiderant que le présent litige 
présente à décider par voie ordi­
naire de bref de sommation de la ré­
siliation d’un boll et d'une demande 
de dommages résultant de l’occu­
pation par les défendeurs;

CONSIDERANT que la deman­
deresse a droit d’exercer ce re­
cours conformément à l’article 1 
alinéa (b) de l'ordonnance No. 291 
de la Commission des prix et du 
commerce en Temps de Guerre et 
qu'elle allègue dans sa déclaration 
que les défendeurs ont violé des 
dispositions importantes du bal et 
qu'elle a donné auparavant, par 
écrit, l’avis requis de la nature de 
cette violation ainsi invoquée

CONSIDERANT que les défen­
deurs se sont engagés par ce bail 
de ne faire aucun bruit capable 
d’incommoder les voisins et de 
chauffer convenablement pendant 
la froide saison, à peine do dom­
mages et qu'il fut spécalcmcnt sti­
pulé que le défaut do remplir ces 
obligations donnera le droit à la 
demanderesse de demander la ré­
siliation du bail et des domma­
ges en résultant et que ces clauses, 
charges et conditions étaient de ri­
gueur et non comminatoires et 
sans lesquelles le bail n'aurait pas 
été consenti

^CONSIDERANT que la preuve 
révèle que la défenderesse Dame 
Maria Rhéaume et sa fille ont 
occupé le logement loué qui est un 
plain-pied au rez-de-chaussée de 
l’immeuble et que la propriétaire 
occupe le premier étage, et que 
la défenderesse et sa fille travail­
lent chacune à l'extérieur tous les 
jours, leur engagement respectif 
les obligeant, la mère à quitter 
le logement dès sept heures et de­
mie du matin et à ne revenir que 
vers les six heures du soir, la 
fille, à quitter vers neuf heures 
du matin et à ne revenir que vers 
quatre heures de l’aprcs-mldi, et 
que dans l'intervalle de leur absen­
ce, le logis est sous clef et qu’il 
n’y a personne assigné à entrete­
nir les lieux pendant l'hiver.

Considérant qu’il y a eu ab­
sence de chauffage convena­
ble que l’eau des conduits et des 
réservoirs a gelé, que le logement 
supérieur de la demanderesse s’est 
trouvé dans des conditions intolé­
rables par le froid sur le plancher, 
et bien que la demanderesse se 
soit plainte du défendeur de la 
défenderesse de remplir scs obli­
gations quant au chauffage, cette

Chauffage central
dernière n'y a apporté aucune amé­
lioration;

Considérant quant aux domma­
ges réclamés qu’il n'y a pas preu­
ve certaine que ceux réclamés pour 
les murs et les tapisseries du lo­
gement de la demanderesse aoient 
le résultat direct de l’absence de 
chauffage et que les comptes de 
médecin et de pharmacie pour une 
malade sont des dommages trop 
éloignés et ne découlent pas néces­
sairement du défaut de chauffer, 
et qu'en conséquence ces domma­
ges ne peuvent être accordés, et 
quant & la réclamation du loyer 
de trois mois à venir, il n'ett pas 
établi que la demanderesse ne 
pourra pas relouer le logement 
avant cet espace de temps, surtout 
dans l'état actuel de la grande pé­
nurie de logements à Montréal;

Considérant qu'il n'y a pas lieu 
de prononcer sur les autres causes 
de résiliation et que la demande­
resse a justifié sa demande en 
prouvant l’absence de chauffage 
convenable;

Considérant que le défendeur 
Lucien Rivert n'est pas le locataire 
et que le bail s’intitule “Bail fait 
entre la demanderesse et la défen­
deresse Dame Maria Bélque et sa 
fille, Charlotte, seulement,'' que le 
dit Rivcst n’a pas occupé les pré­
misses et bien qu’il ait signé ce 
bail il ne peut être condamné com­
me défendeur à la résiliation et 
aux frais;

Par ces motifs, accorde la de­
mande, annule et résille à toutes 
fins que de droit le bail interve­
nu entre les parties; ordonne à la 
défenderesse, Dame Maria Rhéau­
me, de quitter les lieux loués sous 
six jours de la signification du 
présent jugement, à défaut de quoi 
elle en sera expulsée par main de 
justice et ses effets mis sur le 
carreau; le tout avec dépens con­
tre la dite défenderesse; l’action 
contre le défendeur Lucien Rivest 
est renvoyée sans frais, — (C. S. 
213,516)

Eve et sa pomme...
Maman Eve était à tous les car­

refours, samedi, avec sa tradition 
nclie pomme. Aussi nombreux sont 
les messieurs qui ont succombé à 
la tentation de la charité, achetant 
pour aider au club Klwanis St-Lau- 
rent dans scs si louables entrepri­
ses.

Au Palais, les tirelires se sont 
vite remplies, messieurs les avocats 
étant toujours généreux! Même les 
austères détectives de la province

Téléphone: CH. 3825

nom
IAFMTTE

AMHERST A DEMONTIGNY 
Montréal

Cartes’
professionnelles

AVOCATS

NADEAU & NADEAU
IEAN-MARIE NADEAU 

ANDRE NADEAU 
M. LEGAULT 

AVOCATS
Edifice des Tramways 

ISO ouest, rue Craig • BE. 3031*

BERTRAND, PINARD, 
PIGEON & CZERE

AVOCATS
Immeuble Insurance Exchange 

276 ouest, rue St-Jacques 
HA. 7291*

Hoa Ernest BERTRAND. C R., M.P., C.P. 
Roch PINARD. B.L.M.
Marcel PIGEON. ILL 
S. V. OZERE,, LL.L

Au procès verbal...
Au tour de oee dames !

En moins d'une semaine, la Cor­
rectionnelle a vu quatre femmes 
accusées de vente illégale de spiri­
tueux et samedi encore deux in­
culpées, Yvonne Gagné, 1714, St- 
Denis, (appt 31) et Mme Léon 
Rivet, 1840, Bennett, passaient 
devant le Juge T.-A. Fontaine.

Yvonne avoua son délit sans 
broncher et écopait d'une amende 
de |50 et les frais. Quatre clients 
trouvés avec elle s’en tiraient avec 
l'amende habituelle de $10 et les 
frais. Quant à la femme Rivet 
elle a protesté de son innocence, 
avec procès le 11 octobre.

Les descentes avaient été opé­
rées par les agents de l'inspecteur 
général Aurèle Le may. Mes Phi­
lippe Ferland, c.r., et Maurice Sau­
vé représentaient la poursuite. 
Margaret Cseraak acquittée

Le Juge T.-A. Fontaine a acquitté 
Margaret Csernak. samedi matin, 
d’une accusation de voles de fait. 
On sait que l'Inculpée avait subi 
son procès pour avoir brisé un ba­
lai sur la tete de la Polonaise Jen­
nie Bronkiewlez. Le tribunal, après 
avoir souligné que la prévenue 
était Hongroise, sa victime Polo­
naise et deux témoins, une ma- 
tronne allemande et une fillette 
ukranlenne, conclut:

—Nous avons ici assez de nations 
pour remonter plus loin et nous 
rendre à la Bible. On y volt que 
celui qui se sert de l'épée périra 
par l'épée. La preuve révèle que 
la plaignante avait aussi un ba­
lai et l’inculpée se servit de la mê­
me “arme” pour se défendre. Je 
dois donc rejter la plainte.

Me B. A. Lewandowski repré­
sentait la défense.
Un sourd-muet...

Edouard Marchant. 327, St-Phil- 
lippe, accusé d'avoir batttu un poli­
cier le 27 septembre 1945, était ap­
préhendé par le sergent-détective 
Aimé Bédard, pour avoir négligé 
de se présenter au Palais, lors de 
son enquête judiciaire. Traduit de­
vant le juge T.-A. Fontaine, samedi 
Marchand écrivit une note au tri­
bunal disant qu'il n'avalt pas “en­
tendu” l'appel de son nom le jour 
e* question mais qu’il était bel et 
bien au Palais.

Le tribunal fit écrire Me Georges 
Décario pour apprendre au prison­
nier qu'il devait, cette fols, attendre 
son enquête judiciaire en prison, 
enquête fixée au 4 octobre.
Employé Infidèle

Arthur Doucet, sans domicile 
connu, recevra sa sentence le 4 
octobre. Samedi l'Inculpé se décla­
rait coupable d'un vol de $34.50 
propriété de son patron, M. Emile 
Corbel!. Le juge Fontaine a ajour­
né le prononcé de sa sentence à la 
date mentionnée.
Ce pauvre Alphonse !

Alphonse Legault, sans adresse 
au dossier était accusé d’avoir né­
gligé d'arrêter son automobile, 
après avoir causé un accident à 
St-Vincent-de-Paul, le 22 septembre. 
Le prisonnier dit au juge T.-A. Fon­
taine:

—J’m’en sus pas aperçu. J'sus 
paré à r'parer mes torts !

Procès le 4 octobre et libération 
sous cautionnement personnel vu 
que. Legault est un digne citoyen 
sans antécédents judiciaires.
Ivre en charge...

Frank Pick, de Senneville, accusé 
d’avoir été trouvé ivre au volant 
de sa voiture a protesté de son 
innocence samedi, devant le juge 
T.-A. Fontaine. Procès le 4 octobre. 
Me Paul Massé occupe en défense.
Troie coupe de feu...

Après une chasse mouventée en 
bicyclette, puis'en taxi, le détective 
Marcel Roy, de police-secours, (24), 
rejoignait Albert G. Grow, qui se 
serait emparé de l'automobile de M. 
Roland Soucy 131, Montmorency. 
Le suspect a protesté de son inno­
cence devant le juge T.-A Fontaine, 
samedi, avec enquête judiciaire le 
4 octobre. Le détectlce Roy a été 
obligé de tirer trois coups de re­
volver avant de pouvoir appréhen­
der son homme.

Une bordée dB malheur.. J Au fil de l’eau...
Qui veut la fin prend les moyens1' Philippe Bouchard, 3411 est. On- 

II ne faut pourtant pas exagérer Jarl0-. Be «Bt musicien, vit le 
et quatre m&thurlçs do Londres. J°ur a ^ Malbaie. Ceci explique- 
attardês par trop de flirts dans . --
des boites de nuit, ne voulant pas j 
se mouiller les pieds davantage, I 
sautaient dans le yacht à essen­
ce de M, Roméo Proletti, 9633.
Souligny, amarré au pied de la rue 
Hector le soir du 27 septembre,1 
et arrivèrent en temps à leur na­
vire, le “M : V: Chulmlelgh’’, an­
cré nu large du quai Tarte,

Nos gars auraient abusé de l’es­
quif si l'on en croit la pla|nte de 
vol et de dommages, logée contre 
eux samedi, devant le juge T.-A.
Fontaine. Quand la Gendarmerie 
royale et la police du havre re­
trouvèrent le yacht les inculpés 
étaient en train de le hâler à bord 
parce qu’l était défonoé, sans plus 
et prenait l'eau comme une mo­
rue...

Les prévenus, Septimus Watts,
20 ans. William McArlel, 26 ans,
John Harrison 23 ans, (un confrère 
lui donne 233 ans) et Amos Da­
vidson, 32 ans, ont protesté de 
leur innocence et leur avocat Mc 
George Owen, de déclarer au tri­
bunal: ,

—Mes clients étaient en retard 
pour monter à bord et ils sont 
sautes dans le yacht à leur portée.

laissez-vous tenter,. *
se sont empressés de donner, lais­
sant presque toujours la pomme 
dans son panier.

Qui aurait refusé d'ailleurs? 
Voyez cette enfant blonde qui laisse 
flotter sur scs épaules de Vor flou. 
Son rire est perlé, ses yeux bleus 
sont magnétiques et jusqu'aux pi­
geons du procureur général qui 
osent approcher de ses bas de ny­
lon. Un pigeonneau rouge a même 
volé un coeur de pomme pour aller 
le picocher sur les tablettes de 
pierre de la coupole.

Une rousse classique a vidé son 
panier en deux reprises et l'on ne 
savait si l'on Ravalt admirer le ve­
louté du fruit quelle offrait ou le 
rose de son teint pivelé de cha­
toyantes rousseurs. Il y avait des 
brunes aux cheveux chargés d’om­
bre, avec un poète qui se crut à 
l’ombre des jeunes filles en fleur. 
Et cette élégante jeune femme, aux 
tresses de jais qui semblait avoir 
volé de la nuit son plus épais nuage, 
et le laissait flotter sur un tailleur 
du plus engageant gris.

Dommage que cette vente de pom­
me ne revienne pas plus souvent, 
au Palais du moins . . .

Jean Hétu
AVOCAT
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Avis Légaux
Province de Québec.
District de Montréal.

COUR SUPERIEURE
No. 247389.
STANDARD CREDIT CORPORA­

TION, corps politique et incor­
poré. ayant sa principale place 
d’affaires dans les cité et dis­
trict de Montréal,

Demandeur 
vs

R. HENRI DUCHARME. de» cité 
et district de Montréal

Défendeur 
et

O. TREMBLAY, et al.,
Mis-en-cause 

Il est ordonné au défendeur de 
comparaître dans le mois. 
Montréal, 26 septembre 1946.

T. DEPATIE, 
Député-Protonotalre.

AVIS D'APPLICATION 
POUR DIVORCE

Avis est par les présentes donné 
que Dame Rose Elkln, ménagère, 
de la cité et du district de Mont­
réal, dans la province de Québec, 
s’adressera au Pnrlcmnet du Ca­
nada à la session prochaine ou sut 
vante afin d'obtenir un bill de dl 
vorce d’avec son époux, Samuel 
Stcinman, agent, de la cité de 
Montréal, district dé Montréal, dans 
la province de Québec, pour cause 
l'adultère et de désertion.

Daté à Montréal, cinquième jour 
de septembre 1948 A.D.

STEIN mi STEIN, 
Procureurs de la requérante

Les activités du 
“Audit Bureau 
of Circulations”

En annonçant l'assemblée an­
nuelle du “Audit Bureau of Cir­
culations”, qui aura lieu les 17 et 
18 octobre, on attire l'attention des 
règlements volontaires dans l’in­
dustrie comme étant un exemple 
du mode de vie en affaire!. La 
liste des membres de cette asso­
ciation, vieille de 32 ans. à laquel­
le l’Audit Bureau of Circulations 
du Canada est affilié, comprend 

{2.900 maisons de publicité, annon- 
' ceurs en agences de publicité aux 
Etats-Unis et au Canada. Travail­
lant en collaboration, ces vendeurs 
et acheteurs d'espaces de publici­
té ont mis délibérément sur pied 
des règlements pour mesurer et 
évaluer la circulation des moyens 
de publication.

L^Audit Bureau”, connu sous 
le nom de A.B.C. maintient à son 

{service un personnel considérable,

composé d'auditeurs expérimentés 
en circulation qui examinent les 
dossiers de ciiculation de toutes 
les maison-membres de publicité, 
à intervalles réguliers. Les résul­
tats de ces enquêtes paraissent 
dans des rapports de l’A.B.C. qui 
sont mis entre les mains des 
ceurs et des maisons de publicité.

Actuellement, 94 p.c. de la circu-, 
latlon totale de tous les quotidiens 
américains et 98 p.c., au Canada, 
est inspectée par l’A.B.C. Plusieurs 
hebdomadaires sont devenus mem­
bres de l’Association, ccs dernières 
années et leurs activités augmen­
tent considérablement__________

AUX PREVOYANTS 
DU CANADA

C’était un petit navire
Leur capitaine est ici et je suggè­
re qu’il ait charge de scs marins 
d’ici l'enquête Judlcaire.

Mc Joseph Malcn, occupant en 
poursuite, ajoute que des domma­
ges sérieux ont été causés, les ma- 
thurins ayant essayé le moteur 
avec trop de persistance avant 
d’arriver à leur paquebot et les 
dommages peuvent bien dépas­
ser $700. Le juge Fontaine, après 
avoir fixé l’enquete judiciaire au 
1er octobre autorise le capitaine 
à ramener ses hommes, d’ici là.

RANGOUN, 26 (Reuters) — La 
Birmanie a fait aujourd'hui un pas 
important dans la voie constitu­
tionnelle lorsque le premier gouver­
nement Intérimaire du paya a été 
formé.

Le pompier amateur
rait sa passion pour l'eau, qui l’a 
cependant conduit en Correction­
nelle, samedi matin, devant le juge 
T.-A. Fontaine.

Philippe était accusé d’avoir, 
mais d’avoir montre ce qui doit 
rester caché, et c’est en rougissant 
que Mc Georges Décnrie, le popu­
laire greffier, lui lut l’accusation. 
Le prisonnier de s’écrier, avec des 
larmes dans la gorge :

— J’su coupable d’avoir fait tom­
ber de l'eau...

— Non-coupable alors parce que 
l'eau qui tombe n’est jfâs un crime, 
commente le tribunal.

— J’sus coupable, Voÿo Hon­
neur.

L’officier de liaison Giroux pas­
se le casier judiciaire de Bouchard 
au magistrat qui l’examine, y voit 
cinq condamnations, toujours pour 
trop “d'expositions de personne’’ et 
souligne :

— Je vois qu'il a coulé pas mal 
d’eau... Je rendrai ma sentence le 
3 octobre.

Et Philippe essuie scs verres, sa­
chant qu’il aura probablement à 
entendre le bruit de l'eau dans les 
murs épais do la prison com­
mune. ..

Avis Légal

PROVINCE DE QUEBEC

W H MUHE
Rôle’d'cvaluRtion - année 1947

AVIS PUBLIC
Avis public est par les présentes 

donné aux contribuables et aux ci­
toyens de la Ville de Pointe-Claire 
et à tous les intéressés ou à leurs 
représentants, que le rôle d'éva­
luation de la Ville de Pointe-Claire, 
préparé par les Estimateurs de la 
Ville de Pointe-Claire, a été déposé 
au Bureau du Conseil, à l’Hotcl de 
Ville, située au No.: 293 Bord du 
Lac, Pointe-Claire, P.Q., le 26 sep­
tembre 1946, où il restera ouvert à 
l'examen des intéressés ou de leurs 
représentants, durant les trente 
(30) jours après cette date.

Dans cet Intervalle, quiconque 
croit devoir sc plaindre du rôle tel 
que préparé, pour lul-mème ou 
pour un autre, peut en appeler au 
Conseil, en donnant à cette fin, au 
Greffier, un avis par écrit conte­
nant les motifs de sa plainte, et, 
s'il se plaint que l’évaluation de 
ses propriétés est trop élevée, Il 
doit mentionner dans l’avis, le 
montant de l'évaluation qu’il re­
connaît juste.

Donné sous mon seing, à POIN­
TE-CLAIRE, P.Q., ce 27ième jour 
de septembre 1946.

(Signé) R. LABROSSE.
Sec-trés.

Copie certifiée: —
R. LABROSSE,
Scc-.Trcs.

AVIS DE REQUETE POUR 
DIVORCE

Avis est par les présentes donné 
quo Ronald George Blgncll, de la 
cité et district de Montréal, dans 
la province de Québec, commis, 
s’adressera au parlement du Ca­
nada a sa prochaine session ou à 
sa session suivante, afin d’obtenir 
un bill de divorce d’avec son épou­
se, Olive Reid, de Lachute, dans 
le district de Terrebonne, dans la 
province de Québec, pour cause 
d’adultère.

Daté à Montréal, ce 6 septembre 
1946.

MAX BERNFELD, C.R.
1117 rue Ste-Catherlne ouest.

Procureur du requérant.

ien cvyaye

NEW YORK!
PHILÛDELPHIE 

B ALTIM ORE 
WASHI NCTON
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(Heure normale) TOUS LIS SOIRS

Avis Légil
AVIS est par les présentes donné 

que dame JEANNE OBODOFSKY, 
opératrice, résidant et domiciliée 
dans la cité de Montréal, province 
de Québec, s’adressera au Parle­
ment du Canada, au cours de la 
prochaine session, pour obtenir un 
décret de divorce de son époux 
CHARLES EDWARD NEWTON, 
commis, résidant et domicilé dans 
la cité de Montréal, Province de 
Québec, pour adultère.

DATE à Montréal. Province de 
Québec, ce sixième jour de septem­
bre, 1946.

PAUL H. LEVESQUE, 
Avocat de la requérante. 

132 ouest, rue St-Jacques, 
Chambre 909,
Montréal, Province de Québec.

Nos félicitations k M. Maurice L. 
Nadcau, gérant de la diviilon de 
Montréal pour les Prévoyants du 
Canada, ainsi qu'à ses ngenta qui 
viennent de remporter ia coupe 
du Président offerte à l’oecaslnn 
d'un concours provincial pour la 
vente d’assurance-vle. —*

Avez vws essaye me
Turret
dernièrement?

faites teuet 
fun paquet oajeurd hui même!
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i&LE CASTOR”

bornaiL'>^-

... VT" LÇf

9

D'mprè» on tableau 
peint exclusivement 

pour Carling'a.
Ce tableau fait partie 
d'uno série d'illustra­
tions sur le sujet de la 
conservation de noe ri­
chesses naturelles. Cotte 
compagne a pour but 
d’appuyer sur le fait 
que les beautés natu­
relles dont nous jouissons 
aujourd'hui sont un héri­
tage quo nous devons 
conserver intact pour 
l'avenii.

Nous vous, présentons 
“M. CONSERVATION”

Pour boaucoup d'entre nous, le castor ect 
un drôle de petit animal à queue plate et qui 
figure au revers de la pièce de monnaie 
canadienne de cinq cents. Mais pour le 
chasseur, le trappear et le bûcheron da 
Québec—le castor est le gardien des eaux 
—et on l'a appelé "M. Conservation". 
Jetant des barrages sur de petits coure 
d'eau, le castor forme des étangs qui 
emmagasinent l'eau qui, étant distribuée
{dus lentement et plus également, prévient 
es inondations et la sécheresse. Le 

poisson se multiplie dans ces étangs, le 
rat musqué s'y établit et des oiseaux 
sauvages migrateurs y trouvent un sanc­
tuaire. Quand ces vieux étangs se rem-

Elissent ils laissent des terres riches et 
umides.

Voilé pourquoi le castor est protégé par de 
sages lois de conservation. Mais nous 
pouvons faire plus que protéger le castor 
—nous pouvons suivre son exemple. Des 
projets de contrôle des inondations sont en 
voie d'exécution dans de nombreuses 
parties du Québec. Ces travaux, si 
essentiels à l'économie nationale, peuvent 
être considérablement appuyés par une 
connaissance plus générale des besoins et 
des méthodes de conservation.
Tout Canadien, en sa quaüté d'actionnaire 
des ricnesses naturelles du Canada, doit 
considérer la conservation de cet héritage 
comme le plus vif de ses intérêts.

v J1
V"-' .

tRIDItS tlRITEB /
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Remarquables progrès réalisés 
dans le ' . ‘ par autobus

CHUTES MONTMORENCY. 25.
- ‘‘Lea autobus, dans la province 

de Québec seulement, transportent 
presque autant de voyapeurs que 
les convois ferroviaires dans tout 
le Dominion", déclarait M. Jules 
Archambault. Ingénieur en chef 
de la Compagnie des Tramways 
de Montréal, dans un discours 
prononcé ce soir devant les mem­
bres de l'Association des proprié­
taires de compapnlcs d'autobus du 
Québec. Ce discours fut prononce 
au cours d'un banquet servi au 
Kent House, aux Chutes Montmo- 

' rency.
“Ce qui rend ce fait encore plus 

remarquable’’, ajoutait M. Ar- 
, chambault, "c’est de constater que 

l’industrie du transport par auto­
bus en est encore & scs débuts. Le 
service d’autobus de la Compagnie 
des Tramways de Montréal, par 
c.xomple, fut inaupuré en 1025, et 
celui de Québec-Montréal ne dé­
buta qu’il y a 18 ans. Le progrès 
accompli dans ce domaine, depuis 
deux décades, représente plus 
qu’une évolution: c'est une vérita­
ble révolution. Le nombre des au­
tobus a passé de 505 h 1.620, en 
dix ans, dans la province de Qué­
bec. On compte actuellement quel­
que 300 détenteurs de permis d'o­
pération de service d'autobus dans 
la province de Québec".

Le conférencier fit remarquer 
que les compagnies ferroviaires 
couvrent une distance de 4.760 mil­
les dans la province. “Quant aux 
services métropolitains des auto­
bus. ils couvrent une distance de 
plus de 20.140 milles et desservent 
1.141 municipalités''.

“On compte une population de 
.3,.379,336 âmes dans cette provin­
ce.’’ ajouta M. Archambault. "De 
ce nombre, 90.000 ne sont n-s des­
servis par les autobus. Plus de 
700,000 citoyens de la province 
n’auraient aucun système de trans­
port & leur disposition, sans les 
autobus, comme aucun chemin de 
fer ne traverse leurs munlclualltés.

“L’office fédéral de la Statistl- 
nue a publié des chiffres démon­
trant que les se: vices d'autobus 
métropolitains nu Canada ont 
transporté, en 1941. 35.276,645 voya­
geurs, contre 29.779.241 pour les 
compagnies ferroviaires. En 1945, 
les autobus, dans la province de 
Québec seulement, ont transporté 
27.832.473 voyaeeurs dans les aer- 
vicrj métropolitains, soit presque 
autilfit de passagers véhiculés par 
les aomoagnlcs ferroviaires dans 
tonde Canada en 1941". Ceci mon­
tre. “ souligne M. Archambault, 
“l’éruirme progrès que votre Indus­
trie ai accompli en peu de temps."

Non seulement l'industrie du 
transport par nutobus a avantagé 
k public vovageur. mais elle fut 
un Important contributeur aux re­
venus publics et un facteur imnor- 
tant dans les emplois donnés. “En 
lOJï vous avez versé la somme de 
5123W19 rour les ncrm,e d'autobus, 
pouf les services métropolitains 
seutbment. Vous avez versé une 
sorrfme de 1482.312 comme taxes 
surfin gasoline, et *164,422 comme 
taxés par mi'le. De plus, vous 
ave! contr'bué h dé"cnser une 
sorrime de $55.042 pour le maintien 
des-routes d’hiver. Chaoue année. 
U vbus en eofitc un total de *306 
pouf les permis, avnnt d« mettre 
l'un de vos nutobus en opération.

“Un nutre ne'*-* Important. En 
19457 vous aver donné en salaire» 
la (tomme de $3,552.645, alors que 
dans la même année vous avez 
payé la somme de $388.671 en pri­
mes d’assurance.

“Au cours de la guerre, vous 
avez dfi faire face à toutes sortes 
de difficultés: personnel réduit, 
mannun de mécaniciens, manque 
de voitures, pas de garages, pas de 
pièces de rechange, pas de pneus. 
Vous avez su surmonter ces diffi­
cultés. La nnlx est venue, mal» 
l’Ago d'or dont vous aviez rêvé 
n'est pas encore arrivé, ni pour 
vous, ni d’ailleurs pour votre pu­
blic voyageur.

“Néammolns”. dit M. Archam­
bault. en terminant, “il n'y a au­
cun doute que tous les propriétai­
res d’autobus sauront faire face 
aux problèmes engendrés par la 
paix, dans le même esprit qui les 
animait au cours de la guerre: 
l'idéal d'etre au service du public. 
Grâce à cet idéal, tous les obsta­
cles seront surmontés".

Feuilleton du "Canada*
• ••
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f Butte J
—Brave coeur, va! va murmura 

Coquelicot en l'embrassant.
Puis, plus bas.
—Comment as-tu su que J’étais 

le soir ici, et comment t’y es-tu 
prise pour arriver Jusqu’à mol?

—Je compte bien, ma fille, que 
tu ne laisseras rien supposer de 
nos entrevues, quoi gu’ll arrive, et 
que je peftse me confier à toi sans 
crainte d’être trahie?...

—Sois tranquille, dit Coquelicot, 
tu péux parler.

—Je suis entrée comme porteuse 
pain chez le boulanger qui 
fournit cette malson-ci et beau­
coup d'autres en même temps, dit 
Célestlne aussitôt.

"Il ne m'a pas fallu longtemps 
pour lier connaissance avec la con­
cierge et son mari, votre jardi­
nier.

“Celui-ci, qui te connaît, parce 
que, parait-il tu t’occupe de fleurs, 
m’a raconté que par une faveur 
toute spéciale on te laissait dans 
le parc, longtemps après la tom­
bée de la nuit

“Sans qu'il s'en doutât, je lui al 
fait dire quelle partie du Jardin tu 
affectionnais. Après avoir rôdé 
longtemps aux environs de la mai­
son, J'ai compris que si l’on pou­
vait pénétrer dans le jardin de 
l'hôtel d'Ernout, on pourrait aussi 
et très sûrement arriver jusqu’à 
toi.

“Mais les maîtres étaient absents 
et le vieux gardien de l'hôtel ne 
paraissait pas disposé à lier con­
naissance.

"Désespérée, j'allais renoncer à 
mon idée lorsque je me suis sper- 

içuc qu’un chantier de construction 
donnait accès, par ses échafauda­
ges. dans le jardin d'à côté.

“Tous les maçons quittant leur 
ouvrage à la nuit, rien n’était fa­
cile comme de tenter l’aventure, à 
condition toutefois qu'un sergent 
de ville ne me vit pas et ne m’ar- 
retnt pas pour escalade.

“Voici trois jours de suite que 
J’explore les lieux, que Je surveil­
le, que j'étudle les habitudes du 
quartier, avant d’essayer de t'aper­
cevoir ou de te rejoindre.

“A peu près sûre que l'on ne 
nous dérangerait pas ce soir, j’ai 
tenté le grand coup.

—Et tu as réussi, comme tu es 
courageuse! Mais tu reviendras, 
n'cst-cc pas?

—J'essaierai. En attendant, tiens 
ta promesse et lutte. Dans trois 
jours, je serai de nouveau ici; a’il 
y avait un danger, tu jetterais un 
papier blanc sous le vieil ormeau, 

.de l'autre côté du mur.
—C’est entendu, dit Coquelicot. 

Dans trois jours, j'aurai déjà com­
mencé a manoeuvrer pour attein­
dra mon nouveau but, rassure An­
dré.

Plus souple qu'une couleuvre, Cé- 
' lest Inc frôla de nouveau le mur et 
se dirigea vers le tronc de chêne 
nui devait lui servir à repasser de 
l’autre côté.

Coquelicot lui proposa de l'aider, 
lu jeune femme refusa.

Elle embrassa son amie sur les 
deux joues et résolument avança 
le pied.

A ce moment-là, uns voix claire 
et eonort retentit.

—Geneviève! criait-elle, chère pe­
tite, où étee-voue donc?

Coquelicot, qui commençait à en­
vier le sort de Céleetine, et de se 
dire que, aussi Ubrt que les oi­
seaux, elle pouvait passer à travers 
lea branchas et ailtr vers la liber­
té, Coquelicot sentit toute ton éner­
gie lut revenir.

—C'eet Marie des Anges qui
m’sppelle, dit-slls très bss et très 
vite; n’als pas peur, dépèche-toi; 
je vale dletralre son attention et 
l'empêcher d’arriver de es côté.

Et, hardiment sens un tremble­
ment dans la voix, silo répondit:

—Je suie ici dans la grande al­
lée du fond, je viens.

De son paa léger, sans la moin­
dre émotion apparents, elle rejoi­
gnit an effet Marle-dee-Anges, qui, 
effrayée de sa longue sbssncs, la 
cherchait aux environ* du banc de 
pierre.

—Où états-tu donc? lui demanda 
la religieuse. Je ne t'el pas trouvée 
à ta place ordinaire et cela m'a 
effrayes.

En prononcent ces paroles, elle 
avait entouré sa taille de son bras 
caressent et tandis que ses traite 
revêtaient une expression câline et 
attendrie, son oeil clair st acrutn- 
taur cherchait sous l’ombre de ses 
longs cils abaissés à deviner Jus­
qu'au moindre tressaillement du vi­
sage de la Jeune fille.

Male celle-ci, dont la méfiance 
était éveillée, répondit de M voix 
toujours euesl tranquille.

—L'humldlté ma gagnait sur mon 
banc de pierre, je me suis levée, et 
je me suie promenée dans l'allée, 
soit pour me réchauffer, soit pour 
contempler à mon ale# les belles 
traînées d’argent que la lune met­
tait là-bae sur le rond-point de 
gazon.

L’explication était plausible: le 
coeur, tout près duquel s’appuyait 
la main de Marie des Anges, n'avait 
paa battu; aussi, bien rassurée, elle 
n'insiita pas.

X
Le chaîne

C’était décidé! Régla était un vo­
leur.

—Falra appel! dlt-11 à Jacques 
Bourron qui inalstalt, à quoi bon? 
Pour donner un peu plue de re­
tentissement à mon affaire! Je 
trouve la choie parfaitement inu­
tile.

Puisque Régie aval! jugé conve­
nable de es laisser condamner, il
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devait aller juaqu'au bout de son 
redoutable calvaire.

Claire consultée fut tout à fait 
do ton avis.

Ce n’étalt pas de la Justice hu­
maine qu'elle attendait désormais 
la réhabilitation de celui qu’elle ai­
mait.

Il lui semblait que quelque évé­
nement surnaturel devait le lui 
rendre réhabilité; elle ne comptait 
plus que sur cela et sur son éner­
gie & elle.

Mais hélas à la force, à la vo­
lonté quo Régis Amhert avait dé­
ployée, a\'alent succédé un déses­
poir, un affaissement sans nom.

Cependant, si bien trempé était 
le courage du pauvre garçon qu’il 
avait encore l’énergie de cacher 
l’immense désespoir qui lui ron­
geait le coeur, sous l’enveloppe 
menteuse d’un Inébranlable stoîcls- 

'me.
Les nuits qu’il passait dans sa 

cellule de Mazas, où on devait le 
laisser dix Jours, c'est-à-dire jus­
qu'à ce que soit écoulé iv temps 
réglementaire pour signer l’appel, 
étalent épouvantables.

Lui! Un voleur!....
Est-ce que c’était possible?...
Tout un passé de loyauté, d'hon­

neur, de travail, de privations et 
de souffrances, tout s'était effon­
dré en quelques heures pour faire 
place à une réalité qui n'avait pas 
de nom.

Un matin, le onzième Jour, le 
gardien dit en ouvrant la porte de 
la cellule du condamné:

(A suurej

7

8

9

10 

II

La Chine, ' à reprendre h
' . . . .  civile sur koué-lnuni

□

NANKIN. (S.N.G.) — Le Gou­
vernement chinois ne renoncera pas 
aux droits qui lui sont confiés par 
traité et II se prépare à rétablir la

Juridiction civile dans la ville de 
lou-loung (située sur le continent 
en face de l’ile de Hong-Kong), sui­

vant M. T.-W. Kwok, Commissaire 
spécial au ministère des Affaires 
étrangères pour les provinces de 
Kouang-toung et de Kounng-«l. M. 
Kwok étudie actuellement cette 
question avec sir Mark Young, gou­
verneur britannique de Hong-Kong.

En attendant, les observateurs à 
Nankin trouvent fantaisiste l'Inter­
prétation donnée par un porte-pa­
role du gouvernement de Hong- 
Kong au traité de Pékin de 199S en­
tre la Chine et In Grande-Bretagne 
Ce traité — suivant une traduction 
libre — stipulait que "les fonction­
naires chinois stationnés actuelle­
ment dans la région de Koué-loun 
peuvent remplir leurs fonctions 
comms d'habitude".

Ce porte-parole déclarait récem­
ment que la ville de Koué-loun

n'étnlt pas territoire chinois 
flrmalt que la Chine ne possédai» 
ucune souveraineté dans cette rée 

gion Suivant ce personnage, il eié 
stipulé dans le traité de Pékin o* 
1898 oue le "Nouveau Terrltolra 
s'étendant de Deep-Bay à North- • 
Bay soit loué à 1a Grands-Breta» ^ 
gne pour 99 ana.

Quoique le traité ne fasse P»* 
mention de la ville de Koué-loun, 
dit-il, il stipule que lea droits ad- 
mlnlstratlfa c h 1 n o 1 a pourraient ; 
s'exercer rusai longtsmps quile 
n'entrsveralent pas les exigences 
militaires de la Grande-Bretagne. 
Or. en 1899. de continuer ce porte- 
parole. la souveraineté chinoise en 
cette région entravait de fait dee 
exigences militaires de ia Grande- 
Bretagne et. par conséquent, une 
telle souveraineté fut déclarée nol* 
le et non avenue. Pendant clnquan» 
te ans. soutient-il, les autorité# 
britanniques curent des droits ad­
ministratifs dans la région de la 
ville de Koué-loun de même que 
■ur le "Nouveau Territoire*’.

\
t \

IIOHIZOVrAl.EMKST
1 — Mise» K exécution de projets.
2—Partie «l'or fin — Mis de niveau 

les assises d’une construction.
- Tourbe fermée et allongée — 

Kntrelace régulièrement le* fil* 
de.

I—Outil d'ncler trempé — Demoi­
selles, en Angleterre.

T, —le conjugaison — Kspace que 
l'on franchit d'un seul saut.

ù—Aride — Colère — Mammifère 
rongeur.

î—Use de nouveau — PartlcuU 
donnant plus de force A l'affir­
mation.

> Petite longueur de fil — Unité 
d'éclairement valant 10000 lux.

j—Conduirait — Mitre A trois cou­
ronnes du pnpe.

in_P,.tit diHt — Qui est au bon air.
Il—Garnis de plAtre les entrevous.

I KIITKMI.KMKX’r
1 —Etablissements oft l'on enseigne 

— Dixième partie des récoltes 
qu'on payait A l'Eglise.

2— Vaisseau, bAtlment de mer — 
(’Able «le la bouée d'une ancre.

3— Abréviation de “tramway" — 
Qui crie.

I—Oiseaux échassiers très estimés 
comme gibiers — Canal condui­
sant l'eau de la mer dans les 
marais salants.

6— .Saison — Petite aile.
C—Rendue inflre.
7— Orande division des oiseaux 

dans laquelle on fait rentrer 
les coureurs — Syn. de “Tllicstl".

U—Qui a les couleurs de l’arc-en» 
ciel — Long bAton garni du fer 
pour chasser.

9—Passer au sas — Lien d'osier ou 
de bols tordu.

10— Crochet de fér — Aimée avec 
passion.

11— Chef-lieu de canton (Orne) — 
Maniées doucement.
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ATTENTION SPECIALE AUX VETERANS

Le ministre des Finances
annonce

L'ÉMISSION D'OBLIGATIONS
D'ÉPARGNE EN TEMPS DE PAIX

L-I36F

Lei Canadiens sont économes. Les magnifiques résultats 
des emprunts de la victoire en témoigneront pendant 
longtemps.

Pendant six ans, des millions d'entre eux ont économisé 
et ont placé de l’argent, beaucoup plus qu’on ne prévoyait» 
dans les Obligations de la victoire et les Certificats d’épar* 
gne de guerre.. Et ils ont constaté combien il était com­
mode de pratiquer systématiquement l’épargne aiii moyen 
d’achats d’Obligations — soit au comptant ou soit par 
versements. Ils se sont fait des réserves, augmentant ainsi 
leur sécurité et leur bien-être.

J’ai reçu de tous les coins du pays des suggestions et des 
demandes: on désirerait encore, en temps de paix, écono­
miser au moyen d’Obligations. Voilà pourquoi l’Etat a 
créé les Obligations d’épargne du Canada

Mais, à partir du 30 septembre, on ne vendra plus au 
public de Certificats ni de Timbres d’épargne de guerre. 
De plus, les derniers versements pour l’achat d’Obligations 
de U victoire auront bientôt été faits. Les Obligations 
d’épargne fourniront donc aux Canadiens l’occasion de 
continuer à économiser sans interruption;

Mais le public doit prendre note que, cette fois-ci, les 
vendeurs seront moins nombreux que durant les emprunts 
de la victoire. Bien que les banques et autres agents auto* 
risés: courtiers en valeurs, agents de change et sociétés de 
fiducie ou de prêt, vendront des Obligations d’épargne du 
Canada, ils ne pourront solliciter individuellement tous 
les Canadiens.

Cela veut dire qu'en général les particuliers devront faire 
eux-mêmes les démarches que nécessitera l’achat d’Obli­
gations d’épargne. S’ils ne veulent pas manquer cette 
excellente occasion, ils devront se hâter d’en acheter.

Les Obligations d’épargne du Canada représentent le 
meilleur placement que puissent faire aujourd’hui les 
Canadiens. Je vous recommande ces Obligations. Elles 
sont un moyen sûr, avantageux et commode de placer vos 
économies.

Vous lirez ci-dessous les particularités des Obligations 
d’épargne. Ces nouveaux titres seront mis en vente à 
partir du 13 octobre.

LE MINISTRE DES FINANCES

Caractéristiques DES OBLIGATIONS D'ÉPARGNE DU CANADA

* LIMITED

Intérêt! 2Y4^> payable au 
. moyen de coupons annuels. 

TîWV Prix d'achat: 100%. l'Intérêt 
' ÏV couru sera compté ** I® paie- 
-V ment s’effectue après le 15 

novembre. Coupures: $50, 
$100, $500 et $1000. Les 
Obligations d'épargne por­
teront les dates d'émission du 
1er novembre 1946 et d'é­

chéance du 1er novembre 
1956. Le gouvernement ne 
pourra les racheter, mais le 
titulaire pourra les encaisser 
en tout temps, à leur prix 
d'achat, plus l'intérêt au taux 
du coupon, à toute succursale 
canadienne d'une banque 6 
charte. Elles ne pourront être 
cédées ni données en gage.

limite d'achat: $2000 par 
particulier. Enregistrement 
quant au principal, ce qui 
protège le titulaire en cas de 
perte. Elles s’achèteront au 
comptant, par versements 
mensuels, au moyen du mode 
d'Epargne sur le salaire ou 
selon l'entente dont on con­
viendra avec sa banque:

...s
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Les Dodgers et les Cards ex-aequo—Les Alouettes défont Hamilton
Les Dodgers et les Cards terminent 
la saison sur un pied d’égalité

Ils joueront une série éliminatoire pour décider 
du championnat de la ligue Nationale. — Bob 
Feller abaisse le record de Rube Waddell. 

Scarborough brille

BILLETS EN 
VENTE DES 
AUJOURD'HUI

Me! •Tonrn, Ri’rnnt ct'm'rnl «Iph 
Hoyaux do Montréal, do la IIkup 
Inlornationnlo, n annonrô liior 
soir, u'io Ira Mllota pour la ÎW* 
partie de la pot Ile série mondiale 
seront mis on vente aujourd'hui, 
au euntrôln du Stadium.

Ils ont impressionné samedi soir, au Forum n? Vt*

BROOKLYN. 29 (A.P.) — La 
lois était loin de régner hier après- 
midi. alors que les Dodgers de 
Brooklyn perdirent leur unique 
chance de s’assurer le champion­
nat de la ligue de baseball Natio­
nale et le droit de rencontrer les 
Red Box de Boston, champions de 
la ligue Américaine, dans la pro- 
'chaîne série Mondiale. En effet, 
les Dodgers furent défaits par 4 
à 0 par Tes Braves de Boston, dans 
uns partie marquée de la brillante 
tenue du lanceur Mort Cooper. 
Toutefois, les joueurs de Léo Du- 
rocher furent quelque peu sou­
riants quelques instants plus tard, 
quand Ils apprirent que les Cardi­
nals avalent également été vain­
cue par les Cubs de Chicago au 
compte de 8 & 3.

Cet après-midi, aur le losange 
d’Ebbets Field, le brillant Morton 
Cooper fut le maître de la situa­
tion et ses lancers ont complète­
ment paralysé ses adversaires. 
Cooper fit preuve d’un contrôle 
pariait en nfaccordant que quatre 
maigres coups sûrs aux "Bums”, 
tandis que ses coéquipiers en ont 
cogné huit nux dépens du Jeune 
Vic Lombardi et de trois autres ar­
tilleurs des Dodgers.

Lombardi fut toutefois en évl 
dance durant les huit premières 
manches en n’allouant qu'un point 
à ses rivaux. Il faiblit lamentable­
ment dans la »e et dernière man­
che, alors que les Braves réussi­
rent à s’assurer les honneurs de In

Bartle. grâce à un magnifique, râl­
ement de trois points. Lombard! 
dut alors céder sa place à Kirby 

Higbe qui, à son tour, prit le che­
min des douches et cest finale­
ment Jos Hatten, un ex-Royal, qui 
termina la partie.

Dans la 3e manche, Mort Cooper 
aida lui-même sa propre cause,

auand 11 cogna un simple opportun 
ans le champ centre. Le frappeur 
suivant, Dick Culler, cogna une 

haute chandelle, mais Cooper réus­
sit néanmoins à s’installer sur le 
3e coussin, quand Billy Herman 
frappa un double.

Finalement, Tommy Holmes, un 
porte-couleurs qui vit le jour a 
Brooklyn et qui débuta à pratiquer 
le sport national américain à cct 
endroit, frappa un long coup dans 
le champ centre pour permettre a 
Cooper de croiser le marbre et 
d’enregistrer le premier point de 
eon club. ^ ^ J

Dans la îe manche, les Dodgers 
tentèrent l'Impossible pour croiser 
le marbre dans le but d’égaliser le 
pointage ou du moins d’éviter le 
blanchissage, mais Ils ne purent 
rien contre Cooper qui se montra 
Invincible.

Ab. PtsCsR. A. E.

gros orteil. Schmitx se révéla très 
solide dans les moments critiques. 
Durant les cinq dernières manches, 
il n’alloua que deux coups sûrs, 
après qu'il en eut accordé huit du­
rant les quatre premières manches.

Dans la sixième manche, les Cubs, 
pilotés par l'habile Charley Crlmm. 
tombèrent à bras raccourcis sur les 
balles des artilleurs des Cards pour 
croiser le marbre à cinq reprises et

g

BOSTON
Culler, a.e. .......
Herman, 1b. ....
Hopp, 1b........ .
Holmes, c.d. ......
Lttwhiler, c.g. .
Masi, rec............
Fernandez, 3b. .
Ryan, 2b............
Cillenwater, c.c. 
Cooper, lane. ...

0 1 
1 0

Stan Muslol
s’assurer le triomphe. Lea Cards 
prirent une avance de deux points 
dans la 3e manche. Stan Muslnl 
débuta la manche en cognant son 
16e coup de circuit de la saison.

Enos Slnught», le frappeur sui­
vant, cogna un double et compta 
le 2c point de son club sur le sim­
ple de Erv Dusnk. Les Cubs par­
vinrent à enregistrer un point dans 
la 4e manche, grâce à un double 
de Bill Nicholson et des simple, 
do Phil Cavarretta et Marc Rickert. 
Les Cuba opérèrent h la sixième 
manche leur magnifique ralliement. 
Les Cards complétèrent le pointage 
dans la 8e manche en comptant un 
point, quand npiès avoir frappé un 
triple chanceux, Marty Marion, sur­
nommé "M. Arrêt-couit’’ croisa le 
marbre sur le coup do Clyde Kluttz.
CHICAGO
Hack, 3b........ .
Stringer, 2b. ......
Waltkus. 3 b. ......
Cavarretta, c.c. .
Rickert, c.g.........
Lowrey, c.g.........
Nicholson, c.d. ... 
McCullough, rec.
Jurges, a.c..........
Schmitz, lane......

Ab Pts Cs R. A. E.
4 0
5 0

fi 0 
4 2 
2 2 
3 1

4 O
2 O 
1 0 
0 0 
0 0 
0 0 
o n
0 O
1 n
2 O

Totaux ______
ST-LOUIS 
Schoendienst, 2b.

1 0 Moore, c.c...........
O 0 Musial, 1b..........
0 n'Kurowski, 2b......
0 0 Slaughter, c.d. ..
1 oj Dusnk, c.g..........
3 0 Marion, a.c.

.38 8 11 27 10 0 
Ab Pts Cs R. A. E.

0 0 
2 0

Totaux ..... .
BROOKLYN
Stanky, 2b.........
Lavagetto, 3b. .... 4 
Golan, c.g. .......... 4
Walker, c.d. ----- 4
Stevens, 1b. 4
Rurillo, c.c. ....... 3
Reese, a.c........ ..  3
Bdwards, rec. ... 3 
Lombardi, lane....
xMedwick ...........
xxRojek .............
Higbe, lanc. ----- -
Casey, ]&nc. ........
Hatten, lanc. .......

34 4 8 27 8 1 
Ab PtsCsR. A.E. 

3 0 0 2 5 1 
0 
1 
O 
O 
O 
0 
1 
1 
1 
O 
O 
O 
0

Kluttz. rec.
Mungcr, lanc.......
Dickson, lanc. .....
Brecheen, lanc.....
zJones ................
Brazle, lanc.........

- .zzRlce ............ ....
0 Wilks, lanc. .......

1 
2 
1 
l
19 0 
0 0 2 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 0 
0 0 2 
0 0

3 0 
0 O 
0 1 
1 0 
0 0 
0 0 
0 0

hier
Petite série mondiale

I.ouIhvIIIr 3, Montréal 0.
Ligue Nationale

Boston 4. Brooklyn 0.
Chicago 8, St-Louis 3. 
New-York 3, Philadelphie 1. 
Cincinnati 1, Pittsburgh 0. 

Ligue Américaine
N.-York 6. 2, Philadelphie 0, 1. 
Washington 7. Boston 0. 
Cleveland 4. Détroit 1.
St-Louis 8, Chicago 1.

AUJOURD'HUI 
Petite série mondiale

Montréal à Louisville.
CLASSEMENT 

Petite série mondiale
(Série 4 dans 7>

/
Trois des Joueurs qui ont grandement Impressionné 
samedi soir dernier, au Forum, lors de lu joute 
d’exhibition entre les Canadiens, champions de la 
ligue Nationale, et les Bisons de Buffalo, rhum- 
pions de la ligue Américaine. Il s’agit, de gauche û 
droite: Jean-Paul (Tod) Campeau, Bob Fillon et 
Johnny Mahaffey. Campeau, un régulier des Braves 
de Valleyfleld, de la ligue Senior la saison dernière,

s’est certes signalé à l’offensive en enregistrant 
trois buts, tandis que l’utile Fillon a joué un grand 
rôle dans le triomphe de 11 à 3 des Habitants en 
se montrant très agressif autant à l'offensive que 
sur la défensive. Avec le gardien de buts Dion et 
le Joueur de défense Roger Léger, Johnny Mahaffey 
s’est nds le plus en évidence pour les Bisons en 

comptant deux des trois points de son équipe.

Montréal ..........
G P

1 1
P.C.
.500

Louisville ........ 1 1 .500
Ligne Xallonnln

(Classement final)
G. P. PC. Diff.

Brooklyn ........ 96 58 .623
PI. Louis ........ 96 58 .623
Chicago ........... VJ 71 .536 13'j
Boston ............. 81 72 .529 11
Philadelphie 69 81 .451 26'j
Cincinnati ...... 67 87 .435 29
Pittsburgh ...... 63 91 .409 33
New York ...... (il 93 .396 33':•
Ligue Américaine

(Classement final)
G. r. P.C. Diff.

Boston ........... . 101 50 .«75 ...
Détroit ............. 92 62 .597 12
New York ...... 87 67 .585 17
Washington .... 76 78 .194 28
Chicago ........... 71 80 .481 30
Clovelnnd ........ 6S 86 .412 36
St. Louis ......... 66 88 .429 38
Philadelphie .... 49 105 .318 55

Victoire facile 
des Canadiens sur 
les Bisons samedi

Les joueurs de Dick 
Irvin l’emportent par 
11 à 3 devant 10,000 

personnes.
I^s Canadiens de Montréal, 

champions de la ligue de hockey 
Nationale, ont écrasé les Bisons de 
Buffalo, champions uc la ligue 
Américaine, par 11 à 3, devant en­
viron 10,000 personnes au Forum, 
samedi soir. Le brillant et proli­
fique compteur Jean-Paul Cam­
peau, avec les Braves de Valley- 
field, la saison dernière, a dirigé 
l’offensive des Habitants en romp- 

Diff. itant trois points, tandis que BInke, 
'Richard, Mosdell, Benoit, Lach, 
Fillon. Eddols et Nllly Reny furent 
les autres poitc-coulours du gérant 
Dick Irvin, a loger le disque derriè­
re Dion qui avait la tâche de pro­
téger la forleresso des champions 
du circuit Maurice Podoloff.

Les joueurs dirigés par Trvin 
ont démontré trop do rapidité et 
trop d'expérience pour leurs ri­
vaux. Ils prirent une avance de 
deux huts dès la période initiale, 
puis ils portèrent le compte 6 à 2 
â la fin de la seconde reprise. Fi­
nalement, les Habitants comptè­
rent cinq autres buts dans l’enga­
gement final. Johnny Mahaffey 
fut sans contredit l’étoile des Bi­
sons avec deux buis et Cooper ob- 

La joute fut dénuée

Plainte auprès 
des Yankees

WELLSVILLE, N.Y 29. (A.P.) —
Los Yankees c'c Wcllsville, de la 
ligue de baseball Pony, ont annoncé 
samedi, qu'ils n'etaient pas très sa­
tisfaits de leurs relations avec les ,,nt' rautrc> .............................
Yankees de New York, de la ligue (jp njf|pSR0 ct ir3 Canadiens eurent
Américaine.

Edward Gent, president du Wells- 
ville Exhibition Co., Inc., a déclaré 
que le club n’a pas reçu assez de 
joueurs expérimentés de part des 
Newyorkals de Larry McPhail.

Résultat, les Yankees de Wells- 
ville n’or.t pas trop impressionné 
contre les autres clubs do la ligue 
Pony.

un avantage marqué durant les 
trois périodes.

CANADIENS — But. Durnan; 
défenses, Reardon, Bouchard: ren­
tre, ' Lach; ailes, Richard, BInke; 
subs. Eddolls, Lamoureux, Fiüon. 
Harmon, O'Connor, Benoit, Cham­
berlain, Rcay, Campeau, .Mosdell, 
Peters, Plnmondon, Gravcllc.

JACK KRAMER ET 
PAULINE BETZ 
SONT CHAMPIONS

1.03 ANGELES, 55. (A.P.). — 
Le brillant tennisman Jack Kra­
mer, champion national des Etats- 
Unis. a défait aujourd'hui Ted 
firbrorder, de Glendale. Calif., par 
6-2; 6-8; 6-2; 8-6, pour remporter 
le championnat en simples du 
tournoi du sud-ouest du Pacifique. 
Chez les dames, Mlle Pauline Betz, 
championne en simples des Etats- 
Unis. a eu raison de Dorothy May 
Bundy par 6-2; 6-2, pour rempor­
ter le championnat en simples.

Fin de la saison 
jeudi soir au 
stade Exchange

La direction du stade Exchange 
désire infoi mer sa clientèle quq 
la fermeture de sa saison de lutte 
aura lieu jeudi soir prochain. Pour 
la circonstance, un grand program­
me de gain a été préparé avec le? 
meilleurs gladiateurs de la métro­
pole et quelques-uns de l’étranger, 
en lice.' Il n’y aurait pas de séance 
de lutte au stade Exchange, lundi.

,*1
~1

Jim Tabor signe 
son contrat

Les Barons ont 
raison du club 
Minneapolis 6-5

WINNIPEG. 29. (C.P.). — Les 
Barons de Cleveland, de la ligue 
Américaine, ont difficilement dé­
fait les Millers de Minneapolis, de 
la United States League, par 6 à 
5 aujourd'hui. Bill Cook, gérant 
des Millers, a aligné un club d'a-j 
moteurs mêlés â une couple de ré­
guliers de l'an dernier pour af­
fronter le* joueurs d'expérience 
des Barons dirigés par son frère 
Bun. Les Barons ont fait preuve 
d'un magnifique jeu de passes 
dans la 1ère période pour prendre 
une forte avance de 4 à 1, mais les 
Millers se rallièrent quelque peu 
dans la seconde reprise en enre­
gistrant deux buts.

La joute fut rapide et dénuée 
de rudesse. Le score aurait proba­
blement été beaucoup plus élevé, 
mais la brillante tenue du gardien 
de buts des Millers a sauvé son 
club d'une plus cuisante défaite. 
Première période
1— Cleveland : Lane

(Leswickl .....................
2— Minneapolis: Lavell

(Solengcr, Melnyk) ......
3— Cleveland: Cunningham
4— Cleveland: Sanderson

(Milford) .......... »...........
5— Cleveland: Leswlck

(Cnrse. Smith) .............
Aucune punitnon.

15,000 personnes voient les 
Alouettes triompher des Tigers 
par 21 à 6 hier au Stadium

Le capitaine Ches McCance paraît en vedette 
de même que Wagner et Spencer pour les 
Alouettes. — DiSantis est le meilleur des

visiteurs. — Joute enlevante.
(Far Paul Parizeau)

Près de 15,000 personnes ont vu les Alouettes de Lew Hayman 
faire leur début local d’une manière impressionnante, hier au stade 
de la rue Delorlmler, en battant les Tipers de Hamilton^ par 21-8 
grâce à trois touchers opportuns pour s'élever en deuxième position 
du Big Four. Ce fut une joute captivante du commencement à la fin et 
fertile en émotions. Les visiteurs offrirent une plus grande opposition 
que pourrait le laisser croire le résultat final, mais ils furent 
impuissants en face d'un club supérieur possédant la force et la 
cohésion ainsi que la rapidité. „

Ches McCance a tout partlcullè-| Bataillant désespérément les 
rement brillé pour les Alouettes, Tigers se ruèrent à l’attaque dans 
tandis que DeSantis fut le meilleur une tentative pour compter et 
des Tigers. En maintes occasions ! leurs efforts furent couronnés de 
les solides bottés de McCance ont succès. Danny DiSantis réussit une 
permis aux Alouettes de gagner {série de passes qui permit aux Ti- 
du terrain et il a par ailleurs con-lgers d'avance»- à 12 verges des 
vertl les trois touchers de son Alouettes et Miclnovitch traversa 
club d’une manière parfaite. H a la ligne de but pour diminuer l’avan- 
prouvé en cette occasion qu’il mé-!ce du club montréalais à 21-6. La 
ritalt son titre de capitaine. Dans tentative subséquente pour un con- 
le deuxième quart il manqua un vertl fut bloquée par les Alouettes, 
placement alors que le ballon qu'il { * * «
?^iti0trt.toS,PPa ,C V°tCtiXl de 13 Ce fut une véritable matinée ds 

r,cocha' {gala. Le ballon fut mis au jeu par
Hamilton repoussa les deux pre- |P mn|tT Cmtllien Houle accompa- 

miers bottes des Alouettes dans j,n^ porter, président du
l'espoir de tenir les hostilités dans rirruit. Il y rut par ailleurs des 
le territoire adversaire mais sans y , parades avant la joute et durant 
réussir. John Moody, un véritable nnterm|Sg|onf ajn,| que levée du 
tank, se fraya un chemin a tra- r|rapca„ Rj|Pncc d’une minute 
vers la muraille humaine pour un a ia mémoire des aviateurs morts 
gain de 8 verges des son premieric rhamp bataille. L’esca­

drille des Alouettes était sous la 
charge du chef d'escadrille Roland 
Laporte, D.S.F. avec agrafe tan­
dis que le chef d'escadrille N. Vin­
cent commandait le contingent de» 
cadets de l'air de Villeray. Une 
fanfare sous la direction du ser­
gent-major R. N. Black fit les frais 
de la musique. Au nombre des spec­
tateurs se trouvait le président Léo 
Dnndurand des Alouettes qui, de 
notre avis, -aurait dû être présen­
té nu public de même que le gérant 
Low Hayman puisqu'il y eut pré­
sentation des Joueurs.

PHILADELPHIE. 29. (A.P. —
Les offic iels des Phillies de Phila­
delphie, de la ligue Nationale, ont 
annoncé que lo troisième-but Jim 
Tabor avait signé son contrat pour 
la saison 917.

On n’a pas dévoilé les condilions Deuxième période 
du contrat, mais tout laisse prévoir, 6_clcVcland: Steele (Carse 
que Tabor a reçu une augmenta-s 7_MlnncnpoiiS: Marchant
tion de salaire. ^______ (McIntyre) ........................
A ■ /* j 8—Minneapolis: StefaniwAvec les Cards (jackiin).........
de Saint-Louis

2.04
7J1

13.28

15.13

17.24

ST-LOUIS, 28. (AP.) 
recteurs des Cardinals de St-l/ouis

7.11

8.39

14.55

ont annoncé aujourd'hui, l'achat de 
cinq lanceurs, un voltigeur et un 
joueur d'intérieur des clubs de leur 

. .système de fermes. Les nouveaux 
BUFFALO — Buts, Dion; (1(- lanceurs des Cards sont les sul- 

fenses, Léger, Blake; centre. Arm-Ivants: jim Hearn et Jack Grifforc, 
strong; ailes. Brown, Cooper: subs. !dPS nP(i Birds de Columbus, de

Punitions: Snwchuk.
Troisième période 

Le* db 9—Minneapolis: Stefaniw
(Drummond) ...................  10.26

1 U U II II II • L s:..-A •    1\UU uu VAUiumiJua, wu
0 0 0 0 0 ol^owaî^ ,8e son^ Field. McMahon. Lewis, Macey, jl’Association Américaine, John Ml-

___________ __ nue duel au monticule, allouant jjlint McKay, Horcck, Mundick, u-ih, Ken Johnson et Ray Yochlm,

10 Cleveland: Lavoie .............  12.03
11—Minneapolis: Solenger

(Melnyk) .......... ............... 17.27
Aucune punition.

....  35 3 8 27 8
pour Brecheen

Totaux .......
z—Frappa

la 6e manche, 
zz—Frappa pour Brazle à la 8c 

manche.
Chicago _______  000 1 05 020-8
St-Louis ......... . 002 000 010-3

Sommaire:
Points produits par Musial. Du- 

sak, Nicholson 2, Schmitz, Hack 3, 
Stringer, Kluttz. Deu.x-buts: Slaugh­
ter, Nicholson, Kluttz, Waltkus. 
Trols-buts: Marlon. Circuit: Mu­
sial. Sacrifices' Schmitz. Laissés

Totaux «....... . 30 0 4 27 13 1
x-i-Frappa pour Lombardi à la 

8e manche.
xx—Couru pour Medwick à la 

8e manche.
Boston ..... ........  001 000 003—4
Brooklyn ...........  000 000 000—0

Sommaire:
Pointa produits par Holmes, Gll-'fi en 5 1/3 manches; Ricksoif, 1 en 

lenwater, Cooper, Hopp. Deux-buts: 11-3 manche; Brecheen, 1 en 1-3 
Herman. But volé: Herman. Sacrl-jmanche; Brazle, 2 en 2 manches; 
lices: Lombardi, Stanky. Herman, jwilks, 1 en 1 manche. Lanceur per- 
Lalssés sur les buts: Boston 8; dant: Mungcr Arbitres: Reardon, 
Brooklyn 5. Buts sur_balles de Boggcss, Goetz et Jorda. Temps

respectivement sept et six coupsUj^j^y. Portland. 
SÛrS. I Qnmn'nlrn •
Pittsburgh .... 000 noo 000- 0 6 2 ,, V,.
Cinclnnati .. 00O 00») lOx- 1 7....1 Premiere période 

Howard et Jarvis; Vandcr Mcer 
et .Mueller.
Pittsburgh .••• 000 200 000 — 2 5... 0 
Cincinnati .... 002 000 01x— 3 fi 1 

Talc et Salkcld; Libke, Hctki et 
La keman.
Nouveau record

A Détroit, les Indians de Cleve­
land du pilote IaOU Boudreau ont 
eu raison des Tigers de Detroit 
par 4 à 1 aujourd’hui. Cette joute

sur'les buts: Chicago 8;’St-Louis fut marquée d’un nouveau record
__   ... . . ... *4.. t 1: 1 s. «-tiJ.. I n va/-«mi »• l-.r.10. Buts sur balles de Schmitz 5; 
Mungcr 1; Dickson 2; Brazle 1. Re­
tirés au bâton, par Mungcr 6; 
Schmitz 1; Brecheen 1: Wilks 2. 
Coups sûrs sur balles de Hunger,

Lombardi 2; Higbe 1. Retirés nu 
bâton, par Lombardll, Cooper 4. 
Coups surs, sur balles de Lombardi, 
4 en 8 manches; Higbe, 2 en 1-3 
de manche; Casey, 2 en 1-3 de 
manche; Hatten, 0 en 1-3 de man­
che.. Frappé par le lanceur Lom­
bardi (Fernandez). Lanceur per

2.31. Assistance: 34.124.
Défaite des J’hlllies 

A New-Y’ork, les Giants de New- 
York, détenteurs do la dernière 
position dans le classement de la 
ligue Nationale, ont terminé leur 
saison 1946 en l’emportant par 3

dant: Lombardi. Arbitres: Ballnn-!^ 1 sur *c5,i*>|liT*C81 de
fant, Pinelll, Stewart et Barllck. Ph>° auJourd .hui-1.fLe1.la"ce,,r rcfru.c
Temps: 2.18. Assistance; 30,756.
Chance ratée

A St-Louis, les Cards durent bais­
ser pavillon nu compte de 8 à 3 
devant les Cubs de Chicago aujour­
d'hui, dans la dernière tentative de 
remporter la palme dans le circuit 
Ford Frlck. Les Cards, de même 
que les Dodçers, ont perdu l'occa­
sion de représenter la ligue Natio­
nale dans la Série Mondiale.

Ces deux clubs devront donc se 
disputer les honneurs d’une série 
éliminatoire de 2 de 3. La 1ère 
partie de cette série sera disputée 
demain à St-Louis, et la seconde à 
Brooklyn Jeudi. Si une 3e partie 
est nécessaire, elle sera jouée à 
Brooklyn, vendredi. C’est la 1ère 
iois dans l'histoire de la ligue Na­
tionale qu'une série éliminatoire 
doit décider du championnat.

La Joute d’aujourd’hui, fut dis­
putée devant une foule de 34,124 
spectateurs. Les Cards ont fourni 
leur meilleur rendement. Ils furent 
toutefois impuissants contre un 
lanceur gaucher du nom de John­
ny Schmitz, qui décida d'aller nu

fut sans contredit l'artisan princi­
pal du triomphe des Newyorkals 
en n'allouant que sept coups sûrs 
aux Phillies pour remporter sa 
1ère victoire dans les Majeures.

C’est la 4e fols depuis 1900, que

établi par le rapide lanceur Bob 
Feller. En effet. Feller fit mordre 
lu poussière à cinq frappeurs pour 
ainsi porter à 318 son total de re­
traits depuis le début de la raison, 
et abaisser l’ancien record de 313 
établi par Rubo Waddell en 1901. 
Une foule de 47.876 personnes fut 
témoin de cette partie intéressante 
du commencement â la fin.

Feller n'alloua que six coups 
sûrs aux joueurs de Steve O’Neill, 
tandis que ses coéquipiers en co-‘ 
gnèrent neuf aux dépens du fa­
meux artilleur gaucher Hnl Ncw-j 
bouser, qui était en quête de sa 
27e victoire de la saison. Lu vie-i 
toire était la 26o de Bob Felicrj 
contre 15 défaites.
Cleveland ...........  000 300 910—1 9 01
Détroit ................  000 010 000—1 G 1 '

Feller et Began; Nowhouaer et 
Swift.
Washington gagne 

A Boston, les Senators de Wash­
ington ont défait les Red Sox do

les Giants doivent se contenter de Boston pour une deuxième fois
consecutive, quand ils 1 ont empor­
té par 7 â 0 aujourd'hui. Une fou­
le de 21,815 personnes a vu le lan­
ceur Ray Scarborough limiter r.cs 
rivaux a sept coups sûrs r.eulc- 
ment. Le fameux frappeur Mickey 
Vernon a terminé la naison avec 
une moyenne de .352 au bâton, 
pour ainsi s’assurer le chnmpion- 

_n.it des frappeurs de la ligue Amé- 
(ij ricainc, avec une avance do 13 

ooints sur Ted Williams, des Red 
Sox do Boston.
Washington 010 011001 7 16 0
Boston 000 090 000. O

la dernière place.
John (Buddy) Kerr arrêt-court 

des Giants, a établi deux nouveaux 
records sur la défensive. La 1ère, 
il a joué dans 52 joutes consécuti­
ves sans commettre une seule 
erreur et en outre il a accepté .six 
chances aujourd’hui, pour porter 
à 275, le nombre de chances sans 
erreurs
Philadelphie . 001 000 000— 1 7 
New York ... 102 000 OOx— 3 10 0 

Koecher, Hughes et Moore; Jo­
nes et Glgdd.
Deux pour les Reds 

A Cincinnati, les Reds ont bril­
lamment terminé leur saison régu­
lière, quand Ils ont défait les Pi­
rates de Pittsburgh par 1 à 0 et 
3 à 2 pour ainsi terminer l'année 
en sixième place. Dans la joute 
initiale, le vétéran artilleur Johnny

monticule malgré une infection au'Vandcr Mecr et la recrue Lee

24 heuref de 
REMORQUAGE 

GRATUIT
■ur nie de Montréal

SERVICE DE 24 HEURES
Ouvrage et remorquage faits 

jour et nuit

SPECIALITES:
Inlignement scientifique de direc­
tion sur machine “ M A N B E I 
Moteurs reconditionnés do toutes 
marques. Réparation generale do

INLIGNEMENT c’

VENDEURS AUTORISES STUDEBAKER

n\ST Ai
|| 4335 >dleeh«»«^^^Lr8754 |

1— Canadiens, Campeau (La-
moureux) ......... ............... 8.29

2— Canadiens, Blako (Lach,
R ir hardi ..........................  19.02

Punition : Fiüon.
Di'tixièmn priodo
3— Buffalo. Cooper (Brown) 3 08
4— Canadiens, Lach (Blake) 7.55
5— Canadiens. Benoit (Rcay) 11.19
6— Buffalo, Maltaffy ....   17.20
7— Canadiens, Mosdell ( Fi­

llon I .................................  17.40
8— Canadiens, Richard (Bla­

ke) .....................................  18.00
Punition: aucune.

Troisième période
9— Buffalo, Mnhaffy ...........  9.16

10---- Canadiens. Eddolls ....... 13.05
1—Canadiens, Reay (Benoit) 13.25
12— Canadiens, Filion (Bou­

chard) ..............................  14.25
13— Canadiens, Campeau,

(Harmon) .........................  16.12
H—Canadiens, Campeau,

(Gravel, Plnmondon) ..... 21.10

Butch Nieman 
au Milwaukee

BOSTON, 20 (A.P.) — Les offi­
ciels dos Braves de Boston ont 
échangé samedi, le voltigeur El­
mer (Butch) Nieman, au club Mil­
waukee, de l’Association Améri­
caine, pour l'artilleur gaucher Jack 
Francis Christensen. En outre, les 
Braves ont acheté le voltigeur 
Joe Be.studlk du club Indianapolis 
de l'Association Amércaino égale­
ment.

Dick Bartcll 
est- congédié

du voltigeur Bcrnie Crcgcr et du Internationale.

voltigeur Charley Diering, des Red 
Wings de Rochester, de la ligue

Il établit un nouveau record mondial 
dans les Majeures

NEW YORK, 28 (A P f — Le 
vétéran joueur d’intérieur Dick 
Bartcll, a reçu «on congé sans 
condition des Giants de New Yrok, 
de la ligue Nationale, samedi. Ins­
crit sur la liste «les joueurs d’in- 

.teneur, Bartcll, 39 nnn, a agi du- 
. _ . ‘ 0irant lu majeure partie de la sai-Searborough et Evans; Dobson. |80n rnmrm. instructeur sur la li- 

Bagby et Wagner, Partee, McGab. t,,lp (|u |n,(
Chicago défait Dans les cercles de baseball, on

A Chicago. les White Sox de Ted ! npporte que Bartcll serait le pro- 
levons tint du baisser pavillon par chain pilote, «les Pirates de Pitts-
8 n 7 devant les Browns de St-Louis 
aujourd'hui. A la suite de cet échec, 
les White Box do Chicago terminent

burgh. Mais, d'un autre côté on 
croit que le successeur de Fran­
kie Frisch sera choisi entre le

ïn saison régulière en cinquième po- vétéran receveur Al Lopez, capi- 
sition dans le classement de la 11- taine «les Pirates, et Bin McKoh- 
gue Américaine. !nic. cx-piloto des Reds de Cinein-

Mark Christman et Jeff Heath nati du circuit Ford Frick.
ont dirigé l'attaque de; 13 coups ____________________ _
suis des vainqueurs en cognant efV
• bncun trois fois en lieu sur. Dlü JiA
•St-Louis .......... 000 000 323 - 8 13 2 ______________
Chicago ......... 113 200 000-7 15 3

Johnson. Biscnn. Muncrlcf, Fer- 
rkk. Z»l;laU « Hclf; ürove. M** «£55 :
bcigcr Ct Irish. j Wlllinim, Itfd S'ix
Yankees triomphent Mi/t, (;innt«.......

A Philadelphie, les Yankees de lied 8f>x .
New-York ont défait les Phillies de H"i»n. Hmvci 
Philadelphie par 6 â 0 ct 2 à 1 pour! POINTS PUODUITS - Ucuf Nnllnnnle:
ainsi remporter les honneurs d’un Slumrhtcr, CnnlinnlM. 128; l.iRur Amr-

I programme double disputé! cot dcalof* «îmnbcnr, I iisir.*, 1 
après-midi. Dans la joute initiale, Itij CIJtOUlTS — l.lRiie Nationale: Kincr, 
lanceur Bpu«l Chandler remporta l'irnUs, 23. — I.lRue Amcrlrainc: «;r«n- 
fin 20e victoire «le la saison en n'nl- Timm, 44.
louant que cinq coups sûrs aux —---------♦ —
joueurs de Connie Mack, tandis «nie Nqj ICCtCUrS SOIlt DMCS
la recrue Vie Rnschl s'assura sa 2e , , t
victoire «le l’année dans la se«:on- QC prendre flOtC flUC DOUS
do partie. nc donnons aucune infor-
New-York .........  020 000 0—2 6 0 . ...
Philadelphie ...... ooo 100 o—i 5 o mation sportive au tcle-

Bnschi Ct Bcrra; McCahan ct 
troth.

J. Ali Pu c* I».C.
K. l r.'.r, P21 23C, ,3fi'
HK 687 ID 2S7 .sr.a
I.V) 611 112 !7r. .312
102 377 70 127 .337
IM r.2i nr. 2' - .335
129 '.13 71 11* .321
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Statistique!
M. K.

Vgs gagnées dans mêlées 182 63
Vgs perdues dans mêlées 
Vga gagnées par bottés

fi Kl
a la volée .................... 79 26

Passes tentées ............... 13 17
Passes complétées ........ 3 7
Passes Interceptées ...... 5 •*
Echappés ....................... 4 6
Echappés repris ........... 1 2
Punitions en vgs........... 40 25

essai. Ce fut le signa! du rnllie- 
çient. Deux autres courtes avances 
par Wagner, une course par Spen­
cer qui enthousiasma ]n foule, puis 
les Alouettes se trouvèrent n 22 
verges de la ligne des Tigers. Le 
club montréalais parut alors des 
plus menaçant, mais Wally Spen­
cer échappa le ballon et Tom 
Hiskey s’en empara pour en don­
ner possession aux Tigers.

Dan DeSantis, la vedette des Ti­
gers, réussit deux brillantes pas­
ses et les Tigers sortirent de la 
zons dangereuse, ramenant le bal­
lon à la ligne 45 des AR Après 
deux essais infructueux pour ga­
gner quelques verges, Dong Smith 
des Tigers frappa un long botté 
pour réussir un simple, donnant 
au Hamilton une avance de 1-0. 
qui fut pourtant de courte durée. 
Un ralliement

Ce point des Tigers fut en ef­
fet le signal d'un ralliement poul­
ies Alouettes. Ils se portèrent â 
l'attaque avec furie jusqu'à ce que 
Dave Greenberg se fût emparé du 
ballon échappé par DeSantis pour 
traverser les rangs des Tigers ct 
réussir le premier toucher de la 
joute, donnant aux Alouettes une 
avance de 5-1, puis Ches McCance'^; 
accomplit un superbe botté pour | S 
un converti portant l’avance â 6-1.

La lutte fut corsée au cours du 
deuxième quart et les joueurs des 
deux clubs accomplirent plusieurs 
intéressants exploits. Vers in fin 
de cette reprise les Tigers se trou­
vèrent en excellento position pour 
compter, mais un échappé de Joe 
Capriottl gâcha tout.

Les Alouettes commencèrent le 
troisième quart avec détermination- 
Après une course de 45 verges, Vir­
gil Wagner trouva une ouverture 
dans la ligne de défense du Hamil­
ton et II réussit le deuxième tou­
cher de son club. Encore une fols 
McCance fit passer le ballon entre 
les poteaux de la cage pour élever 
le score à 12-1.

Benny Steck, une autre étoile de 
l’après-midi, s’empara du Imllon 
échappé par un Tiger pour réussir 
un autre toucher un peu avant la­
tin de ce quart.

Les Tigers tentèrent de repren­
dre le terrain perdu dans le der­
nier quart, mais sans trop de suc­
cès. McCane réussit un placement 
d’un angle difficile pour donner 
trois autres points nux Alouettes.

Défaite du club P.J.
Le P.J. «les sportmrn J. H. Pépin 

et Victor Morin est allé rencontrer 
hier après-midi le Cap de la Made­
leine et fut défait par 6 à 4. Pat 
Benuchcsno lanceur étoile des 
Trois-RIvicrcs. a lancé pour les 
vainqueurs. Il retira 12 hommes 
au bâton. Thomas Thibeault fut 
brillant pour l’équipe montréalaise.

Kotmrt (Hob) Feller, rceonnu eonime le lanceur possédant le lancer 
le plus rapide dans les Majeures ueluellenient, n établi un nouveau 
record mondial hier après-midi, quand son club, les Indians de 
Cleveland, ont défait I«'h Tigers de Détroit par 4 à 1. En effet, 
durant eette partie, Feller a fait mordre In poussière à cinq frappeurs 
adversaires pour porter â 348 le total do retraits qu'il a obtenu 
depuis lo début do In saison. Co nombre est do einq supérieur à 
relui do l'mieien record mondial établi par l'excentrique Rube 
WaddHI en 19»!. Celte victoire était lu 26o pour Feller qui a subi 

15 fols lo revers cotte année.

Nous n’employons que les méthodes 
et les matériaux approuvés per 
l’usino Goodyear ... le meilleur 
ecrvico qui soit pour maintenir vos 
pneus en bon état.

VoS*"'*

Classement football
Big Four

C. P. 
0 2 81 51 8
2 0 56 42 4
1 1 34 15 3
3 1 41 104 1

G. P. N. P.
Argos ............... 3
Rough Riders .. 2
Alouettes ........ 1
Tigers ............. 0
Ontario Union

G
Indians ............ 4
Sarnia ............. 3
Wildcats .......... 3
Balmy Beach .. 1
Windsor ........ • 1
Trojans ...........  0

P. N. P. C. P. 
0 0 68 9 8
1 0 47 46 6
1 0 49 26 6
3 0 36 56 2
3 0 22 30 2
4 0 1 2 57 0

Peur vs sorvko ds posos

GOODYEAR

TIRE AUTO SERVICE
ENR’G.

|OS. VIRMKTTK, prop.
GROS ET DETAIL

1490 ouest, rue Dorcheitdf
Intr# Guy «t McKay

LA. 7376

iphono.

Surveillez-moi. • •

Vous aurez 
bientôt

de mes nouvelles

Burly Brogues
Avec semellet doubles

En venu solide 
ct Scotch grain

1 Choix divert dam Ici grandeur! 
4 è 14 — AA i CCI largeur!

‘Dexter Shoe Company

914 rue Bleury — près Craig
LIMIT»

A
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Frank Valois fera face à Herr Fred 
von Schacht mercredi soir au Forum

Frank Valois, rapide jeune lut- soir prochain, au Forum. Il rencon-
tour cnnadien-français, qui a causé 
une des plus fortes surprises de la 
saison, en disposant du gigantesque

Frank Valois
Wladyslaw Talun, au Forum, ré­
cemment, nura à fai'e face à un 
mitre formidable rival, mercredi

Partie de .crosse 
au profit des 
Missions de Chine

Lea amis qu'ont les missions des 
Jouîtes dans les sports ont orgu- 

une partie de crosse pour 
•nm*.redl le 2 octobre prochain à 
a'h. ül du soir à l’arena de La- 
chine.

trera le gros gladiateur allemand, 
Herr Fred von Schacht. dans la 
semi-finale du match & finir entre 
Yvon Robert et Bobby Managoff, 
match qui sera arbitré par Jack 
Dempsey, ancien champion mon­
dial des boxeurs poids lourds. On 

..isalt que la popularité de Dempsey 
! est encore grande, même 20 ans 

après avoir perdu son titre.
Valois fait de grands progrès 

, 4 depuis quelques mois et 11 a rem- 
>1 porté plusieurs impressionnantes 

4 victoires, à cause de sa vitesse. S'il 
T peut l'emporter sur von Schacht, 

" mercredi, Valois sera reconnu 
comme un aspirant sérieux au 
championnat mondial actuellement 
détenu par Lou Thesz. Von Schacht 
est cependant un adversaire des 
plus rudes et des plus forts et Va­
lois aura certainement du fil à re­
tordre de sa part. Schacht vient de 
disposer d'Henry Kulkavlch et de 
George Linnehan avec une grande 
facilité.

Les amateurs seront heureux 
j d'apprendre que la finale sera ar­
bitrer par un puissant gaillard tel 
que Dempsey. Ils seront assurés 

’que les deux finalistes, Robert et 
'Managoff, ne pourront se moquer 
de l'arbitre, qui sait en imposer aux 
plus jeunes, malgré ses 90 ans pas­
sés. De plus, Dempsev est un excel­
lent arbitre et 11 faudra qu'il le soit 
pour tenir dans la limite des prises 
régulières les deux grands rivaux 
que sont Robert et Managoff.

Le promoteur Eddie Quinn en a 
assez d'entendre Robert et Mano- 
goff proclamer leur supériorité l'un 
sur l'autre. Pour savoir qui ast le 
meilleur, il a décidé d’organiser le 
match de mercredi avec un arbitre 
comme Jack Dempsey pour les for­
cer à en venir à un résultat décisif. 
Dempsey est venu ici, il y a moins 
d'un an, 24 heures après avoir été 
licencié des gardes-côtes des Etats- 
Unis, pour qui il servit avec dis­
tinction durant la guerre.

La mirsion de Chine des Jésui­
tes canadiens n eu beaucoup à 
souffrir durant la dernière guerre 

♦ et les .généreux sportifs ont décidé 
de faire leur part dans le rétablis­
sement de cette mission en jouant 
à &&TÏ profit. C’est une belle oeu- 
vjq à laquelle les fervents de la 

-^•crosso seront heureux de collabo­
rer par leur présence à l'aréna de 
Lachine mercredi soir prochain.

Cette partie de mercredi est la 
première d’une série de trois par­
ties qui opposeront les clubs de 
Lachlne-Vlüe St-Pierre de M. Mar­
cel Malte et les Indiens de Caugh- 
nawaga, pour la coupe Delorimler- 
Gauthicr. L'intérêt des missions se 
doublera de l'intérêt de voir ces 
deux fortes équipes aux prises 
pour la coupe. Les Indiens mon­
treront sans doute une belle tenue 
puisqu’ils seront nu complet, les 
loueurs étant tous de retour des 
travaux d’été aux Etats-Unis. De 
l’autre côté on annonce la présen­
ce des fameux joueurs "Coco" 
Blanchard, Paul-Marcel Raymond, 
_Gicnac et Payette, sportifs renom­
mes et amis des missions de Chine.
: ’ M. le maire Carlgnan de Lachi­
ne mettra la balle a jeu ; le su­
périeur général des missions des 
Jésuites canadiens en Chine, le R. 
P. Auguste Gagnon, S.J. et le R.

VP- Paul Aquin. S.J., fameux ex- 
joucur de crosse, seront présents. 
Il y aura aussi, après la partie, le 
tirage d'un magnifique radio, don 

^ de la Maison Dupuis et Frères ; 
^.tfun service Watermans, plume et 
" crayon, offert par le bijoutier C. 

Mil eau de la rue Stc-Cathcrine ; 
.et enfin d'un briquet marque 

'-Ronson”, offert par le bijoutier 
O. Valli&res de la rue Sto-Ca- 
therine.
. La soirée de mercredi à l'aréna 
d«> Lachine sera une occasion unl- 

i que de faire une oeuvre admlra- 
k t>'p de charité tout en jouissant 

dune intéressante partie do crosse.

BEN HOCAN EST 
VAINQUEUR HIER

Résultats des 
joutes de samedi

DALLAS, 29, (A.P.). — Le dl 
minutlf golfer Ben Hogan a en­
registré un score de 73 coupa, aoit 
trois en-dessus de la normale, aa 
jourd'hui, pour terminer en 1ère 
position et a’assurer la part du 
lion dans le tournoi omnium de 
Dallas.

Durant les quatre rondes de 1S 
troua chacune, Hogan, un produit 
de Herahet, a accumulé un acors 
de 294 coups, deux de moins que 
le total réussi par Paul Ranyan, 
de Pasadena, Calif., et Herman 
Kelscr, de Alron, Ohio, qui «ont 
terminés ex-aequo en seconde po­
sition.

A la suite de cet éclatant triom 
phe, Hogan a récolté la jolie som 
me de $2,000.

Court* biograpliit 
des joueurs dos As

l.lgup Nationale
Boston ............. 000 100 120-4 5 2
Iviooklyn .........  000 000 lOx—7 8 0

Sain, Mulligan, Johnson, Wright 
et Mas!, Hattcn et Edwards.
Chicago ........... 000 100 000—1 4 0
St-Louis ........... 200 000 02x—4 8 0

Erickson, Chipman, Kush, Prim 
et McCullough, Brcchecn et Gara- 
glola.
Pittsburgh . . 203 201 020-10 12 0 

jpincinnntl ... 000 300 000— 3 ft 4
•'•'Walsh, Strlncevlch et Salkcld; 
Blackwell, Gumbcrt, Shown et Muel­
ler
Philadelphie .... 002 000 000-2 8 2
New-York ...... 183 010 Olx-R 11 0

Hodkcy. Grate, Mauncy et Mourc; 
Volselle et Grasso.
IJ eue Américaine
Washington . . 000 001 030—4 11 0
Boston ......... 002 010 000-3 8 2

Wynn et Evans; Ferrlas, Harrlss, 
F.ttbor et H. Wagner.
Cleveland ......... 100 002 00—3 8 3

, Détroit ........... 010 140 lOx—7 9 1
Flanigan. Lemon et Weigel; White 

et Swift.
(Seules joutes au calendrier). 

Petite série mondiale
Montréal ....... 000 201 040—7 13 2
Louisville . ... 002 000 003—3 9 0 

Kehn, Moulder et Franks, Howell; 
Wilson Deutsch et Walters. 

Montréal mène 1-0.

Bureau: DOIlard 8192 • 0528

IRNC.

PLOMBERIE - CHAUFFAGE 
VENTILATION

7375, rue Chambord
C. ST-LAURENT Montréal

Mise au point 
Réparations de tous 
genres
Travail fait par experts

CESVENDEURS AUTORISES 
g- MOTEURS MARINS
f "GRAYMARINE" \l -IVINRUOl"

• • •

jimisnis

713 ouest, me Craig
LA. 5657

Sid Smith
Il est né k Toronto le 11 juillet 

1925. Il pèse 185 Ibs, mesure FIO" 
et est âgé de 21 ans.

C'est un ailier gauche.
Il commença aa carrière en 

1939-40 avec le club Columbus Boy'a 
de la Toronto Hockey League. Il 
demeura avec ce club pendant 
quatre saisons.

En 1943-44, il s'aligna hv«e le 
LaSalle junior "B" de la Ontario 
Hockey Association.

En 1944-45, il joua avec les Gene­
rals d'Oshawa dans la catégorie 
Junior “A”. Il était sur la même 
équipe oue Jack Taggart.

L’an dernier, il était sur l'aligne­
ment des Toronto Staffords de la 
ligue Senior de l'Ontario.

Sid avec sa pesanteur devrait 
être une belle acquisition pour les 
As.

Smith est le cinquième Joueur à 
signer pour les As, Phil Renaud, 
Bill Boorman, Joe Boxtaei et NU 
Tremblay ayant déjà signé leur 
contrat.

En plus de jouer au hockey il 
joue aussi au baseball et au soft- 
ball.
George Imlach

Punch Imlach, brillant centre 
des AS l'an dernier a signé son 
contrat pour s'aligner de nouveau 
avbc l'équipe locale durant la pro­
chaine saison.

Imlach est âgé de 28 ans pèse 
160 Ibs et mesure 6’8".

L'An dernier Punch était capi­
taine des AS avec Lionel Bouvret- 
te.

Après une très bonne saison de 
Crosse Imlach devrait connaître 
une merveilleuse saison de hockey. 
Hermie Gruhn

Hermle Gruhn. allier droit, 27 
ans, pesant 165 ibs a de nouveau 
été engagé pour Jouer pour les 
AS durant la prochaine saison. 
Gruhn a connu une bonne saison 
l'an dernier et devrait être un fa­
vori de nouveau cette saison.
Nil Tremblay

Ni! entreprendra sa cinquième 
saison avec les As cette année.

Nil est âgé de 23 ans, pèse 165 ibs 
et mesure 5'7". C’eat un joueur ds 
centre. Il est gaucher ou droitier.

On se rappelle qu’en 1944-45. Nil 
fut le premir scorcur de la ligue 
Senior de Québec.

Nil a promis son entière coopé­
ration & Lex Cook et devrait de 
nouveau briller dans la ligue Sé- 
nlor. ,

Nil doit partir incessamment 
pour aller s'entraîner avec les Ca­
nadiens de Montréal de la Ligue 
Nationale et devrait nous revenir 
en grande forme.

Il est le quatrième Joueur à si­
gner son contrat pour le club local, 
Phil Renaud, Bill Boorman, deux 
Joueurs de défense, et Joe Boxtaei 
un Joueur d'avant ayant déjà signS 
leur contrat.
Shop Mayer

Shop Mayer est né le 9 novembre 
1924 a Sturgeon Falls. Il pise 198 
Ibs, mesure 5.8" et est âgé de 21 
ans. Il est marié et père drune fille 
Car roi.

C'est un ailier droit qui peut 
aussi jouer au centre.

Shep commença â l'Age de 15 ans 
un jouant pour le Sturgeon Falls, 
Champions Interscholalres de la 
N.O.H.A,

En 1940-41, Il figura sur l'aligne­
ment de Guelph jr, dans la ligue 
Junior de l’Ontario,

Il demeura avec la même équi­
pe l'année suivante. Guelph se ren­
dit en finale de la ligue Junior de 
l'Ontario.

L’année suivante il fit le saut 
chez les professionnels avec les 
Toronto Maple Leafs de la Ligue 
Nationale de Hockey. Il ne partici­
pa qu'à six Joutes, s'enrôlant dans 
l'aviation. Il fut transféré à Sas­
katoon où il s’aligna avec les 
Flyers. Dans l’aviation il était pi­
lote. En 1944 il fut envoyé outre­
mer où il participa aux opérations 
militaires' en Italie et en Lybie. Il 
fit ensuite lu navette aur l'Atlan­
tique, traversant 16 fols.

Shep Mayer est un anglo-Cana- 
dlen-françain, son père étant Cnna- 

P -Hen-Anglnis et sa mère Canadien- 
f§| ne-frnnçalse. u parle bien le* deux

Les résultats
Atlantic City

PREMIERE COURSE
Excitement ......... .. 3.20 2.60 2.50
Rlar Black ........ 5.40 4.30
Dancing Dolly . 4.70

D. Padgett. R. Howell, F. Pan-
neil.

Ont aussi couru : Tiger Bess, 
Ooosefeather, Park Scandai, Dar- 
rabard, Halgas. Northern Trust, In 
Time.

DEUXIEME COURSE
Etre ........................... 4.SO 3.40 2.10
a-Free Duchess .. 7.70 5.00
Huracon ................. 4.60

Ont aussi couru : Henry Knight, 
Russian Valor. Easy Chair, Blctory 
Maid, Rye Beach, a-Balmand, War 
Joy, Bonla Me.

a—Entrées : Barshack et Field­
ing.

Le pari-double sur Excitement et 
Eire a payé $7.70,

TROISIEME COURSE
Lanlast ................... 7.40 3.00 2.40
Joshua ..................... 2.50 2.20
Naval Base ........... 2.00

R. Howell. K. Scawthorn, E. Gon- 
sales.

Ont aussi couru : Machina, Bide- 
ma. Pelops.

QUATRIEME COURSE
Lanceron ................. 7.70 4.00 2.90
Mercy Angel ........ 3.00 2.40
Appointee ............... 3.00

J. Stout, C. Klrk, Y. Pannell.
Ont aussi couru : Llmehouse, Tell- 

me-more. Burdman, Whlteford.
CINQUIEME COURSE 

a-Let-me-now .... 9.30 3.4n 2.40
Rlsoiater ................. 3.70 2.90
Earshot ................... 2.10

A. Snider, J. Lynch. F. Moon.
Ont aussi couru : Tuny’s Find, 

Ruddy Kenney. a-Foret-me-now, 
Cherry Pop.

a—Entrée : Hal Prie* Headley. 
SIXIEME COURSE

Turbine ................... 5.50 3.10 2.60
Catbrldge ............... 4.90 3.60
Perfect ..................... 3.80

J. Stout, W. D. Wright, M. N 
Oonaales.

Ont au*M couru : Larky Day. 
Alison Peters.

SEPTIEME COURSE
Rlverpat ................. 5.70 3.9» 3.00
David T...................... «*0 4.70
Escort ..................... 4.40

C. Hooper, J. Riensl, E. Garsa. 
Ont aussi couru : Broad Daylight, 

Fast Feather, Broadloom, Jacopcd 
HUITIEME COURSE

Jeen Play ..............  11.20 9.40 5.20
Proud Pappy ................ 12.00 5.90
Bully Gusher . . 3.60

J. Onerato, J. Brydon. J. Lynqh- 
Ont aussi couru : Garand, Fire- 

broom, Passan, Perllna, Warpeak, 
High Command.

Faivniowit
PREMIERE COURSE

Tedwyn ................... 6.10 3.00 2.S0
Ray Champ ........... 4.00 3.40
Saremp Singer .... 4.$0

S. Freeman, L. Grubb, J. Robin­
son.

Ont aussi couru: Merrily San, 
Don’t Miss, Celerlor, Valiant Jim, 
Hemlte. Kcoway.

DEUXIEME COURSE
Election Boy..........  5.60 3.40 2.80
Linda Sands .......... 8.10 5.60
Flying Pigeon .... 2.80

L. Best, E. Must, W. Badgett.
Ont ausffl couru: Xav yBoy, Mol­

ly Leighton. Plrateer, Don Spun, 
Rig Clean, Request laird’s Missy, 
Early Riser, Pugs Princes*.

PARI DOUBLE. — Tedwyn el 
Election Boy a payé 817.20.

TROISIEME COURSE
High Mow ............... 7.SO 4.40 2.80
Bin-Bin ................... 4.20 2.80
Dark Ship ............. 2.C0
■ R. Montgomery, J. Robinson, B. 
Bas*.

Ont auNsI couru: Si* Wagner, Ft- 
poliner, Vanlta Marshal.

QUATRIEME COURSE
Gonquln ................... 5.4U 3.60 2.60
Queen Klssla ........ 4.60 3.20
Lumber King .... 3.20

W. Badgett, B. Bass, E. Hurst.
Ont aussi couru: Pauline O. Anne- 

lator. Sunburnt, Oklahoma Ted. 
Black Beggar. Two-acore, Major V.

CINQUIEME COURSE
Rroadhead ............... 2.10 2.20
Sliver Rose ........... 2.80 2.2u
Mins Mary Kay .. 2.60

J. Dyer, W. Badgett, D. oBston. .
Ont aussi coui'u: Flyout, Tony G., 

Odd Pair. Lucky Barney.

Atlantic City
PREMIERE COURSE. — $2,300, à 

réclamer, 2 ans, • furlongs. — Lou- 
tey 120, a-Bolly’s Bridge 111, Flo­
rida Jack 105, Katerina 106, Gay 
Clown 105, Queen's Brand 110, On- 
plnoda 111, Gay Mischief 107, Ma­
cedonia 110, Hadancll 114, Scheme
114, Trout Lake 114, Bolo Trudle
109, Helen'* Dream 109, a-Phara- 
nelia 111, Post Time 117.

a—Entrée. Deubler Robinson. 
DEUXIEME COURSE. — 83.000, 

2 ans, 4 furlong*. — Smart Start
115, Larry Dooley 120, I'll Be 120, 
Dusty Devil 120, Escoblad* 115, Ya­
le 120, Final Curtain 120, Petee 
Wren 120. Play Neddie ICO, Flares 
Durbar 120, Don Risk HI.

TROISIEME COURSE. — $2,500,
2 an*, 6 furlongs. — Ml** Fighter
110, a-Lady Pam 116, Wee Singer 
110, a-Devll Dove 115, Gams 115, 
Music Lesson 115, Kid Caution 113.

a—Entrée. W. W. Vaughan. 
QUATRIEME COURSE. — $3.000, à 
réclamer, 3 ans , • furlong*. — 
Fernlet 111, Loneadle 116, a-Cae- 
rlght 114, Static 101, a-Burmark 
UC, Graymar Royal 111, h-Catey* 
119, Anatolia 111, b-AIrlly 111, Call 
Quick 111.

a—Entrée. Inscrit Colgate Farm 
Woodlyn Stable

h—Entrée Barshark Maseimiann. 
CINQUIEME COURSE. — $3.500.

3 an*, 6 furlongs. Eplnasa 107, La­
me 107, Hamuli 111, Daturia 104. 
Naval Base 105. Warcein lié, Quel­
le Belle 107, Ohaslala ill, Little 
Bengy 113.

SIXIEME COURSE. — $2.500, à 
réclamer, 3 ans. 1 1-16 mille. — 
Wee Gray 106, Ron Light 103, Mad 
Pant 104, Foreigner 114, Pebble 
Hue* 114, Damlon’* Maid 103, Fa- 
grace 108. Mr Zip 109.

SEPTIEME COURSE. — $2.500, à 
réflamer, 8 ans, 1 1-16 mille. — 
Pine Visio» 111, East B. 114, Count 
Bugoo 144, Concise 106, Sir Gerald 
109, Sycasel 106, Rlppon Moose 111, 
Par plus 111.

HUITIEME COURSE. — $2,500. à 
réclamer, 4 an* et plus, 1H mille. 
— High Legend 111. Samhar 11$, 
Raby Edith 110, Daisy Chape.) 721. 
Lucky Change 10$. Tom's Cannon 
113, Tlcco 116, Aethelred 118.

6 lbs A.A.C.

HawflMnM

4.60
5.80

3.00
3.40

0

f§ i langues.
En plus de jouir au hockéy. U 

'joue tu football, softball at tennis.

PREMIERE COURSE
Comelntely,...... 8.20
Giant Princess ....
Homhus* .................. 3..w

8. Brooks, G. Hufnagel B. Floyd. 
Ont au**i couru: Churex, James 

»! C, Count Chant, Mllkymoon. 
DEUXIEME COURSE

Silver Mlle ........... 10.60 5.20 3.20
Try Flight ........... 9.40 4.S0
Glldor ....................... 2.8P

J. Hlgley, W. Balley, 8. Brook*. 
Ont auRsl couru: Wild One, In- 

vorcork, Chance Day, Happy Me, 
«Son Wolf, I^idy Dunne, 

a—Entrée: W. H. Bishop.
PARI DOUBLE. — Corne lately et 

Silver Mlle ont payé $59,20.
TROISIEME COURSE 

Sung Sparrow .... 6.00 3 60 2 So
Shadow Shot .......... 13.20 7.40
Mnyor Leo ............. 7.$ii

E. Brooks, J. Richard. W. Bailey. 
Ont nu**l couru: Speed Play, Hell- 

brook, Sunnleep, Gayest. Pine Tree. 
QUATRIEME COURSE

Bee A Bee ............... 7.00 fi.80 9.00
Captain Dave .... 6.00 5.401 4.10
Step Plank........... 9.1)0

A. McKlemurry, D. Jessop, R.
Campbell,

Ont aussi couru: Sublime, Grmto 
Prlmero, Hurray, Glourv Step, Pel- 
some, Mall Johnny, Kllgoliblu, Onl- 
loula, Amernh.

11—Entrée: L. Srhlossrr. 
CINQUIEME COURSE

Tiger Rebel .......... 3.00 2.10 2.2»'
Wallflower ...................... 3.60 .1.0m
Duquesne ................. 4.60

S. Brook*, A. Bodlou. R. Camp. 
Ont aussi couru: Cheity, Makern, 

Handy Lad.
SIXIEME COURSE 

Dally Trouble .... 8.60 3.in 2.10
Jack* Jill .... .. 3.60 2.41
Spy Song .......... 2.20

A. Bodlou, J. Hlgley. s. Brook.-. 
Ont au**l couru: Sandslrnger. aOld 

Kentuck, Brief Sish.
—Entrle: Strauss et WaJmac 

Farm.

Nos sélections 
aujourd'hui

BELMONT 
(Piste rapide)

1— Dagon, Tom Ferris, Shavey Lee.
2— Bet Me, On The Half, Best 

Dress.
t—Pas de sélection.
4— Loyal Legion, Bougalee, Iodine.
5— Sir Blm, Bull Wged, Amber 

Light.
t—Momo Flag, Stage Bond, Oat­

meal.
7—Weyanoke. Pukka Gin, Mr. 

Dumjohn.
g—Raiment, La Princesse, 'Farm 

Man. 4
Le meilleur: Sir Blm.

HAWTHORNE 
(Piste rapide)

1— Cast Off, Butter Quod, Obelisk.
2— Turf, Keener, Richmond Boy. 
S—Topnard, Valdina Bright, Vegas

Jim.
4—Take Me Away, Weynot AÛ, Ap­

petiser.
ft-Make It Easy, King's Pride. 

Gadola.
•—Sigma Kappa, Corina Lark, 

Sweet Rrytara.
7—K. Cup Cake, Cobege, Rose 

Cave.
•—Ataflag. One Hook, The McClain. 
•—Gael Vixon, Adelara, Attrition.

Le meilleur: Make It Easy.
ATLANTIC CITY 

(Piste rapide)
1— Capinoda, Loutey, Fharanella.
2— Yale, Larry Dooley, Petee Wren. 
•—Gama, Lady Pam, Devil Dove.
4— Caebright, Cateyes, Static.
5— Eplnaza, War Coin, Lam me. 
•—Ron Light, Fagrare, Mr. Zip. 
7—East B., Par Plus, Rlppon

Masse.
•—High Legend, Daisy Change, 

Aethelred.

Les inscrits
Thorncliffc

PREMIERE COURSE 
Valdina lltrmun .. 35.40 IS in -M'»
Saiiou ........................ 72.2527 *’5
Brltlah Flag ........ S.uit

R. Ptden, Warman. Barber.
Ont aua*l couru: Vain ChrvMal, 

Menlfel, Suftir. Banff. Free Tonic. 
Ml** Riverton, Tclu* KI*ko Lad. 
Bunny* Sl»ter.

DEUXIEME COURSE 
Eagletown ..........  K,.73 7.70' j.iu
PAJtoy .................. 3,1 i
Baltimore La*» ... 5.35

Drewery, Dewhurst. I.a»*. Fl»her. 
Ont au**! couru: Xovlto, Fox Mr a. 

down Charley Halley. Belobt, Sweet 
Oilye. Heauty Time. Rough Kid, Ml** 
Neigh. Romp Drier 

PARI DOUBLE.' — Valdina Her 
im.n et Kagletown ont payé 1423.60 

TROISIEME COURSE
George Corn ..........  J2.60 1.33 3.95
Kinnebunk .......... 2.50 2 10
Lone Gallant .... 235

Hobe*. Wllle, Oliver.
Ont au**l couru: Timber Tourl*:, 

«Rice Cake. Little Storm. Rig Hebei, 
wood King, 

a—Entr e. Stuart.
QUATRIEME COURSE

North Drive ........ Mo 5.20 .1,73
Mary Mhhone ........ 5.10 300
Wudedale ............ j'jp

Vina, Keane, llurber.
Ont au**l couru: Pygarg, Darby 

Doulton, Sunny Retty, Ml** Arcolo, 
CINQUIEME COURSE 

Ca*H Camara . . 2.25 2.30 out
Yellow Knife .. . 3.60 out
Victory Chime* . nut

Llndberg. Vina, Geriock.
Ont iiu»*l couru: Watch Wrack. 

Cythraul, aRurboy.
a—Entrée: Laweon et Rur-Fit 

Stnble.
SIXIEME COURSE

Sweppnlto ..............  19.60 10.13 7.60
Top Dollar.............. 6.00 4,-i0
Old Fnlthbuf .... 3,;o

Vina, Geriock, Parluo.
Ont au**! couru : Ferry Pilot, Mag 

pi*. Ill* Jewel, Sutton Place, North 
York.

SEPTIEME COURSE
Sun Goose ............... 16.65 7.43 5 40
''orv“«....................... 6.25 1.40
Tom Teddy ............ 3 45

DewhurM, Vina. Anne*|ey.
Ont au**l couru: Flight Over. Get 

(•nod, Chicken Pie, Clierle. Placer 
ville.

Le meilleur: High Legend.

SEPTIEME COURSE 
Powdered Milk .. 12.00 7.80 5.00
Seventeen Guns .. 6.40 4.40
Vitamin Dec ... . 7.20

G. Hufnagel. S. Brook* B. Floyd.
Ont au**l couru : Mshut Eye,

Sky Wolf. Valdina Aide, a-Creden 
Hal*. Lucky Colonel, Boden* Pal. 

a—Entrée: Woodvlew Stnble. 
HUITIEME COURSE

Likeable .'.............. 8.40 4.6n 3.go
Mr. Danny ............. 8.20 6.00
Hot) Picker ........... . 5.40

w. Bailey, N. L. Pierson, J. 
Hlgley.

Ont aussi couru : Jetta T„ Up 
Front, Seapar, Atlantic City, Genie* 
Mate, Damle.

Belmont
PREMIERE COURSE

Sugar Pill ............... 16.80 9.30 4.90
Arhlng Back .... 6.90 4.20
Blue Eyed ..5D>mo 2.90

Ont aussi count: f-Trllby, Earthy, 
Flro Romh, Fast Pulse, Frantic* 
Bid, Dancing Margot, f-Intpcrll, f- 
Chaflle, Graciously, Jeanne Belle, 
f-MI*a Yam, a-Relgh Fleet, a-Her 
Call.

f-Entrée: a-Mme J. D. Hertz. 
DEUXIEME COURSE 

Queen’s Chance ... 5.50 3.60 3.30
Andlco ..................... 7.70 5.20
Bohol ....................... 4.60

Ont aussi couru: Bains Came. 
She* Home, Prop Girl, Happy Land. 

TROISIEME COURSE
Tourist List ........... 8.80 3,10 2 50
War Battle ...........
Cosey ....................... 2.50

Ont aussi couru: Gala Belgh, Lit­
tle Snmmle.

QUATRIEME COURSE 
a-FIrst Flight ... 3.50 2.70 2.20
Pipette ................... 4.30 2.70
b-Quarnntalnc ... 2.30

Ont aussi count: Tea Olive, Sav 
Blue, b-Vnl*e d’Or, b-KdVnote. n- 
Knl Kal. Now and Again, Hlmlette. 

a-C. V. Whitney.
b-Belnlr Stud et Wheatley: 

Phipps.
CINQUIEME COURSE
Blue Falcon ... 6.00 J.nn 2.50

Outotheblue ........... 3.20 2.70
Tel O'Sullivan ... ,rso

Ont mussl couru: Broadwnv Joe. 
Bos*. Hippodrome.

SIXIEME COURSE
School Tie ..C... 8.1» __ _
Alamnnd ................ .... ....

SEPTIEME COURSE 
Bounding Home .. 6.80 4.00
Pickpocket .............
Let* Dance .............

Ont ausRl couru: a-FIghtlng La­
dy, H-nellwethor. Bright Argosy. 
Bay Magic Bulrush. 

a-Caln Hoy,
HUITIEME COURSE

. Bam ..................... 6.30 3.60 2.7ft
Let Me Thru ........ 7.40 4 «ft
Flare Klrt ............. 37ft

Ont aussi couru: Free Dutch. Gay 
Legend, Economical, Bee Twenty- 
nine.,

Hawthorne
PREMIERE COURSE — $2.500, d

réclamer, 3 an» et plu*, 6Vi tiirl. — 
Co Case 10s, Blossom Queen to7. 
Garter 105, Flyonma 108, Half Pint
113. Alfhangrler 105, Obelisk 113. 
Little Patty 102, My Blltaen 110, In 
Sliver 1 !C, Spin Step 97. Say Noumre 
1 11). .Silent Host 108, Cast Oft I i 
Ritter Quill 116, Kahmsccu* Boy til. 
High Baggage JH, Havana Lad 112.

DEUXIEME COURSE. — 82.309. 
allocation*, 2 an*. 6 furl. — Resilp* 
King 118, Jim Jam 113. Becky Mur­
ray 115. aCadct Tom 118, altichw.tcd
Boy 118. Heigh Misa 115, Turf US. 
Ran Grand 113, Keener 11*. King* 
Coup 113, Quaint US, Puswing 115,
Oswego Dr 118, Donna Hue 116. Del 
hannah* 115. Hemorlel Ilf, Steeple 
Jack 118.

TROISIEME COURSE. — $2.5)0. 
û réclamer. 2 an* el plus, b»j furl. 
•— Darby Deirdre 108, Slrato Search 
JH. Bar Willow 117, My Zara 117, 
Liberty Jr. 106. Xaaucan 101, Ure.it 
Ripple 111, Beneva 112, Valdina 
Bright 114. String Band 112. Plplad 
111. Cindy B. Ill, Overcrns* ICS, 
Topnard 111, De Latour 116, Lelda 
Jü4è Docdonough 111, Vegna J!m 117.

QUATRIEME COURSE. — 82,5<)0. 
ft réclamer, 2 nnn, 1 mille et 70 ver- 
ge*. — Happy Haste 107, Feather 
tp 101 Ann France* 101, New*
Report 112, Weynot Al 110, Tnkeme-,|AC kJADDIED ETaway 113. Single Gleam 112, Ap* MUKKIEII El

llu« rtint

Portant Ira couleurs in club 4e 
tennis Snlnt-Euaèbe-ér-Vercell, In 
jolie Yvette Truéel, âgée de 20 
ana seulement, a'eat vu couronner 
reine du tennla à Montréal, fa­
med! soir dernier, Ion du bal 
annuel dec club» de la métropole. 
Cotte soirée, tenue en la aalle du 
C.E.O.C., aur Sherbrooke, fut un

Clay Abbe, June Grattan et Direct Boy g 
sont vainqueurs hier à Blue Bonnets

Les deux matinées de coureesl Dea temps rapides furent onro- 
aous harnala de samedi et dlman* glatrés. June Grattan courut M 
che à la plete Blue Bonnets furent mille en 2.08 et le mille et un aolilm
couronnéëe d’un franc auccè*. Plua'me en 2.15»*. #
de 4,600 personnes étaient présen- Au coure de la journée de aanv 
tes hier et elles ont vu Clay Abbe.' quelque» surprises furent enregU; 
appartenant au docteur J. B. Hamel, tréee. 
de 8t-Flavien et conduit par J. Le- Voici les résultats: 
may, capturer les troia épreuves del *j#-**»
la classique 2.14 pour une bourse dimanche

4 ‘ ♦

de $1,000.
June Grattan, propriété de J. Fon­

taine de Gentilly qui était lut-méme 
le conducteur, gagna aussi troia 
épieuvea de suite après avoir per­
du la première dans la classe 2.23 
trot et amble.

Sir Peter G. 
vainqueur hier 
su Richelieu

2.14 bar, bourse 91,000
Clay Abbe ....................
Haul Urattnn

1 ! 1 
2 S 2

Parade Hanover ............. $ 2 $
* 4 2 
4 • • 
7 i •

............ 5 T T
2.09 V 2.1BH;

Anita Brooke ...
Silver Grattan ...
Jitter Bug .........
Ann Grattan .....

Temp*: 1.09H, __
Clay Abbe $5.18. $2.55; Paul Orot- 
tan $225; Clay Abbe $3.60. $LT0; 
Parade Hanover $3.20; Clay AWO 
$2.35,$2.15; Paul Grattan $2.2& 
Claaae 2.2$ trot et amble ftdo 
Direct Boy ......... .............. 2 1
Lady Fancy 
Canada Direct . 
Volo Grattan ...
Kits Evans .......
Dora McGregor 
Taxas Hal

X S
3 2
4 5 
7 4 
6 «
5 7

Temps: 1.13, 2.14«,. 2.22‘i. Lay

Devant une foule d'environ 4.000 
spectateurs au parc Richelieu hier 
après-midi, le rapide coursier Chuck 
Signal a brillé d'un vif éclat en 
remportant la victoire done cha­
cune des deux épreuves de la clos- • «. tm___
sloue d'une distance de deux milles.; £ rrc* în20,«-r^rtrCCr-«?.i»

Habilement piloté par Gérard | £ rcr* **oy $* 50. SZ20^
■Ucrèa aunt nrérédent ' naa r)l,hP' CllUCk Signal, appartenant à| IlJ2'63! D re«t«n?°î
molw. a! r™P£r™«ni. as..*!!! Hfnrt Cantin, de la vieille capitule. 12.40. Lady Fancy $3.05. La qui-
moins de 1,000 personne* étalent j»â emporté sur Guy Scott et Mi!-; a pi’vé $10.M dans la deuilfc-

““ lie Volo qui *e sont partagée lr:*;n)* épreuve. -
honneurs de la seconde position. Free for AH Junior, bmiræ 

Dane le match, le fameux et ré-, Tlin« rîmitan l
puté Sir Peter G conduit par Raoul okv Ton ................  •»
Bisson et appartenant à M. Roméo, H„nnv>>r.......... ........ 2
Hébert, de Montréal, a triomphé de ................  4r?'«r propria L«l>w| SSL’SKT .................. î

présente*. L’n mot enfin pour 
l’organisateur Job. Lévetllé, qui 
peut se glorifier d’avoir accompli 

une excellente tâche.

Jean-Paul Ouimet 
rencontrera le 
brutal Marier

Devant une foule nombreuse sa‘ 
modi soir, à la salle Montcalm, 
Jean-Paul Oulmet.^champlon poids 
moyen de Montréal, est sorti vain­
queur du tournoi éliminatoire. Il 
a défait en finale le vilain gladia­
teur de la vieille capitale, Paul Nl- 
ron. grâce à sa savate redoutable. 
Ouimet a'eat assure les honneurs 
de cette rencontre après neuf mi­
nute* de bataille acharnée.

Voici Ica résultats de ce tournoi. 
Ouimet défait Emile Dufresne, 18 
minutes; Déllsle a raison de Fer­
nand Clermont après 11 minutes; 
Joe White trolmphe de Henri Du­
fresne, quand ce dernier est dé­
qualifié pour rudesse après 16 mi­
nutes; Paul Niron. grâce à aa pri­
se du collier, défait Jean-Louia 
Renaud; Ouimet défait Déllsle; 
Paul Niron a le meilleur aur Joe 
White et finalement Ouimet écra­
se Paul Niron. A la suite de cet 
éclatant triomphe, Ouimet ren­
contrera demain soir, à la aalle 
Montcalm, le brutal Marlus Ma­
rier, champion mondial poids 
moyen, dans un combat qui dé­
cidera du titre.

Ce match sera de 2 de 3 à finir 
et une foule nombreuse devrait en 
être témoin. Dans une autre ren­
contre au programme, Jean La- 
treille en viendra aux priaea avec 
le scientifique et robuste Marshall 
Lewis.

*a»-— | r.
traction principale de la matinée de! n..ïi & nJÏÜYîL ............ a v a
miirEAE «nna homal* •««•AoonfAo BUd l\. LtrAltHn .     * ■ *'

T
couraea aoua harnais présentée pari “ï? *' uliRII8n«nB *>1*» ° le promoteur Armand Plouffe. Dana ZaaÎ*'
la classe 2.18 trot et amble avec 3 W.20, $4.20; Addle

petizer 109, Chicle Red 108, War- ni£|f RB AVI EV A 
rior Prince 107, Miami Rose 100,|■#,'■*' DKAILEl A 
Mounlbank 103, Scotlyn 109. TORONTO

CINQUIEME COURSE. — $3.30l\ h ^
réclamer, 3 an*, fft lurlft — King*
Pride M3. Little Fair M3, Moke II 
Easy Mît, Nonchalanta 110, Dina 
Belle 113, Dot* Hl«k 113, Gadola 
107, Thomasa MO.

un , ,A|. SIXIEME COURSE. — $3,5l’0. al- -.70 ..30 location*. 3 ans et plu», 6 4 furl —
Sigma Kappa Ml. Sweet Rhythm 
108. Late Thread 116, Corina Lark 
113. Sweet Girlie Ml, Trixie Ml, 
Lasting Peace 111, Icanc 116.

SEPTIEME COURSE. — $3,500. k 
réclamer, 3 an* et plu*, 1 1-16 mille. 
— Cobeggo 102. Sunrld M6, Cindy 
Lou 100, Phnr Elaine 99, Ro*e Cave 
Ml, K. Cup Cake 116, Look On 107, 
Gainer 113, Darby Diplomat 110, 
Liason 105, Swlngp Wlngy 113, In­
dian Trace 108, Hard Je»Ur Ml, 
.Ma*hach Ml, Ilellah 107, Bolo Prince 
M3, Lady Dunne 113.

3.90
8.10 3.30

3.50

Narra|aits«tt
PREMIERE COURSE

One to Two ____ ?.2ft J 4ft 3 so
Rock Time ........... 23.20 13.RO
Navy Time .......... u.00

A. Daniel*, D. Burgess. W. Turn- 
bull.

Ont aussi couru : Jack Ruben*. 
Her Answer. Detach. Step Down. 
Alclnou», Kurdlntan. Scarcanter, 
Buckets, Sun Galomar,

DEUXIEME COURSE
Rightwing .......... 27.20 14.80 7.40
Staple ..................... 4.40 3.40
Gala Forever .... 440

B. Wlmmer. Q. Hettinger. J. Gil­
bert.

Ont aussi couru : Bcquhan, Port 
Orford. Nell Dnnstan. Halomer. Sun 
Beau «0. Mill Dam. Mold of Kent, 
Sheer Silk.

Parl-Double : One to Two et 
Rightwing ont payé $524.60.

TROISIEME COURSE
Dispose .................. 9.40 5.00 3.60
Top Transit ........... 7.40 5.00
Henry Payne .. 4.40

C. Rogers, H. Sconia, J. Hum­
phrey*.

Ont nu»s| couru : Character Man.
Ring Curtain, Little Sandy, First 
Mate Kncntlne, Wise Advice.

QUATRIEME COURSE
Music ....................... 4.20 3.00 2.40
Axiom ..................... 4.00 3.00
Land'N Sea ........... -s.20

J. Jcssop, R. L. Baird, W. Turn- 
hull.

Ont au**! couru : Past Tower. 
Tascosa, Sip's Captain, Paper Clip,
Urn* Teddy. Liberation. Ill* Grace.

CINQUIEME COURSE 
Harvest Home ... 6.00 3.00 2.6»
Breezing Home .. 3.00 2.60
Johnny Jr. . ........ 3.40

J JoHHop, It. Bauer. J. Martin. 
Ont aussi couru : Leyetun, Navy 

Cross, Marksman.
SIXIEME COURSE 

Douille Jay .. .. 12.40 6.40 3.20
M!»k Klmn. 7.IP 3.t!0
Donor .................... 2.60

J. Gilbert. A. Scbmldl, J. Jcssop, 
Ont aiiHsl coutu : Atomic Wave, 

a-Mel Eppley, n-Me| Van Orman. 
Nathaniel, Bastogne. spring Thaw. 
Noble Creek. Air Urake*. I.eander, 
Ulack Knave el First Sentry, 

a—Entr e : T. C. Melrose. 
SEPTIEME COURSE 

Spangled Game 
.Man O'Glnry

HUITIEME COURSE. — $3,000. It 
réclamer, 3 ana et plu*, 1 1-16 mlllo. 
— Swing Sl*ter 100, Rose Exhibit 
Ml, Ace Of Spade* 119, Spring Dun 
114, Grape Line 119, The McLain 
HO, Leorey 119. She SShe Ml, Ala 
flag 119, Hedrcck Canyon 114, Dl:;le 
Pebble 104, One Hook IOC, Just 
Tourist Ml, Helen’s Boy 119, Devil* 
Drew 106.

NEUVIEME COURSE. — $2,500, 
allocution*, 3 an», 6 furl. — Turkic 
Ml-, Adelara 101, Count Lovely lo3, 
Mne Bright 116, ee A Bee 101, At­
trition 114, Part Joe 109, Sgt. Rice 
I'M. Hurry Eu*t 108, Slovak 109» 
Skip Level 106, Gael Vixon MC, 
Patricia B. 106.

Belmont
PREMIERE COURSE — $J,5»0, ft 

rclamer, 2 an*, 6 furlong* — Rich- 
wall Ml, Sur I bach I 113, Dolly Zac 
119, Sweet Hash M3. Riot Squad 
Ml, sir Oallascene 111, a-Dagon 
122. Foursome 113, Count Royal 111, 
Marin# Sweep 116, Syria M3. Brown 
Clipper 108, Tom Ferrla 122. As- 
supmtlon 113, Full Flush M3. Peba- 
long 116, Staging 108, Quatre Blanc 
116, Duicls 113, Nangee 113, Slngl 
Prince 116. Shavey Lee 122, Falra»-

Jos Morrler, ex-président de la 
Quebec Lacrosse Association et 
vice-président de la Canadian La­
crosse Association, et Dick Bray- 
ley, président de la Q.L.A. ont quit­
té la métropole canadienne hier 
soir, pour assister à ressemblée 
annuelle de la Canadian Lacrosse 
Association. Cette aasemblée eit 
tenue annuellement durant la fi­
nale pour le championnat senior 
du Canada et la possession de la 
Coupe Mann.

Cette série débutera ce soir, à 
Toronto, alors que les Athletics de 
St. Catharines en viendront aux 
prises avec les Salmonbellies de 
New Westminster. L'on dernier, le 
coupe Mann fut remportée par les 
Burrards de Vancouver.

Entre temps, les Indiens de 
Caughnawaga et les joueurs du 
Lachine Ville St-Pierre se prépa­
rent en vue de leur série qui dé­
butera demain soir, à l'aréna de 
Lachine.

LE NATIONAL 
DEFAIT KIK

Le National de Billy Innés a 
défait le Kik d'Emile Ménard par 
le pointage de 2 à 1 hier après- 
midi au parc Jarry pour égaliser 
les chances dans la série pour le 
championnat du Nord. Valllan- 
court fut solide aur le monticule 
du National. Flam Pari ne Joua 
pas hier après-midi. Il fut blessé 
avant la partie alora qu'une balle 
le frappa en plaine figure. Cette 
aérle se continuera dimanche pro­
chain au Parc Jarry.

secondes allouées aux trotteurs, 
c'est Pine Rldge Hall qui eat sorti 
vainqueur.

Guy C. Etnwah s'est classé deuxiè­
me et Lieutenant Ra troisième. Cet­
te matinée, fut couronnée de suceès 
et le promoteur Armand Plouffe a 
annoncé qu’il en présentera une au­
tre dimanche prochain, au Riche­
lieu. afin de ae rendre à la demande 
de plusieurs propriétaires.

Voici lea résultats:
Course t mille* — $500.

ver $5.40; June Grattan $4,35, 
$2.50; Skv Top 2.55; June Grattan 
$2.80. $230; Sky Top $2.33.

RAM EDI
Classe 2.10 trot et amble
Black Peters ......
Ruth Dillon .. 
Bily Peters 
Judy L. Grattan . 
Miss Irc-e Scott 
Direct Simons 

„ .. Peter B. Grattan
o eCh,iSh., 8W' IV £uy iï?14' Prince Direct Jr 2-3; Millie Volo. $-2; Pine Ridge Mlnto Lee 
Sally, 4-4; Grattan Henley. 5-5; Pi- 
ne Ridge Henley, 0-0; Busy Grat­
tan. 7-r. Temps 4.20; 4 32.

Match—Sir Peter, O. 1-1; Peter 
Patch, 2-2; Temps 2.11; 2.10»-.
Classe 2.18, trot et am Me — fMO.

Pin# Ridge Hall. 1-1-1; Guy C.
Etnwah. 2-4-2; Lieutenant Ra. 8-2-4;
Dillon Volo, 3-3-5; Dolly Direct, 4-ft- 
3; Lillian Harvester. 5-7-r; Calumet 
Frlaco, 6-6-6; Peter H. 7-8-7; Temna
2.11 2.11»i ; 2.11*i.

1
2
3 
9 
a
4
5
8
7 9 10

10 10 8 
11 r ....

Jardin Botanique 
est champion du 
circuit Légaré

Le club de baseball Jardin Bo­
tanique a défait les Marchanda 
de l'Est par 4 à 3 devant plusieurs 
milliers de personnes hier après- 
midi, au parc Lafontaine, pour 
remporter le championnat de la li­
gue Intermédiaire dea parcs Cette 
partie était la finale d'une aérle 
de 3 de 5 pour le championnat 
du circuit Légaré.

René Desjardins et Martineau 
•e sont livré un magnifique duel 
nu monticule, tandis que te jeune 
et prometteur Maurice St-Jean n 
brillé d’un vif éclat autant sur la 
défnslve qu'à l'offensive. Bon lan­
cer précis à la 8e manche mis fin 
à un ralliement menaçant dea 
Marchanda de l'Est. Le redoutable 
cogneur Jean-Louis Bourcler fut 
en évidence nu bâton en cognant 
un magistral coup de circuit.

Peter H....................
Del Iroquos ..........

Temps: 1.24, 2.14V 2.20‘i.
4’lasse 2.20 am Ne
Dr Lauder ................ 4 2 1
Lady Frisco .......... ..... 19 2
De Gaule .....  3 1 3
Lee Balwin ................ 5 3. 5

O’Leary Todd. Colonel Jim, MUJ 
Von Ripples, Dorothy Adam, Boxÿ 
Volo et Effective Patch ont aussi 

j couru. Temps: 1.14, 2.17 V», 2.27’«. 
(lasae 2.28 trot

'Lou Onawa ................. 9
Jim Val ............................ 1
Marsella The Nest......  8
Ritz Evann .......  3
Peter Augusta ........... 2
Belle Chennult ...........  ' 4
Jada Guy .................... 5
Lady Allen Peters ......*' 7
Helen Chennult .......... 0

Temps: 1.17, 2.17>z, 2.251*. ...
La qulnella sur Lady Frlaco et 

Miss Jane Toddler a payé $30.30 
dans la deuxième épreuve et celle 
sur Marsella the Best et Lou uns- 
wa dans la sxième $44.86.

2 1 
4 8 
1 9 
8 - 2 
6» 4 
3 "8
7 • 7
8 0 
0 8

Les Argonauts 
ont raison des 
Rough Riders

DEFAITE DU 
VALLEYFIELD

VALLEYFIELD, Qué., 29. (C.P.) 
— Les Rockets de Philadelphie, de 
la ligua de hockey Américaine, ont 
défait lea Bravea de Vaileyfield, 
de la ligue Senior de Québec, dans 
une partie d’exhibition disputée Ici 
aujourd'hui. Les Rockets l'ont em­
porté par 8 à 3.

Phil Hergeehelmer a dirigé l'of­
fensive des vainqueurs en enregis­
trant deux buts, tandis que Defe­
nce, Callahan et McEvoy ont comp­
té une fola chacun. Marcel Bes­
sette, Eddie Emberg et Gerry Pla- 
mondon furent les compteurs des 
Braves de Lucien Leduc.

Aui Cubt èê Chicago
CHICAGO. 29 (AP.) - Bob

McCall, lanceur gaucher du club 
Nashville, de la Southern Associa­
tion, a été acheté par les Cuba de 
Chicago, de la ligue Nationale, 
a-t-on rapporté ici aujourd'hui.

Tcib.5S« ù" Les Facteurs éliminent facilement
a-P. Go/lfrey.

allocation, da»*<e°E.R*3Ban*. -"ff.'!le Shawinigan Falls hier après-midi
long* — xx-Buntya lmp. in9. Sain- ** *
te 111, Crowflight 108, Applause 
111. Cainptown Track Ml, On the 
Half 120. Twenty-six llJ, Rewed 
Up 111, Rlngoes 114, Forfar 114, 
Cyper Ml. Bet Me 117, Best Dres* 
Ml.

TROISIEME COURSE — $4.000, 
allocation*, 3 an* el plus, environ 
1H mille — Crack Time 141, zza- 
Parader 137, sza-Leave Alone 133, 
zzz-BIg Sun 139, zzz-Delmo* 130, 
b-Vallnnt 131, Cash 131, Farsight 
147, b-Many Flare* 140.

a-J. Mc C. Marshall; b-C. M. Klo- 
ne et A. Mo<k*.

QUATRIEME COURSE — $4,000, 
allocations, 2 an*. — Hlskolutcr 
M4, Mr. Greek 109, n-Iodlne 114, 
Flnnhco 114, Trance Sleeper 114. 
Hougalee 114, Men* Cook 109, Loyal 
Legion 114, a-Phllblant 114.

«U. M. Schlff.
CINQUIEME COURSE — $4.600. 

ajouté, classe D, 4 an* et plu» 6 
furlong* — Detection 106, a-Or*lno 
114. Blue Pal 101, Civil Liberty 102,

95, b-8lr Blm 122, b-Dnnnda 
Flash 106, Stage Fire 114, Bull 
Weed M3.

a-E. N. Ryan et A. Hanger. 
h-Mme A. L. Rice.
SIXIEME COURSE — $5,000 ajou­

té. classe D, 3 «n» et plus, l u 
mille.

Ont ntiSHl couru: Hachazo 12S, 
.Momn Flag 122, Stage Bond Ml. 
Ontnicn! 118,

SEPTIEME COURSE, $4,000. A. ré­
clamer, 4 an» et plu*,, un mille et 
un-hutlèmo — xxx-I*ntin 104, Mr. 
Dumjohn 116, n-Pukka Gin M7. Boy 
Soldier Ml, n-Sllver Plate Ml. Wey- 

|a.?i> t ii) 6.fio!annlie 12.1, n-Cross Bayou li'S, Ja- 
1.20 1.80 copoly 114.

Lea Facteur*, champions da la 
ligue Métropolitaine, ont éliminé 
le Shawinigan Falls, champion de 
la Mauricle, de la série semi-fina­
le pour le championnat provincial 
en gagnant les deux premlèrea par­
ties drune aérle de deux dans trol* 
hier après-midi au Stade Notre- 
Dame par les scores de 15 à 1 et 
4 à 0 devant près de 2,000 person­
nes.

Le club d’Hubert Lavlgueur 
rencontrera maintenant le vain-
Îueur de la série Thetford Mlneo- 

/indflor Milia, dimanche prochain 
au stade Notre-Dame, dans une 
partie simple. Les deux autre* si 
nécessaires auront lieu aur le lo- 
•ange du club adversaire.

Bill Séguin a lancé une belle par­
tie n'allouant que 7 coups sûrs 
trè.s espacés pendant que ae* co­
équipiers en frappaient 15 contre

aux dépens du Shamrock. En effet 
samedi après midi le* Pactturs 
avec Buck Lavlolette au monticule 
ont défaits la Shamrock par T à 3. 
H n# resta plu* qu'un* victolra a 
obtenir pour s'assurer du cham­
pionnat. Le troisième titre qu’en­
vie lea Facteurs, est le champion­
nat provincial. Cette aérle débute 
dimanche eu stade Notre-Dame.

OTTAWA, 29. (C.P.). — Dirigé# 
par le botté précis et le magnifi­
que jeu de passes de Joe Krol, lee 
Argonauts de Toronto, champlôno 
du circuit Big Four l'an dernier 
ont augmenté leur avance en pre­
mière position, quand ils ont d& 
fait les Rough Ridera d'Ottawa 
par 12 à 6 ici samedi soir. Lee Ar­
gonauts ont démontré un bril­
lant jeu d'attaque et ils fureni 
constamment dans le territoire en­
nemi. Krol fut sans contredit rfe 
toile du ’club représentant la' 
Ville-Reine, quand 11 réussit* un 
touché et un converti dans- le 
quart Initial pour donner une for­
te avance de 6 six pointe à son 
club.

Toutefois, les Rough Riders par­
vinrent à égaliser lea chances dans 
le troisième quart, grâce à Powell 
qui réussit un touché et Fecclolla 
qui obtint un converti. Dana 
quart finale, Krol s’est mis en- • 
core une foie en évidence en réus­
sissant un rouge et Copeland com­
pléta le pointage des Torontole 
grâce à un touché dee plue spec­
taculaires

Lt Washington 
pourrait aligner 
joo DiMaggio

BOSTON. 29 (A.P.) — Ossie
Btuege, gérant des Senators de 
Washington, de la ligue Américai­
ne, a laissé entendre ici aamedl, 
que son club pourrait aligner Joa 
Dimaggio, en donnant Mickey Ver- 
non aux Yankees de New-York, 
maia Bluege a ajouté qu'il n’était 
pas intéressé dans la transact^*.

Vendus eu Rochester
ST-LOUIS, 28 (A.P.) — Lea Car­

dinals de St-Louls ont annonçât sa­
medi, la venje des lanceurs George

SorlHky 105, n-Pùjante M6, Ànibpr Gulmont et Beüemare des visi- 
Llght llS, Nowaday* 11», J. F. Cur- teur*. Tom Farrell et André Sou-

a-A|ir<>ti|atlo 6.»-><V a-E. Srhivarzhnupt et Mme L. La-
J LIrmiisI. J. J<*s*o|i, J Gilbert, sare.
Ont ans*l tour» : Eternity Look-1 HUITIEME COURSE — I3.5U0. ft 

oui Dice, Hoat Me. Helloptic. Bel réelnmer, 3 an*, un mille — lok
Reigh.

a—Entrée* : Mr*. R. Metcalf. Ber 
Mar Farm et Oran Lodge Stable.

HUITIEME COURSE 
Duskily . . 31.60 14.60 7,;ft

Kenny H 6, L epsel M3. xxx-Mosqul- 
to Boat 10$. Sunder 120, a-Ralment 
120, Show Stopper 108, Foxy Poise 
Ml. a-La Princesse 113. Swift 
Town 116, Crafter Lake 113. Mary-

H 6n 7.20 nurt M3. Ensign Mary B M7. Fox-Sunspark 
War Glenn 

B Stranje.
Ont aussi couru

Jamerlca. Glenwood Boy. Bonnie jDleher.
Golos, WHI Markhsm, Darby DU- xx-5 Ibs; xxx-7 Ibs A.A.C. 
dem, Yukon, 1 s-5 Ibs; zz-7 ibs; zzz-10 ibs.

3.20 ilove M3. Remember U* 120. Farm iit(«‘ne 
R. Bauer. H. Ken:.. . I?» 129, x:;-t'a*ano M2. '.,1

■ouru ■ Valdina V|«m. a-Mme J. N. Kelly et Mme P.i'J, ,a

Hire cognèrent chacun trois coups 
sûrs. Roland Berthelet et Cecil 
Mitchel deux chacun.
Shawinigan .. 100 000 000— 1 7 4
Facteurs ...... 061 503 OOx—15 15 0

Gulmont, Hcllemare et St-PIer-
re; Bill Seguin et Paul Bouliane.

Dans la deuxième joute, qui ne 
dura que 7 manches le vétéran
Frank Decgan n’accorda que trois 
hits â ses adversaires, Bobby Burr 
cogna deux simples et Bill Ashley, 
Roland Berthelet, Paul Bouliane et 
Deegan un chacun.

Score per manche
Rhcwlnlgan   000 000 0—0 3 2 £
Fcctsurs ............. 030 100 x—4 6 0

Batteries : Armand Gulmont et 
St-Pierre ; Frank Deegan et Paul 
Bouliane.

La brillante équipa des Facteurs, 
habilement piloté par Hubert La­
vlgueur envisage trois titres estte 
saison., Après avoir gagné le 
chamolonnat de la ligue Métropo- 

du précisent Albert Mollnl. 
que ce club n’est qu'à un 

cheveu du championnat de la ligue 
du Parc Atwater de Percy Hyland 
par aea troia victoires consécutives

Klelne et Bud Byerly aux Rai 
Wings de Rochester, de la ligue In­
ternationale.

Tél. : CHerrier 3747

RENÉ de COTRE!
BUSINESS COLLEGE

of Canada

JOUR Court privés ou par correipondsnco j SOIR

COURS—- RADIO — EMISSIONS

ESPAGNOL: CKAC — 3.45 i 4 h. p.m. samedi 12 octobre 
ANGLAIS: CHIP — 5 à 5.15 h. p.m. samedi 12 octobre 
STENOGRAPHIE: CHIP — 8.15 i 8.30 h. mercredi 9 octobre 

/nscrivct-voirs (miiiédtatcniciit 
Apprenez avec noua . . .

(’ANGLAIS qui se parle ...
la COMPTABILITE moderne ... 
la STENOGRAPHIE 
DACTYLOGRAPHIE
Devenez Sténographe en 4 mois 
Cours commercial complet

ta Sténographie René: ouvrage approuvé par le Conseil 
de l'Instruction publique le fJ fév. 19$J.

I

5110, m. PAPINEAU >88» uuriir<
5 A.-K. «INI d* COTRIT. pre*
J | •*-prol#»i«ur dt l'écoiê supérieur* 'L* Plateau"

Montréal 34;/
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Hollinger et Noranda, affectées par le manque de main-d'œuvre
potins financiers!

y.— bourtr* do Londro*. New- rommonrrra doinuin pnrtrralrnt 
Vork, Montréal <*t Toronto (’iilatcurM canaUIcns ne tardera 
étalent fermée» en fin de Nomai* à croire »i«e le iimnde «le» Mpé-- 
M comme de coutume et Vil e»t pan n rénliMT cju’il ne faut pas 
vrai que c'est le dernier Minicdi entretenir un noir pessimisme en 
4e congé pour Wall Street — son ee moment où il faut satisfaire 
programme d’été prend fin avec maints besoins de toutes sortes, 
aôptrmbre — Il est heureux cer- domestiques et étrangers, 
tea que le» bourses de Montréal
ot éf Toronto aient annoncé, en On pourra transiger, à partir 
fla de semaine, qu’elles ont dé- do ee matin, sur le marché mi- 
cMé de demeurer fermé les sa- nier de Toronto sur les titres de 
OWdl», pendant une période Indé- silver Miller Mines Ltd. Kn effet,

, Haie, Imitant, »ur ee point, 3,04M),00() d'aelions viennent d'y 
' Throgmorton Street, mais, qui, être inscrites, 

cependant, ne sont pas prêts, à * * *
sacrifier au veau d’or leur fin de „ r |Vj|f f o de-
aemalne et avec raison... Ineidem- mu|nt „„ pair, toutes ses valeurs 
ment, ce nest pas sans Interet jj p0|lr rent, en cours et Great 
pécuniaire que les rédacteurs des |»ap,.r Co. en fera autant,
page» financières doivent trav‘,i'J" n jo» pour ses titres à 5 pour

Réélu président

Ier le» aamedis et dimanrhe, mais, 
■Implement dans le hut d’exécu­
ter leur tâche, qui est celle de 
renseigner le publie spéculateur 
ea tout temps, du mieux qu’ils 
le peuvent, comptant, évidem­
ment. »ur son indulgence et pour 
cau»e...

♦ * *

Si l’on en Juge par les faibles 
volumes de transartions en fin 
de semaine sur nos marchés ain­
si qu’à Wall Street — la séance 
de vendredi fut, même, la moins 
achalandée encore vue depuis l 
mois sur ce marché — il est évi­
dent qu’il n’y a guère de parti­
cipation du public dans la bourse. 
Quoi qu’il en soit, comme la 
moyenne de 60 titres américains, 
compilée par la l’resse Associée, 
u accusé un gain de 1.5 point 
durant le rnura de la semaine 
dernière, il faut bien reconnaître 
que le monde des spéculateurs 
américains semble un peu plus 
acheteur, et, en face de la déela

cent.
* 4> *

Quant a Mefoll Frontenac, il 
rachètera aussi demain à loi, 
toutes ses obligations I l-J pour 
rent, échéant le 1er octobre MM!» 
seulement, et Maritime Kleetrir 
Co. fera de même pour une par­
tie de ses titres, 51-2 pour rent, 
échéant en 10.)<i.

* * *
On pourra transiger à partir 

de demain sur la Hourse de 
Montréal sur les actions privi­
légiées de National Drug ainsi 
que sur relies de Anglo-Canadian 
Telephone Co., ear l’inscription 
des valeurs de ces 2 entreprises 
a été approuvée en fin de se­
maine.

* * *
Central Cadillac Mines Limited 

a notifié le Curb de Montréal que 
Clair Agency Limited a acheté 
100,000 artioiiH additionneurs de 
re stork, à 2ô cents l’action. Il y 
a maintenant l,7.H.'>,lft2 actions sur

J.-I.éopold Gagner, 
gérant de district pour La Solida­
rité, compagnie d’assuranre sur 
la vli*, qui vient d’être réélu, par 
acclamation, pour un cinquième 
terme, président de la section 
St-fean-de-la-Crolx de la Société 

St-Jcan-Ilaptistc.

Affaires, actives 
dans la province
Suivant
bulletin

certain extrait 
de la Banque 
Montréal

du
de

Le commerce de gros et de dé- 
ration'U effectuée "en 7in'“d«"’së- !»’ marché, et 214,598 dans le T ré- [tail reste actif et le volume est plus 
malne par Thon. Bcvln. à l’cf- *"r- * * * 1°'l, 'iu’cn. noùt: dans la plu-
fet “qu’une Se guerre est impos- , . P-<it des branches. On éprouvé de-- “ ---i C'est nnres-demain mie Mo- ia difficulté a renouveler les stocks

;lc certaines marchandises. Un fort 
mouvement touristique a contri- 
bué à soutenir le commerce de dé­
tail. Les rentrées sont bonnes. Le 
bois est toujours recherché et les

aiMe’*. U ne serait pas étonnant 
quv la tendance soit meilleure

* * *
C’est après-demain que Mo­

dem Containers Limited rachè­
tera scs actions privilégiées, 51-2 
pour ceni.

* >l< *
cette semaine à Wall Street; ce. 
dont nos marchés mobiliers de 
Montréal et Toronto refléteraient 
aussi, d'autant plus que la grève 
de l'acier, qui paralyse l’indus­
trie sidérurgique canadienne de­
puis 10 semaines, est en train 
d’être réglée, développement qui sur un règlement permettant une 
devrait être fort bien Interprété, nouvelle finance de $2,000,000. 
vu scs répercussions sur l’éco- * * s
nomlf canadienne. Kn outre, le Mercredi de cette semaine, les

actionnaires de lielianre Grain

C'est vendredi do celte semât __ ___
no que les actionnaires de Gyp- |P.r^ sont fermes pour tous les dé­
suni Lime and Alabastinc Caria- rives du bois. La coupc d'automne
da Limited doivent se prononcer

record, établi du côté des charge­
ment» de wagons (voir nouvelle 
cl-contrc) ainsi que les perspec­
tives de dividende» plus élevés 
distribués au cours du mois qui

Co. seront appelés à se pronon­
cer sur l'annulation de 20,000 ac­
tions privilégiées, fi 1-2 pour cent, 
en cours.

Considérations sur l'industrie minière 
en marge de ce qui se passerait à 

Noranda et à Hollinger Cons. Cold Mines
La dernière semaine de septembre a été plus favorable aux indus­

triels qu’aux mines sur la Bourse et le Curb de Montréal, ainsi que 
sur les autres marches mobiliers de notre continent, suivant ce qu'une 
analyse des diverses tendances nous a permis de constater.
Mines, moins actives et moins bien soutenues que les
industriel» au cours de la semaine dernière jc> ^ i.ksi.ii; & ci»

En ce qui concerne la place locale, disons que la moyenne de 20 2UO st-Jnciiur* ouest 
Industriels a accusé une hausse de 4.1 points durant le cours de la 
semaine dernière, en regard de‘la semaine précédente, tandis que la 
moyenne de 15 mines, transigées sur ce même marché n'a monté 
que de 3.19 points. Quant au volume de transactions des premières 
valeurs, il stéleva à 274.814 actions, en regard de 337,610 la semaine 
précédente, tandis que le volume des transactions dos titres miniers rdcr
transigées la semaine dernière ne fut que de 7CI.16S actions, à rap- jni,u;.c

coupe
est commencée; les scieries fonc­
tionnent a plein et dans des con­
ditions favorables. La main d’oeu­
vre est un peu plus abondante. La 
production de papier-journal s’est 
tenue au maximum durant le mois 
d'août. Les industries du textile 
sont actives, mais les grèves ont 
restreint la production de quelques 
usines. Les fabriques de vêtements 
sont bien occupées; il y n pénurie 
grave de vêtements d'hommes. Les 
fabricants de chaussures sont très 
actifs et les tanneries produisent 
û plein: on constate une insuffi- 

jsancc de certains types de cuirs.
! Les fabriques de meubles produi­
sent a pleine capacité; la deman- 

jde est très forte. La grève deg ou­
vriers de l’acier a atteint la pro­
duction des aciers lourds. La cons­
truction demeure active, mais la 
lente livraison des fournitures est 
un handicap. La production d'or en 
juillet s'est élevee à 52,766 onces, 
au lit u de 47,455 onces le même 
mois en 1945.

Travaux de surface 
sur Brown Bousquet 
poussés activement
On espère les compléter 
avant l’approche de l’hiver
Voici un extrait du rapport trans­

mis pur M. Théo Koulomzine, in­
génieur. aux administrateurs d« 
Brown Bousquet Mines Limited:

Ini crprovincial Mining Corpora­
tion (N.P.L.) annonce que les tra­
vaux d’exploration en surface, faits 
sur la propriété Brown Bousquet, 
se continuent activement — inci­
demment, cette dernière contrôle la 
corporation ci-dessus mentionnée. 
Ces travaux ont pour but de dé­
terminer. par un échantillonnage 
en rainures n intervalles rappro­
chées. si du minerai exploitable ex­
iste dans la zone où une série de 
trous de forage ont donné des va­
leurs' erratiques en or allant Jus­
qu'à $27.88 sur 7.5 pieds. Une partie 
du travail de surface a été exécuté 
par un tracteur et actuellement 
une douzaine d'hommes sont enga­
gés pour nettoyer les affleure­
ments.

Une série de fractures subsidiai­
res qui se détachent de la fracture 
minéralisée, montrent des valeurs 
erratiques en or. quelques-unes al­
lant jusqu’à $25.90 à la tonne; d’au­
tre part, de nombreuses analyses 
de basse teneur ont été faites et 
comme le travail d’échantillonnage 
n'est pas encore terminé, il est dif­
ficile de tirer des conclusions dé­
finitives sur la valeur des gise­
ments étudiés.

On espère que tous les travaux 
de surface nécessaires vont être 
finis avant que la neige couvre le 
soi. Un programme de forage a été 
recommandé pour être exécuté du­
rant l'hiver.
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nécessaire
Rendement de Noranda, de moitié moindre par suite 
de la pénurie de la main-d'oeuvre

S’il faut en croire maintes opinions, ce sont ces difficultés qui 
ont été la cause de la chute de 31-4 points ces jours-ci par Noranda 
Mines, le plus important producteur minier du Québec, soit dit en 
passant? En effet, cette mine n’aurait présentement que 1.200 hom­
mes au travail, en regard d'un besoin normal de 1,800, d'où il s’en 
suit que son moulin ne fonctionnerait qu’entre 2.000 et 2.500 tonnes 
par jour, en regard d’une capacité de 4,000 tonnes. Cette contraction 
de près de moitié dans le rendement, à cette époque de fortes de­
mandes pour les métaux usuels expliquerait le fait que les titres iMimlco 
de cette compagnie nient touché la semaine dernière un bas niveau 
de 45, soit 27 points de moins que le sommet touché retto année.
Heureusement que les prédictions de son gérant-général M. H. L.
Roscoe, à l’effet qu'il faut s’attendre à une demande étrangère fort;Grfciilt>t> .......
considérable pour le cuivre — il se vend à 10 1-2 cents la livre sur i • ••
le marché européen — invitent à ne pas désespérer de l’avenir, cnr.l ,'{.ir|„.rs ;
dès que la situation de l’embauchage redeviendra normale. Noranda n0|tr<,y|u .........
tardera pas. alors, à produire sur une haute échelle; ce dont le Hugh Pam 
marché reflétera immédiatement.
On estime que les profits de Hollinger se contracteront 
de $SM,000.00 cette année

Il n’y a pas que Noranda qui se ressente de la pénurie de main- 
d'oeuvre et l'outillage, car l’on peut en dire autant de Hollinger1 
Consolidated Gold Mines Limited. En effet, son président M. J. H-1 R.,v.,'ue 
Timmins, dans une lettre envoyée ce matin aux actionnaires de cette j Lnrrle 
importante entreprise aurifère — ce serait la plus importante nu:'{>'! l'erïbing 
pays — en même temps que le chèque du dividende de 8 rents pai I!lr,,''
action, payable aujourd’hui aux actionnaires inscrits dans les livres" 
de la compagnie le 3 courant, déclare que la pénurie persistante de 
main-d’oeuvre ainsi que les conditions défavorables qui existent dans 
le monde industriel présentement, conditions qui ne son» pas sans 
affecter les approvisionnements d'outillage sidérurgique si nécessaire 
au développement minier, influent défavorablement sur la production 
minière. Quant à la perte de la prime de 10 pour cent sur les fonds 
canadiens, elle constitue, aussi, un autre facteur défavorable affectant 
le rendement de nos mines d’or. Sait-on qu’au dire du président de 
Hollinger Consolidated Mines, à la suite/ de ces divers facteurs dé­
favorables, il faut s'attendre à une contraction de quelque $331.000.00 
dans le profit global accusé cette année, en regard de celui de 1945,
•t, il va sans dire que les conditions défavorables du change présen­
tement, en regard de l'an dernier y ont contribué pour une large part.

En dépit de ces sombres données, il n’en est pas moins vrai qu'il 
ressort des statistiques préliminaires, concernant les activités de Hol- 
llnger durant les six mois terminés le 30 juin 1916, .rendues publiques 
ce matin, que le moulin de cette entreprise a traité 567,725 tonnes, |r M 
de minerai au cours de cette période semestrielle, représentant une j |;1'|aIJl.,,| j. j, 
valeur globale de $5,053.051. Déduction de $3.730,747 pour l'extraction s.-,.u < lin'», 
et le traitement, de $377,000 pour les taxes, il s’en suit que le profit Sovereign 
net avant la dépréciation a été de $915,304. Si l'on déduit mainte- 
rant $168,306 pour la réserve pour la dépréciation et si l'on tient uvmirii 
compte, ensuite, de $127,511 provenant des revenus de placements.| Nyingait 
etc., on trouve que les profits nets d’opération furent de $901,508 pour)'ou"'r; lJ:i*p 
le 1er semestre de cette année, soit un chiffre moindre que ceux des 
semestres, précédent et correspondant. C’en est assez pour expliquer 
le caractère quelque peu pessimiste de la lettre, qui est transmis 
ce matin aux actionnaires de Hollinger, et, c’est à se demander s’il
n’y aura pas encore ajustement du taux du dividende? Si le t»'ix|^'jon privilégiéc. tous deu*x"~payà
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Dividendes déclarés
Canadian Bronze Co., 3716 cents 

par action ordinaire et $1.25 par

naircs inscrits le 10 octobre.
actuel diffère grandement des jours heureux de 1928, alors que Indies je iC! novembre aux action-
compagnie payait $1.10 par action, il n'en est pas moins vrai que........................... - . .
cette entreprise, ayant toujours payé des dividendes depuis 1912. se 
trouve à avoir un record pratiquement à nul autre meilleur et qu’elle 
Verra encore, tout probablement, de beaux jours, en dépit des ajus­
tements récents. Si la direction traitait en ce moment seulement du 
minerai de haute teneur, scs recettes permettraient de payer de meil­
leurs dividendes, mais ce serait là tin expédient temporaire et nulle­
ment sage", au dire de M. J. R. Timmins, puisqu'il en résulterait une 
longévité moindre pour la mine, avec les conséquences désastreuses 
que l’on spit, dans la suite, pour la communauté de Timmins et ainsi 
que pour ses nombreux employés.

Faute d’espace, il nous fait clore nos commentaires sur Hollinger. 
mais, avant de terminer, nous tenons à dite que la dircctiqn de rettf 
entreprise poursuit une sage politique, en ce moment, et qu’il tesson 
dea remarques de M. Timmins que le monde des spéculateurs sut les 
mines doit transiger avec une extrême prudence par le temps qui court, 
partlculièrment lorsqu’il s’agit de prospects, ayant «in minerai «le 
basas teneur. Quant à nos autorités, nul doute, <|u'clles réaliseront 
la gravité actuelle de la situation minière, situation qui s’améliorera 
lorsque les problèmes en cours auront été solutionnés «t «|iie les

A NOTER
C’est demain que International 

Ilydro-KIcctric System paiera un 
intérêt de ‘i pour cent sur se» de­
bentures 6 pour cent, due» en 
1911 — elles se vendront done 
ex-dividende demain sur le mar­
ché «!«• New-York.

* * *
Certains économistes prévoient 

que les compagnies aérienne» d’* 
l'Amérique «In Nord transporte-, 
rant avant longtemps, de fortes 
quant liés de lingerie féminine — 
est-re que, parce qu’elle est plus 
légère qu» l’air? — et que refie 
dernière eonstlliiera même son 
principal fret. Voilà, certes, une 

deImportante s«ntrre de revenus, 
conditions seront plus stables; ce qui pr; mettra, nlm •. a H- n u:r r « t d'eutunt phi', «pie la lingerie fé- 

autreg entreprises d'obérer sut des bases plu^ profitaMis * mlninc, se renouvellant fort »ou-
. . vent, il s’agit là d’une source ttp-

Marcel Clement pelée à devenir stable.

Prix des oeufs 
moins soutenus
Durant le cours de la se­
maine dernière — Marché 

de* volailles, peu animé
Le marché des oeufs s’est replié 

légèrement la semaine dernière en 
ce qui a trait aux catégories A 
Gros et A Moyens; quant aux A 
Poulettes, la tendance a été indé­
cise jusqu’au moment où l’Office 
des produits spéciaux a annoncé 
son prix d’exportation pour cette 
catégorie. Le volume des recettes 
est suffisant pour les besoins lo­
caux; le trafic est toutefois calme, 
vu que les commerçants hésitent à 
s'approvisionner d’avancts

On cote les expéditions triées sur 
place aux cours suivants, caisses 
gratuites: Catégorie A Gros 49-50, 
Moyens 46'.-47, Poulettes 35-36, Ca­
tégorie B 40, Catégorie C 30-31.

Les prix du gros aux détaillants 
pour les oeufs en vrac sont comme 
suit: Catégorie A Gros 5016, Moy­
ens 48 l-j, Poulettes 40-41, Catégo­
rie B 43-4513, Catégorie C 35-38.

Voici les prix du détail aux con­
sommateurs: Catégorie A Gros 57- 
89. Moyens 55-57, Poulettes 44-49, 
Catégorie B 50-53, Catégorie C 40- 
46.

Le marché des volailles abattues 
a été peu animé et les prix n’ont 
pas varié. Les envois sont demeu­
rés au niveau de ceux de la se­
maine précédente, accusant cepen­
dant une augmentation du nombre 
des poules. La demande, moins ac­
tive pour ce qui est des poulets, est 
restée bonne quant aux poules; 
d'autre part, les oiseaux légers des 
deux classes se sont vendus plus 
difficilement.

Dans le commerce de revente 
en gros on offre les volailles en 
caisses aux cours suivants: pou­
lets de 4 livres et au-dessus, Ca 
tégorie A de lait 34-36, B do lait 
33-34, Catégorie B 31-32, Catégorie 
C 27-30; au-dessous de 4 livres, Ca­
tégorie A de lait 31-43, B de lait 
29-32, Catégorie B 27-30, Catégorie 
C 22-28; poulets de gril de tous 
poids, Catégorie A de lait 35-36, B 
de lait 33-34, Catégorie B 31-32, 
Catégorie C 28-29; poules de 4 li­
vres et au-dessus. Catégorie A 
27'a. Catégorie B 25,a, Catégorie 
C 22; au-dessous de 4 livres. Caté­
gorie A 26'j, Catégorie B 21 '•j, Ca­
tégorie C 21; coqs. Catégorie A 20- 
21, Catégorie B 18-19, Catt'-goric C 
16-17.

Les livraisons de volailles vivan­
tes se maintiennent tout à fait 
abondantes, tandis que la demande 
a ralenti vers le milieu do la se­
maine du fait que les maisons jui­
ves fermaient leurs portes pour les 
fêtes de jeudi et vendredi. Le ton 
du marché a quand même été plu­
tôt stable.

Les volailles vivantes obtiennent) 
les prix suivants pour la revente 
en gros: poules de 4 livres et plus 
22-23, moins de 4 livres, 20-21; pou­
lets de 5 livres et plus 27-28. 4 à 5 
livres 25-27, 3 à 4 livres 23-24: pou­
lets de gril de tous poids 23-25; ca­
nards de tous poids 23-24: vieux 
coqs 17. Les prix payés aux expé­
diteurs sont de un à deux cents 
plus bas.

Noé Hénault, 
Inspecteur régional «le 

produits avicoles.

Ventes de denrées 
alimentaires ici

Des augmentations sensibles du 
volume de denrées alimentaires en 
juillet sont déclarées par le com­
merce de gros et de detail, d’après 
les rapports reçus nu Bureau Fé­
déral de la Statistique. Les ventes 
des épiceries en gros augmentent 
de 18 pour cent sur celles do juil­
let 1915. tandis que les ventes de 
fruits et légumes augmentent «le 

j 15 pour cent. Les ventes de 869 mn- 
igasins en chaîne du commerce nli- 
Imentnire en détail sont «le 15 pour 
cent plus élevées que celles «le 878 

'magasins en juillet l'année dernière 
et une expansion de neuf pour cent 
est Indiquée dfins les ventes d'un 
nombre échantillon «le magasins in­
dépendants faisant le commerce 
des denrées alimentaires.

L’augmentation de juillet sur 
1945 du commerce d'épiceries ré­
sulte de l’augmentation assez ré-

pour cent dans le Québec à

nique à 16.9 pour cent dans 1«* Qué­
bec. et les gains enregistrés par 
l«'s magasins indépendants tombent 
dans les limites «le 4.5 p''tir «ont 
indiquées dan.- le Québec e! 15.1 
pour cent enregistré en Alberta.

Dividendes déclares
General Ste«*| Wares, 20 rents 

par action ordinaire, payable le 15 
novembre aux actionnaires insrri 
!e 17 octobre ; et $125 p::i art « 
privilégiée, payable le let novel 
bre aux actionnaires inscrits le 
octobre

Nos hommes d'affaires

Le T. lion. Vincent Massey, P.C., 
qui sera l’invité d’honneur à l’as­
semblée que le Canadian Club 
tiendra aujourd’hui au Windsor.

Santiago découvre 
de l’étain, en C.-B.

Dividendes élevés 
payés en octobre
Augmentation de 2.7 p.c„ 

suivant certain estimé

i Stocks industrials 
‘Hors-liste”

l nur» rmirnU par
|I.\ Il T. SMITH A CO. M4.

Offre Dem
Acadia Apts ... ............
Acme (}l«>ve priv nouv .
Angio-Can. Tel.

• —

D’après une certaine compilation i grown Co. Wt*. 
es repartitions do dividendes par Canadian Arena C<>. .

le Consolidated Theatres 
]é-1 Cuban Can. Suyar 

Run lop Tire priv 
Dupuis Krcrcs priv

VANCOUVER. 30. (P.C.) — M.
Frank Woodside, gérant de la (plusieurs compagnies canadiennes'.

les
les corporations canadiennes, 
mois proebair, accuseront une 
gère augmentation sur celles du 
mois correspondant l’an dernier.
Le total de ces réparations rera de 
126,821.608 au regard de $26.129,257 ,. 
en octobre 1945 et représentera Hydro-Liée t.’ Sec n priv 
une augmentation de 2.7 pour cent, j tn>ur;iiicc Lxeli. l-ldu.

Le montant global représenté par ,nt l "' ,'riU' 6 ^ l’rlv 
les répartitions de dividendes s’é­
lèvera donc, pour les dix premiers 
mois de cette année, à environ $251 
millions comparativement à $225.3 
millions, pour la période correspon­
dante de l’an dernier, soit une aug­
mentation de 25.7 millions ou de 
11.4 pour cent. Un important fac­
teur qui a contribué à cette aug­
mentation est celui qui consiste en 
la vente au public d’un bon nombre 
d’émissions nouvelles depuis le dé­
but de l’année. 71 faut aussi tenir 
compte «les autres facteurs sui­
vants: déclarations nouvelles, re­
prises de paiement et augmenta­
tions de taux.

Les répartitions du mois pro­
chain reflètent de nombreux chan­
gements effectués, depuis un an, 
dans les structures financières de

“British Colombia Chamber of 
Minos”, a confirmé hier les rap­
porta de la découverte d’étain dans 
2 mines de la province de Colom­
bie et a dit que “c’est évidem­
ment une très importante décou­
verte”.

M. Woodsidc commentait le rap­
port de M. R. Crowe-Swords, pré­
sident de Santiago Mines, Ltd., 
annonçant que la compagnie avait 
découvert de l’étain dans 2 de ses 
mines, ••Bosun” et “Hartney”.

■'De temps à autre, a ajoute M. 
Woodside, d’autres mines de la Co­
lombie canadienne ont trouvé du 
minerai contenant de l’étain, mais 
jamais en quantité suffisante pour 
être mis en valeur. L’étain de 
Santiago parait se prolonger en 
profondeur et la teneur s’accroî­
tre à mesure que l’on creuse".

OBLIGATIONS
CANADIENNES
Count fourni» pur 
l\VRSTMKXTS OF CANADA.
Count «le frrmrturr 
Dominion du Canada

Maturity Offre
Rend. 

Dcm. appr.
31 1 5 MOV. 48-51 103.35 103.60 1.58
1 5 oci. 4 7-52 102.85 103.10 1.21
31 1 juin 5fi- 66 106.25 106.75 2.47
U 1 MOV. 4S-5S 105.60 10 5.8 5 1.74
U 1 nov. 4S-5S 108.00 108.25 1.80
3 Pt rpluit 103.623 104.125 2.73
Binprunt» ne uuerre et de la Victoire
.*1 I fêv. 4 <-52 105.05 105.30 1.72
3 1 o t. 49-52 103.60 103.85 1.71
3 5 juin 50-51 105.50 105,75 1.68
3 1 inar» 52-51 105.873 106.25 1.97
3 1 nov. 53-56 105.875 106.25 2.18
3 1 mai 51-57 304,875 105.2i 2.25
3 1 jnn. 56-59 104.625 103.00 2.40
3 1 juin 57-60 10 t.625 105.00 2.47
3 1 fév. 59-62 104.623 105.00 2.53
3 1 oct. 59-63 104.625 105.00 2.55
3 1 sopt. 61-66 104.625 105.00 2.60
U 1 mars 191S 100.60 100.85 1.18
n 1 nov. 19D 100.50 100.75 1.40
H t nov. 1949 100.70 100.95 1.44
13 1 nov. 1950 100.70 100.95 1.51
Ohllcntlnn» du gouvernement 
garantir»
C.N.It. 3 48-53 101.73 102.23 1.44
C.N.H. S 5 1-59 103.75 10 4.50 2.34

3C. N. It. 41 1951 112.00 113.30 1.67
tC.N.It. 41 1956 120.00 122.00 1.93
tC. N. 1t. 41 1955 120.00 122.00 2.02
tC. N. B. 41 1957 120.00 122.no 2.23
tC.N.K. 5 49-69 1:3.00 116.50 1.44
tMH. Hart).

Coin. 13-69 i:3.00 117.00 1.06
f C.N.It 
W.I.S.S.

Lines 5 1955 121.00 123.30 1.9S
Obilsntioii» provinciale»
Alberta 31 1961 10!.50 103.00 2.67
Man’ba 51 1955 119.511
Br. Col. 23 1966 99.50 i 00.50 2.72
N But n 3 J !93G 104.00 103.50 2.83
N Scotia 31 1936 105.00 106.30 2.50
Ontario 31 5 2 - o 5 106.00 107.00 1.95
Ontario 23 1976 100.00 100.75 2.72
P.E.I. 4 51-54 102.50 104.50 3.04
Québec 31 34-59 103.75 106.75 2.50
Québec 3 60-62 103.50« 104.3(f 2.60
Sank. 4 55-60 103.00 104.50 3.42

Par exemple. Can. Industries dis­
tribuera $1,050.211 en dividendes 
sur son nouveau stock ordinaire au 
regard du total de $875.176 distri­
bué sur ses anciennes actions “A” 
et “B" en octobre de l’an dernier; 
Canadian Food payera $25,000 sur 
scs actions “A" et $37,500 sur son 
nouveau stock ordinaire contre $17. 
422 sur l’ancien stock. Goodyear 
Tire $110,000 sur son nouveau pri­
vilégié comparativement à $72,319 
et Stedman Bros. $61.200 contre 
$22,500. Le dividende sur le privi­
légié de Canada Bread .«era, à $22. 
500. de $3.750 plus élevé que celui 
onyé en octobre 1945 et celui sur 
les actions “A" et le nouveau stock 
ordinaire de Biltmore. accuse une 
augmentation de $2,000 nu total de 
$14.000. Par contre, le dividende 
sur le privilégié d« Int. Power se 
chiffrera par $30,000 nu lieu 
*202.317 et relui sur le privilègié 
de MeColl Froutenae a $51,000 nu 
Heu de $115,00.5. Howard Smith 
ne distribuera que $52.431 pu lieu 
de $80.000 sur son privilégié et 
Twin City $50.559 au lieu de $52.- 
500.

Ht Britain & Om Connu 
Gurney Fdry pri/
Hart Uatterj

Loblaw Inc....................
Modern Tool ..................
Mont C & D Sav. Bank 
Nat. Drug nouv. Coin. . 
Nat Drug nouv l’fd 
Bau«iuc Provinciale ... 
Uuebee Apts 
IMlz-Cnrtton Hotel priv 
University Tower .... 
Western Grain priv. ..

33
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4'i 

36 L 
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31 «4

41
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13Ü
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14*4
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Dominion Malting 
a gagné davantage
Durant l’exercice terminé le 

31 juillet
Winnipeg, 30. (P.C.) — Dominion 

Malting Co., Ltd., rapporte pour 
l’exercice terminé le 31 Juillet un 
bénéfice d'exploitation de $196,000, 
après une dépréciation de $79,158 at 
$33 577 d'intérêts sur les obligations 
et de jetons de présence.

M. T.-H. Rathjen, la président, a 
dit que le profit net se traduit par 
$11,000, contre $105,094 l’exercice 
précédent, et que la compagnie a 
payé au cours de l’exercice un di­
vidende de 5 p.c. sur les actions 
privilégiées.

Le fonds de roulement e augmen­
té de $225,812 à $928,784.

Notre pays produit 
beaucoup plus d’or

En juillet de cette année 
que durant juillet 1945

La production d’or au Canada 
en juillet s'établit à 239,554 onces 
fines contre 234,383 le mois pré­
cédent et 210,209 le mois corres­
pondant l'an dernier, annonce îe 
Bureau Fédéral de la Statistique. 
Comme chacun des sept premiers 
mois de cette année s’établit à un 
niveau plus élevé, le total de la pé­
riode cumulative passe à 1,667,799 
onces fines de 1,537,913 la même 
période l'an dernier. La valeur de 
la production de Juillet cette année 
est de $8.384.390.

Le Québec et la Colombie Britan­
nique sont les deux seules régions 
productrices à enregistrer «les dé­
clins de production en juillet, com­
parativement au même mois l'an 
dernier. La production est la sui­
vante. nar région, les taux de juil­
let 1945 étant entre parenthèses: 
Nouvelle-Ecosse, 2,569 ( 1,870» on­
ces fines; Québec, 382.979 (405.395) 

,If» onces fines; Ontario, 1,039,269 
’(911.860» onces fines: Manitoba et 
Saskatchewan, 118.673 (100,171) on 
ces fines; Colombie Britannique, 
105,097 (110,239) onces fines; Yu­
kon, 10.424 (8,277) onces fines;
Territoires du Nord-Ou«?lt, 8,720 
(aucune).

CLairval: 8S8S

MELANSON'S
FOUNDRY

COULAGE DE METAUX
Spécialité: pièces de machinerie 
Grils de tous çenres et “cas­

tings’’ généraux.

2430, Ville-Marie, Montréal «

Obligation» nmnirlpnlr»
Calgary 41 1963 99.50

1967 100.50 
1953 101.50

1963 115.00
1965 11S
1966 136

103.00 4.32 
103.00 4.35 
101.00 2.60

1 1 1.00 3.15

tS’s
Québec 41*8 1950 104.50 106.50 3.19 

t Payable au Canada et New York. 
(Payable au Canada. New York »t 
Londrc.

Kdm'ton 4) 
Halifax 31 
Mont. Metro 
Comm 41

tut5
Cité de Montréal:
t::’s 1965 981 1001

l'i67 98 100
1973 971 991

Rendement des valeurs
Par FOIIGKT A CIR.,
173 St-Frnnç<>l»-Xnvler. Montréal,

Div. Prix Rend.
Aluminium.............. 8.(10 160 5.00
Asbestos .............. 1.50 23 6.50
Bathurst A ........... l.OII 1 9 *i 5.20
Bell Telephone ... 8.no 190 4.20
B A OU ................ 1.00 2G 3.90
B C Power A .... 1.60 2 7 3.70
Brazilian ............ 2.00 21 9.50
C te H .Sunnr .... t.no 21 4.75
(•an Steamship . l.oo 16 6.20
Can Cclnneso «1 ex 2.00 59 3.40
1 »is t Sean rams «;o 21 2.85
Dont Textile . 5.00 loo 5.00
Ford A .................... .50 22 2.30
Int Petc .50 15 3.30
Lake of the Woods 1.20 30 4.00
MeL Paper . ... 1.00 38 2.62
Int Nickel .... 1.60 31 5.15
Nat Breweries . . 2.00 4 1 2.27
Ogilvie .............. 1.00 30 3.32
Quebec Power . . 1.00 20 5.00
Shnwlnlgnn . . .90 20 4.50
Steel of Canada 3.00 90 3.32

Stock» privilégies
Agnew-Surpass .. 7.00 118 5.90
•Aluminium 6.00 166 3.60
Alum of Canada . fi.Oll 10 9 5.50
Beldlng Cortlcelll . 7.00 175 4.00
Cnn Bronze 5.00 107 4.07
Cnn Nor Power 7.00 111 6.30
Cnn (Vnient 5.00 1 17 3.10
Can Steamship 2.50 r»2 4.80
Cnn l'airb Morse 6.00 15.0 4.00
Can Celaneso . . 1.75 4 2 4.45
Cnn Cottons 1.20 30 4.00
Can lud 7.on IS 6 2.76
Comm Alcohol ... .40 7 5.71
•Dist Seagrams 5.00 115 2.32
Dom Glas» 7.f'O 165 4.25
Dom Textile 7.00 181 2.S7
• intlmnii Power 5.00 110 4.55
Gen Steel Wares 5.00 |07 4.65
Coodvear 2.50 55 4.55
Howard Smith 6.00 111 5.41
.Tntnnlcn Pub Serv 6.00 m 5.41
|,ak*i of the Woofls 7.00 162 4.20
Massey-Harris . . 1.25 30 4.25
McColi-Kront . . 6 00 105 5.66
Mont Cottons 7.00 177 3.95
Not Breweries 1.75 47 3.72
Ogilvie 7.00 1.80 3.S9
Ottawa L H A- P fi.riri 102 4.911
Penmans «.00 150 4.00
Power Corp 6.00 105 5.71
Saguenay Power . fi.no 105 5.19
S‘h«'r Williams 7.00 167 4.20
Steel «if Canada TOO !»2 3.27
So Cnn Power . . 6.00 112 5.35
Tucket t Toluicco 7.00 1 vo 3.89
Western «îrocers 7.00 210 3.32
Walk, r B 100 2 • "i 4.fii*
W<‘t Knot Power 7.00 165 4.25

Mine»
Brnlorno .80 1 1 7.27
liralorne «1 ex .... 1.20 t 1 3 0.90
Cou» Smelting ... 2.50 SO 3.15
1 lorne ................ .. 1.20 24 n.rio
Hollinger In 1 1 3.72
Hudson Bay 2.00 37 6.40

.Lake Shore NO 22 3 62
' Mel III, re 2 .2 77 2.88
'MctiU we d < x 77 4.15
Norn nd tv 4.00 50 8.00

Une émision delà 
ville de Hampstead
SI 34,000 d’obligations, à 
IVi, 23/4%, à un loyer 

moyen de 2.924%
La ville de Hampstead, sur l'ile 

de Montréal, a vendu, mardi, une 
émission de $134,000 d’obligations, 
séries trente ans ,à un loyer moyen 
de 2.924 pour cent. L’emprunt com­
prend $40,700 d’obligations à 21-2 
pour cent pour les dix premières 
échéances et il a été adjugé par la 
corporation, au prix de 97.36, à un 
syndicat composé de L.-G. Beau- 
bien et Cie, Ltée et de la Banque 
Royale du Canada. La Commission 
métropolitaine de Montréal sera in­
vitée à ratifier cette vente.

Hampstead avait fait sa finance 
précédente au mois d'août 1945. A 
cette date, la ville avait vendu 
$62,400 d'obligations à 31-4 et 31-2 
pour cent, séries vingt-cinq ans, nu 
prix de 100.52, soit à un loyer 
moyen de 3.29 pour cent. Le loyer 
de 2.924 pour cent, payé par Hamp­
stead pour la présente émission in- 

minn <> r? dique donc une amélioration sen- 
1 u ‘ ' sible sur la finance antérieure.

Quatre soumissions avaient été 
envoyées pour la nouvelle émission 
par une banque et quatre maisons, 
de placement. En voici la liste of­
ficielle:

2\W<r‘c |
L.-G. Beaubien et Cie Ltée et 

La Banque Royale du Ca­
nada .........   97.36

McTaggart, Hannaford, Birks
and Gordon Ltd ............... 97.16 j

Cochran, Murray and Co.
Ltd........................................ 97.10

The Dominion Securities
Corporation Ltd ................  97.01
Les obligations portant la date 

du 1er juillet 1946 et elles peuvent 
être rachetées par anticipation. 
L'emprunt est contracté pour la 
construction d’un garage munici­
pal, pour l’achat d’équipement pour 
l’enlèvement de la neige et pour 
d’autres travaux municipaux. Il 
avait été approuvé par les élccteuis ! 
propriétaires lors d’un referendum : 
tenu le 21 mai 1946.

L’évaluation imposable s’élève à 
Hampstead à $4,621,503 et la dette 
consolidée de la municipalité s’éta­
blissait le 31 décembre 1945 à $677,- 
400.

Vicour Minci
Toronto, 29. (P.C.) — Vicour Mi­

nes. Ltd., a annoncé hier aux ac­
tionnaires réunis en assemblée an­
nuelle que la prospection cesse d'ici 
le printemps sur sa propriété du 
canton de Louvicourt. Le rétablis­
sement du dollar à parité avec le 
dollar américain, la rareté de main- 
d’oeuvre et le coût élevé du sonda­
ge au diamant ont forcé la compa­
gnie à prendre cette décision. Les 
administrateurs ont été réélus.

La Congrégation à% Saint- 
Dominique du Tiort-Ordre 

Enseignant do VaNtyfitM
AVIS Df «ACHAT

sus 4ét«nt«»ra des «Mcatlsai M- 
tant de r4«M»n de
$44.000.00, datée le !»♦ M* l*IT 

partant intérêt i IVi % et 4%.

AVIS est par les présentas donné que 
conformément aux termes de l'rete de 
fiducie passé le trente avril mil n«!ut cent 
trente-sept devant le noteire Joseph-Mè- 
d«ird Leduc, en faveur de la Société ra­
tionale de Fiducie, le Conjugation «le 
Saint-Domintque du Tiers-Ordre ensei­
gnant. connue sous le nom de LES ne* 
LIGIEUSES DOMINICAINES DE VAULY- 
FIELD, rachètera par anticipation et «vanR 
échéance, le premier décembre mil mué 
cent quarante-six. i cent pour cent 
t I00°o ) de leur valeur nomlnsle. et eve«: 
les interets courus, toutes les obligations 
en cours à cette date, et non échues, de 
son émission de $44.000.00, créée eux 
termes de Cacte de fiducie pli» heut «cité.

Tous les détenteurs desdites obliga­
tions devront présenter et renettre leurs 
titres, pour paiement, è cette date du 
1er décembre 1946. eu .bureau principal 
de La Banque Provinciale du Cantde à 
Valleyfietd ou Montréal, dans la province 
de Québec, avec, y etUchés tous le* cou­
pons non échus.

Les obligations qui n’auront pas été 
présentées pour paiement à cette date du 
1er décembre 1946, cesseront dès lore de 
porter intérêt. ^ ,

Donné à Montréal ce trentième |our 
de septembre mil neuf cent quarante-six.

SOCIETE NATIONALE DE FIDUCIE 
Fiduciaire 

Le Secrétaire,
H. OUIMET

41 rue St-jacques ouest,
Montréal I.

F
Actions classe "A”, participantes et non*rachetables 

i dividende cumulatif

La Compagnie Frank W. Horner Limited a été 
fondée en 1913 et est actuellement une des plus 
grandes entreprises fabriquant des produits phar­
maceutiques. Au cours des dix dernières années les 
profits nets après les impôts n’ont jamais été de 
moins de $35,000 et ils ont été de $57,722 au cours 
des six premiers mois de 1946. Le dividende sur les 
actions “A" n’absorbe que $28,220.

Le dividende est de 50 cents par action payable 
en janvier, avril, juillet et octobre.

PRIX : $10 par action

Prospectus détaillé sur demande

iteiii-'i1» Lseuiffte
INCORPOREE

240 ouest, rue St-jacques, MONTREAL

•—Payable en fonds amérlcalan.

Obligations d’Epargne du Canada

Les nouvelles Obligations d’Epargne du’ Canada ne 
seront pas offertes de porte en porte comme ce fut 
le cas pour les Obligations de la Victoire.

11 s’en suit donc que chaque individu à tout intérêt 
à prendre les dispositions à l’avance pour placer 
directement sa commande soit en passant à nos 
bureaux, soit en écrivant ou en téléphonant.

The Wood Gundy Corporation, Limited est agent 
vendeur autorisé pour les nouvelles obligations et 
les services de notre maison sont à votre disposition.

Prenez vos dispositions dès aujourd’hui. Les de­
mandes de renseignements faites par la poste ou 
le téléphone recevront une prompte réponse.

4ill n’y a pas de meilleur placement que les 
Obligations du Dominion du Canada”

MO ouest, me St-Jarqucs 
Aluni real
Téléphone: H Arbour J1J1

The Wood Gundy Corporation^
Limited
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LISEZ LES ANNONCES CLASSEES
= BOURSE DE MONTRÉAL hFSfesNttrt-DMM, MmHM

Annêt

dans tous les jours.

Z5t k* prtmièrtt deux lignât 
dix mtN par ligne) et 12# 
ptur chaguf ligne luppléman- 
tairt.

I Téléphoner: HA. 5131
Demandez M Douville •

Taux plus bas pour les 
insertions consécutives de 
ou 6 jours.

entes Stock* Ouv. Huut Bu* vente haut bas
T''' : AHUM V 1*’ , 14 \ liH 22*6 14

Abiu . m- pm l ri *4 17 16 \ 17 it* 15*6
50 A'olti L’.iO 1 td 37 60 37**

A ;m w M:r| 36 36 s:.' ’ 36 40 25
ItiO AiKom.i r>'1 j7 18 17 11 26 16
t "0 Al.milnuni 157 168 155 168 27 7 i;u»
< ,\iu 
'Jïj A I*KU1 
ûOl A>l'i>U>! ('

pr( ÏO A*

-j'*

JT'. 
JJ 
33

Propriété do campagne 
h vendre

A^1 occuper do bonne heure
Ste-Anne-de-Bellevue

Avenu* Cerdcn City. Un* ré»id*nc* 
tdpari* *x£»ptionn*ll«m«nt belle et 
bien bltl* *n briqu*», contenant 12 
Chambre.. Maison modern* avec tout 
I* confort; deux foyers, chauffage * 
l'huile, espece pour grand* tell* de 

au sous-sol. Terrain bien entre- 
, jardin, environ 100 pieds de 

’ front. Accès facil* i la gara et i 
l’eau. A occuper le 1er novembre. 
Prix : $21.000.

CORDON BAXTIR
615, av*. Mercille, St-Lembert 

m. ; 662 Le matin : BE. 2041

Propriétés à vendre

OCCASION
DUPLEX

Achats de créances
ASfOftTKZ-NOUS vee criancea, billets en 
eaurtranca, payera P*ue haut prix. Voua
raMumarai 'avec votre arganr. f. André 
Art* 57 Ouest. SMacquae. Stataau 9107 

200-12m

Ven-Horn* près Côte-des-Neiges. Location 
idéale. Deux duplexes semi-détachés de 
5ft et 6 pièces, detaré de 12 ans. cons­
truction d'avant-guerre. Logements mo­
dernes avec chambre de bain en tuile, 
frigidaire, garage, act. Peuvent être ven­
dus séparément à $21.000.00 chacun. 
Acheteur peut avoir occupation d’un loge­
ment event le 1er mai. Appelez Lefebvre. 
LA. 9712. le soir DU. 5896. 151-1

Prêts sur hypothèque

CRÉDIT-FONCIER
FRANCO-CANADIEN

Emplacements pour
manufactures à vendre

Cartes

Professionnelles

EMPLACEMENTS 

INDUSTRIELS 

KING’S PARK

Médecins

1 il 
I5U

Arâ ' w..
iiulluirM A

1.0
b» i 3 *s Ht *4 13*6

310
24

15u
18V6

12'. J Bill Ti-lcpli 130 1-J2 178 I >3 216 173
Idûl.’ llruxlllun 21 T* 23 V» 21»‘s 23 3t» 16 20*6

55 U •; l’w r A 23 2Sf«
2'4

28** 3} 27
•45U Dm D J . 3 3 5 2:6

65 Urink ,SI!k ... 23 13 ht
:su BIk IT.kI 24 2* 27 28 35 -3'>»

6 Uulolo (i I* 11 15V4 11 15 *6 2 Hi 14 2
7 b! C L'un tut 13 ’* 13'., 13 U 13'» 25 n-»

IJ S 5 Du Ijfil 36 155 131

A. BRISEBOIS, M gradué Pans. Londres. 
SPECIALITES Maladies génito-urmaires 
xénenervrev coeur, estomac, foe. endocri­
niennes. impuissance stérilité, peau, mala 
dies femmes, 816 Sherbrooke Est. FR. 5252 
9 am i 8 p m.. près St-Hubert 166-1 no.

DOCTEUR ALFRED ADAM

ANGLE DU BOUL. MONKLAND ET 
DU CHEMIN DE LA COTE DE LIESSE

SPECIALITE
RHUMATISME. DESINTOXICATION 

jour: 2 a 4 hrs Excepté samedi, dimanche 
SOIR::

7 è 9 hrs: lundi, mercredi, vendredi 
CR. 3953 6780 ST-DENIS

39-26

RXETS EN PREMIERE HYPOTHEQUE 
MONTREAL ET BANLIEUE

TAUX COURANTS

5 RUE ST-|ACQUES vEST
MONTREAL 

TEL: HA. 2226 180-|.n.e

VENEZ EN AIDE 
aux petits 

enfante malades

SOUSCRIVONS GENEREUSEMENT
durant la campa^ie de

L'HOPITAL
SAINTE-JUSTINE

Commanditées par le» compagnies suivantes

PLUS DE UN MILLION ET DEMI DE 
PIEDS CARRES ONT ETE VENDUS 
AUX INDUSTRIES PRINCIPALES DU 
CANADA POUR L'ERECTION D'USI­
NES MODERNES.

Education
DAME ANGLAISE Spécialité- leçons pri­
vées do conversation, locturo et littéra 
turo anglaise. Wl. 3375. 148-6

NOUS POUVONS VOUS OFFRIR DE 
CINQUANTE A UN MILLION DE 
PIEDS CARRES DANS CE CENTRE 
MANUFACTURIER IMPORTANT.

Hommes demandés

VENDEURS DEMANDES

Ventes Blocks 
3531 Inter l'isp 
6515 Int Pete 

501 lui p Tub 
lîi Int Brou

Ouv. 
41 *» 
UH prf 8 

pr î!»H

Haut Bas
Dern.
vente

Année 
haut bas

Bridge-Contrat
mmmmÊÊÊÊHÊmKmÊUÊtÊÊRÊRHÊR' —.

tuf Nui I ' w r 3
S7i C SU ■im-h: p 15

40 Du l’flv 13
31S5 C Br»•wt rirst 21 ■*

23 (' Itroiiz*. 45
7 65 C Car Br N 13
85m Cui. (.7a r 12*

7 5 Do prlv tu
12Ü2 C Ci!aticse Cu
J..j < ' LM •m Dr 40*

25 Cal» < Jolluns 31 >.
325 «' l ui elg In 32

52» 10 C 1 Aie A 16
Ui'75 D» B 1 1

475 C Lui u .N« w 211
3SUU C'a u 1 '.u' Uy n-:

355 t'oil(> Imtt 1* 12
4 J >1 i* »n S imStint,' S' 1

!»Ü Cous i.la.'-» 41
SU D;.st Buig l’r 10“

332'» Diet !S. as- r 13-
S JS Dotn Bl due 33
37') Dom »■ Inv . 7 1
lu » Duia (.«lUM» 4 2
200 Doiii b tores 23 1

4 61S I» SU A c 11 15 1
235 1 Juin Tai 24
Ivf tioll» Tar I’rf 251

15H 
4 y

10 4 
15

63
41

18
l*i
37 4
117.
13’. 
81 U
43

21
33
K'-i

23 4 
i •->*

Taxes réduites
Voies d'évitement, du C.N.R.

MANUFACTURIER DE POTATO 
CHIPS DEMANDE VENDEURS 
AVEC VOITURE POUR MONT­
REAL ET LES ENVIRONS AUSSI 
REPRESENTANT DANS LA PROVIN­
CE.

Produits ‘SNACK” Products
4809, RUE MARQUETTE

Pour plans-et plus amples informations
Femmes-filles dcmandcci

McCauley Realties NOUVEL EMPLOI
A

LA. 427R 1410, RUE STANLEY; TEMPS PARTIEL

Tcrrei demandées

BESOIN TRES URGENT 
DES TERRES

Avec ou sans roulant,
Ecrire 835 "K Chcrricr, f/ >ntrcal.

4R-26 1

Hypothèques- et prêts

soyez
AIDE FAMILIALE

.40 sous de l’heure 
et un repas

Période de 4 heures ou 
plus par jour
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25 Havl. Il 26 

100 Int l'tllltlrn ll<H 
215 l.t-wlx Bros 14 
ir.o l.uiiatts 25 4 
200 1. of the W 20 

2« 1. of W pr 1ST 
120 lauiK A- B 21 
113 l-nura St.’ 21 

20 l.livlray pr 110 
4.74U Max.ty-Har 14 
1310 .McCool Frnn 20 «* 

233 Mit, ht 11 lloli 23*4 
350 Mol.on Brew 33

*146 Mnntroa! Ttl 49 
1323 MU Loto 

105 Mont Tram 
1 Murphy 

941 Nat Brew 
3195 Nat Stl Car 
2.120 Nnranda 

870 Ogilvie

49 4
l«4
36
29
44
23*4
50

16 O Klrc By Co 67 
1U O L II K I’ 16 

11'» O L JL 11 V Pr 1024
IJ Page-H T 29
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93-1 Pwr L'orp ’.0», 11»,
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15 114 1H6 2Ï% 144
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16 U 4
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1*7 165 165 163 15-
22 21 2m 214 164
11 20 234
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u»;
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Dlatrihutlon
Aprèa la demande impérative de m 

Nord, la réponse de Sud e«t toute 
Indiquée, puisque In main contient , 
plus d'une levée d'honneur et qua... 
le Roi singleton eat à la couleur 
annoncée par le partenaire. Norq 
marque le temps en répondant pat. 
trois piques afin d’obtenir tous les 
renseignements que le partenaire., 
pourrait donner. Quand Sud de* . 
mande trois aans-atouts, c’est à 
Nord de décider du contrat final.

Il naît que son partenaire dé­
tient une suite de cinq cartes à 
pique; la suite est alors consldér . 
réc comme solide, puisqu’il dé<*,( 
tient lul-mème A-R-D. Si Sud dé- * 
tient aussi le Roi de coeur, trelsa 
levées sont facilement comptée*. Si 
Sud ne détient pas le Roi de coeur, 
il y aura toujours l'Impasse. Evi­
demment, Nord ne demanderait pas . 
le Grand Chelem s’il était certain „ 
qu'une Impasse à coeur sera né- ,, 
ccssaire, mais 11 raisonne correc­
tement qu’avec plus d'une levé# 4 
d’honneur au Jeu de Sud les possl».. 
hllltés de remporter toutes les le­
vées sont beaucoup plus grandes 
que l'obligation d’avoir à prendra 
une Impasse à coeur.

Itonneur: Nord.
N.-S. vulnérables.

4 A H I»
a n v ta . »

(% A in M
*All

3.7 Wli-il Ltd 
997 Wlnn fcllei- 

15 Wl.m 111 l’r 
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21
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19 4
27.4

CURB DE MONTRÉAL

16 4
19 9,
-1 * j
33 4
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07 10 0 4.13 l_ _l 7^ TB
<> V .1 ° ■ 0 18 16»
A »*7 | 1 f A • «-1 4.1 *
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Les déclarations:
\nril K«t
S tuiMse
.1 À PHffr

Xm4
2 A
a »-

Owexl
parse
paase

St-jMfMt, MaatréA

|. B. LIFIBVRE LIMITEE 
MONTREAL SHOE STORE

J. G. RENAUD, Président 
CHAUSSURES DE TOUTES SORTES 

4201 ONTARIO EST CL. 3CT05

P A. DURIVACE Br SES FILS
BOULANGERS

AMHffttr 9410"’

H. S A U R I O L «
MEUBLES ET ACCESSOIRES ELECTRIQUES £

1497 ONTARIO 1ST f ’>04

PREMIERES et SECONDES hypothèques.1 
améliorations. Service rapide. Taux raison­
nables. 525 avenue Champagncur CR 909a • 

258-26

HEURES LIBRES ENTRE 9 HEURES 
A.M. ET 7 Vi PM. IDEAL POUR 
FEMMES DIGNES DE CONFIANCE ET 
POSSEDANT EXPERIENCE MENAGERE.

PRETS lire, 2iém* hypotheque, ville ou en 
dehors. Discrétion absolue. 266 Saint- 
lacques ouest, suite 109. PL 1343

273-3 mots

S'adresser à 
MADAME Y. HEBERT 

OUFVT. RUF STE-CATHERINE. 
MA. S72I - l<v*| I 

SERVICE DE PLACEMENT NATIONAL

305

Accessoires de réfrigération

R i F R I C I R A T I O N
Pièces de rechange et accessoires pour 
Frigidaire, Kelvinator, Universal, etc.
A. C REFRIGERATION CO. 837 ouest 
tua Notre-Dame. PL 6871. 169-|.ao.

Articles de ménage
A ACHETER aubaine poêlas neufs, usa­
gés, Findlay. Curncy McClary, 15.00 et 
plus, pièces de rechange. Mobiliers de 
chambre, cuisine, studio, lits, matolas. 
sommier plus bas prix. H. SaurloL 3497 
Ontario est. FR. 7104. j.n.0.

PERSONNEL FEMININ 
POUR LEGERS TRAVAUX

DANS

DIFFENTS 
DEPARTEMENTS 

TEMPS PARTIEL OU 
REGULIER

S'ADRESSER

TOUSICNANT b FRERES LIMITEE
BEURRE — OEUFS — PROVISIONS

«IM ST-NUBIRT CR. 2135

ROLAND DAGENAIS

Grand assortiment
TAILLEUR 

pour la saison d’automne et*d'hiver

MARCHANDS
Nous échangeons les meubles do tous gen­
res, et nous achetons les vieux meubles. 
3184 Ste-Cathenne Est. Entre» Dczcry et 
Préfontain*. FR. 3918. 30-26

MILE CECILE MORIN 
DIRECTRICE DES GARDES-MALADES

HOPITAL ST-LUC 
1058 ST-DENIS

151-1

VOUS POUVEZ VISITER
nos nouvelles salles d'exposition, 12 
pièces garnies do toutes sortes de mo­
biliers : ensembles de vivoir, de cham­
bre à coucher et de "dinette’’, tapis, 
draperies, antiquités, etc. Ouvert sa­
medi la 23 sept, iusqu'5 9 h. 30. 
Union House Furniture Co., 626 
Burnside, en haut de Stc-Calhcrme, 
entre Eaton et Morgan. HA. 8728.

Machinerie et équipement

Ventes Stocké 
1S5 Bathurat i 

25 lîrew & L>i» 15 4 
5») Bright T. C. 204 

7'i3 lirltiHh .\ u 25*•• 
10120 Brown fn. 44 

275 Brown fo. 694 
378 Butterfly s-4 
3io Cnn a du a- D 2)4 

5” fauudu V 14
4270 Caiuln Iu<l 

1*0 fanrln. I ml 1914 
700 fanrln. Marc 2-, 
501 fandn. \’li k 28 

51 fandn. Vie 115 
75 fandn. W 51

56.'n fan. U’cr-t. 24 
77 (.’a.xsldy'x C 12 4 

5S5 foin hier. Al 5 
18917 fun.-». I’ajicr 174 

3(-<' fui». Aire 125
9<» Dominion K 15 

235 Dont. Ole 2^
'25 Don». Sijuii 3i 

300 Dominion 114 
42232 Donnacoiin ly-4 

715 K. -t Steel 104 
275 Kairchlld A 3»,; 

lv<’3 Ford Motor 21 
2»i7i- Krnstr t’o's 48 

30'» «îrcat Lakes 21 
1075 llydro-l-llee 2.4 

35o Lake St. J 72

Ouv. Haut Baa Clot.
Annèa 

haut baa
a "4

26
lTi 14

6
8 4

114
2»l

1914

S3 
150

214 
! I
19 4

190 
2 "a 

*28 
115

15 4 
co 4 
26 

14 
71 

y
214
114
2<

190 *

16»,
21
28 4 

8
101 
H'i 
c:»-4 
B"..

13
12 4

195

18 174

2 s 
15V 

51 
2 4 

12 4 
<4 

1 • *.i

. II.4
171 

62 
3S0 

184 
6 4 

23

134
10 4

178 
2 4 

12 4
98

2 4 
114

123

310
15
21
10*; 

3 4

30'j
H 4 
1’.'4 
10

50 
21 4

i

18 
21 

3 4

15
38

î'-!i
20 4
JO»';
24

21
U» 4 
e:

1

614
15
SI
19 4 
21*. 
11-4

15 4 
125 
114 
38
19 4 
114 
11-4 
10

32 4

314 
84 

S5 -'i

20
15*4
204

45'» Lownvy 11!» 114 1H4 114 15 114
25 Luiilicrl 104 104 13!» 6 4

25 MaoLaron P 374 .... 37*4 44 34
lia Maple Leaf 134 14 134 13 4 174 13
D5 .MaMity II 254 2 5 4 " • 1 j 25 4 nr» 25 4
300 Mcleherc D S 7 8 n *« 7

75 .Melchcrx D 114 H*. 114 H?» is»i 14 4
1191» .Mlnnenoiu 18 >8 174 78 27 U 17
2Cf>V urango C 194 20 194 194 C6 4 1841850 l’aul'ji 13 204 20 20*4 22 114

H97 Quebec P 33 4 35 31 35 43 27
• 795 Sont h mount 27 • 7 30 26
200 United Dis 21 24 36 10

31IX ILS
inno Arno Mine» 5 5 114 4

!niif> Alla 12 4 72 4 î’" 12 30 12

Vente* Stock* 
2000 Aubclle 

loo Akaltcho 
500 Beaulieu 

2000 Bonvlllr
1000 HouscadllUc 
2100 Beatrice 

«00 Curlier M 
26l»00 Central C 

5500 Century .M 
IlStl Cournot 
3030b Chcrrlcrk 

100 Duval 
5oo Hlder 

2900 Kuxt Sulliv 
330b Kontanu 
5200 Kormaque 

57000 Found Luke 
2000 Colduru
5500 tiol vue 

800 Holllnger 
17600 Jack latke 

9150 Jollet-Quc.

Ouv. Haut 
16 U 17

935
164
11

R
9

Bu*
16

Clot, 
lu loo 

135 ISO 
IR4 26b

Anné* 
haut bas

30
2k
37
11 
21

127
355

18
66

9
21*4
12
10 4 
1»

0

il 
8 4 

lu 
30 
37 
16

11 
8 

11 
8 '

28

.15 <4 
1C

360
18
72
»4

355
16
60

9

16
21

127
355

16

30
is
SI
13
60
11

80
15
10

6
y

70
28

135 
500

19
115

3,8

_ • j 
16 
60

1000 Lake P.owan 20

1C
11
19
*0

38 
Ut 4 
15 
68'

895 Lake Shure 
500 Ling man 

6500 Lllittulde 
5000 Luuvicnurt 
2300 McDonald 
390 Nechl 
1600 .Nnrmctal 
1000 Ml» Yell 

81-0 O'Brien O 
5323 l’undoru C 
5650 Pu tu Conr.

23l600Pltt Gold 
3020 Quebec Vel 
21(H) Kochelte U.

BiOCOOSantingo 
1100 Sherrltt-C 
2950 Slsroe G M 
5514 Ktndnrona 
160b Standard 
7500 Sullivan C. 
6600 Snma Duv.

13500 Wcatvllle 
HL'ILEB 

100 Homo OU 
500 Homrxtend

134 114 13 4

214
38
10 4
17
70
20
H4

115 
19 4 

115 
221 

12
264

13
31
10
15
15
19 4 
15 4

100 100 ' 111 81
17 19 17 17 13 12

230 23U 295 25 S 425 KO
330 345 331» 310 750 25U
105 m 104 111 176 B»4
145 751 145 151 ma

19 19 3(1 18
187 167 160 760 385 1711

13 13 S 12 16 8
500 (10 Son MO 7S0 460

31 31 23*4 27 37 l'JI
21 24 21 21 TJ * fi
C2 22 38 15

31 41 35 41 60 35
238 238 230 230 365 7"7
65 65 145 60
7_2 81 72 60 119 61
75 15 12 12

240 210 230 235 350 152
254 es 2 j 25 36 I»»
15 15 74 15 32 lu1

250 250 410 230
64 .... 64 11 5

furet «nimue du huit de trèfle. ,,
Une distribution normale aux "• 

couleurs majeures ferait accomplir . 
le contrat de treize levées sans au-1- 
cune difficulté. Cependant le Dé­
clarant n’nuralt aucune bonne rat»"»* 
son d’nller risquer son contrat sur ”• 
cette probabllltc quand tl lut est 
possible de prendre certulncs pic- *• 
cautions.

Dès la deuxième ronde d'atouts, •. 
le Déclarant est tenseigné sur la 
division des piques aux adversaires, 
mais le contrat peut encore être ’ 
accompli si les coeurs au côté E-O 
sont divises 6-3. Il y a encore un# . 
autre possibilité plus cachée si •• 
Ouest détient une carte-honneur 4 '' 
carreau, en plus d’un arrêt à coeur»1'! 
et des longs piques. Cette possibi­
lité ne doit pas être négligée et 
Sud commence par encaisser A-R 
do trèfle, A-R-D de pique et son 
Roi de coeur. Quand il encaisse sa 
Dame de trèfle, Ouest commence 
à être squeeze et il doit lâcher un 
carreau, le dix de carreau du mort 
est défaussé. La main phase alors 
au mort par l’As de carrenu et 
A-D-V de coeur sont encaissé. JI 
est facile de reconstruire la main 
d'Oueat et Est est marqué de D-7 
de carreau. La main est au mort et 
l'impasse à carreau vers la four­
chette R-9 est certaine de réussir.

TA-RAIS-DU.

COMPTABLES

Centre de manufacture des p o u 11 * s 
V BELT V Dominion Belting & Machinery. 
971 St-lacqucs. 87-26

Réparation

PARAPLUIES
M9-3 Recouvert* en neuf et livré» on 2* heure»

: Aussi parapluies do lardm répares tt re- 
Automobiles è vendre ! couvert» et auvents. A tavigno. 1262

ATTENTION
Sainte-Catherin* est. Autrefois da la Do­
minion Umbrella Co. Ltd 50-12

Il 117 PHILLIPS SQUAM LA. 27S2

FACE Br SON LIMITED
Vgndturs da Ford depuis 19JO

J7«2 RUI WVUINCTON PI. 9411 - PI. 9604

* OMIR BARRE LIMITEE
Om«r Barré, président • Albert Barré, vice-président 

BUICK. - PONTIAC - VENTE ET SERVICE - CAMIONS G.M.C.

5917 VIRDUN YO. 1441

FEDERAI. AUTO FARTS CO.

SOUDURE DE TOUS METAUX tels: AMu- 
d«_, a . l« minium, métal blanc, etc. Réparation d'ui-acques bcaudoin Automobile tensilcs de cuisine, moulin i laver, moulin 
1340 PAPINEAU 'à viande do boucher. Réparation radiateurs

PLUSIEURS BONS CHARS USAGES 3 \cn- d'automobile, système de refroidissement 
dr# ou 5 échanger et garde-boue.

VENDEUR CARACE TREMBLAY — 2210 BLAKE
150-jno WEIlington 2332

146-24

ATTENTION
tousses "Slip Covers" sur mesure. *ièee 

camions, réparé, service de 4 heures. Dé- 
bossage. Peinture. Frems par experts. Per­
reault Auto Body, 766 Bllcchassc CA 
5424. 148-2

Ecoles de métier
ECOLE FEDERALE AUTOMOBILE — Ap­
prenez èa conduire en 5 leçons. 1621

-Denis, HA. 5513. 112-24

APPRENEZ L’ELECTRICITE

Gordon Sauvé - A. E. Paul

S4I7 ST-LAURINT PL. 2925

GENERAL AUTO SERVICE
L. R, BOISVERT, Propriétaire

REPARATIONS GENERALES — TIRAGE A TOUTE HEURE

’4««6 OUIST, RUI NOTRI-DAMI Wl. 2419

AMHERST AUTO PARTS LIMITED
J. M. L’HEUREUX, président

SPECIALITE; REPARAGE RADIATEURS - DEMARREURS - GENERATEURS

1596 AMHKRST CH. 9235

|OS LAREAULT LIMITEE
EXCAVATIONS

4235. AVI VIRDUN YO. 8181

Enrg.LAROCQUE ELECTRIC
Réal Larocque, propriétaire 

SPECIALITE: MOTEURS ELECTRIQUES

401, RUI GOUNOD..................... ......... CR. 5577

Le génie de la radio. Apprenez d'une ma­
nière pratique sur moteurs, générateur!, 
montage d'armature, etc. Plusieurs de nos 
élèves ont maintenant positions payantes. 
Canadian School of Elccfricify, 2S2 ouest, 
rue Ontario. 110-12

Prix de l'abonnement 
annuel

Canada 
banlieue) 

Etats-Unis et 
tanniquo .... 

Union Postale
LIVRAISON 

Montréal .......

PAR LA POSTE 
(sauf Montréal et

Empire Bri-
$ 6

S 9 
S12

A DOMICILE
$ 9

Tous les abonnements sont 
payables d'avance.

Notre commerce 
extérieur, moindre

Durant les huit premiers 
mois de cette année, en 

regard de 1945

Appelez un . . . . . Annuaire des services 
et des affaires

Brûleurs à l'huileAmcliorafion du domicile
PIINTURI - DECORATION BRULEURS toutes sortes. Fahcs trans-

. . , . , „ former votre fournaise à l'huile, ouvrage
Extérieur et Intérieur. Brossage do pirrie, n.vanii, système automatique, jacket hea- 
etc. Ouvrage garanti par experts. Assu- lcr fournaise cabinet, radiateur éirrtn- 
ranco contra accident du travail. Peinture qu(, réparation et nettoyage. CA. 9143 
•u Fusil. 5866 Lnuis-Hébert, 144-9

Los exportations canadiennes 
continuent l'augmentation de juil­
let et passent brusquement à S242,- 
685,000 en août, le total mensuel le 
plus élevé depuis la capitulation 
du Japon en août l’an dernier, 
d'après les chiffres du commerce, 
publiés par le Bureau Fédéral de la 
Statistique. L'augmentation auprès 
de juillet est de $53.979,000, tandis 
que celle par t a port à juin s'établit 
a $75.987,000. Il y a, cependant, 
réduction comparativement nu to­
tal d'août l'an dernier de $53.364,- 
000. Les marchandises exportées 
durant les huit premiers mois de 
l'année actuelle s’élèvent a $1,494,- 
1 fiâ.000 contre le total de guerre de 
$2.296,156.000 la même période de 
1915.

Les exportations de bols et de 
papier augmentent do nouveau, 
s'établissant en août à $59,040,000 
contre $54,568.000 en Juillet et $44.- 
•115,000 le mois correspondant de 
l'an dernier. Le papier h journal, 
le principal Item d’exportation dans 
ce groupe, passe a $25.248.000 de 
$22.729,000 en Juillet et de $15,506,- 
000 en août l’an dernier. Les plan­
ches et madriers gagnent de mê­
me du terrain, touchant $10,873,000 
contre $10,910,000 en juillet et $9,- 
623,000 l'an dernier.

Les exportations de viande sont 
plus volumineuses en août et ont 
une valeur enregistrée de $12,972,- 
000. à rapprocher de $7,220,000 en 
juillet et de $8,926,000 en août l’an 
dernier. Les exportations de pois­
son et de produits de la pèche

WEST END PAINTING & DECORATING I-------------------------------------------------------
REG'D.. ATTENTION. Venez voir la nouvelle mer-

PLatcau 0558 veille en (ait de brûleurs à l'huile pour
113-25 poêle et fournaise, s'adapte aussi »ur iac 

kc» heater, eau chaude J l'année è un 
D. . coût très minime. Une démonstration vous
rianeners convaincra, garanti I an sans nettoyage.

. ---- --- ■ —------------------------ quantité limitée: aussi brûleurs è mèche
Vos parquets ont-ils besom d'être nettoyés.'A PC. Aussi radiateurs électriques auto­
refinis. cirés ou polis ? Pour service rapide ni a tiques. Popmcau, pres Boul. Rese­
at sûr appelez WE. 2323. 149-6 mont. TA. 5915. 150-6

blé augmentant à $16,382,000 da 
$9,646,000 en juillet et 18,173,000 en 
août 1915.

Les exportations de fer et pro­
duits du fer, bien que plu* consi­
dérables en août qu'en Juillet, sont 
encore moindres qu'en 1946; le to­
tal d'août est de 130.954,000 compa­
rativement à $21,936,000 en Juillet, 
et $49,659,000 l'année dernière. Les 
automobiles et pièces, évaluées à 
$17,755,000, excèdent de $12,253,000 
le chiffre de Juillet: mais tombent 
au-dessous de celui de $33,207,000 
en août 1945.

Parmi les métaux non ferreux, 
l'aluminium augmente à $14,035,000, 
de $1.303.000 en Juillet et $8,319,000 
l'année dernière. Les exportations 
de nickel avancent également, au

Les chargements de 
wagons fort élevés
Ik attcigntnf au-dtlà de 
80,000 wagoni, soif un 
chiffra inconnu depuis 17 

ans

CHARTRE, SAMSON 
BEAUVAIS 

GAUTHIER b Cil
COMRTASIIS ACRISS 

(Charter** AccaantaeH)
MONTREAL - QUEBEC — ROUYN

P.-E. Courtois, C.A. R Courtoi», C.A. 
F. Fredette. C.A. Paul Gauvin. C.A. 
M Laicunesse. C.A. R R Poullot. C-A. 

Victor Paul. C A.
COURTOIS, FRIDETTK 

& CIE
COMPTAIltS ACRItS 

10 aaast. rae St-lacam* 
Montréal — PL 4454

OTTAWA. 30. — Pour In 1ère 
fols depuis octobre 1929, les char­
gements hebdomadaires ont, la sc-j 
malne terminée le 21 septembre 
1946, dépassé le chiffre de 80,000 
wagons et s'établissent à 80,658 
wagons, rapporte l'Office nationalmontant de $6,844,000 comparative- 7. ‘ ‘ ; "“ ‘3

ment à $4,247,000 en Juillet et $4,- d* la «tat>8Unue. Us se comparent 
" à 79,951 wagons la semaine précé­

dente et à 73,489 la semaine cor-
538,000 11 y a un an. Les exporta 
tlons d'appareils électriques sont, à 
$1,658,000, inférieurs dans les deux 
comparaisons.

Le commerce avec les pays de 
l'Empire Britannique augmente 
sensiblement en août sur celui de 
juillet; mais le total est inférieur 
a celui d’août l'année dernière. Les 
exportations au Royaume-Uni aug­
mentent à $71,852,000 comparative­
ment à $40,407,000 en juillet et 166,• 
627,000 il y a un an; le total cumu­
latif des huit mois de la présente 
année est de $378,339,000 compara­
tivement à $729,331,000 l'année der­
nière.

Les exportations d'août à l'Afri­
que britannique du Sud indiquent 
une expansion marquée du com­
merce avec ce pays, à une valeur 
de $9,734,000 comparativement à 
$6,847,000 en Juillet et 82,682,000 en 
août l’année dernière. Les expor­
tations à l'Inde britannique dimi­
nuent encore et se totalisent à 
$2,158,000 comparativement à $4,- 
347,000 en Juillet et $54,517.000 l'an­
née dernière. Les exportations en 
Australie sont plus considérables, à

MMIII. Mft et Ge
COMPTABLES AGREES

10 OUIST RUI SAINT-IACQUKS 
MONTREAL — MA 7754

22 NORD, RUI WELLINGTON 
SHERBROOKE. QUE. — TEL S2

respondents de 1945.
Dans le secteur de l'Est, les 

transports par vole ferrée s’élèvent 
de 47,790 wagons, en 1945, à 50,312 
cette année, tandis que dans celui 
de l’Ouest, Ils s’accroissent de 
25,699 wagons à 30,346.

L'indice de l'Office se place â 
140.7 contre 138.4 et 128.2 respecti­
vement.

SERVICE DE

24 heures

?!s.'mr,î;,sn‘. ILS'W.J'Î «KK» ^‘SSiTSnSSZW

Annonce! dans 
“Le Canada“

Bois, charbon, huile
CHARBON ANTHRACITE 

Le meilleur, "stove", "chestnut", 
"buckwheat". Pour service rapide 
appelez FA. 3603.

METROPOLITAN COAL IMPORT INC
4601 IBERVILLE —C

août. $9,307,000 en Juillet et $8,926,- 
000 il y a un an. Los exportations 
de fromage augmentent considéra­
blement a $7,062,000 de $53,000 en 
Juillet et $5,613,000 11 y n un an.

Principalement en raison de la 
brusque diminution du mouvement 
outre-mer du blé canadien,’ les ex­
portations de produits agricoles 
dans l’ensemble tombent à $42.- 
897.000 do $45.110.000 en Juillet et 
de $88.010,000 en août 1945. Les ex­
portations do blé déclinent n $13,- 
021,000 de $21,174.000 en Juillet et 
de $00,821,000 l’an dernier, tandis 
que les exportations de farine de

Nouvelle brochure

Nommé au comité 
de citoyenneté

La Fédération canadienne des 
foyers et écoles n nommé M. F. 
Barnes, de Rorky Mountain Hou­
se, Alberta, comme préposé nu co­
mité de la citoyenneté, annonce 
M. Frank Foulds. directeur de la 
citoyenneté canadienne:—.

"Ce comité a été établi nu con­
grès national do la Fédération des

Une brochure intitulée "La 
toycnneté canadienne" sera 
nible pour 
nvcnlt

-------------------------------------  Frank Foiilds, directeur du Bu
et écoles, tenu récemment |^u dc ltt citoyenneté cnnndlcn-

Cctto brochure explique l'orga­
nisation dc la nouvelle loi dc la 
citoyenneté canadienne et donne 
une explication très nette de cha­
que partie.

en Juillet et $961,000 en août 1945.
Le commerce d'août avec les 

pays en groupe est aussi plus con­
sidérable qu'en Juillet; mats il est 
moins considérable qu'an août l’an­
née dernière. Les exportations aux 
Etats-Unis — marché le plus im-' 
portant pour le Canada — sont 
évaluées n $74,961,000 au regard de 
$74,759,000 en Juillet, et $112.645,000 
Il y n un an. Le total des huit mois 
terminés en août est de $546,161,- 
000 comparativement à $833,540,000 
11 y n un an.

Le mouvement de denrées vers 
certains pays de l'Europe continen­
tale est plus fort en août. Les ex­
portations à la Belgique augmen­
tent à $10,841,000 de $6,566.000 en 
juillet et dc $3,154,000 en août 1945;

. IFrance, $8,408,000 de $4,358,000 en 
•'a c‘‘;Juillet et $3,177,000 l’an dernier; 
dlsP0*, Allemagne. $1.103,000 de $304,000 en

ur distribution dans «[> jU|uet et $3,000 l’an dernier; Nor* 
rapproché, annonce M- vège. $2.520.000 en Juillet et $812.000

foyers
à Saskatoon"’, a expliqué M. Foulds 
"La Fédération va promouvoir 
l’éducation sur la citoyenneté dans 
les foyers et écoles et projette de 
dévouer toute non attention à ceux 
qui atteignent la citoyenneté en 
devenant éligible avec l'Age".

Notre organisation nationale Et 
composa de plus de 78,000 mem­
bres répartis dans 1.300 foyers et 
associations écolières A travers le 
dominion. La majeritê des mem-

cn août 1945; Pologne $3,491,000 
de $2.130,000 et $893,000; Suisse, 
$1.852,000 de $62,000 et $19,000.

Les exportations à la Chine sont 
plus volumineuses, ayant une va­
leur dc $8,722,000 contre $4.343,000 
en Juillet et $17,000 en août 1945. 
Les exportations à l'Argentine ont 
une valeur de $1.584.000; au Brésil, 

!de $2,756.000; à TUruguay, de $252,'

POUR
ESTAMPES tn 
CAOUTCHOUC

BT
SCEAUX pour 
COMPAGNIES

Dhponlbl** peu* livraison Immédiat* 
Livres de minutes — Feuilles 
mobiles en français et anglais 
Dateurs en français et anglais 

Fournitures de bureau

10. H»
Enr'g.

642 oueit, rue Craig 
Montréal — LA. 8330

Hteta» Lavilltc, CX. CAA. K*s«r Mcaiar, GA. 
RooMm-R. Btdsrd. CA Uancl Gstccn.CA^
Roger Lyonreit CA Jm* limier, CA

LAVALLEE, BEDARD, 
LYONNAIS, MESSIER, 

GASCON
COMPTABLES ACÏREB8

(Chartarad Aeeeuataat*)

19 EST. RUE lAtNUIACQUIS 
IL 1019 Montréal

MARCEL B MORINCY, C.G.A.. CPA 
GERARD LABELLE, C.G.A.

ROGER GAGNON. LI.C

MORINCY, LABELLE 
b CIE

COMPTABLES LICENCIES 
57 ouest, rue St-Jacques 

MA. 2221 MONTREAL

J. D. ALLARD b Cia
Auditeurs publics accrédités

(Accredited Public Accountsr»t»l
SPECIALISTES EN IMPOTS 
INGENIEURS INDUSTRIELS

ouest, run Ste-Catherine 
Chimbra 202 

Montréal, P.Q. FI. 1367

1502

ARCHITECTES

Jean Julien PERRAULT
ARCHITECTE

B Arch McGill University 
Ext Columbia University 
Membre A A.P Q _

1795, Van Home. Montréal • AT. S7IS
"Fellow" R.A.IC.

h re.® de ecE ncsoclutlons sont leslOOO; nu Venezuela, de $820,000; nu 
parents dévoués à l'intérêt de* Mexique, de $980.000. Elles accusent 
enfants et d»’« Jeunes à la maison'des gains généraux par rapport à 
à l'écolo et la société. juillet cette année et à août 1945.

1 EXAMEN DE LA VUE
Dana le centre des affaires

GRÉGOIRE BÉLANGER
OPTOMETRISTE

Heures de bureau 9 heures à 6 heures

38 •tf, Notre-Dame LA. 3395

. : ^

D+^^
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Visiteurs à U prison do NurembergPanique causée par 
un “gunman”, dans 
un débit de tabac
'Un individu a causé tout un 

émoi, tard samedi soir, dana un 
débit de tabao de la rue Notre- 
Dame, lorsque, sans que personne 
ner l’ait attaque, il sortit deux re­
volvers de ses goussets et fit feu à cinq reprises dans la montre du 
magasin.

Chacun, dans rétablissement sis à 176, est* rue Notre-Dame, se de­
mandait si l’énergumène allait 
changer la direction de son tir, 
et chacun aussi avait une peur 
bleue. Mais l’individu qui causait 
tout le fracas eut peur a son tour 
et il déguerpit assez rapidement 
que la police, qui arrivait sur les 
lieur quelques instants plus tard, 
ne put le retraced. On le recchcr- 
che encore.

11 était 11 h. 45 environ lorsque 
l’incident peu banal survint. Les 
agents Henri St-Jules et Jean-Paul 
Pleau, du quartier général de la 
Police, ont un bon signalement du 
’’showman’’ et les recherches se 
poursuivent pour lui mettre la 
main au collet.

Le Dr Williamson 
rejette une offre 
de $8,000,000

JOHANNESBURG, 29 (C.P.) —
On a rapporté, samedi, que le Dr 
John T. Williamson, célibataire de 
Montréal et de Québec, avait rejeté 
une offre de 2.000,000 de livres 
<18,000,000) des intérêts de diamants 
Debeers pour la nouvelle mine de 
diamants qu'il a trouvée dans le 
Tanganayko.

Des rapports provenant de Dar- 
Es-Salaam, Tanganayka. ont révélé
?ue les propriétés minières du Dr 

/Hiiamson étaient 8 fois plus vas­
ter que celles de Kimberly. Afrique 

du Sud, qui étaient considérées jus­
qu’à maintenant comme les plus 
grandes.

Le Dr Williamson est un gradué | 
do Tunlverslté McGill. Il partit poul­
ie Tanganayke en 1934, comme géo- 
loglste. Cet homme de science ca­
nadien, en réponse à l'offre qu'on! 
lui faisait, a dit "qu’il n’était pas 
intéressé dans l’argent et qu’il pré-! 
ferait garder la mine et vendre les
diamants qu’il voulait". _ .. .

**Je ne pourrais pas dépenser tâtions ou plus samedi alors que la sept membres, se rendrait a Saska-
__ _s _ _. •    . I ^>1  . 1.» 1 /->*-* f r ulna fnrtn ulnmnln nfit* #1 n nr\r\ft>fnr* n V n r*

Un mort et un blessé quand une 
moto s’écrase contre nn poteau

L«t jours ss suivont mais...

Un Jeune homme de 23 ans, Paul 
Hébert, demeurant à 2055, rue 
Mansfield, est mort dans la nuit 
de samedi à dimanche, quelques 
heures seulement après qu’il eut 
donné contre un poteau de la 
Montreal Tramways avec la mo­
tocyclette qu’il montait. Son com­
pagnon, Donald-Watson Elliott, 2, 
rue St-Joseph à Dorval, a été plus 
que sérieusement blessé, souffrant 
d’une double fracture de la Jam­
be droite, d’une fractura du bras 
droit et d’une fracture probable 
du crâne. •

Les deux Jeunes gens circulaient 
du sud au nord dans larCôte-des- 
Nciges, à vive allure. Lorsqu’ils 
arrivèrent à l’angle de la rue Ga­
tineau. où la Côte-dcs-Nciges subit 
une courbe assez prononcée, le 
conducteur de la moto, Hébert, 
tenta vainement de prendre la 
courbe, il perdit le contrôle de 

i véhicule et les deux jeunes 
gens furent projetés violemment 
contre un poteau de fer.

Le constable Clovis Trudeau, de 
faction aux environs, entendit le 
bruit de la collision et se rendit 
sur les lieux en vitesse, dans l’in- dent.

Les eriminefe de guerre nazis connaîtront la nentencc du tribu­
nal international de Nuremberg aujourd'hui ou demain. On volt, 
«-i-liaut, Mme Joachim von Itibbentrop et son enfant, entrant dans 
la prison de Nuremberg où se trouve l’ancien ministre des Affaires 
étrangères de Hitler.

37 ' les piqueteurs
fermiers font encore des leurs

tention de procurer aux blessés 
les premiers soins. Constatant les! 
multiples blessures des deux vic­
times, il manda d’urgence l'am­
bulance qui ne tarda pas & arriver- 
et à transporter les deux blessés, 
à l'hôpital St. Mary’s, où ils re­
çurent les premiers soins du Dr 
Fitzgerald.

Hébert succomba à ses blessu­
res le matin, vers 6 h. 30 et quant 
à Elliott, bien qu'on espère lui ! 
sauver la vie, on n’est pas trop 
optimiste sur son état. Une frac­
ture du crâne et une hémorrhagie 
interne emportèrent Hébert.

La police nous informe que le 
compteur de vitesse de la motocy­
clette indiquait que cette derniè­
re filait à près de 55 milles à 
l’heure lorsqu'elle vint en contact 
avec le poteau de fer, et que les 
deux victimes furent projetées de 
plusieurs pieds dans l'air.

Le sergent Bernard, du poste no 
18 de la police municipale, et les 
agents McKenzie et Hayes, de 
l’auto no 30 de la Radio-Police, 
assistèrent le constable Trudeau 
dans ses constatations de l'acci-

la princesse Elizabeth exprime 
le désir de visiter notre pays

LONDRES. 29. — Dans une al-.suffit pas. dit-elle. Il faut travailler 
locution radiodiffusée de Londres, pour le présent et pour le futur. Il
Son Altesse Royale la princesse 
Elizabeth a exprimé le désir d’al­
ler au Canada voir personnelle­
ment les jeunes gens au nombre 
d'un million qui compose la Croix- 
Rouge canadienne de la Jeunesse.

La princesse a dit qu'une splen­
dide occasion s'offre aujourd’hui 
pour apporter à autrui les bien

a beaucoup à faire pour parer à 
îa souffrance d'aujourd'hui et rie 
demain. Elle parla de la semaine 
du 29 septembre au 6 octobre, con­
sacrée à l’enrôlement de membres 
à travers le Canada. C’est durant 
cette semaine que le million de jeu­
nes membres de la Croix-Rouge de 
la Jeunesse du Canada inscrivent 
de nouvéau leurs noms comme fai-

\\

faits de la paix et clic a ajouté isant partle de l'organisation. Cela 
f|ii elle espérait que la Croix-Rouge j se chaque année dans les éco- 
de la Jeunesse trouvera linspi-,jcg

EDMONTON, 29 (C.P. — La Gen-itorités de l’union ont dit que le co- 
darmerie roynle n rapporté 37 nrres-'mité central de grève, composé de

t______ r_____ ___ tâtions ou plus samedi alors que In sept membres, se rendrait à Saska-
M.WW.boÔ dans le genre de vie que violence s’est propagée le long des toon demain afin de conférer avec
je veux mener’’, a-t-il ajouté. i lignes de piquctciinj dans la grève j les autorités des Fermiers-Unis du

Le Dr Williamson a donné un Idc la livraison des fermiers, dans Canada,
tiers de scs parts de la mine n son deux provinces de l'ouest du Cina-^ Les Fcrmlcrs-Unis du Canada,
frère D’Arcy qui a été blessé sur dn. Dans l'intervalle, le gouverne- dont 30,000 membres sont confines
les champs de bataille européens ment fédéral se prépare à considéra la Saskatchewan, ont aussi lan- 
au cours de la dernière guerre, rer un règlement de cette grève quiicé un appel de grève, ce qui a nmc-
alors qu'il était en service actif dure depuis 23 jours afin d’obtenir né le piquetage d’abattoirs en Sas-

ration pour y jouer son rôle. “Quel gon Altesse a souligné que c’est 
la jeunesse d aujourd hui fasse enilin véritable privilège pour les jeu- 
sorte que le monde jouisse de | nPS Canadiens et Canadiennes que 
meilleur.s jours et que les enfants (]P dévouer à la tâche d'aider ceux 
de demain soient plus heureux”, 
a dit Son Altesse Royale.

En présentant la princesse à 
son jeune auditoire, Thon. Vin­
cent Massey a dit que Son Altesse

qu
avec l'armée canadienne.

Mme A. Boisvert, 
décédée samedi, à 
l’âge de 74 ans

QUEBEC, 29. (Du correspondant 
du Canada) — M. Maurice Bois­
vert, c.r., est cruellement éprouvé 
par la mort do sa mère, Mme A. 
Boisvert, décédée samedi matin à 
l’âge de 74 ans, à Nicolet.

Mme Boisvert, née Laura Car­
tier, veuve depuis un grand nom­
bre d’années, avait consacré toute 
sa vie à l’éducation de ses enfants 
auxquels elle inculqua de grands 
principes et qui lui rendirent en 
tendre affection le dévouement 
qu'elle leur prodigua. La dispari- 
ton de cette femme d’élite, qui 
laisse de si beaux exemples de 
vertu chrétienne, causera de pro­
fonds regrets.

Huit enfants, quatre fils et qua­
tre filles, lui survivent: M. Mau­
rice Boisvert, avocat, de Québec, 
le R.P. Bertrand Boisvert, o.p. de 
l'Ordre des Dominicains, le Dr 
Raymond Boisvert, de Sherbroo­
ke, la rév, soeur St-Jean-de-la-Tri- 
nité, de la communauté des 
religieuses de l’Assomption. Mme 
Hector Verville (Cécile Boisvert), 
Mlles Elizabeth et Gertrude Bois­
vert et M. Roland Boisvert.

Les obsèques auront lieu mer­
credi matin à 10 h. en la cathédra­
le de Nicolet

Nous prions notre estimé con­
citoyen, M. Maurice Boisvert ,et 
les membres de sa famille de bien 
vouloir agréer l’expression de no­
tre vive sympathie dans leur grand 
deuil.

Sas-
de.a prix plus élevés. 1 kntchcwnn.

La police a dit "qu’au moins 20; Les deux unions demandent une 
fermiers piqueteurs ont été arrêtés parité entre les prix et les revenus 
près de Beaver Crossing où un et étudieront les propositions du 
acheteur de bestiaux a été blessé ministre de l’Agriculture, Thon- M. 
et ses bestiaux ont été dispersés Gardiner.
devant un barrage de 300 piqueteurs,| Le ministre est actuellement en 
le pire Incident de violence depuis, Saskatchewan et il se peut qu’on lui 
le début de la grève dont le but demande d’assister à la réunion de 
est d’empêcher les livraisons des: lundi à Saskatoon

L’hon, MacKinnon 
admit à l'hôpital

Le ministre du Commerce, Thon. 
MacKinnon, a été admis, samedi, à 
l'hôpital Royal Victoria où il doit 
eubfr un examen médical. On sait 
que l'état de santé du ministre 
lalesalt à désirer depuis quelque 
temps, male ce n’est rien do grave. 
Il restera à l’hôpital, pendant 5 
Jours, probablement.

Dam un grava état
Michel Johnson, 5 ans. 10818, rue 

St-Vital. à Montréal-Nord, était 
dans un état assez grave, samedi 
■olr, lorsqu'il a été admis à l'hôpital 
8te-Justlne, après avoir été heurté 
par une auto, sur la rue Casa. Il 
souffrait de syndrome abdominal. 
L’accident est survenu vers 6 h. 30.

IL N’Y A OISEAU DE BON NID QUI 
N'AIT SON ARBRE A L’

INSTITUT
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DROUIN
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fermiers aux marchés.
On a rapporté sept autres arres­

tations au pont Roehfort et d'autres 
incidents démontrent une tension

Vendredi, une mêlée générale s’est 
produite. L’acheteur Lloyd Lybbert 
et 12 cowboys ont été arrêtes par 
des piquetteurs alors qu'ils tentaient

grandissante dans la grève. Les au-lde livrer 113 bestiaux aux abattoirs

avait gracieusement consenti à 
adresser un message aux jeunes 
de la Croix-Rouge du Canada tout 
en ct/mt bien convaincu du bien 
déjà accompli et qui le sera cer­
tainement dans l’avenir par toute 
la jeunesse mondiale

Mme Hjalmar Schaeht, photographiée en compagnie de 
deux fillettes, alors qu'elle se dirigeait vers la prison de Nurem­
berg pour y visiter non époux, le Dr Schaeht, un ancien chef nazi. 
Comme on le sait, le Jugement rendu par le tribunal des criminels 
de guerre sera connu aujourd’huL

les conditions de la 
Obligation d’épargne dn pays

total de membres se chiffre à tren 
te millions.

Les jeunes fonctionnent comme

Nouveaux appareils de bureaux 
que Jules Verne n’a pas prévus

NEW-YORK. 29. (A.P.—Les eté-| Cette michine n’a pas de partie 
nographes et les teneurs de livre mobile, mais elle substitue une sé- 
auront la chance cette semaine de rie de tubes à vide aux milliers de
se familiariser avec de nouvelles 
merveilles du domaine des appa­
reils de bureaux.

A l'exposition Industrielle natio­
nale, qui sera tenue nu Grand Cen­
tral Palace, du 30 septembre au 5 
octobre. Ils verront:

Des machines à écrire actionnées 
par radio d’une autre partie de la 
ville ou d'un train, d’un avion et 
d'une automobile. Par exemple, 
un reporter peut rédiger son comp­
te rendu sur la scène même d’un 
incendie et le transmettre simul­
tanément à son journal.

Une machine qui peut multiplier 
six chiffres par six chiffres et 
poinçonner une réponse de douze 
chiffres à une vitesse de cent a la 
minute.

On recommande 
l’immunisation 
des enfants

parties mobiles antérieurement uti­
lisées pour effectuer les opérations 
mathématiques.

Des machines qui mettront en 
auxquels les voyageurs de commer­
ce peuvent confier des rapports ou 
(des comptes de dépenses) pendant 
qu’ils sont sur la route.

Des détecteurs qui annoncent 
l'incendie avant qu’il n’éclate. Des­
tiné mix maisons et aux petites in­
dustries privées de gardiens de 
nuit, l’appareil fait entendre un 
bruit très impressionnant lorsque 
la température d’une pièce atteint 
un degré dangereux.

Des machines qui metront en 
évidence l’impôt sur le revenu de 
la somme qu’elles enregistrent et 
qui additionneront dn grandes lis­
tes de paie en imprimant en même 
temps des bandes dn déductions.

Une machine à écrire élcctroma- 
tique, un nouveau genre de papier- 
carbon et la reste.

tre elles.
Le Dr G. D. W. Cameron, sousj 

ministre de la Santé, a demandé 
aux parents de ne pas attendre 
qu’il y ait une épidémie pour faire 
vacciner leurs enfants. C'est ainsi 
que le meilleur temps pour faire 
immuniser les enfants contre la 
diphtérie ou la petite yerole est 
au cours do leur première année.

Croix-Rouge de la Jeunesse comme 
un peu partout dans le monde. Cin- 

. • , i. ... ouanto nations différentes ont leurLa princesse s est dite très fière Croix-Rouge de la Jeunesse et le 
d’etre patronessc de la Crolx-Uou- .0tn] do membres se chiffre à tren- 
ge Canadienne de la Jeunesse, or­
ganisation qui a tant fait pour 
alléger la souffrance partout dans 
le monde comme au Canada. Elle 
invoqua l’image d’une fillette de 
la Nouvelle-Ecosse tendant la 
main pour donper des vivres aux 
enfants mal nourris d’Europe; 
d'un garçonnet du Québec faisant 
en soxte que du lait puisse être en­
voyé aux Indes affamés; d’une 
jeune personne de l'Alberta se dé­
vouant pour aider des prisonniers 
de guerre à continuor leurs étu­
des. Les membres de la Croix- 
Rouge de la Jeunesse ont raison 
d’être bien fiers d’eux-memes, a 
dit la princesse.

Mais passer en revue le passé ne

La prochaine série d'obligations'pas de beaucoup 3,000 et les ban-
les caisses populaires et ccr-|w 

tuincs compagnies de fiducie et dejdCS llllMICTiCS» Ufl DCDw
Ces obli-prêt s’occuperont encore activement1 k>ûla «ffreutAHIAIlt 

les obliga- de la vente au grand public, mais SA DEUIA «TTrcUDCmang 
en général elles ne pourront per­
mettre à leur personnel do sollici­
ter en dehors de leurs propres lo­
caux. La déduction est donc clair:

qui sont moins heureux dans la vie.
Dans le Québec, la Croix-Rouge 

de la Jeunesse compte 60,000 mem-
bres; mais seulement dans les qu'émettra le gouvernement cana- ques,

<^n sera connue soi- ----------
d’organiser la Croix-Rouge dans lesi‘*®{’1|^ati“*“ .^P“rjftne 
écoles catholiques et l’on espère!. . 
qu'avant longtemps ces écoles de ti°ns d® Victoire omises pen- 

- dant la guerre.
Le ministère des Finances a 

communiqué, samedi, quelques ren­
seignements relatifs à cette non- bien des Canadiens, surtout dans 
voile série d’obllgaticns qu’il se les régions excentriques, devront 
propose de mettre en vente sous assumer la responsabilité nouvelle 
pCU. d'aller eux-mêmes faire leur achat.

Les jeunes loncnonncm comme ,?* a souligne que ces obligations A cause de cela, le résultat du lan- 
b,anche indénendante de la Croix- d’épargne sont fondées sur les rcs-kement de cette obligation indique- 
Rouce adulte Ils ont le contrôle sources mêmes du Canada, qui enka dans quelle mesure le peuple

sont la garantie; qu’elles rapporte-!^nnadien veut et sait ngir^dans le 
ront un intérêt de 2 et.trois-quarts sens de ses propres Intérêts, 
pour cent par année et qu’elles, Une cnnu£tc êtèndue faite en fé- 
conserveront toujours eur plcine;vrlcr n dém0ntré que huit sur dix 
valeur, 100 pour cent du prix ^ea acheteurs des obligations de la 
d'achat. j Victoire et ou des certificats d'é-

Emises le premier novembre pargne de guerre ont l’Intention de

Citoyen attaqué 
et volé par deux 
bandits, samedi

La police recherche activement 
,deux jeunes gens âgés d'environ 25 
!ct 27 ans qui se sont livrés à un 
lâche attentat, samedi matin, «ur 

•Ih personne d’un employé de la 
compagnie de Transport Provin­
cial. M. Gaston Llrette. 27 ans. 516, 
Grande-Allée, à JUickayville. à qui 
ils ont enlevé une’somme de S98.^0. 
soit le montant que contenait 1 en­
veloppe de paie qu'il venait de re­
cevoir au bureau de la compagnie, 
quelques minutes plus tôt.

Le chauffeur d’autobus venait de 
quitter le tunnel de la rue Wel­
lington et se dirigeait vers sa de- 

imeurc lorsque les deux apaches 
l'attaquèrent, à coups de bâtons et 
de pieds. '

Ayant repris ses sens, la victime 
se dirigea aussitôt vers le poste de 
police no 6. où elle porta plainte 
contre les deux assaillants et vo­
leurs. que la Sûreté recherche #n- 
core. -------------4----------—

On veuf adopter 
les tombes de 
nos soldats morts

De nombreux habitants du Calva­
dos (département où sont sltuéea 
les villes de Caen. Bayeux, Lisieux, 
Falaise. Vire et Honfleur) ont 
"adopté" ou désirent adopter des 
tombes de soldats canadiens tom­
bés dans cette partie de la Norman­
die. Ils s’engagent à visiter les 
tombes nu nom des familles, à y 
déposer des fleurs à certaines dates, 
à écrire aux familles et à les guider 
lorsqu’elles viennent en pèlerinage 
auprès des tonjbes.

L'Association France-Grande-Bre­
tagne s'est donné pour tâche de 
mettre les familles en rapport avec 
ces personnes de bonne volonté. 
Les familles peuvent donc écrire 
aux adresses suivantes: M. Louis 
Méricl, 58, rue de l’Eglise, Ccu*’ 
sculles-sur-Mer, Calvados (cime­
tière de Bény-sur-mer); M. Du­
quesne. Louvlgny. Calvados (cime­
tière de Bretteville-sur-Laize; la. 
Gaudi. 14. rue du 20e Siècle, Caen 
(tombes isolées situées dans !• de­
partement du Calvados). Elles sont 
priées d’indiquer avec précision 
l’Identité du mort et l’emplacement 
de la tombe.

Alors qu’il jouait avac

Rouge
de leurs affaires et ils choisissent 
leurs propres officiers. Pour la pro- 
\ince de Québec c’est une jeune 
fille — Phyllis Myers, du Montreal 
West High School — qui est la pré­
sidente actuelle du High School 
Council de la Croix-Rouge juvénile.

Le vice-président en est Douglas 
Decks, du High School of Montreal. 
Lorsque la Croix-Rouge juvénile se­
ra établi dans nos écoles, ces per­
sonnes comme tout autre membre 
nu conseil devront avoir des con­
joints de langue française élus 
d’après les statuts de la société.

Une fillette de 2 an* et demi 
s’est infligé des brûlures du deux­
ième degré, samedi soir, alors 
qu’elle jouait avec des allumettes, 
au domicile de scs parents. Ber­
nadette Cochu, la victime, demeu­
rant à 4052. rue Rivard, a été ad­
mise à l'hôpital Stc-Justine, Elle 
était très souffrante encore a 
bonne heure ce matin. L’accident 
est survenu vers 9 h. 35, samedi 
soir.

Décisions prises par le cabinet 
federal sur plus* problèmes

OTTAWA, 29. (C.P. — La se­
maine nationale d’immunisation, 
organisée par la Ligue de Santé 
du Canada en collaboration avec 
les ministères de Santé fédéral et 
provinciaux, a commencé aujour­
d'hui.

Dans un communiqué, le vicom 
te Alexander, gouverneur général 
du Canada, a dit que le but de la 
campagne était d’inciter la popula­
tion à réaliser l’importance de 
prendre des mesures de protection 
contre la diphtérie, la petite véro­
le, la coqueluche et les fièvres 
scarlatines, maladies qui satta 
quent surtout aux enfants. Ces 
maladies peuvent être évitées a .
condition que l’on «’immunise con- rcs font un travail magnifique iunu n 1 quoique les rapports «ont souvent

un peu lents à atteindre le comité; 
il faut collaborer avec eux afin

Fin prochaine 
de la campagne 
de Ste-Justine

Trois jours seulement nous sépa­
rent do la fin de la campagne de 
souscription en faveur des enfants 
malades de Ste-Justine. C’est dire 
que si l’on veut vraiment que cette 
campagne atteigne, nu moins, l’ob­
jectif proposé, qui est bien au-des­
sous de ce qui lui serait nécessaire, 
il est urgent que chacun comprenne 
des aujourd’hui l’obligation morale 
qui lui incombe de faire sa part 
de charité pour l'enfance malade 
de chez nous.

Dévoués, inlassables, les auxillal-

NEW-YORK
«34™
8*n4f «anrilani 

tenta# taia* 
«amprita*

(ÊTl DMIOSS DE CRNCIS-11 au 15 octobre
EXCURSION SPECIALE AVEC ESCORTE
Comprenant le transport par train en voiture* cli­
matisées, 3 jours à l'hôtel, voisinage du Time* 

Square. Hôtel* de première classe: Astor, Ilarhizon-riaza, Knlcker- 
Itocker, etc., admission à Radio City Musle Hall, sieges réservé», 
aucun délai. Aussi réservations spéciales: Clubs de nuit, Quartier 
Latin, Diamond Horse Shoe, Stork Club, ete.; erolsièro en bateau 
autour de Tile Manhattan, sur les Rivières Hudson, Harlem, Kust, 
une détente agréable, statue de lu Liberté, Rockefeller Center, Radio 
City, édifice Empire State, tours, etc. Commandes postale* acceptées. 
Départ, vendredi soir le 11 oetobre et retour mardi matin le 15 
octobre, sou* le* auspice* du Touring Club du Canada; personnel 
de 12 personnes de langue française à votre disposition. Groupe 
choisi, nombre de passagers limité.
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qu'il ne soit pas dit que Ste-Justine 
fait vrainement appel à l’esprit 
civique et social de notre popula 
tion.

A l’heure qu’il est, le rapport des 
quêtes paroissiales est loin d’etre 
au point; il semble, cependant 
qu'elles ont été généralement encou­
rageantes messieurs les Curés, pour 
la plupart, ayant largement re­
commandé à leurs fidèles, de se 
montrer généreux à l’égard de Stc- 
Justlno dont ils ont pu ou dont lis 
pourront un jour bénéficier, à l’é­
gard des leurs comme d'autres, et 
Us sont nombreux dans chaque pa­
roisse de la ville, — ont déjà eu 
l’occasion de le faire.

Quoique la polio scmblc être h son 
déclin, il reste encore à l'hôpitnl 
(chiffres du 26 septembre) 238 cas 
actuellement sous traitement. Ceci 
ne tient pas compte dos 238 autres 
hospitalisés dans les différents ser­
vices do la maison, ce qui porte h 
476 le nombre total d'onfnnts mala­
des dont Ste-Justinc est le refuge. 
C'est pour eux en leur nom que 
l'Institution fait appel à la généro­
sité de la population pour l’aider à 
continuer son oeuvre de vie nu bé­
néfice des petits de chez nous. Stc- 
Justine ouvre grandes ses portes 
pour hospitaliser la souffrance, ou- 
vrcz-lul large votre coeur en répon­
dant avec générosité à son appel.

OTTAWA, 28, (C.P.) — Après une provinciales 
semaine au cours de laquelle le ca­
binet siégea trois fois de suite — 
fait assez rare — ce dernier a fait 
connaître ses décisions sur plusieurs 
questions d'une actualité brûlante.
Il a réservé pour plus tard de dé­
voiler quelques autres décisions qui 
attendent divers développements.

Le gouvernement a d’abord an­
noncé qu’il s’en tiendrait à la ligne 
de conduite précédemment publiée, 
nu sujet de la suppression des sub­
sides aux producteurs de lait. On 
sait que le gouvernement nvait déjà 
fait savoir qu'il arrêterait, le 30 sep­
tembre, le paiement de la prime de 
55 cents par cent livres de lait, l’ef­
fet immédiat de cette attitude fut la 
décision prise par les commissions

M. Jean-Paul Noël 
réélu président 
dans Jeanne-Mance

Me Jean-Paul Noël a été réélu 
vendredi soir president de la sec­
tion Jeanne-Mance de l’Association 
de la jeunesse libérale du district 
de Montreal, au cours de rassemblée

Réunion des principaux 
ce soir au Plateau

C'est ce soir, à 6 heures, qu'a 
lieu la réunion mensuelle dec mem­
bres do l’Association des princi- 
puux de langue française de Mont- rler, et M. Paul Brisscltu, orgunisa-

31. Jean-Paul Noël
générale annuelle des membres de 
cette section, dans la salle Parent, 
à l'angle du boul. Rosemont et de 
la rue Iberville.

Au nombre des invités présents, 
on comptait Mc Sarto Fourniel, dé 
puté du comté de Maisonneuve-Ro­
semont ü la Chambre des Commu­
nes, M. J.-Emile Duhictiil. député 
du comté de Jeanne-Mance à l'As­
semblée législative, qui ont tous 
deux porte la parole, ainsi que Mo 
Robert Turgcon, premier vice-pi é 
bident général do l'association, et 
Mme S. Fournier.

Outre M. Noël qui en est à son 
cinquième mandat, le nouveau co­
mité exécutif do la section Jeanno- 
Manco comprend: Me Paul L'Heu­
reux, premier vice-président, M 
Jules Bartin, deuxième vice-nrésj- 
dent, M. Bernard Guuiin, serre 
taire, M. Jean-Louis Perron, tréso

réal. tcur.

des produis laitiers 
d'augmenter le prix du lait au con­
sommateur de 3 cents la pinte.

Le gouvernement a également fait 
connaître son attitude en regard de 
la grève des fermiers de l’Alberta 
et de la Saskatchewan: il rejette 
purement et simplement leur de­
mande d’établir uno# commission 
d’enquête sur la parité des prix et 
il Invite les fermiers â présenter 
leur cas devant la commission de 
maintien des prix agricoles (Agri­
cultural Prices Support Board), qui 
étudie déjà la question de plafon­
nement des prix.

Le cabinet a, par ailleurs, approu­
vé de nouveaux contrats de vivres

1916, la date d’échéance de ces 
obligations est fixée nu premier 
novembre 1956. Il ne sera possible 

une même personne de n’obte-

continucr les habitudes d’épargne 
qu'ils ont contracté au temps de la 
guerre, en achetant des valeurs du 
gouvernement. L'Obligation d’épar-

nir que pour $2,000 de ces obliga-! gne du Canada a été créée pour
lions, qui seront remboursables 
leur pleine valeur, 100 pour cent.l 
plus l’intérêt, n’importe quand à1 
toute succursale d’une banque à 
charte canadienne, sur identifies-, 
tion du titulaire nominatif. L'inté-1 

rèt en est calculé tous les mois. ^
A 'remarquer que le gouverne­

ment ne peut les retirer du mnr-< 
ché avant la date d'échéance, qu’el­
les ne peuvent être transférées ni 
cédées, qu'elles seront émises en sé­
ries de $50, $100, $500 et $1.000. Pour 
ce qui est^des modes d’achat, on 
pourra se les procurer nu comptant, 
par paiements mensuels, par déduc­
tions sur les salaires ou par entente 
personnelle avec une banque.

Il sera possible de se 1s procurer, 
à compter du 15 octobre, par l’Inter­
médiaire des banques, caisses popu­
laires, courtiers en valeurs, cour­
tiers de change ou sociétés de fidu­
cie ou de prêt.

Le taux d’intérêt de 2->«% confir­
me la prédiction faite en juin der­
nier par le ministre des Finances 
que les termes seraient plus favora­
bles que ceux des autres placements 
comparables au moment de l’émis­
sion. Le fait que l'Obligation d’épar­
gne du Canada est garantie par les 
ressources du dominion du Canada 
en fait le plus sûr de tous les pla­
cements et il ne peut être comparé

répondre à cette demande.

Fractura du poigRAt
Donald McCleod, 8 ans, 2310, ni* 

St-Clcmcnt, s’est fracturé le poi­
gnet, samedi matin, en faisant un*, 
chute de 4 pieds, à la résidence de 
ses parents. Il a été hospitalisé à 
Ste-Justine, où l’on considère son 
état comme bon.

avec l'Angleterre, pour la vente a 
ce pays de fruits, pois, haricots, fè­
ves et oeufs et il a décidé de venir!qU’nux autres émissions du domi-
financièrement en aide à des fer­
miers dans quelque 1,500 cantons 
des Prairies, pour compenser les 
pertes subies dans les récoltes.

Parmi les décisions gardées se­
crète est celle de l'attitude prise 
par le gouvernement devant la de­
mande faite par le premier ministre 
Drew d'Ontario qui veut réunir de 
nouveau une conférence fédérale- 
provlnclnle le plus tôt possible.__

Il n'y a eu aucune déclaration de 
faite sur cette demande formulée 
par l’hon. Drew la semaine derniè­
re, mais on sait que le gouverne­
ment l’étudie.

Enfin, le cabinet a tenu une lon­
gue discussion sur la question de la 
grève de l’acier qu’on dit sur le 
point de se terminer avec un acl 
cord de 15 cents l’heure consenties 
comme augmentation de salaire.

Il sa blesse en jouent
Loul* Rolland, 13 ans, 5172, 

boulevard St-Luurent, a été victi­
me d'un léger accident, Hamedl 
après-midi, dans lu Hulin du jeu 
du collège Ste-3Iarie. Il s’est frac­
turé le poignet droit, en tombant- 
On l’a transporté en vitesse à 
l'hôpital Ste-Justine, mai* Il n’a 
pas été hospitalisé. Après s’être 
fait plâtrer le poignet, il put re­
tourner à son domicile. L'accident 
est survenu vers 5 h. 45.

Incidemment, le jeune Rol­
land est le même qui jouait dans 
le film intitulé "Le Père Chopin’’.

nion du Canada. Quant nu rende­
ment, on peut établir une rompn- 
raison avec les Obligations du Do­
minion du Canada 3tf. échéant en 
1959 et rnchctnbles en 1956. Le ren­
dement théorique de ces valeurs est 
actuellement d’environ 2.43%. Le 
rendement rte 2.75% sur les obli­
gations d’épargne du Canada et le 
fait que ces valeurs peuvent être 
remboursées sur demande à n’Im- 
porto quelle banque à 100% en font 
donc des valeurs plus attrayantes 
que tout autre placement semblable 
qu’on puisse faire aujourd’hui.

Les obligations d’épargne du Ca­
nada se vendront par l’entremise 
des banques, des caisses populaires, 
des courtiers en valeurs, dns cour­
tiers de change et des compagnies 
de fiducie ou de prêt, mais ces 
agences ne pourront approcher en 
particulier tous les Canadiens. Cccl 
devient évident par comparaison 
avec l'organisation de vente qui 
opérait lors des campagnes des em­
prunts de la Victoire. Au cours des 
campagnes des emprunts de la Vic­
toire, il y nvait environ 15,000 ven­
deurs travaillant sous contrat à la 
sollicitation du grand public (sans 
parler des employés groupés selon 
le modo d’épargne par retenues sur 
le salaire). Do plus, les banques, 
les caisses populaires, les compa­
gnies de fiducie et do prêt agis­
saient aussi comme agents-vendeurs 
généraux. Dans le cas do l'Obliga­
tion d’épargne du Cnnndn, on s'at­
tend à ce que le personnel dispo­
nible des courtiers en valeurs pour 
la vente nu grand public ne dépasse

m,
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